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Pour la première fois, le Vietcong 
cartonne la capitale du Sud-Vietnam
Les fonctionnaires songent 
à "des journées d'étude"

SAIGON. (AFP, PA, UPI) — Le Vietcong ;i fait 
pleuvoir 25 obus géants sur Saigon, aujourd'hui, 
dans le but évident d’empêcher la tenue du défilé 
militaire qui a marqué le troisième anniversaire de 
la chute du régime Diem.

Douze Vietnamiens et un officier américain de 
marine ont été tués; 37 autres personnes, dont cinq 
Américains, ont été blessées.

par François Trépaniar

QUEBEC. — Le Syndical des 
fonctionnaires provinciaux dé­
cidera peut-être de déclencher 
des journées d'étude si le gou­
vernement lui refuse une réou­
verture des négociations sur les 
salaires à compter du 1er dé­
cembre prochain.

Les quelque :)00 délégués au 
troisième congrès annuel du 
Syndicat des fonctionnaires pro­
vinciaux ont adopte, hier, dans 
la capitale provinciale, une ré­
solution donnant ouverture a 
cette possibilité.

La résolution, qui a été ré­
férée au comité de négociations 
du syndicat, précise que des dé­
marches devront être entrepri­
ses immédiatement auprès du 
gouvernement pour que les né­
gociations sur les salaires re­
prennent ou pour que soit ins­

tauré sur-le-champ un service 
fonctionnel de gel des prix dans 
tous les domaines en vue de 
mettre un terme à l'inflation.

Si le gouvernement refuse de 
faire droit à l’une ou l'autre 
des demandes, ajoute en subs­
tance la résolution, le syndi­
cal entreprendra des journées 
d’étude à travers toute la pro­
vince pour faire entendre sa 
voix.

Les délégués au congrès, qui 
étaient réunis dans la capitale 
provinciale depuis vendredi, 
ont terminé sur cette note 
leurs assises annuelles tout en 
adoptant une série d'autres 
résolutions.

Ces autres résolutions, à l'ex­
ception de celles adoptées di­
manche qui appuient la créa­
tion d’un ministère de la Fonc­
tion publique et autorisent des 
poursuites contre ceux qui font

du favoritisme politique, por­
tent. dans la plupart des cas, 
sur des questions de régie in­
terne et insistent sur des mesu­
res qui devraient être adoptées 
pour corriger des injustices dans 
les conditions de travail ou pour 
apporter des améliorations.

La plupart des observateurs 
ont trouvé long et terne le con­
grès. Cependant, ils ont remar­
qué que scs travaux améliore­
ront les structures du syndicat 
et susciteront probablement 
des gestes de la part du gou­
vernement pour améliorer le 
dialogue quotidien qu'a rendu 
nécessaire la signature de deux 
conventions collectives de tra-
Voir FONCTIONNAIRES p. 2

Autres informations 
en page 45

Sans responsabilité, les postes 
de commande à la Fédération ne 
sont que "niaiseries" -Kierans

par Albert Tremblay
'M’ai 32 ans et je n'ai pas de 

temps à perdre. Or, sans un 
minimum de responsabilité, les 
postes de commande au sein 
de la Fédération ne sont que 
"niaiseries" et ceux qui les 
occupent, des marionnettes."

M. Frie Kierans, ancien mi­
nts! re du Revenu puis de la San­
té cl candidat à la présidence 
de la Fédération libérale du 
Québec, a défendu avec vigueur 
hier midi les amendements d'or­
dre administratif qu'il propose 
pour relancer la FLQ.

Et devant un groupe de par­
tisans libéraux réunis au club 
de Réforme, M. Kierans a

presque crié que ces amende­
ments n'avaient aucune inciden­
ce idéologique sur le parti.

Plus tôt, M. Kierans s'était 
défendu d aspirer à une forme 
quelconque de contrôle sur le 
chef du parti et il avait rappe­
lé que la resolution sur le fi­
nancement ne menaçait en rien 
le caractère confidentiel des 
sommes qui sont versées a la 
caisse du parti.

"Ce que nous voulons, mes 
confrères et moi (MM. Brière 
et Casgrain), c’est donner à la 
fédération des structures per­
manentes", a dit M. Kierans 
en faisant valoir que la FLQ, 
déjà à la merci du bon vouloir

Lesage: je crois en la 
bonne foi des candidats
QUEBEC (G. D.) - Tout en 

refusant de se prononcer en 
faveur de l'un ou de l'autre des 
six candidats à la tête de la 
FLQ, le chef libéral Jean 
Lesage a déclaré hier soir 
"qu’il croyait en la lionne foi" 
de chacun d’eux.

Les journalistes interro­
geaient M. Lesage hier sur les 
récentes déclarations de M. Eric 
Kierans selon lesquelles le chef 
du parti serait le seul à pouvoir 
mettre fin à la querelle qui

sévit à l'heure actuelle entre 
divers éléments. "Quelle querel­
le ? a demandé, étonné, M. 
Lesage. Si j'ai bien lu les jour­
naux. MM. Eric Kierans. Marc 
Brière. Philippe Casgrain et 
d'autres ont déclaré qu'ils 
étaient fidèles au chef du parti 
et lui ont demandé de reconnaî­
tre leur bonne foi.. .

"Comme chef du parti, je suis 
heureux qu'ils me déclarent leur 
fidélité."

Voir JE CROIS un page 2

A la conférence 
fiscale, Johnson 
s'est fait rouler

— Lesage
par Gilles Daoust

QUEBEC — “M. Johnson 
est parti pour Ottawa com­
me un chevaliet Bayard 
armé d’une épée étincelante. 
11 en est revenu comme un 
Don Quichotte sur sa Rossi­
nante essouflée. avec en 
poche, deux minables points 
additionnels d'impôt sur le 
revenu."

"Comme Québécois, je 
crois que le Québec sort 
humilié de la dernière con­
ference fédéralc-provinciale 
sur la fiscalité."

"Les compliments que font 
ces messieurs d'Ottawa a 
M. Johnson sont une preuve 
qu’ils Font roulé. Moi. on ne 
me faisait pas de compli­
ments ..."

Tels sont les commentaires 
formulés hier soir lors d'une 
conférence de presse par le 
chef de l'opposition a l'As­
semblée législative. M Jean 
Lesage.

Le chef de l’opposition a 
expliqué qu i! était inconce­
vable que le Québec soit 
revenu de la conférence 
avec des miettes, alors que 
les projections des revenus 
et dépenses des divers pal­

liera de gouvernement pré­
parées par le comité du ré­
gime fiscal établissaient clai­
rement le déséquilibre qui 
existe entre les besoins 
prioritaires des provinces et 
leurs revenus.

M. Lesage a admis que, 
certes, le Québec avait ob­
tenu une amélioration au 
système de péréquation de 
$85 millions pour cette an­
née. mais il a rappelé que 
cette amélioration avait déjà 
été décidée par le comité 
du régime fiscal avant le 5 
juin.

"Tout ce que :u Johnson 
a eu, a-t-il ajouté, ce sont 
deux minables points addi­
tionnels d'impôt. Oit est le 
100-100-100 tant réclamé .’"
Ténacité

M Lesage a déclaré, sans 
trop préciser toutefois qu'il 
y aurait eu plusieurs alter­
natives pour éviter l'humi­
liation subie, selon lui. par 
le Québec.

Le chef de l’opposition a 
rappelé la "ténacité" dont 
lui et son équipe ont fait 
preuve lors des conférences

Voir LESAGE en page 2

do ceux qui détiennent les cor­
dons de la bourse, ne dispose 
d'aucune structure permanente, 
"La FLQ est administrée par 
tin comité de ,’10 membres qui 
siègent quatre ou cinq fois par 
année et qui laissent a des em­
ployés déjà débordes le soin 
d’exécuter les décisions prises 
au cours de ces rencontres." 
Et M. Kierans de préciser : 
“Cette situation est intenable..."

Le candidat à la présidence 
de la Fédération s'en est égale­
ment pris à ceux qui tiennent 
absolument à étiqueter ceux qui 
se préoccupent de ces problè­
mes. Il s’agit là, selon lui, d’un 
faux problème.

Et pour le prouver, M. Kie­
rans devait aller jusqu’à dé­
clarer :

"Avant d’établir que quel­
qu’un se situe à gauche ou à 
droite, il convient d’abord de 
situer le centre. Si vous prenez 
pour acquis que M. René Lé­
vesque est du centre-gauche, je 
suis peut-être du centre-droit. 
Mais si, par ailleurs, vous pla­
cez un autre de mes confrères, 
M. Bona Arsenault, au centre- 
gauche, je serai peut-être d'ac­
cord pour admettre que je suis 
à gauche. Mais alors je me de­
mande ce qu'est la droite .. ."

Cette thèse en miniature sur 
l'évolution politique au Québec 
a provoqué un immense éclat 
rie rires . . .

M. Kierans y est allé de ces 
quelques réflexions avant de li­
vrer le texte d’une courte cau­
serie portant sur les notions 
du libéralisme moderne et les 
responsabilités de l’Etat face 
à une foule de changements 
technologiques et sociaux.
Libéralisme et . . . 
assurance-maladie

Après avoir établi que le libé­
ralisme moderne ne peut plus 
limiter son action a la produc-
Voir RESPONSABILITE p. 2
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Blessé par un celât d'obus, un Vietnaamien gît dans le caniveau, a Saigon 
Le Vietcong vient. de tirer deux salves d’obus au coeur même de la 
capitale sud-vietnamienne.

La Gendarmerie enquêterait 
sur "des fuites" à Ottawa

Les milieux autorisés ont re­
fusé de commenter hier soir la 
rumeur selon laquelle la ("en- 
darmene royale mènerait pré­
sentement une enquête au sujet 
d’un nouveau cas d’atteinte à 
la sécurité de l’Etat. Au moins 
quatre fonctionnaires fédéraux 
seraient impliqués dans cette 
affaire.

En première page rie sa li­
vraison de ce matin, le quoti­
dien montréalais "The Gazette" 
publie une dépêche dans laquel­
le son correspondant à Ottawa 
dit savoir que la Gendarmerie

a déjà soumis un rapport pré­
liminaire a ce sujet.

Le ministère de la Justice 
serait à étudier ce rapport afin 
de décider s’il y a lieu pour le 
gouvernement d’engager des 
procédures.

Selon le journal de langue 
nng’aise, des informateurs qua­
lifiés de "dignes de foi" au­
raient révélé que l’enquête de la 
Gendarmerie porte sur l’acti- 
vité d’un certain nombre d’em­
ployés du Service des relevés 
et de la cartographie du minis­
tère des Mines et des Relevés 
techniques.

Grève de 14,000 ouvriers 
à la société Westinghouse

PITTISBURG1L Pennsylvanie. 
1 PA, UPI) — La Fraternité in­
ternationale des travailleurs en 
électricité a annoncé la nuit 
dernière que ses membres ont 
déclenché la grève à la société 
Westinghouse Electric, l’entenle 
collective ayant expiré à mi­
nuit hier soir.

Un porte-parole de la Frater­
nité a précisé que les piquets 
de grève ont déjà pris position

à 22 des établissements de ré­
paration et de service de la 
compagnie un peu partout aux 
Etats-Unis, et à plusieurs au­
tres usines où les ententes col­
lectives ont également expiré 
a minuit.

On ne connaît pas encore toute 
l’étendue de cet arrêt de tra­
vail. mais les dirigeants syndi­
caux disent que plus de "H,000

Voir GREVE en page 2

L'article précise que ces fonc­
tionnaires auraient permis a 
des agents d’une puissance 
étrangère d’avoir accès à des 
renseignements s e c r e t s . On 
n’identifie pas cette puissance 
étrangère, mais on dit croire 
qu’il s’agirait d’un pays situé 
derrière le Rideau de fer.

La rumeur veut que quatre 
fonctionnaires, au moins, soient 
mêlés à l’affaire. Un seul, ce­
pendant, serait l’objet de pour­
suites éventuelles. Selon les 
informateurs de “The Gazette", 
il ne s'agirait pas d’un "bris 
majeur de sécurité".

L’un d’eux a indiqué que les 
documents mis clandestinement 
à la disposition des agents 
étrangers sont des cartes, des 
tableaux et d'autres pièces qui, 
pour la plupart, font partie de 
la documentation distribuée en 
vente libre par le gouverne­
ment.
La Gendarmerie aurait elle- 

même saisi un certain nombre 
de ces documents et d'autres 
pièces à conviction.

Un porte-parole autorisé rie 
la police fédérale a refusé de 
confirmer ou d’infirmer les 
rapports selon lesquels la Gen-
Voir GENDARMERIE page 2

Dief ne souSève pas la 
question du leadership
TORONTO - M. John Diefen­

baker a plaidé vigoureusement 
en faveur de l'unité du parti 
progressiste-conservateur, hier 
soir, à Toronto, mais a évité de 
parler spécifiquement du pro­
blème du leadership dans le 
parti, encore soulevé par diver­
ses factions.

Parlant devant 1.200 person­
nes environ, délégués el invités 
u la réunion annuelle de l'Asso­
ciation conservatrice d’Ontario, 
l'ancien premier ministre du 
Canada a déclare: "Nous 
avons eu des hauts et des bas 
depuis quelques années. Et j’ai 
gardé confiance au nom de ce 
parti". 11 a ajouté qu'il s'est 
toujours applique a faire des 
cho:- s "au nom du Canamen 
moyen".

"Le leadership, a-t-il dit. 
n'exige pas simplement d'etre 
populaire. Il consiste a prendre 
position, lorsque l'on croit avoir 
raison ",

Le parti est actuellement agi­
le par plusieurs, notamment

par le président national du 
parti. M. Dalton Camp, qui de­
mandent la remise en question 
du leadership. On voudrait que 
cette question soit débattue a la 
convention nationale du parti 
qui doit avoir lieu dans deux 
semaines à Ottawa.

A Toronto, hier, on a beau­
coup discuté de cette question, 
mais en dehors de la salle des 
délibérations. Beauboup croient 
que la question du leadership 
devrait être abordée par l'Asso­
ciation oWarienne du parti.

Bien que les hauls dirigeants 
du parti ont affirmé que le lea­
dership de M. Diefenbaker ne 
sera pas mis en discussion, il 
t'esl pas impossible qu'une ré­
solution contraire soit présentée 
à la séance plénière du congrès, 
aujourd'hui.

Dans son discours, le chef de 
l'opposition officielle a verte­
ment critiqué le gouvernement 
et même le NPD, partenaire du 
parti progressiste-conservateur 
dans l'opposition.

Le Vietcong a tiré quelque 25 
salves au fusil sans recul de 
75 mm en direction du par­
cours que devait emprunter le 
défilé, annonce-t-on du quartier 
militaire américain. Les autori­
tés sud-vietnamiennes rappor­
tent que des mortiers ont égale­
ment sauté durant les salves. 
Les obus ont atteint la cathé­
drale catholique de la capitale, 
une école catholique, la place 
John F. Kennedy, le marché 
central de Saigon et l'hôpital 
Grall, une institution qui appar­
tient aux Français el qui est 
considérée comme la plus gran­
de de la ville.

Le haut commandement amé­
ricain a pu établir que les sal­
ves de fusil sans recul par­
taient de l'ile Khan Hoi. à quel­
que trois milles et demi de 
Saigon. Aussitôt, des avions et 
des hélicoptères américains ont 
pris l'air el . à l'aide de bombes 
et de roquettes, réduisirent au 
silence le barrage d'artillerie.

Erreur de 
minutage

Il semble que le Vietcong a 
commis une erreur de minu­
tage. 11 fonctionne à l'heure de 
Hanoi, soit une heure plus tard 
qu'à Saigon. Or. des obus ont 
éclaté a seulement 150 pieds 
derrière l’estrade où les digni­
taires sud-vietnamiens, améri­
cains et étrangers devaient 
prendre place 90 minutes plus 
lard. N’eût été cette erreur de 
minutage, le général Westmore­
land et les dirigeants de la 
junte militaire de Saigon au­
raient tous été dans l'estrade 
lorsque les obus se mirent a 
pleuvoir.

On a pu arrêter trois \iel- 
congs qui rôdaient autour des 
estrades, des grenades à la 
main. Lorsque les premières 
explosions se produisirent, les 
occupants de la tribune offi­
cielle (des gens venus long­
temps avant l’heure pour avoir 
des places) se jetèrent à plat 
ventre. Un obus est tombé au 
pied de la statue de la vierge, 
sur le parvis de la cathédrale. 
Sur le socle en marbre de cette 
statue on pouvait lire, en let­
tres d’or : "Regina pads".

Sept morts de la première 
attaque sont attribués à un 
seul obus de 75 mm qui a 
éclaté, place du marché central, 
à moins de trois quarts de 
mille de la cathédrale.
Le défilé 
est en panique

Plusieurs femmes se trou­
vaient parmi les victimes L’une 
d’elles a été littéralement déca­

pitée. Au moment oit le défilé 
se mit en branle, on pouvait 
croire qu'il ne se produirait plus 
rien. Place du marché, les am­
bulances évacuaient les blessés 
et les morls. En face des tribu­
nes, 21 bataillons gouvernemen­
taux et des détachements amé­
ricains, coréens, australiens, 
néo-zélandais, philippins cl une 
jeep portant les couleurs thaï­
landaises se mirent à défiler au 
rythme d'une musique militai­
re. Derrière les bataillons, deux 
éléphants guidés par leurs cor­
nacs, un détachement de mon­
tagnards armés de javelot, le
Voir VIETCONG en page 2

Deux projets pour 
le Palais du Commerce

le Palais du Commerce sera 
occupé en 1967 et transformé par 
la, suite. Deux projets qui feront é 
du Palais du Commerce une , 
place débordante d activité sont 
en préparation, j

- Page 3*

Séoul accueille 
Johnson

Quelque cinq millions de provin­
ciaux sud-coréens ont accueilli le 
président lyndon B. Johnson avec 
un enthousiasme se transformant 
presque en hystérie, a son arrivée 
à Séoul, dernière étape du voyage 
du chef d'Etat américain.

— Page 11

La pollution 
des mers

Dans le but de recueilli' <f*s 
informations qui permettront de 
combattre la pollution ,des mers, 
le Service hydrographique d > 
marine française, en collaboration 
avec le magazine belge "Femmes 
d'aujourd'hui", a fait lancer à 
partir du paquebot "France’' 
250.000 sachets en polyéthylène 
contenant un questionnaire à l'in­
tention de ceux que 'es trouve­
ront. Ils permettront de détermi­
ner la direction des principaux 
courants maritimes.

— Page 12

Le contre-amiral Landymore 
devait être satisfait, puisqu'il 
n'a pas protesté —Hellyer
OTTAWA 'PC' — Le ministre 

de la Défense, M. Paul Hellyer. 
a déclaré hier aux Communes 
qu’il n’a eu aucune raison de 
croire, durant 50 jours, que le 
contre-amiral William Landy­
more n’étail pas pleinement 
d’accord avec les changements 
qui ont été faits dans son témoi­
gnage préparé pour le comité 
parlementaire de la défense.

M. Hellyer a insisté sur le 
fait qu’il “trouve inconvena­
ble" que le eojjtre - amiral 
Landymore n’ait pas protesté 
auprès de lui ou auprès des 
membres du comité de la défen­
se s’il estimait qu’il avait été 
l’objet d’une censure.

Le ministre a ajoulé que le 
contre-amiral Landymore n’a 
formulé aucune objection à 
lui-même ni a aucun membre 
de son personnel et “nous 
sommes donc tous justifiés de 
croire qu’il était satisfait."

Le témoignage du contre- 
amiral Landymore a été donné 
devant le comité de la défense 
durant le mois de juin et ce 
n’est que le 25 juillet que, dans 
un article de journal, il a 
reproché au ministère de la 
Défense d’avoir censuré son 
témoignage. M. Hellyer rcla nit 
ces cléments de ce qui a é " 
appelé la “révolte des amiraux" 
au sujet de l’unification des 
forces armées canadiennes 
durant un débat sur une deman­
de de crédits du gouvernement.

Quand un militaire témoigne 
devant un comité parlementai­
re, il représente le ministère 
de la Défense et ne témoigne

pas comme individu, a souligné 
le ministre.

"Le ministre, a-t-il ajouté, 
exerce un jugement final sur 
les témoignages écrits (pie ses 
officiers peuvent présenter, 
mais si plus tard ceux-ci sont 
interrogés par des députés, ils 
devraient pouvoir répondre di­
rectement aux questions.
Voir LANDYMORE en page 2

Annonces classées / 57 à 66 
Bandes dessinées / 50 
Courrier "Que (aire ?" / 41 
Décès, naissances, etc. / 67 
Editorial / 4 
Finance / 54 à 56 
Horoscope / 43 
La bonne table / 35 à 37 
Loisirs et récréation / 50 
Mots croisés / 61 
Navigation / 43 
Nouvelles internationales / 11 
Nouvelles métro / 7 
Nouvelles nationales / 45 
Radio et télévision / 42 et 43 
Spectacles et concerts / 14 à 16 
Sports / 46 à 49 et 67 
Tribunaux / 8 
Vie féminine / 38, 40, 41 
Vie mondaine / 39 
Votre médecin / 52

/



T
2AA PRESSE, MONTREAL, MARDI 1er NOVEMBRE 1966

La Guinée libère l'ambassade 
USA; le Ghana garde en otage 
les diplomates guinéens

ACCRA. (AFP. PA, UPI> - 
I.e Ghana a rejeté hier un appel 
de l'empereur éthiopien Hailé 
Sélassié en vue d'en arriver à 
un compromis pour la libéra­
tion des 19 membres de la délé­
gation guinéenne, y compris le 
ministre des Affaires étrangè­
res Beavogui, qui ont été arrê­
tés samedi dernier à l'aéroport 
d'Accra alors qu'ils se ren­
daient par avion à Addis-Abéba 
pour assister à la conférence 
ministérielle de l’OUA.

Le général Ankrah, président 
du Comité national de libéra­
tion ghanéen, a déclaré en effet 
à l’envoyé spécial de l'empe­
reur, M. Mamo Kadesse, minis­
tre éthiopien de la Justice, 
qu’aucun compromis portant 
atteinte à la souverai. -té du 
Ghana ne pourrait intc nir 
dans cette affaire et que on 
pays ne libérerait pas les mem­
bres de la délégation guinéenne 
tant que n'auront pas été relâ­
chés tous les citoyens ghanéens 
illégalement arrêtés par le gou­
vernement de Guinée.

Après avoir rappelé un cer­
tain nombre d'actes de provo­
cation du gouvernement gui­
néen destinés, a-t-il dit, à insul­
ter le gouvernement du Ghana, 
le général Ankrah a souligné 
que la détention des membres 
de la délégation guinéenne n'é­
tait pas un acte dirigé contre 
l'OUA. Le président du CNL a 
ensuite révélé que quatre seule­
ment des membres de la délé­
gation de Guinée étaient des re­
présentants officiels du gouver­
nement, les 15 autres étant des 
étudiants.
A l'ambassade 
des Etats-Unis

Le personnel de l'ambassade 
des Etats-Unis à Conakry, capi­
tale de la Guinée, qui n'était 
pas autorisé à quitter la rési­
dence de M. Robinson Mcllvai- 
ne, l’ambassadeur en Guinée, 
pouvait de nouveau circuler li­
brement hier soir.

Les milieux officiels améri­
cains affirmaient en effet que 
U situation était en train de re­
devenir normale à Conakry et 
précisaient que les dégâts occa­
sionnés par les actes de vanda­
lisme commis hier dans l’im­
meuble de l’ambassade lors 
d'une manifestation anti-améri-

Minimum cette nuit : 
Maximum demain :

35
50

Bureau météorologique du Cana­
da. Dorval (PC) — Régloni de Mont- 
réel, d'Ottawa, de» Laurantide» et 
de» Canton» de l'Est : nuageux avec 
pluie occasionnelle ; vents légers du 
sud-ouest de 15 milles. Minimum et 
maximum à Montréal. Ottawa et 
Sherbrooke 50 et 35; Ste-Agathe. 
40 et 30.

Aperçu pour mercredi : rafale* 
de neige, froid.

Région de Québec : nuageux avec
pluie occasionnelle ; vents légers. 
Minimum et maximum a Québec, 
32 et 40.

Aperçu pour mercredi : nuageux 
avec rafales de neige et froid.

Régions du Lac St-Jean, de Baie- 
Comeau, de Rlmouski, du St-Mau* 
rice et de Gaspé : nuageux avec 
neige ou pluie intermittentes ; 
moins froid ; vents légers de 15 
milles. Minmium et maximum a 
Chicoutimi. Rivière • du - Loup et 
Mont-Joli, 30 et 40 ; Baie-Comeau, 
25 et 35

Aperçu Jour mercredi ; rafale* 
de neige.

caine avaient été évalués par le 
chef de l’état-major guinéen, le 
général Kieta.

Les Etats-Unis ont élevé une 
vive protestation à deux repri-
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tion de ce qui peut être produit 
dans le cadre d’un système de 
libre entreprise, M. Kierans de­
vait préciser :

"Par exemple, le véritable 
libéralisme moderne ne peut 
pas remettre à plus tard l'adop­
tion de l'assurance-maladie."

Selon lui, il Importe de dé­
clarer sans ambages que la con­
joncture actuelle n'exige pas 
que cette mesure soit retardée 
pour réduire la menace d'in­
flation, puisque les politiques 
monétaires adoptées par Wash­
ington et Ottawa réduisent déjà 
d'une façon appréciable le nom­
bre des nouveaux projets d’in­
vestissement.

De toute façon, M. Kierans 
n'accepte pas que le libéralis­
me moderne ne se préoccupe 
pas d’abord et avant tout des 
gens et de leurs besoins. "Le 
véritable libéralisme ne peut 
pas admettre qu’en période de 
prospérité nous soyons trop ri­
ches et pendant les dépressions, 
trop pauvres, pour satisfaire 
les besoins réels de la popula­
tion.”

Selon M. Kierans, la société 
peut être ordonnée et dirigée 
de façon qu’elle puisse utiliser 
son abondance industrielle en 
vue de faire disparaître la faim 
et la maladie, et ceci sans qu'il 
y ait perte de liberté tant au 
plan individuel qu'au plan so­
cial.

"Les conceptions politiques 
d'un libéral, de dire M. Kierans, 
peuvent être révolutionnaires, 
sans être pour autant totali­
taires.”
Une fédération permanente 
et indépendante ...

Après avoir rappelé les ten­
tatives "courageuses et optimis­
tes” du régime libéral d’insti­
tuer une grande société québé­
coise, M. Kierans a exprimé sa 
conviction que ce même parti 
pourra mettre en oeuvre les po­
litiques sociales et économiques 
qui sont nécessaires au Québec, 
à deux conditions : d’abord met­
tre au point une philosophie du 
changement social actuellement 
en cours au Québec puis, don­
ner une orientation précise aux 
problèmes qui seront les plus 
pressants à l'avenir (urbanisa­
tion, automatisation, accroisse­
ment de l'écart entre les condi­
tions d'existence des milieux 
ruraux et urbains, le logement, 
l'assurance-maladie, etc ...).

Pour en arriver là, M. Kierans 
croit fermement aux possibili­
tés d’une fédération libérale 
"permanente et indépendante", 
dotée de pouvoirs plus étendus 
et de responsabilités plus gran­
des.

"Une immense responsabilité 
incombe à la Fédération libé­
rale, devait d’ailleurs préciser 
M. Kierans, à savoir celle d'ex­
primer clairement et correcte­
ment les aspirations de notre 
population."

21 jours avec 
Lufthansa 
coûtent moins 
cher et durent 
plus longtemps!
La différence d'économie entre les tarifs d'excursion 
de 21 jours de la Lufthansa et les tarifs réguliers est 
considérable.

Voici un exemple frappant: voyagez avec Lufthansa à 
Francfort et vous économiserez $119.00. Cest de 
l'argent en poche que vous pourrez ajouter à votre 
budget de vacances!

Si vous le désirez, ne payez que 10% de vos frais de 
voyage maintenant. Le reste peut être facilement 
financé par des mensualités modiques à un intérêt 
bancaire de 6%.

Lufthansa se rend à plus de destinations en Allemagne 
eue toute autre ligne aérienne, et dessert aujourd'hui 
63 villes dans plus de 40 pays sur 6 continents.

Voyez votre agent de voyages pour tous les détails 
intéressants au sujet du réseau mondial de la Lufthansa.

© Lufthansa
Lignes Aériennes Allemandes
T2S0, RUE PEEE - MONIREJl - 861-4747

scs, dimanche et hier, contre 
les incidents de Conakry. Le 
gouvernement américain a, 
d'autre part, demandé que les 
autorités guinéennes accordent 
immédiatement la protection de 
la police aux bâtiments améri­
cains à Conakry. Des membres 
de la milice guinéenne ont été 
placés en faction à l’extérieur 
de l'ambassade des Etats-Unis, 
de l'immeuble des services 
d'information américains et au­
tres installations officielles 
américaines.

Million d« l'OUA

Le Libéria et la Tanzanie se 
sont retirés hier soir de la mis­
sion spéciale de trois membres 
que l’OUA avait chargée d’in­
tervenir pour essayer de régler 
le différend entre le Ghana et 
la Guinée. Le Congo-Kinshasa 
et le Kénya ont alors accepté 
de se joindre au Sierra Leone 
pour reconstituer cette mission 
qui doit partir aujourd’hui pour 
se rendre a Accra et à Cona­
kry.

Le représentant de la Guinée, 
M. Achkar Marof, et le repré­
sentant du Ghana, M. F. S. Ar- 
khurst, ont rendu visite hier à 
U Thant sur leur propre initiati­
ve. On présume que le secrétai­
re général de l’ONU exercera 
ses bons offices dans l'affaire 
de l’arrestation des diplomates 
guinéens à Accra et des mesu­
res de représailles prises par la 
Guinée.
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antérieures, où les sujets à 
discuter, selon lui, étaient 
aussi importants.

"Cette ténacité, a-t-il dit, 
on ne la retrouve ni chez M. 
Johnson, ni chez ses minis­
tres."

M. Lesage a rappelé qu'il 
ne s'était pas gêné, lorsque 
le gouvernement fédéral avait 
tenté d'envahir des champs 
provinciaux, de porter toute 
l’affaire devant les plus 
hauts tribunaux du pays.

Il a laissé entendre que 
cette menace avait porté 
fruit et que c'est ainsi que 
le Québec, finalement, avait 
obtenu un régime de rente 
séparé, des points addition­
nels d'impôt, l’équivalence 
fiscale pour les allocations 
scolaires, etc.

"Aujourd'hui, a dit M. Le­
sage, le chef du gouverne­
ment semble revenir satis­
fait de la conférence, alors 
que l'on sait que le plus gros 
morceau obtenu pour 13 pé­
réquation, avait été décidé 
bien avant le 5 juin."
Théorie Ltiogt

Selon le chef de l'opposi­
tion, la situation financière 
du Québec étant ce qu'elle 
est dans les cadres de la 
constitution, nous avons in­
térêt à négocier un arrange­
ment avec Ottawa qui soit 
tel que nous ayons d’une 
part, la meilleure formule 
de péréquation et, d'autre 
part, le plus grand transfert 
possible de points d'impôts.

Que l’on mette l’accent 
sur l’une ou sur l'autre for­
mule individuellement et 
Québec y perd, dit M. Le­
sage.

Ainsi, le chef de l'Opposi­
tion soutient que demander 
une augmentation de la péré­
quation débalance tout le 
système.

"11 y aurait au moins un 
point sur lequel j'aurais in­
sisté, a dit M. Lesage. 11 fut 
acquis dès la conférence et 
les arrangements de 1962 : la 
reconnaissance des besoins 
prioritaires grandissants des 
provinces à un rythme plus 
rapide que ceux d'Ottawa.

"1! aurait fallu demander 
à ce propos le transfert an­
nuel de points additionnels 
d'impôt aux provinces. Or 
nulle part, poursuit M. Lesa­
ge. le chef du gouvernement 
actuel n'a insisté pour que 
durant les 5 prochaines an­
nées, il y ait transfert de 
sources de revenus qui s'ad­
ditionnent d'année en année, 
au fur et à mesure que les 
besoins des provinces de­
viennent plus grands que 
ceux d'Ottawa."

Le chef de l'Opposition a 
fait remarquer que M. John­
son n'avait aucunement in­
sisté sur ce point important, 
bien qu'il fut dans son mé­
moire. 11 a signalé que lors­
que le chef ontarien. M. John 
Robarts, avait justement de­
mandé cet accroissement 
progressif des revenus pour 
les provinces, M. Johnson 
s'était lui-même barré la 
route en exigeant le 100-100- 
100.

M. Lesage a déclaré que

sur ce plan, les libéraux au 
pouvoir auraient certaine­
ment obtenu davantage et 
que M. Johnson avait fait 
preuve d'une faiblesse ex­
traordinaire.

"C'est à l'intérieur de la 
salle de conférence qu'il faut 
être coriace, a dit M. Le­
sage.”

Le chef de l’Opposition a 
par ailleurs nié le fait que 
le Québec était revenu de la 
conférence avec "plus d'ar­
gent et moins de liens".

"Sur ce plan, a dit M. Le­
sage, c'est le statu quo."

M. Robert Bourrassa, dé­
puté de Mercier, qui donnait 
la conférence de presse en 
compagnie de M. Lesage, a 
déclaré de son côté que M. 
Johnson avait usé de deux 
sortes de chantages aux dif­
férentes conférences. Le pre­
mier chantage était celui du 
séparatisme et le second 
celui de la double taxation.

M. Bourrassa a révélé que 
le premier chantage n'avait 
réussi qu'à effrayer les mi­
lieux d'affaire canadiens an­
glais et que l’autre, celui de 
la double taxation, n'avait 
fait peur à personne puisque 
le fédéral l'avait lui-même 
proposé aux provinces.

Quant à M. Sharp, le chef 
de l'Opposition a déclaré 
qu’il avait eu affaire à "plus 
dur que lui." 11 a cependant 
noté un changement d'atti­
tude chez le ministre fédé­
ral des Finances en ce qu'il 
propose maintenant de faire 
accepter par toutes les au­
tres provinces le système ré­
clamé en général par le Qué­
bec.

M. Lesage a qualifié ceci 
de manque de réalisme de la 
part d’Ottawa "qui pense 
que les provinces vont accep­
ter d'administrer elle-mêmes 
des programmes conjoints.”
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mené

Westinghouse souligne que le* 
propositions faites à la Frater­
nité sont les mêmes que trois 
autres syndicats ont acceptées, 
soit quatre pour-cent par an­
née répartis sur trois ans, ce 
qui équivaut pour les syndicats 
à une hausse de 50 cents l’heure.

Les ouvriers affectés à la 
production, en vertu du contrat 
qui a expiré hier soir, gagnaient 
une moyenne de $3 l'heure.

Hanoï montre un film sur 
les "crimes de guerre" 
américains au Vietnam

VIETCONG

JE CROIS

unedarmerie aurait 
telle enquête.
Le sous-ministre de la Justice, 

M. C. M. Isbister, s'est aussi 
refusé à tout commentaire. "Je 
suis désolé, mai* je dois m'ab­
stenir d’évoquer cette affaire", 
a-t-il dit au journaliste qui l’a 
rejoint à Montréal.

LA PRESSE a tenté à plu­
sieurs reprises, entre 11 heures 
hier soir et 1 h. ce matin, de 
communiquer à Ottawa avec le 
ministre des Mines et des Re­
levés techniques, M. Jean-Luc 
Pépin, et son adjoint, M. Bram 
Appel. La téléphoniste de la 
compagnie Bell nous a affirmé 
que les lignes téléphoniques de 
MM. Pépin et Appel devaient 
toutes deux être défectueuses. 
Les récepteurs semblaient dé­
crochés, mais il n'y avait au­
cune conversation sur la ligne.

Ce n’est qu'à 2 h. environ 
que nous avons pu parler à M. 
Appel. Ce dernier arrivait de 
Montréal, en compagnie de M. 
Pépin, justement.

"J'ignore tout de cette affai­
re, a-t-il affirmé. Tout ce que 
j'en sais, c'est ce que je viens 
de lire dans le journal..

SUITE DE LA PAGE 1
— Croyez-vous, M. Lesage, 

que l'autorité du chef soit en 
jeu ?

— Je crois en la bonne foi 
des six candidats.

Quant aux résolutions soumi­
ses par M. Kierans pour la 
réorganisation du parti, M. 
Lesage a déclaré qu'il n'en avait 
jamais discuté en public.

"Je n'ai aucunement l’inten­
tion d'en discuter en public, à 
moins que le débat au prochain 
congrès ne s’engage là-dessus. 
Mais d’après ce que je sais, je 
doute fort qu’il y ait débat sur 
ce point.”

M. Lesage a cependant admis 
qu'il ne se sentait pas du tout 
menacé par la création d'un 
comité directeur. Il a rappelé 
qu'il avait lui-même annoncé la 
création de ce comité, il y a 
deux mois, sur une base tempo­
raire.

"On discute en ce moment la 
possibilité de le rendre perma­
nent”, a ajouté le chef libéral.

M. Lesage a enfin révélé qu'il 
y aurait au Parlement, le 9 
novembre, un caucus secret de 
libéraux préliminaire au con­
grès.

FONCTIONNAIRES
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vail au début de l’année. Ce 
dialogue est actuellement en­
travé par l’absence d'interlocu­
teurs valables au sein des 
divers services gouvernemen­
taux.

Pour corriger la situation, les 
délégués au congrès ont ap­
prouvé hier et dimanche diver­
ses mesures dont la création de 
comités dont la tâche sera de 
rencontrer les autorités pour 
soumettre des solutions. Les 
délégués ont également insisté 
pour que de nouvelles pressions 
soient faites auprès du gouver­
nement dans le but d’amener 
une réorganisation des servi­
ces chargés de voir à l’appli­
cation des conventions collec­
tives.

Au sujet des salaires et de 
l’inflation les délégués au con­
grès ont prié, hier, leur comité 
de négociations d’étudier la pos­
sibilité de demander au gou­
vernement qu'une indemnité 
soit payée tous les trois mois 
aux employés de l'Etat et ceci 
en proportion de l'augmentation 
du coût de la vie. En adoptant 
cette résolution, les délégués ont 
fait remarquer que plusieurs 
compagnies du Canada et des

Crimes de guerre
Hanoï. (AFP) — La "com­

mission d'enquête sur les cri­
mes de guerre des impérialis­
tes américains”, créée en juil­
let dernier par le Nord-Viet­
nam. a montré aujourd'hui à 
la presse, à Hanoï, un premier 
document (un film), présenté 
comme un véritable "acte d’ac­
cusation" contre les forces 
américaines au Vietnam.

Après la publication du rap­
port conjoint des juristes nord- 
vietnamiens et japonais, puis 
l’appel “aux éducateurs”, la 
présentation d’un film sur les 
"crimes de guerre” semble 
traduire l’intention nord-viet­
namienne de développer une 
grande campagne pour mobi­
liser l’opinion publique mon­
diale contre les Etats-Unis.
“ Nous avons l’intention de 

projeter ce film partout, no­
tamment en France, et aussi 
aux Etats-Unis si nous le pou­
vons", a déclaré un membre de 
la commission.

Le (ilm est la première ma­
nifestation de la commission 
que composent le minisire de la 
santé publique, le Dr Pham 
Ngoc Thach, le juge à la Cour 
suprême Pham Van Bach, lo 
colonel Ha Van Lau, chef de la 
mission nord-vietnamienne au­
près de la Commission interna­
tionale de contrôle.

Commenté en anglais, le film, 
qui est un montage de docu­
ments d'origines diverses, amé­
ricaine comme vietcong, offre

Etats-Unis ont déjà adopté un 
tel système.

Les délégués ont également 
demandé que des démarches 
soient faites auprès du gouver­
nement pour que la retraite de 
tout employé soit facultative au 
bout de 25 ans et obligatoire 
au bout de 35 ans.

Une autre résolution a été ap­
prouvée, demandant que l'on 
fasse des pressions auprès du 
gouvernement afin que chaque 
employé soit libre de toutes 
activités politiques.

Quant à l'affiliation du SF- 
PQ à la CSN, un délégué a 
proposé qu'une commission soit 
formée pour étudier les avan­
tages et désavantages de cette 
affiliation. La proposition, qui a 
été approuvée, vise à démon­
trer aux fonctionnaires qui au­
raient des doutes sur la CSN 
qu’il s'agit de la meilleure affi­
liation.

Au chapitre des structu­
res de leur syndicat, les délé­
gués se sont enfin prononcés 
pour une revision de la consti­
tution de leur syndicat et ils ont 
approuvé une résolution qui di­
minue de 13 à 9 les membres 
du bureau du syndicat. Selon 
plusieurs délégués, le bureau 
sera ainsi plus actif et procé­
dera avec moins de lenteur.

un affreux tableau de la guerre 
du Vietnam. Le commentaire 
accompagnant les images horri­
bles dresse un bilan des "cri­
mes de guerre" en distinguant 
quatre rubriques : "massacre 
des populations civiles", "guer­
re chimique”, "guerre expéri­
mentale" et "crimes contre le 
Nord-Vietnam”.

Selon le bilan nord-vietna­
mien, entre 1954 et 1965, le 
chiffre des victimes au Sud- 
Vietnam a été de 170,000 tués,
800.000 blessés ou torturés,
400.000 détenus et cinq millions 
do personnes regroupées dans 
des camps ou hameaux straté­
giques. La guerre chimique, 
toujours selon le bilan, a affec­
té 300,000 hectares en 1963,
500.000 en 1964 et 700,000 en 
1965. 150,000 personnes ont souf­
fert d'intoxication en 1965 par 
suite de l’épandage de pro­
duits chimiques par l’aviation 
américaine. Le commentaire 
accuse les Etats-Unis d'expé­
rimenter des gaz à effets psy­
chiques, des bombes à frag­
mentation et des bombes à pé­
nétration profonde.

Les bombardements du Nord- 
Vietnam ont détruit 294 écoles, 
74 hôpitaux ou infirmeries, 80 
églises, 30 pagodes.

"Les responsables, Johnson, 
McNamara, Rusk, Westmore­
land, doivent être jugés et con­
damnés avec tous leurs proches 
collaborateurs”, conclut le 
commentaire.

Avant la projection, la com­
mission avait montré à la pres­
se des victimes des "crimes de 
guerre", notamment un homme 
atrocement brûlé au visage et 
au corps, en précisant qu’il 
avait été atteint par du napalm 
au cours d'un bombardement à 
12 milles de Saigon.
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pagne sur les reins. C'est alors 
que se produisit la deuxième 
attaque : celle qu'on n'atten­
dait plus. Ce fut aussitôt la pa­
nique au cours de laquelle se 
produisirent des scènes d’affo­
lement indescriptibles. Cadets 
et musiciens fuyaient en tous 
sens.

Hier, à Chau Doc (dans le del­
ta' quatre Vietnamiens ont été 
tués, et six autres blessés, lors 
de l’explosion d'une mine au 
passage de l’autobus dans le­
quel ils avaient pris place.

Cet attentat est l'un des onze 
"incidents" dus au Vietcong 
rapportés dans le communiqué 
militaire gouvernemental pour 
les dernières vingt-quatre heu­
res.

De source officielle on signa­
le également qu’un train sans 
escorte a sauté, hier matin, 
sur une mine entre la base 
américaine de Cam Ranh et 
Nhatrang, à 194 milles au nord- 
est de Saigon. Un voyageur a 
été blessé. La locomotive et 
trois wagons de marchandises 
ont déraillé. La voie est endom­
magée et la circulation se trou- 
ce interrompue.

Aux dernières dépêches, le 
calme semble revenu dan* la 
capitale dont les rues sont, au­
jourd’hui, interdites aux mili­
taires américains.

A l'ONU

Si les pilules avaient bon 
goût, les apothicaires no pren­
draient pas soin de les dorer.

Proverbe espagnol

Le porte-parole de la déléga- 
tion britannique a déclaré hier, 
que le représentant du Royau­
me-Uni à l’ONU, lord Caradon 
était actuellement à Londres 
pour examiner "plusieurs ques­
tions importantes dont celle do 
la participation de la Grande- 
Bretagne à New York demain 
et fera connaître alors l’ac­
ceptation ou le refus de son 
gouvernement en ce qui a trait 
à la résolution adoptée jeudi 
dernier, confiant à l'ONU la 
responsabilité de l’administra­
tion du sud-ouest africain.
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M. Hellyer a déclaré que les 
procès-verbaux des séances du 
comité de la défense révèlent 
que le contre-amiral Landymo- 
re a donné réponse à des ques­
tions portant sur le personnel 
militaire dans le commande­
ment maritime des forces ca­
nadiennes. Le contre-amiral a 
soutenu que c’était la partie de 
son témoignage écrit portant 
sur le personnel qui avait subi 
la plus forte censure.

M. Hellyer a déclaré par ail­
leurs qu’après la prise de pou­
voir des libéraux en 1963, lui- 
même et le premier ministre, 
M. Lester B. Pearson, ont jugé 
qu'il était utile de créer un 
comité permanent de la dé­
fense.

Il a ajouté que malgré la 
coutume établie, il a décidé de 
permettre aux militaires haut 
gradés de témoigner devant ce 
comité.

Dans leurs témoignages tou­
tefois. les militaires ne par­
laient pas comme individus 
mais comme représentants du 
ministère.
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ouvriers, membres de la Fra­
ternité, seront touchés par la 
grève".

Ce syndicat représente 14,000 
ouvriers dans 46 des usines de 
la société Westinghouse. Cepen­
dant, la compagnie dit que les 
négociations ne portaient que 
sur environ 800 employés dans 
22 établissements de réparation.

Les médiateurs du gouverne­
ment, d'autre part, disent que 
les deux côtés demeurent caté­
goriquement sur leurs posi­
tions, "mais nous continuerons 
de négocier avec les intéressés 
dans l’espoir d'en arriver à une 
entente”.

Pour sa part, la société

Voulez-vous une ligne régulière d’autobus 
rue St-Denis, de Crémazie à Craig ?

Si OUI, allez signer chez vos marchands 
la pétition qui circule rue Saint-Denis

MERCERIE LE ROI DE LA CHEMISE

13'i à 20 13V4 to 20

"THE KING Of THE SHIRT"

Gérard Clément INC.

8I1T, SAINT-DENIS 
4502, SAINT-DENIS 
3487, ONTARIO EST

Tél. 388-5829 
Tél. 845-6443 
Tél. 525-0682

Vous savez ce que cela veut dire.
Car vous le voyez chaque jour aux 
intersections. Vous le voyez et le 
comprenez par association d’idées. 
Un mot, placé dans son contexte, et 
hop! vous voilà plongé dans une autre 
langue.
Voilà comment se fait l'enseignement 
au Laboratoire Audio-Visuel de 
Langues. La seule école de langues 
vous offrant la méthode audio-visuelle 
authentique et originale, qui vous 
permet de voir, d'entendre, d'associer 
et de parler.
Aidés par l'équipement électronique 
le plus perfectionné. Bandes 
magnétiques. Micros-écouteurs. 
Ecrans de projection.
Sous la direction exclusive de 
professeurs diplômés. C’est grâce à 
l'efficacité de nos méthodes 
scientifiques que vous apprendrez 
plus rapidement l'anglais.
Accroissez vos chances de réussite 
dans la vie. Appelez immédiatement:

527-8511

Le chemin le plus court et le plus 
commode pour apprendre l'anglais 
passe par le seul et authentique

LABORATOIRE AUDIO­
VISUEL DE LANGUES INC.
situé au:

3500, Parc Lafontaine, 
édifice ‘‘Le Cherrier”, 
Montréal —527-8511
(demander M. Ouellette)

Dans la région de Montréal, 
doux autres adresses:
3333, chemin Queen Mary, 
Montréal, 342-1601 
(cours de français et de langues 
étrangères)

331, rue Principale, Granby— 
378-8495
(cours de français et d'anglais)

A ceux qui le désirent, notre 
plan Crédit-Etudes offre des 
commodités de paiement.

t <
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Sorcières el chais noirs plein l’esprit, argent et friandises plein leur sac...
l’holus Yves Beauchamp, LA PRESSE

Des sorcières et des chats noirs plein l'esprit, des pommes, des 
papillotes et des pièces de monnaie plein leur sac, c’est tout ce 
qu’il fallait à des centaines de milliers de jeunes Montréalais pour 
passer hier une belle soirée d’Hallowe’en. Et il y a également le 
déguisement que l'on avait choisi avec soin, ce qui ne trompait 
pas le toisin, même s’il fait semblant de jouer le jeu pour procurer 
encore plus de plaisir aux enfants. Mais même une soirée d'Hal-

lowe'en doit prendre fin. Après avoir, assis sur le trottoir, compté 
la “recette” de la soirée, on regagnera la maison pour commencer 
a rêver de la prochaine. Plusieurs milliers songeaient aussi aux 
jeunes déshérités. Leur petite main serrant précieusement une 
tirelire de l’UNICEF, ils demandaient la charité au nom de cet 
organisme qui s’occupe des enfants moins favorisés à travers le 
monde entier.

Les quelque cent locataires du Palais du commerce peuvent respirer d’aise : 
la grande salle de 75,000 pieds carrés sera occupée dès le 1er mai 1967, date à 
laquelle la société "Les Domaines Concordia Limitée” deviendra locataire de 
cet imposant immeuble de la rue Berri. C’est ce qu’a déclaré hier à LA PRESSE 
M. Norman Nerenberg, un des associés de l’entreprise.
On se souvient qu’à la suite 

de la location du Palais du 
commerce par les Valeurs 
Trans - Canada aux Domaines 
Concordia, et ce, pour une durée 
de cinq ans, avec option d'achat, 
on «volt clairement laissé en­
tendra qu'aucune exposition ne 
serait présentée i l'avenir dans 
la grande salle du Palais du 
commerce. Il s’en est suivi une 
grande inquiétude chez les com­
merçants-locataires ainsi que 
chez les marchands de l’en­
tourage.

M. Nerenberg a donc réaffir­
mé hier qu’"à cause de l’em­
placement extraordinaire, nous 
travaillons à la 
préparation de 
projets qui 
vont faire du 
Palais du com­
merce une pla­
ce débordante 
d’activité”.

il s'agit, avons-nous appris, 
de deux projets, l’un à court 
terme et l'autre à long terme.

Le premier projet sera mis 
en oeuvre pour l'Expo. Il com­
prendrait un vaste centre com­
mercial à l'étage des exposi­
tions : plusieurs importants 
magasins de la métropole au­
raient déjà indiqué leur inten­
tion d’ouvrir une succursale 
temporaire à cet endroit.

Les spécialistes des Domai­
nes Concordia sont d'avis que, 
pour eux aussi bien que pour 
leurs locataires éventuels, un 
tel centre serait rentable.

Si le projet se concrétise — 
une décision sera prise avant la 
fin de l'année — des transfor­
mations seront apportées au 
Palais du commerce. Les finan­
ciers intéressés n’oublient pas 
non plus le précieux atout que

sera l’entrée du métro dans le 
Palais même.

D’autre part, morne s'ils sont 
avares de renseignements, les 
dirigeants des Domaines Con­
cordia étudient depuis 1964 les 
possibilités qu'offre le Palais du 
commerce et son entourage. La 
transaction survenue entre MM. 
Jean-Louis Lévesque et Paul 
Desmarais concernant le Palais 
du commerce a retardé l'annon­
ce d'un projet majeur, mais les 
études se poursuivent de plus 
belle.

On n'ignore pas que 85,000 per­
sonnes habitent dans le quar­
tier, que la clientele venant de 
la rive sud peut jouer un role 
important dans l’avenir de l'est, 
que le carrefour Berri-deMonti- 
gny bénéficie d’avantages supé­
rieurs, etc. ..

Pour ces raisons — et d'au­
tres encore inconnues — les 
Domaines Concordia Limitée, en 
collaboration avec la ville de
Montréal. Dupuis Frères, les 

Valeurs Trans-Canada el quel-

Un mort dans 
un incendie

ST-ANTOINE-DES-LAUREN- 
TIDES (CBl—Une famille de 11 
enfants a été jetée sur le pavé 
et un de ses membres a été brû­
lé vif dans l'incendie d'une mai­
son de deux étages, tôt ce ma­
tin, à St-Antoine-des-Laurenti- 
des.

Vers 4 h. 30, M. et Mme Aimé

ques autres autorités en matiè­
re commerciale et financière, 
sont à la recherche du projet 
qui revaloriserait la vie écono­
mique de l'est de la métropole.

Il ne fait plus aucun doute, 
après les propos tenus par M. 
Nerenberg, que d'importantes 
modifications seront apportées 
au Palais du commerce en vue 
de la réalisation de ce projet à 
long terme. On n'exclut pas de 
nouveau la possibilité, que le 
terminus de l'est déménage ses 
pénates dans le Palais du com­
merce et que le terrain du ter­
minus actuel soit utilisé pour 
la construction d'un autre im­
meuble.

Evidemment, rien n’a encore 
transpiré du projet, à l'étude. 
Suivant l’exemple du maire 
Drapeau, comme l'a expliqué 
M. Nerenberg, les Domaines 
Concordia attendent que 
la signature d'un accord soit 
chose faite avant de dévoiler 
quoi que ce soit. A quand la 
prochaine signature ?

Carrier, du 996, boulevard St- 
Antoine, ont été éveillés par la 
fumée. Ils se sont empressés 
d'évacuer leur demeure a\ec 
leurs enfants, mais dans leur 
hâte ils n'ont pas constaté l'ab­
sence de leur bambin, Daniel, 
âgé de 5 ans. Durant un mo­
ment on avait crû qu'il s'était 
réfugié chez un voisin.

Ce n’est qu'un peu plus tard 
qu'on s'est aperçu qu'il avait 
péri dans les flammes. A 7 h. 
30 ce matin, les pompiers de 
St-Jérôme et les membres de la

U PRESSE j

Les propriétaires de 
leur maire-fondateur

Candiac refusent à
un salaire de $Sf90û

par Claude Masson

La reconnaissance est une 
vertu très peu pratiquée en ce 
bas monde. C'est du moins 
l’impression qui doit demeurer 
dans l'esprit du maire-fonda­
teur de Candiac, à la suite 
d'une défaite qu'il vient de 
subir, par voie de référendum.

Premier magistrat de cette 
ville do la rive sud depuis sa 
fondation en 1957, M. Jean 
Léman en est venu à la con­
clusion, un bon jour d'avril 
dernier, qu'il était normal pour 
lui de recevoir une compensa­
tion, étant donné qu'il occupe 

su fonction de maire "full time", 
comme nous l'a confirmé le 
greffier de Candiac, Mlle San- 
tenue.

Sa décision était prise : il 
allait demander un salaire 
annuel de $11,-
(100. Mais, pour jffii L»3JV 
1966, étant don- 
ne que 1 année 
était déjà a- . »* 
tancée et que V. IA PRESSE -

comme tels, "duit, pour en­
trer en vigueur el devenir 
exécutoire, être approuvé par 
les électeurs municipaux pro­
priétaires d’immeubles imposa­
bles de toute la municipalité".

des élections ‘•StJ-’-r-
municipalos al- ’** ** 
laient avoir lieu en février 1967, 
M. Leman jugea bon de ne ré­
clamer que $8,900 pour la pé­
riode d'avril 1966 à la fin de 
janvier 1967.

Comme l'indique l'article 64 
de la Loi des cités et villes, le 
règlement accordant une rému­
nération au maire et aux con­
seillers pour leurs services

Les Souliers

L6

remarque cependant que les 
propriétaires qui paient le plus 
de taxes ont accepté à 82 p. 
loo que le maire soit rémunéré 
tandis que ceux qui paient le 
moins ont refusé à 52 p. 100. 
En effet, les 182 propriétaires 
en faveur ont des immeubles 
imposables d’une valeur totale 
de $7,870,000 tandis que les 
adversaires d'une telle com­
pensation sont propriétaires 
d'immeubles imposables d'une 
valeur de $4,404,000.

Mais, comme la loi précise 
que le résultat doit être majo­
ritaire et en valeurs et en 
quantité, le maire Leman ne 
recevra pas ses $8,900.

A la suite de celte défaite, 
une rumeur a circulé à l'ef­
fet que M. Jean Léman démis­
sionnerait de son poste et que 
des élections seraient déclen­

chées incossemment.
Rien n'est plus faux. Le mai­

re de Candiac a déclaré hier 
à LA PRESSE qu'il demeurera 
en fonction jusqu’à la fin de 
son mandat, en février pro­
chain et qu'il sera même can­
didat a la mairie lors des pro­
chaines élections.

Vol de montres 
dans une auto

300 montres, évaluées à plus 
de $5.000, ont été volées dans 
l’auto de Candino Watch. 1980 
ouest, rue Sherbrooke, immo­
bilisée sur un terrain de sta­
tionnement situé au no 1215. 
carré Phillips. Les voleurs ont 
forcé le ventilateur de la por­
tière droite pour s’emparer de 
la valise contenant les montres.

M. Jean LEMAN
maire-fondateur 

de Candiac

Des contribuables se sont 
prévalus de eet article de loi 
pour réclamer un référendum. 
Celui-ci a eu lieu récemment : 
247 propriétaires ont voté con­
tre et 182 pour une telle rému­
nération.

Dans l'analyse du scrutin, on

Un homme hérite d'un 
bébé dans le métro !

par Martin Pronovost

Un homme a hérité, bien malgré lui, hier matin, 
d’un bébé d’environ sept mois dont il recherche active­
ment la mère depuis.

Cette histoire invraisemblable a débuté dans le métro, 
vers 10 h. hier matin, à la station Jean-Talon, lorsqu'une 
jeune femme, dont l’Age varie entre 27 et 29 ans, a remis 
é 51. Aldo Coviello, son jeune bébé en lui demandant 
d’en prendre soin durant deux minutes, juste le temps 
qu’elle irait parler à une amie à l'autre bout du wagon.

.4 sa grande surprise, M. Coviello a constaté un peu 
plus tard que la maman n’était plus dans le wagon. Il a 
quitté le métro à la station Champ-de-Mars et, comme 
ü était pressé, tl a remis lui-même le bébé à un autre 
homme. Agé d’une quarantaine d’années.

A la police île Montréal, toutefois, personne n'était 
au courant de cette affaire hier soir. Pourtant, Al. Coviello, 
président de fa compagnie de construction Aldo, de la 
rue Iberville, nous assure de l'authenticité de ce fait.

Il nous informe que la jeune femme était bien vêtue 
et propre. Le bébé, scion lui. était, également 1res propre 
et portait un petit costume fourreau rose avec capuchon, 
également rose. Il s’agirait donc d’une petite fille.

Il est surprenant, toutefois, de constater que l’homme 
qui aurait hérité du bébé n'ait pas averti la police de 
son précieux héritage. A moins qu'il ait préféré dorloter 
l'enfant pendant quelques jours avant d'en avertir les 
autorités...

Nouvelle 
CHAISE STENO

Base en acier tubulaire. — 
Finie aluminium — Roulettes 
en caoutchouc sur roule­
ment à billes — Siège et 
dossier ajustables — Maté­
riel en vinyl de couleur : 
rouge, vert, brun ou gris.

PRIX REGULIER : $39.75

SPECIAL 
PILON :

t-29

• 750 BEAU3IEN. 273-9501
• 8559 ST LAURENT, 381-6261

• 800 MCNT-ROYAl. 524-3081
• 851 DEFAME, 743-7961
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Protection civile de St-Antoine 
fouillaient les décombres afin 
de retirer son cadavre.

SElV/e YouaSELf

Tentative de meurtre 
dans un cabaret

Récompense 
de $25,000

Une récompense de $25,000 a 
été offerte hier à quiconque 
fournira des renseignements 
permettant l'arrestation et la 
condamnation du ou ries auteurs 
du meurtre de M. Fritjoy 
"Fred" Conrad, âgé de 26 ans. 
tué vendredi soir dernier au 
cours d'un vol à main armée 
perpétré à la succursale du 
Centre commercial St-Martin 
de la Banque Royale du Cana­
da, dans le quartier Chomedey, 
à Laval.

Cette récompense offerte par 
la Banque Royale du Canada 
s'ajoutera à toute récompense 
que pourra verser l’Association 
des banquiers canadiens.

Le président de la Banque 
Royale du Canada, M. W. 
Earl McLaughin, a révélé hier 
que des mesures avaient déjà 
été prises pour venir en aide à 
la jeune femme de M. Conrad.

Tout renseignement concer­
nant cet attentat peut être 
communiqué à la police de 
Laval, en composant : 669-1761, 
ou au Service de sécurité de la
Voir FAITS DIVERS en page i

Un homme de 37 ans, 
que la police a dit se nom­
mer .Marcel Servant, sans 
domicile connu, a été at­
teint d’une balle au cou 
vers 2 h., la nuit dernière 
alors qu'il se trouvait à 
l’intérieur du St. John’s 
Café, 980 St-Laurcnt.

Secouru peu après par 
la police, il a été trans­
porté à St-Luc où des mé­
decins tentaient en vain, à 
l'aide de rayons X, de lo­

caliser le projectile, de 
petit calibre.

Les médecins ignorent 
encore la gravité de la 
blessure, la victime ne 
présentant qu'une enflure 
à la base du cou.

La police a fait conduire 
une dizaine de témoins 
pour interrogatoire au 
quartier général, et tôt ce 
matin en avait libéré une 
partie. La police croit 
qu'il s'agit d’un règlement 
de compte.

6741
ST-HUBERT

EXAMEN 
DE LA VUE 

•
PRESCRIPTION 

DES VERRES
OPTOMETRISTE-OPTICIEN DIPLOME 

DE L'UNIVERSITE DE MONTREAL

Autr*fc'a
Optometrist* consultant 

è l'Hôpital Sainte-Justin*

272-761 1 • 272-7616

• 280 OUST, RUE SAI.'iT JACQUES, 842-417 1

CARPORT
Weaiher-î-Vane
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ALUMINIUM

Protection contre

NEIGE O VERGLAS 
GLACE • SOLEIL

Magnifique
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B Auvent» Weather-Vane 
I 3055 ave. Verdun, 
j Vardun, Que. Tel. : 769-3853

■ S.V P me fournir tou»
■ ren»eignemenf* et votre
| offre de paiements différé*.

C Auvent»
D
3 Fenêtres 
* Clapboard 

Carport»
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Le Palais du commerce sera occupé en 19(7 et transformé par la suite
--- —   par ç|«ude Maison
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La RCMP^un
nouveau réseau 
de téléphotos

OTTAWA. (PCf) - Le der­
nier-né des adversaires du cri­
me organisé est entré hier en 
fonction.

Il s'agit d'un réseau de trans­
mission de téléphotos au servi­
ce de la Gendarmerie royale du 
Canada (RCMP).

Le réseau reliera entre eux 
sept centres importants du Ca­

nada.
Le réseau de la RCMP se ser­

vira de l’équipement le plus 
moderne pour transmettre et 
lecevoir les photographies de 
faux chèques, de documents et 
même d'empreintes digitales. 
Les postes desservis sont situés 
a Montréal, à Ottawa, à Toron­
to. a Winnipeg, a Regina, a Kcl 
mouton et à Vancouver.

L'organisation de ce réseau 
de téléphotos fait suite a un 
voeu formulé lors de la confé­
rence fédérale-provinciale de 
janvier dernier sur le crime or­
ganisé.

tin étemlera le service gra­
duellement a tous les sous-ccn- 
tres de la RCMP et aux Polices 
provinciales dant touL le Cana­
da.
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La police est sur la piste des 
agresseurs d'Elwood Marsman
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La rue Papineau à sens unique nord-sud de la rue Rachel à la rue Lafontaine dès demain
période d'environ deux semaines, la fermeture partielle de eette 
rue, plus particulièrement dans le tronçon compris entre les rues

Le tronçon "Rachel-Lafontaine” de la rue Papineau sera a sens 
unique "nord-sud” dès 10 h. demain matin, apprend-on, à l'hôtel 
de ville. Cette rue à sens unique complète le projet d'aménagement 
des abords du pont Jacques-Cartier. On se rappelle que la rue 
de Loriinier a été récemment décrétée à sens unique "sud-nord”, 
également entre la rue Lafontaine et la rue Rachel. D’autre part, 
les travaux d’excavation entrepris rue Windsor en vue de la pose 
de l’égout collecteur St-Jaeques-d'Youville, nécessiteront, pour une

Notre-Dame et St-Jaeques. Ainsi, à compter de 9h.30 demain matin, 
les mesures suivantes seront en vigueur : 1)—la rue Windsor, entre 
les rues St-Jacques et Notre-Dame, sera temporairement à sens 
unique nord-sud ; 2)—la rue de la Cathédrale, de la rue Notre-Dame 
au boni. Dorchester, temporairement à sens unique sud-nord.

La police poursuit son enquê­
te afin de retrouver les agres­
seurs d'un homme de 27 ans do 
race noire qui a été abattu de 
trois coups de revolver, vers 2 
h. 15 vendredi matin, à sa sor­
tie du "Hawaian Lounge", au 
1258 de la rue Stanley, où il tra­
vaillait comme garçon de table.

Le lieutenant-détective Jean- 
Jacques Cinq-Mars, de la Pa- , 
trouille de nuit, dirige l'enquê­
te, assjsté des sergents-détecti­
ves Rosaire Gaumont et Gilles 
Masse. Personne n'a encore été 
appréhendé en rapport avec 
eette affaire, mais il semble 
que les coupables seront captu­
rés sous peu.

M. Elwood N. Marsman, la 
victime, du HOU boni. Décurie, 
à St-Laurent, repose dans un 
état satisfaisant à l’hôpital 
Royal Victoria, où il a été 
transporté après l'attentat.

Il s’agirait d'un règlement de 
compte. La victime a été attein­
te de trois balles, dont l une ù 
l'épaule gauche, l'une a la poi-

Accident de travail
TROIS-RIVIERES 'PCD—M. 

Jacques Livernoche, -Il an», de 
Trois-Rivières, est mort hier 
après-midi lorsque le convoyeur 
qu'il tentait de mettre en mar­
che a explosé.

M. Livernoche, un employé de 
la Three Rivers Shipping Co. 
était a effectuer un charge­
ment de gluise blanche a bord 
d'un convoi ferroviaire.

La mort a été instantanée.

trine et la derrière dans une 
cuisse. Une intervention chirur­
gicale pratiquée dès son arrivée 
à l'hôpital lui aurait sauvé la 
vie.

M. Marsman et une cousine qui 
s'est présentée à son chevet à 
l'hôpital ont déclaré à la police 
qu’ils ne savent pas les noms 
des agresseurs.

OBTENEZ 
$1000 

POUR $390
Renseignez-vous sur

L'ENTRAIDE
IMMOBILIERE

LAURENTIENNE
1344 est, rue Sherbrooke 

Montréal 24

Sana aucun* obligation do ma 
part, veuillai ma foira parvanir 
toua laa rantaignamanta sur vo­

tre proposition.

NOM .................... ..

ADRESSE

VIUE

Séance du conseil 
après la prestation du 

serment de ses membres

vins
]©RDAN

JORDAN WINES (oVLBF.C) LU, 

SIONÏRLAL, QUCIilA.

(R.M.) — C'est demain après- 
mflli. que M. Robert Bouchard, 
greffier de la ville, procédera u 
la prestation du serment du 
maire Jean Drapeau, et des 43 
conseillers municipaux, soit des 
15 élus par scrutin le dimanche 
23 octobre puis les 38 précédem­
ment élus par acclamation.

La cérémonie débutera à 4 h. 
duns la salle du conseil munici­
pal.

Il n'y eut au cours de la fin 
de semaine aucune demande de 
recomptage judiciaire concer­
nant le scrutin d'il y a une se- 
maine.

On apprend d'autre part que 
c'est à 5 h. demain après- 
midi. que le nouveau conseil 
municipal tiendra sa première 
séance spéciale.

Dès l’ouverture de cette séan­
ce. Me Bouchard présentera sun 
rapport a litre de président des 
élections du 23 octobre.

Le conseil nommera ensuite 
six conseillers pour former le 
comité exécutif, fuis un prési- 

I dent sera choisi parmi ces six 
; commissaires. Et un président 

intérimaire — vice-président — 
! sera également choisi.

Il y aura ensuite lieu de nom- 
I mer, parmi les conseillers, le 
j maire suppléant pour la période 
' se terminant le 31 décembre 
prochain.

UN HOMME AVANTAGEUX 
A CONNAITRE...

GASTON LAVALLÉE
6425. rue Louis-Hémon, 729-2801

Pour obtenir conseils sages et service 
diligent en assurance-Vie et Santé 
personnelle ou commerciale.

Le feuilleton adressé aux 
membres du conseil comprend 
cinq projets de règlements de 
zonage (2e élude).

Le conseil se verra recom­
mander de modifier le regle­
ment no 1920 concernant l'occu­
pation des terrains et l'édifica­
tion et l'occupation des bati­
ments dans les quartiers Ahunl- 
sie et Villeray. ainsi que le rè- 
g Ie m e nt no 1383 concernant 
"érection et l'occupation des bâ­
timents dans le quartier de Lu- 
rimier.

Deu- autres projets de règle­
ments de zonage ont trait à 
des autorisations spéciales.

Plus précisément, le conseil 
sera de nouveau invité par le 
comité exécutif à autoriser :

a) la Congrégation des prê­
tres du Sacré-C'oeur-de-Jésus 
d'ériger et d’occuper une rési­
dence pour prêtres et étudiants 
sur le côté sud du boni. Gotiin. 
entre les rues Boismenu et J.- 
J.-Gagnier :

b' l'Oeuvre et Fabrique de la 
paroisse Saint-Justin d’ériger 
une église et un presbytère à 
l'angle sud-est des rues de Gros- 
bois et Jotfre.

Enfin, le conseil se verra re­
commander de modifier le re­
glement no 2110 intitulé "Rè­
glement de zonage des quar­
tiers Papineau, Ste-.Marie, Ho- 
ehelaga, Maisonneuve et Mer­
cier”.

Ces cinq projets de règle­
ments ont été l'objet d'une pre­
mière étude le 30 septembre 

j dernier.
B*

Faits divers
SUITE DE LA PAGE 3

j Banque Royale du Canada, en 
composant : 845-3118.
Premier meurtre

I U s'agit du premier meurtre 
perpétré dans la deuxième plus 
grande ville du Québec formée 
par la fusion des 14 municipali­
tés de file Jésus.

Tout a été mis en oeuvre, à 
Laval, pour retrouver les ban- 

j dits meurtriers le plus tôt pos- 
] sible. Le directeur du Service 

de la police de Laval, M. Léo 
I Lequin. a refusé de dévoiler 

pour l'instant si ses hommes 
: étaient sur la bonne piste.

Les détectives de la Sûreté de 
Laval sont portés a croire que 
ce hold-up. doublé d’un meurtre 

1 crapuleux, aurait cté commis 
j par des "professionnels" du 
! crime. Le sang-froid avec le- 
! quel l'un des bandits armés a 

abattu M. Conrad, ne peut être 
celui d'un débutant.

M. McLaughin a qualifié de 
"brutal et insensé" le crime 
perpétré vendredi dernier sous 
les yeux d'une soixantaine de 
personnes, dont près de 50 
clients. Il semble que M. Con­
rad aurait été abattu parce

qu'il n'avait pas compris l'or­
dre qui avait été donné en 
français de se coucher sur 
le plancher. D’autres préten­
dent qu’il voulait protéger un 
enfant.

Bambin tué 
par une auto

Un bambin de 5 ans, Alain 
Lecours, fils de M. et Mme Be­
noit Lecours, route rurale no 1, 
près de Sherbrooke, a été tué 
par une auto, vers 7 h. 25 hier 
soir, sur le Chemin Belvedere, 
dans le canton Ascot, comté de 
Sherbrooke.

La petite victime a succombé 
à ses blessures sur les lieux de 
la tragédie.

Vol d'un camion 
contenant 40 pneus

ST-ESPRIT — Un camion 
contenant des pièces et acces­
soires d’automobiles évalués ù 
S2.000 a été volé hier dans un 
garage do St-Esprit, comté de 
Montcalm, à 35 milles au nord- 
est de Montréal.

Peint en vert bouteille et por­
tant les mots "Montcalm Elec­
trique" sur ses flancs, le véhi­
cule disparu contenait 40 pneus, 
des appareils de précision et di­
verses pièces d'autos

3e victime d'un 
effondrement

QUEBEC. <PCf) — M. Réal 
Lessard, 45 ans. de Shawinigan. 
a succombé hier après-midi, ù 
des blessures subies lors de l'ef­
fondrement du toit du centre 
civique de cette ville, le 24 octo­
bre.

M. Lessard, qui avait été 
transporté a l'hôpital Laval, de 
Québec, est la troisième victime 
de cette tragédie.

CsmbrioSsges
Des cambrioleurs sont entrés 

par effraction dans une roulotte 
de Petrifond Foundation, sur le 
chantier situé a St-Jaeques et

CONVERSATION ANGLAISE
Enseignement actif et audio-visuel. Vous parlez des le premier cours.

Vous êtes sûr de vous à la fin de la première étape.

Vous épatez vos amis à la fin du 6« cours... on vous recherchera comme 
expert à la fin du cours avancé.

Assistez gratuitement a un cours le lundi ou mercredi à 7 hres p.m. 
prenez un rendez-vous en signalant 342-1791

S&aSTITUY
H Scours par correspondance aue tel. 342-1791 1 J

■ 1 4364 rue St-Denis, Montreal 18 I ;

!»»......................................................»...............j
4364, ST-DENIS.Mil 18 [adresse .................................................... | »
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Gérin-Lajoie convoquera 
une assemblée au sujet 
des passages à niveau

VAUDREU1L. - En présen­
ce du conseil des étudiants à 
la Cité des jeunes, le député 
de Vaudreuil • Soulanges, M. 
Paul Gérin-Lajoie, n rencontré 
hier soir les promoteurs d'une 
pétition réclamant que les con­
vois ralentissent à 10 milles à 
l’heure au moment de s'enga­
ger sur le passage à niveau,

Décarie, et ont tait main basse 
sur $1,032 de matériaux et d'ou­
tils.

Dans le réfrigérateur de la ta­
verne Pigeon, 2801 est, rue On­
tario, on a volé $000 en billets 
de banque.

Dans la taverne Wallace, 501, 
rue Congrégation, un a pris une 
quantité d'articles dont des ver­
res et trois caisses de bière.

Dans le colfre-fort du bureau 
(lu gérant du cinéma Capitol, 
1190 Ste-Catherine ouest, on a 
volé $851 en billets de banque.

Fin de la grève à 
Pîe-aux-Trembles

La grève des employés de la 
ville de Poinle-aux-Tcombles, 
qui durait depuis 13 semaines, 
est terminée.

Les membres des succursales 
304 el 312 du Syndicat canadien 
de la fonction publique ont ené- 
riné, hier après-midi, l'entente 
de principe survenue samedi 
entre les négociateurs en pré­
sence du chef conciliateur du 
ministère du Travail, M. Réal 
Mireaull.

Le travail ne reprendra toule- 
fois que lundi prochain pour les 
employés de bureau, mais peut- 
être avant pour ceux du Service 
de la voirie.

ù Dorion, où 20 adolescents et 
adolescentes ont perdu la 
vie dans la tragédie du ven­
dredi soir 7 octobre dernier.

La requête portait 16.000 
noms. L'initiative de les re­
cueillir revient a M. Arthur 
Pothier, des Cèdres et conduc­
teur de locomotives depuis 23 
ans au service du Pacifique 
Canadien, ainsi qu'à M. Michel 
Berthiaume, du même endroit 
cl étudiant à la Cité des jeunes.

Admettant leur bonne foi, M. 
Lajoie a soutenu que leur péti­
tion n'avait toutefois pas obser­
vé les procédures normales, 
puisque la direction de l’asso­
ciation des élèves à la Cité des 
jeunes n'en avait pas été mise 
au courant. Le député de Vau­
dreuil - Soulanges a souligné 
qu'il ne représentait pas que 
la ville de Dorion. Le ralentisse­
ment de la vitesse devrait nor­
malement s'imposer à tous les 
passages à niveau dans le sec­
teur, de manière a rendre jus­
tice ù tous.

En guise de conclusion et 
après avoir écouté les différen­
tes expressions de points de 
vue. M. Gérin-Lajoie a promis 
de convoquer une assemblée, 
avec la présence d'un attaché 
au ministère fédéral des Trans­
ports et Communications, afin 
d'étudier en profondeur et avec 
lui la réclamation des pétition­
naires.

De
l'eau chaude 
en
abondance !

Louez
un chauffe-eau 
rapide et 
économique 
au gaz naturel
pour aussi peu que
$’ PAR MOIS

Ou encore, achetez un chauffe-eau automatique 
au gaz naturel. Dans les deux cas. location ou 
achat, vous bénéficierez d'une allocation d'instal­
lation de $40, si vous utilisez déjà le gaz naturel. 
Pour plus de renseignements, voyez votre plombier 
ou votre marchand autorisé.

GRZ FIRTUREL 0
Au service de plus de 55% des foyers montréalais

Télé phones nu sillon

ORGAN

Les commentaires 
de jean-Charles Harvey

V

3k

le i>lus près de chez-vous

Des mèches 
Clairol*
pour éclairer 
et embellir 
votre
chevelure... 
seulements 10

Vous verrez comment quelques 
mèches ici et là peuvent rehausser 
votre éclat naturel. Six ou huit mè­
ches Miss Clairol'' suffisent et déjà 
vous êtes plus belle ! Et, notre offre 
à prix modique vous permet d'en 
profiter tout de suite.

Pour cette semaine seulement:
Ondulation permanente de luxe Morgan appropriée à la coloration 9 “M 
de vos cheveux ; a moitié prix. /*n'.v courant 25.UU ■

• Marque oepoiée

;

\

50

!e à 8 h. 10
k midi à 12 h. 33
□:îaq/7s

Pour rendez-vous, venez ou téléphonez
Magasin centre-ville : 844-1515 Rockland : 739-5521
Dorval : 631-6741 Boulevard: 728-4571

■EBBS

SHON DE BUUrt - mON 71 - CINQUIEME

HEURES D’AFFAIRES MORGAN : Centre-viMe et Snowdon : 9 h. * m. a 5 h. 30 D m. — Jeudi et vendredi jutqu r 9 1t. pm,

1 Dorval, Rockland «t Boulevard: 9 h. 30 a m. a 6 h. p.m. — Jeudi et vendredi juiqu'à 10 h. p.m,

Téléphone : 842-6261
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. léléphoto L'PI
Le president Johnson est entouré de soldats américains qui attendent leur 
tour pour lui serrer la main durant sa visite au camp Stanley, en Corée du 
Sud. Le président a rendu visite aujourd’hui aux troupes américaines et sud- 
coréennes près de la zone de démarcation entre les deux Corécs.

Un engin russe aurait explosé 
en plein ciel le 17 septembre
WASHINGTON. <UPI> - Un 

très gros satellite soviétique, 
peut-être de la (amille des en­
gins-espions, a explosé dans 
le cosmos peu après son lance­
ment le 17 septembre dernier.

Cette révélation est contenue 
dans le dernier rapport de 
l'Agence américaine de l'aéro­
nautique et de l'espace (NASA) 
sur la "situation des satelli­
tes". Ce rapport est en fait 
un catalogue des "objets" qui 
orbitent autour de la Terre.

Le rapport déclare égale­
ment que trois "objets d origine 
inconnue" circulent autour de 
notre planète depuis quelques 
mois Les spécialistes croient 
qu'il s'agit de débris prove­
nant de lancements antérieurs, 
mais ils ne peuvent préciser les­
quels. U n'est pas impossible 
qu'il s'agisse de météorites, 
mais les hommes de science 
doutent fort que deux météori­
tes se soient inscrits exacte­
ment sur la même orbite.

L'évasion de Blake 
provoque une grève 
chez des détenus
LONDRES. (PA) — Le “Home 

Office", le ministère britanni­
que de l'Intérieur, a révélé au­
jourd'hui que 150 détenus à la 
prison de Wormwood Scrubbs 
avaient déclenché dimanche une 
grève perlée parce que certains 
de leurs privilèges leur furent 
retirés à la suite de l'évasion 
de l'espion Blake, il y a dix 
jours.

Les prisonniers, tous détenus 
dans l'aile à sécurité maximale 
de la prison, refusèrent de quit­
ter leurs tables de repas et de 
retourner à leurs cellules. Pen­
dant presque une heure, les dé­
tenus scandaient le nom de 
Blakc.

Ils réintégrèrent leurs cellu­
les en fin de compte, sans que 
les gardes aient eu à interve­
nir, a précisé un haut fonction­
naire du ministère de l'Inté­
rieur.

George Blake, un agent dou­
ble âgé de 44 ans. avait purgé 
5 ans et demi de sa peine de 
prison de 42 ans pour avoir 
transmis des documents haute­
ment confidentiels aux Soviéti­
ques.

La police britannique semble 
avoir atteint une impasse dans 
ses recherches pour retrouver 
Blake. On pense de plus en 
plus que l'espion a fui le pays. 
Il se trouverait actuellement 
derrière le rideau de fer.

Hier soir, le gouvernement 
travailliste de M. Wilson a 
réussi à faire battre une mo­
tion de censure conservatrice 
aux Communes, le blâmant 
d'une fuite qui aurait rendu pos­
sible l'évasion de Blake. La 
motion des "Tories” fut défaite 
par 331 voix contre 230.

Le réseau de repérage amé­
ricain est d'une précision telle 
qu'il peut suivre la marche 
dans l'espace d'un objet de la 
grosseur d'un fil rie six pouces 
de longueur qui circule sur une 
orbite basse.

Les Américains ont précisé 
que l'engin soviétique avait ex­
plosé en au moins 51 morceaux, 
probablement plus. En date du 
13 octobre, neuf étaient encore 
sur orbite, les autres s'étant 
consumés au moment de leur 
rentrée dans l'atmosphère.

Course aux armements 
en Amérique latine

LIMA (AEP) — La course 
aux armements a repris en 
Amérique latine. Le Chili a 
commandé à la Grande-Breta­
gne des chasseurs “Hawker 
Hunter" pour vingt millions de 
dollars. Cette commande fait 
suite au renforcement de la Ma­
rine et de l'Aviation argentines, 
Buenos-Aires ayant acheté aux 
Etats-Unis successivement 25 
"Skyhawks" et trois sous-ma­
rins. Le Pérou ne veut pas être 
en reste et négocie à Londres 
l'achat de "Lightnings” super­
soniques.

Les experts des affaires lati­
no-américaines, réunis à Lima 
à l'occasion de l'assemblée de 
la société inter-américaine de 
presse considèrent qu'il sera 
désormais très difficile d’arrê­
ter le mécanisme de surenchère 
qui vient ainsi de s'enclencher. 
Cette inquiétude est augmentée 
par trois observations: Primo, 
le fait que les deux plus grands 
pays d’Amérique latine, l’Ar­
gentine et le Brésil, soient sou­
mis à des régimes militaires 
accroit d'autant l’importance 
du rôle tenu par les forces ar­
mées dans tous les pays du con­
tinent.

Un Halloween qui aurait 
pu tourner au tragique
PHILADELPHIE. (UPD - 

Plusieurs enfants ont peut-être 
risqué la mort hier soir en 
faisant leur ronde de l'Hallo- 
ween dans la région de Phila­
delphie. En effet, plusieurs en­
fants ont trouvé dans leurs 
sacs, parmi les friandises habi­
tuelles. des pilules médicinales 
qui, dans bien des cas, présen­
taient un danger grave.

La police fait enquête dans 
au moins quatre sections de la 
ville et à Camden, au New Jer­
sey.

Dans la partie sud-ouest de 
Philadelphie, la police a visité 
les maisons pour avertir les 
parents d'examiner le contenu 
des sacs d'Halloween de leurs 
enfants. Plusieurs parents du 
quartier avaient téléphoné à la

Johnson aux troupes de Corée: il vaut 
mieux combattre en Asie quà Honolulu

Il est difficile de savoir de 
quel genre de satellite il pou­
vait s'agir : les Soviétiques 
n'ont jamais fait part de ce lan­
cement. Il peut s’agir d’une 
sonde spatiale, ou d’un satellite 
de reconnaissance, tout comme 
il peut s'agir d'une explosion dé­
libérée comme les Etats-Unis 
en provoquent à l'occasion.

La NASA croit que c'était un 
engin très gros, six tonnes 
peut-être, qui a été lancé depuis 
Tyuratam, aire de lancements 
militaires. Kapustin Yar est 
l'aire de lancements des satel­
lites scientifiques.

Le rapport de la NASA pré­
cise que l'engin soviétique était 
incliné à 4!) degrés par rapport 
à l'équateur, ce qui lui aurait 
permis de passer au-dessus du 
territoire américain. Cepen­
dant, la plupart des satellites de 
reconnaissance de la série "Cos­
mos” suivent un tracé situé à 
65 degrés.

N.Y.: les "Minulemen" 
en liberté provisoire

NEW YORK. (AFP) — Les 
dix-neuf membres de l'organi­
sation américaine d'extrême- 
droite dite des "Minutemen", 
arrêtés dimanche et inculpés de 
"complot avec intention d'in­
cendie volontaire", ont été mis 
hier en liberté provisoire sous 
caution.

Le total des cautions s'élève à 
81.000 dollars. La police, qui a 
saisi à New York et dans ses en­
virons des quantités importan­
tes d'armes et d'explosifs, main­
tient que les militants d'extrê- 
me-droite avaient l'intention de 
faire sauter à la bombe un cer­
tain nombre de "campements" 
et d'immeubles appartenant à 
des organisations d'extrême- 
gauche, dont le journal commu­
niste "The Worker".

police pour se plaindre de ce 
que leurs enfants avaient reçu 
des pilules au lieu de bonbons 
dans une maison du secteur. 
Dans la section nord-est de la 
ville, une fillette de neuf ans a 
trouvé une boite remplie de 
tranquillisants dans son sac. Se­
lon un pharmacien, trois de ces 
pilules auraient pu tuer l'en­
fant.

A North Camden, une fem­
me a trouvé dans le sac de 
friandise de „a fille un gros ca­
chet portant l'inscription "Ne 
pas manger". Un autre gar­
çonnet a trouvé quatre pas­
tilles rouges parmi ses frian­
dises.

Ce ne sont là que quelques- 
uns des cas sur lesquels la 
police fait enquête.

SEOUL. (UPI, Reuter, AFP)
— Le président Lyndon Johnson 
a rendu visite aujourd'hui aux 
troupes américaines stationnées 
dans une région fortifiée qui 
fait face à la Corée du Nord 
communiste. 11 leur a déclaré 
que les Etats-Unis combattent 
pour enrayer l'agression au 
Vietnam et devront peut-être 
combattre ailleurs en Asie, par­
ce que "nous préférons le faire 
là bas plutôt qu'à Honolulu".

Le président, qui en est à sa 
dernière journée complète de 
sa tournée asiatique, s’est ren­
du par train spécial, en compa­
gnie du président sud-coréen 
Chung llee Park, de Séoul au 
quartier général de la 26e divi­
sion sud-coréenne, à une ving­
taine de milles au sud de la 
zone démilitarisée qui sépare 
les deux Corécs. Il s’est ensuite 
rendu au camp Stanley, où sont 
stationnés une partie des 50,000 
soldats américains en service 
en Corée.

M. Johnson a voyagé par tous 
les moyens de transport dispo- 
nibles : limousine, train, héli­
coptère et jeep. Il a mangé 
dans un mess avec des hommes 
du lie bataillon de génie, il a 
serré des centaines de mains et 
a visité un petit village coopé­
ratif.

Après le déjeuner au camp 
Stanley, le président a affirmé 
la détermination des Etats-Unis 
de conserver ce qu'ils ont ac­
quis et de combattre la dictatu­
re et l’agression, comme ils le 
font actuellement au Vietnam.

"Quatre cent mille de nos 
jeunes gens, la fleur de notre 
jeunesse, sont là bas. Nous pré­
férons combattre là plutôt qu’à 
Honolulu."
Au cours de sa visite au vil­

lage coopératif, le président a 
remis un appareil de télévision 
à un représentant des paysans.
Il a également revêtu l'ample 
tunique <fun patriarche coréen 
et le petit chapeau noir qu'il a 
aussitôt remplacé par un cha­
peau de cowboy américain, à 
l’amusement de la foule réunie 
dans un champ.

M. Johnson a aussi fait faire 
un tour en hélicoptère à l'un 
des vieux du village, qu'il a in- ! 
vité à venir aux Etats-Unis.

Au Q.G. de la 26e division 
d'infanterie sud-coréenne, le 
président a assisté à une dé- 
monstration de karaté par 23 
experts de l’armée coréenne et 
a décerné l'Etoile d'argent à 
trois soldats coréens pour bra­
voure à l'action au Vietnam.

La Corée demande 
une aide accrue

Le président avait commencé 
la journée par un entretien à 
huis clos avec le président Park 
au cours duquel ils ont discuté 
les problèmes intéressant les 
deux pays. Un mémoire prépa­
ré par les experts sud-coréens a 
également été présenté à M. 
Johnson. On apprend de bonne 
source que le mémoire deman­
de aux Etats-Unis de porter à 
$200 millions leur aide militaire 
annuelle à la Corée du Sud afin 
de lui permettre d'entretenir et 
de moderniser son armée rie 
650,000 hommes. 11 demande 
également un prêt de $300,000,- 
000 à long terme et à faible in­
térêt en vue de financer le 2e 
plan quinquennal pour le déve­
loppement économique du pays.

On croit savoir d'autre part 
que le président Park a informé 
M. Johnson que le corps expédi­
tionnaire de 45.000 hommes 
constituait le maximum que la 
Corée du Sud pouvait engager 
dans la guerre du Vietnam.

Hier, le président Johnson 
avait reçu à Séoul un accueil 
délirant qu’il n'oubliera pas de 
sitôt. Il a été acclamé par quel­
que deux millions de Coréens 
sur le parcours conduisant de 
l'aéroport de Kimpo au centre 
de la capitale. Sur la place de 
l’hôtel de ville, le déchainemcnt 
populaire était à son comble et 
M. Johnson a dû intervenir 
pour calmer l'ardeur de ses ad­
mirateurs.

Fin de la tournée 
asiatique

De Séoul, le président John­
son. dont le séjour en Corée se 
termine demain, partira pour 
Anchorage, en Alaska, où il ou­
vrira une campagne politique

qui ne se terminera qu’à la 
veille des élections législatives 
le 8 novembre.

M. Johnson rentrera demain 
soir à Washington, et repartira 
vraisemblablement dès vendre­
di pour effectuer cette fois une 
tournée électorale qui pourrait 
le conduire dans une dizaine

d'Etats, d'une extrémité à l'au­
tre du pays.

La Maison Blanche ne confir­
me ni ne dément pour l’instant 
les multiples rumeurs qui prê­
tent au chef de l'exécutif l'in­
tention d'effectuer une ultime 
"tournée éclair” à la veille des 
élections.

Brejnev: Pékin fait le 
jeu des USA au Vietnam

MOSCOU. (UPI, AFP, PA) - 
M. Léonide Brejnev, secrétaire 
général du parti communiste 
soviétique, a déclaré aujour­
d'hui que le refus de la Chine 
de coopérer avec les autres 
pays communistes pourrait se 
révéler être un facteur décisif 
dans l'avenir de l'aide au Nord- 
Vietnam.

Le dirigeant soviétique a 
ajouté que "là où les impéria­
listes trouvent la moindre fissu­
re dans le front anti-impéria­
liste ils ont recours à la force 
brutale de l'agression."

L’Union soviétique a déjà ac­
cusé dans le passé la Chine de 
faire obstruction à l’achemine­
ment de l’aide destinée au 
Nord-Vietnam à travers son ter­
ritoire.

Selon des milieux bien infor­
més, une plus grande propor­
tion de l'aide soviétique pour­
rait être expédiée par la voie 
maritime à l'avenir.
Effets paralysants 
sur l'effort de Hanoi

Toutefois, les propos de M. 
Brejnev semblent reconnaître 
les difficultés de l'achemine­
ment de l’aide par voie mariti­
me et les effets paralysants que 
l'intransigeance chinoise pour­
rait avoir sur l’effort de guerre 
de Hanoi à l'avenir.

Le lesder du Kremlin a tenu 
ces propos à Tbilisa, capitale 
de la Géorgie, au cours d'une 
cérémonie marquant la remise 
de l’ordre de Lénine à la Répu­
blique soviétique de Géorgie.

Après avoir condamné la li­
gne "scissionniste" des diri­
geants chinois, M. Brejnev a

ajouté que l’Union soviétique 
est fermement persuadée que 
la collaboration, en vue du 
maintien de la paix et de la sé­
curité internationale, est possi­
ble avec les gouvernements et 
les hommes politiques de l'Oc­
cident, qui sont résolus à appli­
quer effectivement les principes 
de la coexistence pacifique 
avec des Etats ayant un régime 
social dilfèrenl.

Hommage implicite au 
général de Gaulle

Les observateurs estiment 
que ces propos constituent un 
hommage implicite à la politi­
que étrangère du général de 
Gaulle. Rappelons que la presse 
soviétique a indiqué clairement 
au cours de ces dernières se­
maines qu'elle considère la 
France comme le seul pays oc­
cidental qui envisage avec luci­
dité la conjoncture internatio­
nale actuelle.

Abordant le rôle des Nations 
unies, M. Brejnev a affirmé 
dans son discours d'aujourd'hui 
que l’Union soviétique est prête 
a contribuer, comme par le 
passé, aux activités de l’organi­
sation mondiale, sur la base du 
respect rigoureux de la charte.

Parmi les leaders géorgiens 
ayant joué un rôle dans la lutte 
révolutionnaire des ouvriers et 
des paysans de Russie, M. Brej­
nev a évoqué le nom de Staline 
auquel il a attribué la 5c place, 
le nommant dans l'ordre alpha­
bétique à la suite de Sergo Or- 
djonikidje et de trois révolution­
naires géorgiens de deuxième 
plan.

& droite l'espion, à gauche le contact
Un sergent de l'armée de l'air des USA, Herbert Boeckenhaupt, 
24 ans (droite) d'origine allemande mais naturalisé américain, 
a été arreté hier et accusé d'espionnage pour Je compte de 
l'Union soviétique avec Alexei Malinine (gauche) conseiller 
commercial adjoint de l'ambassade soviétique à Washington. 
Le FBI accuse le jeune militaire d'avoir rencontré le diplomate 
soviétique "dans l'intention de livrer à l'URSS des secrets 
concernant la défense nationale des USA". Boeckenhaupt était 
affecté à la transmission de messages de caractère secret.

Un militaire américain 
est accusé d'espionnage

WASHINGTON (AFP, UPI) 
— Lo FBI (Sûreté fédérale 
américaine) a arrêté hier, un 
sergent de l’armée de l’air 
américaine sous l’accusation 
d'espionnage avec un diplomate 
soviétique.

Herbert William Boecken­
haupt, le sergent en question, 
est âgé de 23 ans. Né à Mann­
heim, en Allemagne fédérale, il 
émigra aux USA avec sa famil­
le en 1948 et devint citoyen 
américain grâce à la naturali­
sation de ses parents. 11 fut af­
fecté au Pentagone d'avril 1964 
à août 1965. Le FBI l’accuse en 
particulier d'avoir rencontré 
deux fois M. Alexei Malinine, 
conseiller commercial adjoint

Washington “dans l'intention do 
livrer à l’URSS des secrets con­
cernant la défense nationale 
des Etats-Unis". Ces deux réu­
nions se seraient produites en 
juin 1965 et en avril 1966.

Le FBI a refusé de dire si do 
l'argent avait été payé au cours 
des rencontres entre Boecken­
haupt et Malinine, et n'a pas 
voulu préciser si des renseigne­
ments avaient été fournis par le 
suspect.

La caution de Boeckenhaupt, 
détenu a Los Angeles, a été fi­
xée à 50,000 dollars.

On dit à Washington que le 
diplomate soviétique Malinine 
sera déclaré persona non grata
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Un leader allemand 
le retour au pouvoir
MUNICH. (Reuter) - Le 

chef bavarois du parti national 
démocratique (extrême droite) 
d'Allemagne de l'Ouest vient de 
remettre sa démission en disant 
qu'il ne voulait pas porter la 
responsabilité d’un retour au 
pouvoir en Allemagne de "fana­
tiques athées".

M. Franz Florian Winter, qui 
est egalement l'adjoint du pré­
sident fédéra! du parti, aban­
donne ainsi son poste au beau 
milieu de la campagne électo­
rale en vue des élections qui se 
tiendront le 20 novembre en Ba­
vière.

Ce parti de droite réclame le 
départ de 1 Allemagne des trou­
pes et des ouvriers étrangers,

mais nie avoir un lien quelcon­
que avec les associations na­
zies. 11 espère poursuivre en 
Bavière des succès obtenus 
plus tôt cette année au pays.

Cependant, la démissiop de 
M. Winter risque de placer le 
parti dans l'embarras. Pour ex­
pliquer son geste. M, Winter a 
déclaré hier qu'il était préoccu­
pé par l'action d'une faction qui 
prend de plus en pli^ d'impor­
tance au sein du parti. "Ces 
gens, a-t-il dit, n'ont rien oublié 
et n'ont rien appris".

Et d'ajouter qu'il ne pouvait, 
en toute honnêteté, accorder 
son vote au parti national dé­
mocratique parce que la voie 
que suivra cette formation poli-

démissionne: il craint 
de fanatiques athées
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tique dans l’avenir n'est pas as­
sez clairement définie.

"Je ne désire pas porter la 
responsabilité de voir notre 
pays de nouveau dirigé par des 
fanatiques athées et plongé 
dans le malheur”, a-t-il précisé.

Dans une lettre aux sections 
du parti, M. Winter déclare 
qu'une campagne diffamatoire 
est menée contre ltd, au sein 
même du parti, depuis qu'à son 
initiative la constitution du 
parti a été modifiée de façon à 
adopter les idèals chrétiens.

A la demande du président du 
parti. M. Fritz Thielen, il con­
servera toutefois son poste pour 
un certain temps. Ce parti a 
fait d'importants gains lors des

élections en Bavière, à Schles­
wig-Holstein et a Hambourg, où 
il a doublé !c nombre de ses 
partisans.

Dernièrement, aux élections 
municipales d’Hamelin, le parti 
a eu presque autant de votes 
que les démocrates libres.

Le nombre d'anciens nazis 
parmi les membres de ce parti 
inquiète le gouvernement ouest- 
allemand. Un document publié 
récemment par le ministère de 
l'Intérieur soulignait le danger 
que représentaient les éléments 
antidémocratiques du parti na­
tional démocratique a cause de 
l'importance accrue du rôle des 
extrémistes à ia direction du 
groupe politique.
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ème de pollution est peut-être plus grave que ce qu'on avait perçu
— Le président du conseil canadien des ministres des Ressources

par Bernard Morrier
"A ma connaissance, en n'a 

jamais vu se réunir un nombie 
si imposant de compétences, 
d'experts capables de procurer 
à leur gouvernement, de quel­
que niveau qu’il soit, l'avantage 
de leur vaste expérience collec­
tive. Je dis donc, Messieurs, que 
cette semaine, vous avez l’occa­
sion très particulière et très im­
portante de conseiller les auto­
rités sur le problème très urgent 
de la pollution."

Voilà en substance les propos 
tenus hier par M. Sterling Lyon, 
c r., president du Conseil cana­
dien des ministres des Ressour­
ces, aux quelque 1,000 délégués 
qui assistaient à la séance plé­
nière d'ouverture de la confé­
rence sur "La pollution et notre 
milieu", dans un grand hôtel de 
la métropole.

Rappelant que les problèmes 
rie pollution de la nation ne sont 
pas toujours aussi tragiques que 
1 énorme montagne de scories 
qui a englouti la semaine der- 
niéte l'école d'Aberfan, M. Lyon 
a noté que la pollution se pré­
sente sous plusieurs formes et 
souvent d'une façon tellement 
insidieuse que nous ne nous 
rendons compte de son exis­
tence que trop tard.

"Dans nos délibérations tout 
au long de la semaine, a-t-il 
poursuivi, nous ferons face à ce 
problème : la pollution a-t-elle 
atteint au Canada des propor­

tions aussi sérieuses ? Bien en­
tendu, nous devons même défi­
nir la pollution et circonscrire 
les dimensions de sa progres­
sion mouvante."

A titre de responsable des dé­
cisions de techniciens et d'ad­
ministrateurs, M. Lyon a dit 
que c’est faire face à un défi 
professionnel intéressant quand 
nous nous attaquons à ce pro­
blème de la pollution. Mais à 
titre de citoyens du Canada, 
nous faisons face à un ennemi
commun, un ennemi qui se 
nourrit du développement indus­
triel et de l'augmentation de la 
population; un ennemi qui se 
nourrit de l'ignorance et qui 
devient peu à peu suffisant à 
lui-mème.

En échangeant des expérien­
ces communes à ce sujet, M. 
Lyon s'est dit d'avis qu'on pour­
ra peut-être en arriver à la con­
clusion que le fait de la pollu­
tion que nous voyons autour de 
nous chaque jour est plus sé­
rieux que nous l’avions d’abord 
perçu. En terminant, le confé­
rencier a invité chaque membre 
de la société à faire sa part 
pour combattre la pollution.
La rivlèra Yamaska

Au cours de cette séance, il y 
eut par ailleurs la présentation 
de deux études pilotes comman­
dées pour la conférence par le 
Conseil canadien des Ressour­
ces.

La première, présentée par 
M. Peter White, président de 
l’Association pour le développe­
ment rural du comté de Brome, 
portait sur le bassin supérieur 
de la Yamaska et le comté de 
Brome.

Dans le deuxième cas, c’est 
le professeur G. Pleva, direc­
teur du département de Géogra­
phie de l'Université Western 
Ontario, qui a présenté une 
étude sur la ville de London.

Illustrant les causes de la pol­
lution de l'eau dans une région 
rurale, ses effets sur la vie so­
ciale et économique d’une ré­
gion et de ses agglomérations, 
indiquant en plus les rapports 
entre la lutte contre la pollution 
de l'eau et les problèmes plus 
généraux de l’aménagement 
d'une région et de ses ressour­
ces, l'étude note que le comté 
de Brome et le cours supérieur 
de la rivière Yamaska se trou­
vent dans une région surtout 
rurale où l’agriculture est en 
baisse à cause, principalement, 
de l'industrialisation et de l'ur­
banisation.

Bien que le bassin supérieur 
de la Yamaska soit situé dans 
le comté de Brome, note le 
rapport, les centres industriels 
que cette rivière dessert sont 
en aval dans les comtés de 
Shefford et de Missisquoi. Con­
trairement au comté de Brome, 
ces agglomérations sont en 
expansion mais leur développe­

ment se heurte maintenant aux 
problèmes de la quantité et de 
la qualité de l'eau.

Chaque agglomération pollue 
non seulement la rivière, gênant 
ainsi les localités situées en 
aval, mais également son pro­
pre milieu. La mauvaise qualité 
de l'eau qui en résulte s'aggra­
ve encore dû à un sérieux man­
que d'eau: les agglomérations 
les plus importantes se sont 
développées à un point tel que 
la rivière ne suffit plus a leurs 
besoins.

L'étude poursuit que l'alter­
native qui s'offre à chaque ville 
est ou bien, d’arrêter leur crois­
sance et de rechercher, chacu­
ne, l’eau provenant d’autres 
régions, comme le lac Brome, 
ou de collaborer à un plan 
d'aménagement des ressources 
hydriques qui constituerait le 
premier pas vers un aménage­
ment régionnal coordonné.

D'autre part, pour établir un 
équilibre satisfaisant entre les 
divers besoins d’eau, le rapport 
fait état du problème de l’utili­
sation de cette ressource sur le 
plan régional, notant que le 
bassin d'alimentation fournit, à 
l’heure actuelle, un débit irré­
gulier et qu’au cours des années, 
à cause du défrichement des 
forêts, le sol ne peut plus absor­
ber et retenir l'eau provenant 
de la fonte des neiges. Il en 
résulte donc que le débit de la

rivière est élevé au printemps 
et presque nul en été. D’après 
le rapport, il serait possible de 
créer de nouveaux lacs réser­
voirs alimentés au printemps 
par la fonte des neiges; tout 
en régularisant le débit d'eau 
fourni aux agglomérations in­
dustrielles, ils augmenteraient 
aussi les possibilités touristiques 
et les sources de loisirs de la 
région.

La croissance de la ville, exi­
geant l'utilisation successive des 
eaux locales de surface de la 
rivière Thames, des eaux souter­
raines provenant de puits très 
profonds, de l’eau transportée 
par aqueduc depuis le lac 
Huron, a suscité des problèmes 
relatifs à une administration et 
planification régionales effica­
ces.

La création d’une administra­
tion pour la conservation du 
bassin d'alimentation et pour le 
respect de la loi sur la planifi­
cation de l'Ontario ont réservé 
à London, ville très industrielle, 
et à ses environs une zone 
de loisirs exceptionnellement 
agréable.

L’étude révèle que pour con­
server celte zone de loisirs, il a 
fallu lutter contre la pollution 
de l'eau et la réduire. Mais le 
volume croissant des détritus 
industriels et résidentiels pro­
venant de London et de sa ban­
lieue polluait la rivière à un

point tel que cela constituait un 
danger pour la santé et affectait 
considérablement la valeur es­
thétique de cette zone.

Des mesures à l'échelon ré­
gional devenaient nécessaires et 
c’est grâce aux mesures prises 
en commun par plusieurs agglo­
mérations pour installer des 
usines d'épuration des eaux uti­
lisées que la rivière redevint 
rapidement saine.

De telles decisions sur des 
problèmes aussi importants que 
l’aménagement des eaux et la 
lutte contre la pollution exi­
gent une multiple collaboration 
de la part des citoyens d’une 
région. L’Université Western 
Ontario a rendu service à Lon­
don en jouant le rôle de centre 
d'information publique depuis 
de nombreuses années. Les con­
ceptions régionales se sont don­
né le partage des responsabi­

lités entre les localités et les 
habitants en vue d'établir les 
causes de la pollution et les 
remèdes à appliquer; tout ça a 
entraîné beaucoup d’initiatives 
locales. Le fait que les habi­
tants ont utilisé très tôt les 
divers organismes législatifs 
établis par le gouvernement de

l'Ontario, comme l'Administra­
tion pour la conservation du 
bassin supérieur de la Thames, 
le Conseil de planification de 
London et des environs, ainsi 
que les programmes intensifs 
d'information publique de ces 
agences, en est un exemple 
frappant.

Une campagne contre la pollution 
coûterait $50,000,000 par année

Le Dr W. E. van Steenburgh, Steenburgh a révélé que le bud-
conseilleur scientifique auprès 
du Conseil privé d'Ottawa, a dé­
claré hier que le coût d'une 
campagne contre la pollution 
au Canada serait d’environ 
$50,000,000 par année.

Portant la parole lors d'une 
conférence de presse à l'occa­
sion de la conférence nationale 
sur la pollution, le Dr van

get actuel du gouvernement 
pour combattre la pollution 
était d'environ $4,000,000 par 
année.

"C’est loin d'être suffisant. Si 
nous voulons lutter convenable­
ment contre la pollution, il fau­
dra dépenser 10 fois ce montant. 
C'est pourquoit je parle de 
$50,000,000".

Opération mondiale contre 
la pollution des mers

par Denis Masse
L|hommc a tout avantage à 

ne pas souiller la mer. 11 y va 
peut-être de sa survie. Eprou­
vant déjà avec acuité les pro­
blèmes de la faim et connais­
sant les limites de ses ressour­
ces alimentaires, l'homme du 
XXième siècle se tourne avec 
beaucoup d'espoir vers la mer 
et pense y puiser dans l'avenir 
sa nourriture quotidienne. Plus 
encore, la mer. si elle n’est pas 
souillée, lui offre de grandes 
réserves d'eau douce par voie 
de dessalement. Et l’on sait à 
quel point l'eau se raréfie dans 
les régions à grosse concentra­
tion de population. 11 n’est que 
d'aller à New York où, depuis 
l'an dernier, il est interdit de 
servir dr> l'eau a table dans 
les ; restaurants pour bien sa 
rendre compte de l’acuité -du 
problème.

Ce n'est pas d'aujourd'hui 
évidemment que les mers sont 
souillées. Le problème se pose 
depuis au moins 60 ans. Mais 
les développements extraordi­
naires des transports mariti­
mes, surtout dans le domaine 
du pétrolo où les dangers rie 
pollution sont les plus grands, 
font qu'aujourd’hui la pollution 
des océans est devenue un pro­
blème mondial des plus inquié­
tant.

Les transports de pétrole en 
soi n'ont rien de graves, si ce 
n'est qu'il faut nécessairement 
nettoyer les citernes des pétro-

ANNONCE

Les reins paresseux 
peuvent causer des 
nuits blanches
8i vous êtes m proie k l’insomnie, et 
que vous vous tourniez et retourniez 
tout» In nuit, s»ns savoir vraiment 
pourquoi — voici quelque chose qui 
vnu» aidera peut-être l Cette agitation 
est peut-être due a des rein» paresseux, 
ce qui peut entraîner une irritstion 
des voies urinaires et «les malaises d» 
la \»sste, d'où peut-être un mal de d"S 
ef un sommeil «tfité. C'est alors que h-s 
Pilules Dndd’s pour les Peins peuvent 
• ider a procurer du soulagement. Les 
Dodd's stimulent les reins et aident à 
■oulacer l'état d’irritation qui cause le 
mal de dos. Prrnez des Dodd’s vous 
vous sentirez mieux et vous dormirez 
mieux. Depuis 7i» ans, des millions de 
Ken» en prennent avec sucrés, itou* 
veau gros format économique.

liers et que les eaux mêlées 
de pétrole sont le plus souvent 
rejetées à la mer. Certes, il est 
interdit de se débarrasser de ces 
déchets à moins de 50 milles 
des côtes. Mais cette interdic­
tion n'a pas grande valeur 
quand on sait que les courants 
superficiels ramènent les nap­
pes de mazout sur les rives.

Le nettoyage des citernes 
n'est pas non plus le seul agent 
actuel de pollution des océans. 
De multiples autres déverse­
ments. comme les déchets de 
combustion, par exemple, font 
que des milliers de tonnes de 
masses huileuses s’étendent con­
tinuellement sur la mer.

Les hydrocarbures rejetés à 
la mer ne se détruisent pas, ne 
coulent pas. Ces déchets hui­
leux sont persistants et l'on en 
constate à l'année longue les 
méfaits. Non seulement les ré­
serves marines sont-elles souil­
lées, mais elles font mourir par 
milliers chaque année les oi­
seaux et les poissons.

De plus, quelle région de vil­
légiature n'a pas eu à souffrir 
une saison ou l’autre des "in­
vasions de mazout" sur les pla­
ges privant les estivants de 
bains de mer ou engluant les 
coques des bateaux de plai­
sance ?

Toutes ces considérations sont 
apportées au moment où des 
milliers de messages sont lan­
cés à la mer. L'opération mon­
diale des messages à la mer 
organisée conjointement par le 
magazine belge "Eemmes d’au­
jourd'hui" et le Service hydro­
graphique de la Marine fran­
çaise, a pour but de relever les 
courants et ainsi apprendre 
quelles zones maritimes doivent 
être définitivement interdites 
aux rejets d'hydrocarbures.

Au moins 250,000 sachets en 
polyéthylène bleus viennent 
d'être immergés au large de 
l'Irlande et au large de Cape 
Cod, depuis le paquebot "Fran­
ce" et deviennent autant de 
"courantomètres” déterminant 
les circonstances de pollution 
des eaux de mer.

Ces messages, reconnaissa­
bles à leur enveloppe imper­
méabilisée bleue, dériveront au 
gré des courants marins et 
iront s'échouer d'ici deux à six 
mois, peut-être davantage, en
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certains cas, sur les rivages 
atlantiques de l'Europe et de 
l'Amérique du Nord.

Les messages sont rédigés en 
cinq langues et imprimés sur 
un nouveau matériau, mi-papier 
mi-plastique que l'on appelle 
le "fresh-pak". On prie les 
trouveurs de retourner ces mes­
sages au Centre de récupéra­
tion du magazine "Femmes 
d'aujourd'hui" qui transmettra 
aux Services hydrographiques 
de la Marine française.

Ces renseignements seront 
également utiles aux océano­
graphes, naturalistes et spé­
cialistes de la conservation de 
la nature, techniciens, dirigeants 
des organismes officiels de tou­
risme.

La même expérience a déjà 
été tentée il y a deux ans. Cette 
fois, 011 a amélioré la techni­
que. Ainsi, les sachets qui 
étaient de couleur orange en 
196-1 sont devenus bleus, les 
rendant invisibles aux oiseaux 
de mer, en particulier les 
mouettes qui les détruisaient. 
Et les messages sont rédigés 
sur une matière plastique qui 
résiste aux intempéries et à 
l'eau de mer.

V f-

Celle enveloppe remplace la traditionnelle bouteille
M. Georges Tendron, sous-directeur au Musée national d'histoire 
naturelle, à Paris, explique pourquoi les enveloppes contenent 
le message sont bleues : les oiseaux de mer ne les voient pas. 
Deux cent cinquante mille enveloppes du genre ont été 
immergées depuis le paquebot "France" dans l'Atlantique-Nord,

RÉCOMPENSE
DE

$25,000
La Banque Royale du Canada offre par les présentes une ré­
compense de $25,000 pour tout renseignement conduisant à 
l'arrestation et à la condamnation de la ou des personnes 
responsables de la mort de M. Fred Conrad à sa succursale du 
Centre d'Achats St-Martin, de Laval, le vendredi 28 octobre 
au soir.
Cette récompense s'ajoutera à toute récompense que pourra 
verser l'Association des Banquiers Canadiens.
La banque se réserve le droit de recevoir ou de rejeter toute 
réclamation pour cette récompense ; et, si elle approuve plus 
d'une réclamation, de diviser la récompense entre les personnes 
dont les réclamations seraient approuvées, selon des propor­
tions qu'elle se réserve de fixer.
Adresser toute réclamation par écrit au gérant général en chef 
de la banque, au plus tard un mois après la condamnation.

LA BANQUE ROYALE DU CANADA

On peut communiquer tout renseignement à :

Service de police de la ville de Laval : 669-1761 

Service de sécurité de la Banque Royale du Canada : 845-3118

Johnson parle d'une 
autre sorte de pollution

par Florian Bernard
Le premier ministre du 

Québec, M. Daniel Johnson 
a longuement discuté de 
pollution, hier, mais il n'a 
pas tellement parlé des res­
sources naturelles. Pour lui. 
outre la pollution de l’eau 
et de l'air, il y a celle des 
relations fédérales • provin­
ciales. M. Johnson qui 
s'adressait aux membres de 
la conférence sur la pollu­
tion. à Montréal, a été par­
ticuliérement cinglant à l'en­
droit du ministre fédéral des 
mines et des relevés tech­
niques, M. Jean-Luc Pépin 
qui était... son voisin de 
table.

Prince-Edouard ou en Colom­
bie-Britannique, mais Ottawa 
ne doit pas être seul à jouer un 
rôle dans ce domaine. Les pro­
vinces doivent être consultées. 
Cette recherche doit se faire en 
collaboration étroite avec les 
provinces."

?:rTfWW®*!

Suce.: 921 est, Sainte-Catherine—6511, rue Saint-Hubert

D'un ton narquois, sourire 
au coin des lèvres, il a pré­
senté M. Pépin de cette 
façon : "A ma droite, un 
membre du gouvernement 
dissident ou, plutôt, un 
membre dissident du gou­
vernement qui n’a pas en­
core compris, mais qui com­
prendra, M. Jean-Luc Pépin, 
ministre des mines et rele­
vés techniques . .Puis, 
s'adressant toujours à M. 
Pépin dont le sourire était 
forcé, le premier ministre 
a continué en ees termes :

Le premier ministre a alors 
soulevé la question du français. 
"Actuellement, au Québec, 80 
p. 100 des 1,912,000 jeunes qui 
sont aux études apprennent le 
français. Pour eux, la recher­
che se fera en français. Notre 
gouvernement dépensera 800 
millions cette année dans le 
seul domaine de l'éducation et 
de la culture française. Nous 
voulons que ces jeunes qui 
sortiront bientôt des universités 
se trouvent du travail dans 
leur langue et qu'ils ne soient 
pas des demi-citoyens au Ca­
nada.”

"Tout gouvernement qui pren­
dra !e pouvoir au Québec a le 
devoir de veiller à ce que les 
jeunes qui sortiront des univer­
sités françaises de la province 
ne soient pas handicapés dans 
le monde du travail."

"Soyez le bienvenu dans 
cette terre qui est la vôtre 
et que vous n’avez pas en­
core réussi à annexer ..
M. Johnson a ensuite briè­
vement commenté un film 
que le gouvernement du 
Québec vient de réaliser sur 
la pollution des eaux. Ce 
film qui existe en deux ver­
sions. l'une anglaise et l'au­
tre française, était offert en 
première, hier soir à Mont­
réal. C'est la version fran­
çaise qui était projetée. Le 
premier ministre, loin de 
s'en excuser, a fait le com­
mentaire suivant : "C'est 
peut-être la dernière chance 
que vous avez de voir ce 
film en français."

M. Johnson a déclaré aux 
délégués que sa province 
desire collaborer avec Otta­
wa dans les problèmes qui 
touchent l'ensemble du pays, 
mais il a toutefois précisé 
que la recherche doit se 
faire en collaboration avec 
les provinces. Toute ia ques­
tion réside, selon lui, dans 
le climat social particulier 
de la province. "Nous réali­
sons que des sommes im­
portantes doivent être inves­
ties dans la recherche, a-t-il 
précisé, et nous sommes 
prêts a les investir."

"Nous admettons égale­
ment que la recherche pure 

n'est pas différente parce 
qu'elle se fait dans l'I!e-du-

"Voilà l'une des raisons, de 
poursuivre M. Johnson, qui 
obligent le gouvernement d'Ot­
tawa à consulter les provinces 
dans le domaine de la re­
cherche 11 y en a bien d'autres, 
mais celle-là est prioritaire.”
Des paroles rassurantes

Le premier ministre n'a pas 
lancé d'ultimatum hier soir. 
Loin de là. Il a déclaré aux 
délégués venus de tous les 
coins du Canada que le Québec 
désire collaborer avec le reste 
du pays dans les domaines qui 
sont de portée nationale. "Vous 
deveé réaliser, a-t-il dit, que 
les 6 millions de Français du 
Québec sont pour vous une 
avenue, une fenêtre, un chemin 
vers de meilleures relations 
humaines. Et je tiens à décla­
rer que tous ceux qui 11e parlent 
pas français dans le Québec ne 
souffriront d'aucune discrimi­
nation et qu'ils auront les 
mêmes droits que les autres 
citoyens.”

M. Johnson a déclaré que les 
jeunes Canadiens anglais et 
français devraient, de leur 
propre initiative, commencer à 
écrire une nouvelle constitution 
qui ne tiendrait pas seulement 
compte des dispositions géo­
graphiques, mais surtout de la 
reconnaissance de deux nations, 
une constitution qui permettrait 
à tous les Canadiens de se 
sentir chez eux dans chacune 
des provinces.

"Je suis fier de la diversité

les tarifs
rouge, blanc et bleu, 
ça veut dire:

bon
bon
bon

prix
repas
repos

Exemples d'aubaine3 
du tarif rouge 
(en voiture-coach)

H*.-. provinces, a conclu M.
Johnson. Ce qu'il faudrait, c’est 
un gouvernement central qui 
accepterait, lui aussi, cette di­
versité plus facilement ”

de Montréal à: 
Moncfon $13.00 
Ottawa $ 2.95
Toronto $ 8.20
Winnipeg $24.00 
Vancouver $45.00

Voyager par le CN, c'est une détente totale. Pas de problèmes de circulation, pas 
de soucis, peu importe le temps qu'il fait. Le confort est complet. Le service est 
excellent, de même que la cuisine. (Si vous avez une placo en voiture-lits ou on 
voiture-salon, le CN vous offro des repas gratuits.) Et avec tout cela, vous faites de 
magnifiques économies, grâce aux tarifs rouge, blanc et bleu. Pour plus amples 
renseignements, consultez votre agent accrédité par le CN ou tout bureau des 
ventes voyageurs du CN.
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la bonne fable

Mangez bien et rajeunissez
par F.K.) — "Mangez bien 

et rajeunissez" (1> n'est ni un 
• livre de cuisine ni un livre de 

recettes. C'est un livre qui con­
tient pourtant pour Raymond 
Barbeau, la recette de la longé­
vité en beauté, celle qui permet 
de "mourir en santé".

‘‘Mangez bien", cela ne veut 
pas dire, "faites vous de bons 
petits plats”, mais mangez sai­
nement en fuyant tout ce qui 
est artificiel et en retrouvant 
les principes de l'alimentation 
naturelle. I.e rejeunissement 
vous sera donné de surcroît 
puisque vous vivrez en "écou­
tant la nature".

On est naturiste lorsque l’on 
rompt avec un certain rythme 
de vie pour suivre des règles de

vie saine ; lorsque l'on prend le 
temps de se reposer, de se dis­
traire, de se détendre, de faire 
de la gymnastique, de respirer 
profondément, de prendre des 
bains de soleil. Cet idéal doit 
être complété par un régime 
basé sur i'alimentation naturel­
le.

Raymond Barbeau est natu­
riste, mais n'est pas végéta­
rien. "On ne peut pas devenir 
végétarien rapidement" dit-il 
"et il faut y mettre beaucoup 
d'intelligence, d'effort, de per- 
s év ér a n c e et d'abnégation.
C'est difficile dans notre société 
de devenir végétarien et le vé­
gétarisme n'est pas possible 
dans un grand nombre de cas". 
Cela demeure un idéal qu’on ne

peut atteindre, sous notre cli­
mat. sans s’exposer à de graves 
carences, en protéines notam­
ment

Ce qui ne veut pas dire qu'il 
faille suivre un régime carnivo­
re. Au contraire, la consomma­
tion des viandes devraient être 
diminuée, réduite à quatre re­
pas par semaine, de préférence 
ceux du midi, sous forme de 
bifteck légèrement grillé et sai­
gnant.

Quant au lait, il devrait être 
remplacé soit par du lait de 
chèvre (par toujours facile à 
trouver), soit par du fromage 
cottage ou des fromages mai­
gres, faciles à digérer. De toute 
façon, le lait n'est pas un ali­
ment pour adulte ; nous ne pou­

vons le digérer parfaitement 
faute d’un suc digestif essentiel, 
la présure, qui n'existe que 
dans l'estomac du jeune enfant, 
les oeufs peuvent être con­
sommés en quantités modérées, 
à condition d'être frais. "A 
vingt jours un oeuf est toxique, 
mais quel contrôle pouvons 
nous avoir puisqu’il n’existe pas 
de règlement obligeant à les da­
ter",

La règle d'or à suivre pour 
vivre vieux sans vieillir est de 
ne se nourrir que d’aliments na­
turels.

Pour être "naturel" un ali­
ment doit être organique «avoir 
poussé sans engrais chimi­
ques), vivant (avec tous ses 
constituants naturels, non raffi­

Laissez-vous
passer
une occasion 
de bien 
vivre?
Le pain blanc Arnold cuit dans un 
four de briques a meilleur goût.
Le secret est simple: ingrédients 
de qualité. Mélange de beurre 
bien crémeux, d'oeufs, de Farine 
non blanchie, de lait et de miel de 
trèfle. Et il est cuit frais chaque 
jour. Vraiment une tranche de 
bonne vie.

Essayez également les Brioches 
Arnold

$

né), frans, cru, pur (sans colo­
rant, améliorant, additifs de 
préservation, insecticides).

Des aliments naturels sont, 
en résumé, des aliments non 
traités et qui ont conservé un 
principe vivant : farine de blé 
entier, sucre roux, miel pur ; 
par opposition aux aliments 
morts qui ont été raffinés : fari­
ne et sucre blancs, miel pasteu­
risé. Les premiers ne peuvent 
être conservés longtemps ; les 
seconds peuvent l'être pres- 
qu'indéfiniment puisqu'ils n'ont 
plus de principes actifs.

Bien insalivés, ces aliments 
seront facilement digérés sur­
tout s'ils sont absorbés en sui­
vant les règles des bonnes com­
binaisons alimentaires.

Raymond Barbeau utilise ce 
que nous offre la nature pour 
prévenir la maladie, mais aus­
si pour la guérir. Un certain 
nombre de ces aliments natu­
rels deviennent en effet, pour 
lui, des aliments thérapeuti­
ques Le vinaigre de cidre et le 
miel ont chacun des propriétés 
curatives extraordinaires qui se 
trouvent décuplés lorsqu’on les 
associe. Les algues marines, les 
jus de fruits (organiques), le 
pollen, les tisanes les huiles, le 
yogourt, le germe de blé, sont 
au nombre de ces aliments thé­
rapeutiques.

Plusieurs chapitres du volu­
me "Mangez bien et rajeunis­
sez" sont consacrés à une étude 
détaillée des différents fruits, 
légumes, etc.... et renseigne 
exactement sur la valeur de 
chacun d'eux (composition, 
qualité, recommandé ou décon­
seillé pour tel ou tel cas).

Comme tous les livres qui 
prêchent une vie saine et har­
monieuse, celui de Raymond 
Barbeau est écrit et présenté de 
façon très simple. Le style est 
direct, ponctué d'impératifs et 
de formules : "La nature seule 
contient tous les éléments in­
dispensables au maintient de la 
santé et de la beauté"; "Il est 
nécessaire de consommer des 
légumes organiques poussés 
dans des terres saines, sans en­
grais chimiques”; “Les respon­
sables de la santé publique de­
vraient s'occuper d'épurer l'air 
vicié des villes qui cause un 
grand nombre de maladies”; 
"Celui qui fume ne peut pas 
être en bonne santé”)

Ce livre peut être un excel­
lent guide pour ceux qui veulent 
apporter un changement à leur 
régime alimentaire, un instru­
ment de "recyclage” pour ceux 
qui se sont éloignés d'un régime 
sain. Une liste d'ouvrages trai­
tant de sujets qui viennent com­
pléter les données de base con­
tenues dans celui-ci est insérée 
à la fin, ceux surtout de Dex- 
treit et de Passebecq.

Pour aller jusqu'au bout de 
sa théorie, Raymond Barbeau 
vient de mettre sur pied l’Asso­
ciation des consommateurs d'a­
liments naturels. L’un des buts 
de cette association est d'encou­
rager la distribution d'aliments 
et de produits naturels en les 
offrant à des prix abordables. 
Ces produits sont, pour 
l'instant, importés et sont frap­
pés par la douane

(1) "Mangez bien et rajeunis­
sez", Raymond Barbeau, Les 
Editions de l'Homme.

Les changements de température 
font subir une baisse de qualité 
aux légumes et fruits congelés

OTTAWA (PC) - Les pa­
quets et légumes surgelés sou­
mis à des fluctuations de tem­
pérature durant l'entreposage, 
le transport ou la distribution, 
passent par un processus de 
“déhydratation profonde” as­
sortie d'une "baisse de quali­
té”.

Ces conclusions s'inspirent 
d'une expertise effectuée par le 
Conseil national de Recherches 
sur soixante-six paquets de lé­
gumes surgelés achetés dans 
huit magasins d'alimentation de 
la capitale fédérale.

L'auteur du rapport de 66 pa­
ges est un homme de science 
d'origine hollandaise, M. Bert 
van den Berg, âgé de 37 ans, 
qui est au service du Conseil 
national de recherche.

Ses observations l’ont amené 
à conclure à une accumulation 
progressive du gel à l'intérieur 
des paquets depuis la mise au 
froid jusqu’à la vente du pro­
duit. Dans 20 pour cent des cas 
étudiés, la teneur en givre, de 
deux pour cent ou moins, était 
à peine détectable.

La baisse de qualité devint 
aisément détectable à partir 
d'un seuil de teneur en givre de 
quatre pour cent. Du nombre 
des paquets, 14 pour cent cent 
recelaient une teneur en givre 
de huit pour cent ou davantage.

Cette détérioration se mani­
feste par une agglutination et 
une décoloration, vulgairement 
appelée "brûlure par le froid”. 
Dans les cas d'extrême déshy­
dratation, les petits pois se ra­
tatinent et les fèves brunissent.

“La détérioration dans les 
cas qui nous occupent ne se tra­
duit pas par une perte du ca­
ractère sain des légumes” a

précisé M. van den Berg. Les 
légumes déshydratés sont tout 
aussi nutritifs. La plupart des 
gens d’ailleurs ne voient ni ne 
sentent la perte de saveur ou de 
senteur.

Le poids moyen observé des 
pois cuits — recelant une faible 
teneur de givre — est de l’ordre 
de 96 pour cent du poids mar­
qué. Le poids, après cuisson, 
dans les cas de pois recelant 
une teneur en givre de quatre à 
huit pour cent est de l'ordre de 
92 pour cent du poids marqué.

M. van den Berg affirme que 
l'entreposage constant à zéro 
degré Fahrenheit est l'idéal 
pour la conservation des légu­
mes pendant une période d'un 
an.

On sait d'expérience que les 
fluctuations de température ont 
Heu durant le transport et dans 
les comptoirs réfrigérés des 
magasins d'alimentation.

On pourrait résoudre le pro­
blème qui se pose lors du trans­
port des légumes congelés par 
camions frigorifiques en équi­
pant ces derniers d'un système 
de réfrigération à doubles pa­
rois : selon ce procédé, l'air de 
refroidissement circule à l’inté­
rieur des doubles parois de la 
chambre de réfrigération plutôt 
que dans la chambre elle-même 
comme dans la plupart des ca­
mions frigorifiques ordinaires. 
Ce système de réfrigération à 
doubles parois, semblable à ce­
lui que le Conseil National de 
Recherches a mis au point pour 
la conservation des légumes 
frais, permet d'obtenir une 
température constante de 0 de­
gré F pendant le transport des 
aliments congelés.

V

entre
la poire et
le ramage Françoise Kayler

Depuis plusieurs jours, les journaux nous 
expliquent que nous n’aimons pas le poisson parce 
qu’il nous a été imposé pour les jours où il faut 
“faire maigre”, il serait ainsi devenu pour nous 
synonyme de pénitence.

Peut-être associez-vous vraiment ce dégoût à 
l’abstinence du vendredi. Mais, si tous les jours 
vous pouviez acheter du poisson frais et différent 
chaque fois, qu’arriverait-il ?

Vous aimeriez le poisson.
Avant d’aller chercher des raisons phychologi-

3ues à la faible consommation que nous faisons ici 
u poisson, on devrait bien plutôt regarder du côté 
de ce qui nous est. offert, en qualité et en variétés, 

sur nos marchés.
La première qualité d’un produit d’eau douce 

ou d’eau salée est d’être frais. Du poisson congelé 
a peut-être des valeurs nutritives intéressantes, mais 
quand on le voit degeler dans un étal de boucherie 
et baigner dans un jus plus ou moins décoloré, 
l’appétit s’en va. Même si le meilleur poisson congelé 
n’a pas le goût du poisson frais il pourrait etre 
présenté mieux qu’il ne l’est souvent.

Le ministère des Pêcheries, dans les nombreu­
ses brochures qu’il publie, recommande de “n’ache­
ter que des sujets sans odeur, aux yeux pleins et 
brillants, aux ouies rouge vif”. Comment recon­
naître ces qualités sur un poisson décapité et 
enveloppé dans de la cellophane ?

Nos “rayons” de poisson sont d’une monotonie 
décourageante. Mis à part, le saumon et le flétan 
très cher en général, le filet de sole, pas bon 
marché non plus, et le sempiternel filet de haddock, 
qu’avons-nous comme choix ?

La morue, la vraie, où la trouve-t-on ? Et les 
poissons entiers ? Où vont les doré, perche, brochet, 
éperlan, anguille ? Et quand on n’est pas pêcheur, 
ou peut-on se procurer de la truite ?

On lit dans une autre brochure du ministère 
nommé ci-dessus : “les eaux intérieures du Canada 
regorgent de poissons appréciés par tous les Cana­
diens. Les pecheries d’eau douce s’étendent du 
Grand Lac des Esclaves au fleuve St-Laurent.
L’exportation absorbe 90 pour cent de la production 
totale” !

A quoi sert que le ministère des Pêcheries 
rédige des brochures et mette au point des recettes, 
que l’Office nationale du film tourne des documen­
taires pour encourager la consommation du poisson 
si nous ne pouvons en acheter.

Bien sûr, il y a dans Montréal quelques poi- 
sonneries fort bien fournies, où l’on trouve de tout, 
bon et frais. Mais quelle proportion de la population 
peut en profiter ? Et en dehors des grands centres ?

Ce qui est vrai du poisson l’est aussi des autres 
produits de la mer. Les clams (palourdes) sont, nous 
dit-on, recueillies sur une base commerciale aussi 
bien sur la côte du Pacifique que sur celle de 
l’Atlantique; les huitres et le homard sont des 
produits de culture. Comment leur mise en marché 
est-elle faite pour qu’on en trouve si peu, à prix 
élevés ?

Du point de vue santé, pour nous qui sommes 
(c’est reconnu) “suralimentés, mais mal nourris” le 
poisson, noble ou vulgaire, pourrait être d’un grand 
secours. Le docteur Edouard de Pomiane, dans un 
essai de gastronomie théorique, “Bien manger pour 
bien vivre”, écrivait ; “La chair de poisson est aussi 
riche en azote que la viande de boucherie... elle 
est plus riche en phosphore et en glycogène que 
celle des mammifères. Aussi est-eile indiquée 
comme aliment reconstituant après la maladie ou 
le surménage”. Il ajoutait “... elle est l’unique chair 
consommée par bien des peuples de l'Extrême-Nord 
et de l’Extrême-Orient. Les Japonais habitant les 
côtes ne mangent que du poisson et du riz; ils se 
sont montrés malgré cela pendant toute leur 
histoire, d’une endurance toute exceptionnelle”.

Du point de vue culinaire, le poisson n’a que 
des qualités. Si Curnonsky l’a reconnu, en étant de 
la fondation du club gastronomique AGAP (Asso­
ciation des Gastronomes Amateurs de Poisson) 
d’autres l’avaient dit bien avant lui. Au temps de 
Montaigne “les grands se piquaient de savoir accom­
moder le poisson”. Un philosophe chinois Lao Tseu, 
donnait ce conseil : “Gouvernez l'Empire comme 
vous cuiriez un petit poisson.”

On nous reproche de pas savoir apprêter le 
poisson. Nous ne sommes pas différents des autres.
Donnez-nous du bon poisson et nous apprendrons 
bien à le faire cuire.

ÆIïTtk?
U

Ni ammoniaque, 
ni savon ou détergent, 
ni nettoyeur puissant, 
ni adoucisseur d'eau, 
ni poudres à récurer, 
ni poudre caustique 
ne sont necessaires pour 
nettoyer votre maison.
Affirmation exagérée? Non pas! Si vous 
pouviez lire les lettres élogieuses que nous 
recevons, vous verriez que c'est vrai. Mais 
jugez-en par vous-même: pour vos pro­
chains nettoyages, employez le soda I 
laver Arm & Hammer (les instructions sont 
sur la boite). Voyez comme tout deviendra 
éclatant de propreté pour une fraction de 
ce que coûtent vos nettoyages actuels.

Pour tout ce qu’il faut nettoyer!

A;

La soude à laver Arm & 
Hammer, avec votre 
détergent, vous épargnera 
3 dollars sur 4—et 
accomplira le même travail!

Deux format» • 
SS oz et 1 liv.

1
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A L'AMÉRICAINE par ART BUCHWALD

Les déboires d'un médecin qui 
a voulu tâter la politique

Dalton Camp s'établit à Ottawa, dernière 
étape de sa lutte contre Diefenbaker

WASHINGTON — Après avoir essuyé au 
Congrès une rebuffade au sujet du medicare 
(assurance-santé t, les médecins américains se 
découvrent une passion subite pour la campa­
gne électorale cette année, be Wall Street 
Journal dit que plusieurs d'entre eux, non seu­
lement distribuent des tracts 'd'inspiration 
républicaine et conservatrice) dans leur salle 
d'attente, mais ils font même du porte à porte. 
Ce genre d'activité politique donne des résul­
tats variables.

Tenez, l'autre jour, mon ami Block du Mary­
land a reçu un coup de fil de son médecin qui 
sollicitait une rencontre pour discuter le coup.

— Je regrette, dit Block en plaisantant, j'évi­
te autant que possible les visites du médecin à 
domicile.

Ce dernier insista, et Block finit par céder :
— Minute, je crois que quelqu’un vient de 

contremander son rendez-vous. Vous pouvez ve­
nir à six heures, vendredi soir.

Le médecin se présenta à l'heure convenue, 
et c'est Mme Block qui vint lui ouvrir. Elle le 
fit passer dans le boudoir et lui tendit un vieux 
numéro du "National Geographic Magazine”.

— Mettez-vous a votre aise, dit Mme Block. 
Mon mari vous rejoint dès qu'il pourra.

Quarante-cinq minutes plus tard, Mme Block 
revint pour dire :

— Monsieur Block vous attend.
Mon ami Block trônait derrière son pupi­

tre dans la bibliothèque.
— Je regrette de vous avoir fait attendre, 

docteur. J’ai eu un cas d'urgence. Et alors ? 
Qu'est-ce qui vous amène ?

— La campagne électorale dans notre pate­
lin ...

— Je vois, fit Block, tripotant sa plume. Com­
mençons d'abord par examiner les antécé­
dents.

— Les antécédents ?
— Evidemment. Avez-vous déjà éprouvé des 

malaises politiques dans la famille... Du côté 
do la mère ... du père ... du grand-père ... 
des soeurs ... des frères ?

— Pas que je sache, dit le docteur, complète­
ment abasourdi.

— Quand avez-vous éprouvé, pour la première

fois, le besoin de faire quelque chose pour la 
campagne électorale ?

— Lorsqu'on a voté la loi du medicare. Je me 
suis dit. a ce moment-la, que je n’allais pas 
laisser le pays tomber dans le piège à rat du 
socialisme comme en Europe.

— Dormez-vous bien, demanda Block à brûle- 
pourpoint.

— En voilà une question 1 Bien sur que je 
dors bien. Ecoute, tout ce que je veux, c'est 
t’expliquer l’attitude de mon candidat.

— Pas si vite, docteur. Chaque chose en son 
temps, voyons. Vous fumez beaucoup, ce me 
semble. Combien de cigarettes par jour ?

— Euh ... un paquet par jour. Mais, ça n'a 
rien à voir...

— Il faut tout considérer, rétorqua Block. Je 
note que vous faites un peu d'embonpoint. 
Serait-ce la bouteille... ou la volonté ?

— Hé . .. un peu des deux, peut-être ! Mais 
diable, Block, vas-tu me laisser parler à la 
fin ?

— Regardez le bout de ma plume. Hm . . . 
Maintenant, essayez de vous toucher le bout des 
pieds. Hm . .. Très bien, maintenant, ouvrez 
bien grand la bouche.

Le médecin commençait à sentir la moutarde 
lui monter au nez.

— Ecoute. Block, je suis pressé. Si j'ai déci­
dé de consacrer quelques heures à la campa­
gne électorale, c’est,..

— Allons docteur, ne nous emballons pas. 
Allez, enlevez votre chemise qu'on voie ça 
d'un peu plus près .. .

— Quoi ?
— Je veux voir si. au fond de votre coeur, 

vous êtes bien sûr d'avoir raison.
— Bon, bon, fit le docteur, en se levant, il 

est bien évident que tu refuses d'examiner 
l'autre côté de la médaille. Je regrette de 
t'avoir dérangé.

— Minute docteur, ce sera dix dollars.
— Dix dollars ? Mais tu m'insultes par-dessus 

le marché !
— Ecoutez, si j’avais eu à me rendre chez 

vous pour cette petite consultation, je vous 
aurais demandé vingt dollars, Mais puisque 
vous vous êtes dérangé ...
^Copyright (c) I960, The Washington Tost Co. Distri­
bué par le syndicat du Los Angeles Times)
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par lacquet Pigeon
OTTAWA — Au moment où 

John Diefenbaker courtisait les 
conservateurs de la Ville-Reine, 
le président Dalton Camp éta­
blissait ses quartiers généraux 
à quelques pas des Communes 
pour tenter de rallier les dépu­
tés du parti à sa cause.

Cette cause ou cet objectif, si 
l'on veut, c'est la tête du chef 
de l’opposition qui, depuis pas 
moins de dix ans règne sur le 
parti conservateur.

Tôt en soirée, le conservateur 
rebelle a convoqué les journa­
listes pour leur démontrer un 
optimisme peu emballant. Les 
mots qu'il a utilisés étaient 
ceux d'un optimiste mais le ton 
du vainqueur n'y était pas.

"La démocratie gagnera”, a 
déclaré le président de l’asso­
ciation progressiste - conserva­
trice mais ce sera difficile. Lu 
première difficulté est d’ordre 
technique. La constitution du 
parti prévoit qu'une résolution 
doit être soumise 90 jours avant 
le début du congrès si l'on veut 
amender la constitution.

C'est là le premier objectif de

Masse et Parent se verront 
jeudi pour discuter des 
divers cas de patronage

QUEBEC, (par F.T) -La
ministra d’Etat à l’Education, 
M. Marcel Masse et le direc­
teur professionnel du Syndicat 
des fonctionnaires provinciaux, 
M. Raymond Parent se rencon­
treront, jeudi, dans la capitale 
provinciale, pour discuter de 
patronage".

La rencontre, qui aura lieu au 
Parlement, fera suite au débat 
qu'ont engagé les deux hommes 
en fin de semaine au sujet du 
favoritisme au sein de la fonc­
tion publique.

Le débat a commencé ven­
dredi lorsque M. Parent, s'ap­
puyant sur des articles de jour­
naux, a accusé M. Masse d'a­

voir fait du "patronage'* en fai­
sant nommer un contremaître 
au ministère de la Voirie. Le 
ministre d’Etat à l’Education a 
ensuite nié l'accusation et a in­
vité M. Parent à vider toute la 
question lors d'un débat télévi­
sé.

La société Radio-Canada a 
immédiatement sauté sur l'oc­
casion pour inviter les deux 
hommes à se rencontrer à la 
télévision. Les responsables de 
l'émission "Aujourd'hui” du ré­
seau français de la société 
d'Etat ont formulé l’invitation.

Le directeur professionnel du 
syndicat s’est dit prêt, hiér, à 
rencontrer le ministre mais il a

exigé que celui-ci représente le 
cabinet provincial et ne se limi­
te pas au cours du débat a des

Après la bière, Québec 
connaît maintenant 
la maladie des "éclairs"

QUEBEC (DNC) - Le Servi­
ce municipal de santé et le mi­
nistère de la Santé seront pro­
bablement en mesure de con­
naître demain matin les causes 
du malaise provoqué par la 
consommation d'éclairs, dans 
la région de Québec.

Les spécialistes procèdent 
présentement à des recherches 
microbiennes. La crème, qui 
garnit l’éclair constitue un ’'mi­
lieu de culture épatant” pour 
les microbes.

On sait qu'une vingtaine de 
personnes connues ont été in­
commodées ces jours derniers

par une intoxication alimentai­
re. Même si quelques-unes ont 
dû être hospitalisées, aucune 
il'est dans un état grave.

On a rapidement découvert 
que toutes les victimes avaient 
dégusté des éclairs, provenant 
d'une même pâtisserie, qui 
s'est empressé de retirer son 
produit du marché.

Comme quelques-unes des 
personnes malades habitent à 
l'extérieur de la ville de Qué­
bec, le ministère de la Santé 
participe aux recherches en col­
laboration avec le Service de 
santé municipal.

M. Marcel Masse

discussions sur le cas de "pa­
tronage'' de son comté.

M. Masse, qui ne sera pas de 
retour dans la capitale provin­
ciale avant mardi, n'a pas fait 
connaître sa réponse.

Il est plus que temps 
que l'on convoque une 
session - Lesage

par Gilles Daoust
QUEBEC — "Il est absolu­

ment inexcusable que M. Da­
niel Johnson ne convoque pas 
les représentants du peuple à 
une session

"Une seule conclusion est 
possible : c'est que M. Johnson 
et son gouvernement ont peur 
de faire face à l’opposition."

C'est ce qu'a déclaré hier soir 
le chef de l'opposition, M. Jean 
l.esage au moment oû il formu­
lait de nombreuses critiques 
contre l'attitude adoptée par la 
délégation québécoise à la der­
nière conférence fèdéraie-pro- 
vinciale.

M. Lesage a également criti­
qué la plupart des gestes posés 
par '.'Union nationale depuis 
que ce parti est au pouvoir.

"Après tout ce que M. John­

son a dit au cours des dernières 
années sur Brinco, voilà qu'il 
signe l'accord et en jette le blâ­
me sur les hauts fonctionnaires 
de l'Ilydro-Québec ...

"Qu'a-t-il fait depuis le 5 
juin ? Certes, il a réglé la grève 
des hôpitaux, mais sur le dos 
des syndicats et des institu­
tions.

“Certes, il a réglé l'affaire de 
Brinco. mais sur le dos des 
gens et de l'Hydro. Il a aussi 
pris des décisions à la conféren­
ce fédérale-provinciale niais 
sur le dos des contribuables du 
Québec. . .

"Maintenant, c'est le Syndi­
cat des fonctionnaires qui le dit, 
le gouvernement s'est lancé 
dans le patronage. Là, parait-il, 
il est très actif.

"Il est plus que temps que 
l'on convoque une session.”

M. Camp et il doute qu'une des 
résolutions exigeant une revi­
sion périodique du leadership 
soit arrivée à temps.

Cependant, M. Camp ne croit 
pas qu'il s'agisse là d'un obsta­
cle majeur. Une résolution dû­
ment adoptée par le parti, 
même si elle n'amende pas la 
constitution, aura beaucoup de 
poids soutient-il

De plus la réélection même 
de M. Camp au poste de prési­
dent du parti serait concluante.

Cependant, elle est bien loin 
d'être assurée car le clan Die­
fenbaker a rallié à sa cause, la 
semaine dernière, un candidat 
au nom prestigieux dans les mi­
lieux torontois, M. Arthur Malo­
ney.

M. Camp affirme toujours 
que sa campagne n'est pas diri­
gée contre le chef conservateur 
John Diefenbaker mais un jour­
naliste lui a demandé s'il serait 
satisfait d'une résolution exi­
geant une revision du lea­
dership deux ans après les pro­
chaines élections.
“Pourquoi attendre au prin­

temps V a-t-il lancé. Je ne vois

pas pourquoi l'étude de cette 
question serait retardée."

Le président Camp ne crois 
pas non plus qu'un vote à main 
levée soit significatif. Au pro­
chain congrès (14 novembre! il 
y aura plus de 1.400 délégués. 
La grande salle du congrès ne 
pourra en contenir plus de 600.

Daiton Camp

"Lorsqu’on demande un vote à 
main levée, on ne sait même 
pas si tous les votants sont des 
délégués accrédités."

Pour M. Camp, il n’y a donc 
pas d’autres hypothèses à envi­
sager que le vote secret.

On a demandé à M. Camp 
pourquoi il était à Ottawa hier 
plutôt qu'au congrès de l'aile 
onlariennc du parti où un grand 
nombre de deputes conserva­
teurs, le chef y compris, se sont 
rendus.

“Je ne puis pas être à deux 
endroits à la fois", a-t-il dit en 
badinant. M. Camp affirme en 
avoir rencontré plusieurs mais 
ne peut préciser leur nombre.

Enfin, M. Camp a longue­
ment parlé de ce que l'on pour­
rait facilement appeler l'affaire 
du mystérieux ordre du jour. 11 
croit que l'exécutif québécois 
du parti, réuni au cours du 
week-end, a agi sensément en 
rejetant cet ordre du jour qui 
semble venir de nulle part.

M. Camp dit l'avoir reçu par 
la poste sans en connaître la 
provenance alors que l'exécutif 
national du parti qu’il préside

doit le confectionner. Donc 
mystère et boule de gomme. 
Mais M. Camp n'en reconnaît 
pas l’existence légale et sou­
mettra toute la question à l’exé­
cutif qui doit se réunir quelques 
heures avant le debut du con­
grès.

Le rédacteur de cet ordre du 
jour est évidemment un parti­
san de M John Diefenbaker car 
les élections à la présidence du 
parti ont etc reportées à la fin 
du congrès. Pendant deux 
jours, M Diefenbaker dont les 
dons d’éloquence sont peu com­
muns pourra haranguer les con­
gressistes à loisir.

Le vole sera donc tenu à la 
toute fin du congrès à un mo­
ment oit un grand nombre de 
délégués auront déjà quitte la 
capitale pour retourner chez 
eux. Normalement, soutient M. 
Camp, les élections ont lieu au 
cours de la première journée.

C'est de ce genre de choses 
que parle M. Camp lorsqu'il 
déclare vouloir apporter certai­
nes notions de démocratie au 
parti conservateur.

100 ans après IAABN, l'éducation 
n est plus une juridiction provinciale

Comité unique 
de discipline 
pour le Barreau

ARVIDA. (PC) - Le Barreau 
de la province de Québec a dé­
cidé de créer un unique comité 
de discipline qui remplacera les 
12 comités du genre déjà en 
place pour les différentes ré­
gions de la province.

Cette décision a été prise par 
le conseil général du Barreau 
qui terminait dimanche à Arvi- 
da une réunion de trois jours.

Afin de pouvoir établir ce co­
mité, on demandera à la lé­
gislature, au cours de la pro­
chaine session, d'amender la loi 
du barreau.

Le bâtonnier général. Me J. 
R. Campbell, de Montréal, a ex­
pliqué, au cours d'une conféren­
ce de presse, que ce comité 
sera formé de trois avocats qui 
ne seront toutefois pas toujours 
les mêmes pendant une même 
année. Tous les ans. 50 avocats, 
venant de toutes les sections du 
Barreau, seront choisis pour 
faire tour à tour partie de ce 
comité.

Une plainte contre un avocat 
de Montréal, par exemple, 
pourra être entendue par des 
avocats venant de Chicoutimi, 
de Matane ou de la Beauce.

Le Barreau projette aussi la 
création d'un comité de cinq 
membres qui formeront un tri­
bunal d'appel.

Toutes les demandes d'appel 
sont présentement entendues 
par le conseil général du Bar­
reau lui-même.

OTTAWA (PC) - Les partis 
d'opposition aux Communes ac­
cueillent généralement d'un 
mauvais oeil la decision du gou­
vernement fédéral de se retirer 
du domaine de l'éducation.
“En accordant aux provinces 

un transfert inconditionnel des 
impôts pour élever sa participa­
tion au financement de l'éduca­
tion supérieure, le gouverne­
ment fédéral a laissé s'échap­
per une exccllenté occasion 
d'accroitre ses initiatives dans 
ce domaine,” a déclaré hier 
aux Communes M. Alvin Ha­
milton. (PC-Qu'Appelle).

Dans son commentaire sur le 
compte rendu donné par le mi­
nisire des Finances, M. Mit­
chell Sharp de la conférence fé­
dérale-provinciale de la semai­
ne dernière, le porte-parole pro­
gressiste-conservateur a soute­
nu que “tous les partis fédé. 
raux, quelles que soient leurs 
attitudes précédentes à cet 
égard, devraient maintenant 
reconnaître que dans l'intérêt 
national le gouvernement fédé­
ral doit étendre son rôle dans 
l'éducation.”

"Tous les partis fédéraux, a- 
t-il ajouté, devraient également 
accepter le fait que l'éducation, 
100 ans après la rédaction de 
l'Acte (le l'Amérique britanni­
que du nord, ne relève pas ex­
clusivement des juridictions 
provinciales.”
Un fiasco

M. Robert iTittie, (NPD — 
Burnaby-Richmond', a souligné 
que les universités mêmes 
avaient "manifesté du mécon­
tentement devant la décision du 
gouvernement fédéral de se re­
tirer du domaine de l'éduca­
tion."

Aux termes des décisions rie 
la conférence fédérale-provin­
ciale, a souligné avec regret le 
porte-parole néo-démocrate, les 
problèmes de l’éducation supé­
rieure doivent trouver leur solu­
tion dans chacune des provin­
ces, et sur 10 bases différen­
tes.”

"11 eût fallu plutôt donner au 
gouvernement fédéral, a-t-il in­
sisté, un rôle de leadership 
dans ce domaine."

M. Priltie a souligné que “si 
l’AABN est explicite quant aux

établissait que "les impôts pro­
vinciaux et les impôts fédéraux 
vont augmenter parce qu'elle 
n'a pas trouvé la formule qui 
mette la Banque du Canada, 
institution fédérale, au service 
du peuple canadien".

Dans sa communication aux 
Communes, M. Mitchell Sharp 
a souligné que, selon la formule 
présentée à la conférence fédé­
rale-provinciale et acceptée par 
les provinces, le gouvernement 
fédéral assurera à compter de 
la prochaine année fiscale 50 
pour cent des coûts d’opération 
de l’enseignement post-secon­
daire par une transfert incondi­
tionnel aux provinces (le 4 
points d'impôt sur le revenu des 
particuliers et de 1 point d'im­
pôt sur le revenu des sociétés

avec péréquation ou, pour les 
provinces qui le désirent, par 
des subventions inconditionnel­
les fondées sur le calcul de $15 
per capita. "Ce chiffre de $15 
per capita augmentera avec les 
années,” a-t-il noté, "de maniè­
re à maintenir la participation 
fédérale à l'éducation post-se­
condaire à 50 pour cent".

M. Sharp a souligné encore 
que les ententes prises la se­
maine dernière durant la confé­
rence fédérale-provinciale si­
gnifiaient pour le gouvernement 
un transfert aux provinces pour 
l'an prochain, d'environ $350 
millions.

"Le seul sujet de désaccord à 
la conférence fédérale-provin­
ciale, a-t-il insisté a.cté l'argent.

Les représentants des provinces 
en voulaient davantage et le 
gouvernement fédéral a jugé 
qu’il ne pouvait offrir plus qu'il 
n'a offert."
"Adulte”

"Ce chiffre de $350 millions 
pour l'an prochain, a ajouté M. 
Sharp, ne tient pas compte des 
coûts additionnels pour le gou­
vernement fédéral de la prise 
en charge du financement total 
de la formation des adultes et 
du recyclage des travailleurs, 
qui sonl soumis a une compta­
bilité différente et ne sont pas 
encore établis en attendant la 
définition qui sera acceptée 
pour le mot adulte."

Le gouvernement fédéral a

— Alvin Hamilton
proposé aux provinces de consi­
dérer comme "adulte” aux fins 
de son programme de la forma­
tion professionnelle des adultes, 
une personne qui a quitté l'cco- 
le depuis trois ans au moins, et 
est entrée dans le marché du 
travail. M. Sharp a noté que les 
provinces avaient trouvé cette 
définition "trop restrictive” et 
que des-négociations auront lieu 
encore à ce sujet entre Ottawa 
et les provinces.

De même en va-t-il de la défi­
nition du mol “post-secondai­
re," qui soulève a dit M. Sharp, 
des difficultés complexes en 
raison des différences dans les 
systèmes provinciaux d'ensei­
gnement secondaire.

Vouloir placer toutes les provinces 
sur le même Died es! danoen

OTTAWA (PC) — Un porte- 
parole du parti progressiste- 
conservateur a déclaré hier aux 
Communes que, "dans un effort 
de placer toutes les provinces 
canadiennes sur le meme pied”, 
le gouvernement fédéral a lan­
cé "un mouvement qui pourrait 
être dangereux pour le pays 
dans l'éventualité par exemple 
d'une récession économique ou 
de pressions extérieures".

M. Alvin Hamilton (PC- 
Qu’Appelle) critiquait en cham­
bre le désir du gouvernement 
fédéral de se retirer des pro­
grammes à frais partagés de 
sécurité sociale contre compen­
sation fiscale aux provinces de

17 points d'impôt sur le revenu 
des particuliers.

"Cette offre du gouvernement 
fédéral aux provinces, a dit M. 
Hamilton, ne tient aucun 
compte du fait que le gouverne­
ment et le parlement du Cana­
da doivent être on tout temps 
très réticents à abandonner des 
champs où il peut lancer des 
initiatives utiles".

L'offre du gouvernement fé­
déral a été présentée aux neufs 
provinces anglophones en 
septembre à une réunion du co­
mité canadien du régime et de 
nouveau la semaine dernière 
durant la conférence fédérale- 
provinciale.

M. Mitchell Sharp, ministre 
des Finances, a fait savoir 
qu'aucune des neuf provinces 
ne comptait s'en prévaloir dans 
l'immédiat. Les programmes à 
frais partagés visés sont des 
programmes desquels le Qué­
bec se retirait en janvier 1965 
contre compensation fiscale.

Par ailleurs M. Mitchell 
Sharp a déclaré hier aux Com­
munes, rendant compte de la 
dernière conférence fédérale- 
provinciale, que le comité cana­
dien du régime fiscal créé en 
1964 et qui avait pour mandat 
d'établir la base de nouveaux 
arrangements fiscaux entre Ot­
tawa eL les provinces pour la

Les fonctionnaires paieront 
maintenant une cotisation 
syndicale basée sur le salaire

— Hamilton
période de 1907 à 1972 continue­
ra de se réunir d’ici deux ans.

11 serait appelé en particulier 
à étudier la question de la ré­
partition des champs de taxa­
tion entre le gouvernement fé­
déral et les gouvernements pro­
vinciaux "à la lumière des 
commissions fédérale et provin­
ciales sur la fiscalité", a dit M. 
Sharp.

“Ces réunions futures, a ajou­
té le ministre, pourraient ap­
porter des changements sub­
stantiels" aux arrangements 
fiscaux de cinq ans établis du­
rant la conférence fédérale-pro­
vinciale, la semaine dernière, 
et sujets a révision d’ici deux 
ans.

Alvin Hamilton
juridictions provinciales exclu­
sives des provinces sur l'ensei­
gnement aux niveaux primaire 
et secondaire, elle laisse un 
doute certain quant aux juridic­
tions provinciales sur l'éduca­
tion supérieure."

M. Real Caouette, chef du 
Ralliement créditiste, a affirmé 
que la conférence fédérale-pro­
vinciale de la semaine dernière 
a Ottawa a été “un fiasco.”

"Le gouvernement fédéral, a- 
t-il dit, a manqué l'occasion de 
présenter aux provinces une 
formule qui mette la Banque du 
Canada au service du finance­
ment de l’éducation.” D'autre 
part, il a demandé : "Quel pre­
mier ministre provincial aurait 
demandé, durant la conférence, 
que la Banque du Canada soit 
mise à servir aux coûts crois, 
san's de l'éducation ?"

M. Caouette a souligne que la 
conference fédérale-provinciale

QUEBEC (DNC) - Les 17.000 
membres du Syndicat des fonc­
tionnaires provinciaux payeront 
désormais une cotisation syndi­
cale qui sera basée sur leur sa­
laire au lieu d'être uniforme.

Les quelque 300 délégués au 
troisième congrès annuel du 
syndicat en ont décidé ainsi, 
hier, dans la capitale provincia­
le, peu avant la fin de leurs as­
sises.

Le nouveau mode de prélève­
ment de la cotisation constitue 
un précédent chez les 200,000 
membres de la Confédération 
des syndicats nationaux à la­
quelle est affiliée le syndicat.

La cotisation sera désormais 
de 1.3 pour cent du salaire an­
nuel de chacun des fonctionnai­
res et ouvriers provinciaux.

Cette cotisation était jusqu'ici 
de $1.50 par 14 jours, soit $39 
par année, pour chacun des 
fonctionnaires.

La décision de modifier le 
mode de cotisation a été prise 
après des discussions qui se 
sont poursuivies pendant plus 
de deux heures à huis-clos.

Au cours des discussions, les 
délégués en faveur du change­
ment auraient appuyé en parti­
culier sur l'équité du nouveau 
système qui tient compte de la 
capacité de payer de chacun 
des syndiqués.

Les délégués au congrès ont 
repoussé par ailleurs, certaines 
résolutions soumises par des 
sections locales (lu syndicat qui 
préconisaient une diminution 
drastique de la cotisation.
Les poursuites

Par ailleurs, le Syndicat des 
fonctionnaires provinciaux a

chargé hier, scs conseillers ju­
ridiques d'entreprendre, dans le 
plus bref délai possible, des 
procedures légales contre le 
gouvernement de M. Daniel 
Johnson en vue de mettre un 
terme au "patronage" au sein 
de la fonction publique.

L'ordre a été donnée par le 
directeur professionnel du syn­
dicat M. Raymond Parent 
après que les quelque délégués 
au congrès du syndicat curent 
approuvé dimanche une résolu­
tion en ce sens.

L'étude légale Germain, Thi­
bodeau. Pigeon et Lesage, de 
Québec, dont fait partie Me 
Louis-Philippe Pigeon, ancien 
conseiller juridique de M. Jean 
Lesage, s’est immédiatement 
affairée à mettre la dernière 
main aux procédures.

Ces procédures, qui se tradui­
ront par des actions ou injonc- 
lions, viseront des contremaî­
tres du ministère rie la Voirie 
qui auraient clé nommés après 
le 5 juin sans qu'on tienne 
compte de la Loi de la fonction 
publique. Le ministère de la 
Voirie ainsi que l'Auditeur de la 
province seront également mis 
en cause par les procédures.

Le directeur professionnel du 
syndicat a précisé, hier, qu'au 
moins une ou deux pousuites se­
ront intentées au début pour 
faire des causes types.

11 a ajouté que les conseillers 
juridiques du syndicat pren­
dront les poursuites cette se­
maine dés qu’ils auront obtenu 
les signatures de quelques per­
sonnes.

M. Parent n'a pu préciser ce­
pendant dans quel district judi­

ciaire les procédures scronl pri­
ses et quel personnage politique 
elles impliqueront.

Jusqu'à maintenant le Syndi­
cat des fonctionnaires provin­
ciaux a porté quatre accusa­
tions directes contre des minis­
tres et députés. Dans cinq ou 
six autres cas, il a fait mention 
de cas de "parachutages'' de 
contremaîtres mais sans impli­
quer directement des députés 
ou ministres.

Les poursuites du Syndicat 
constitueront un précédent au 
Québec.
Elections

Enfin. M. Raymond Fortin, 
de Québec, a été réélu, iiier 
soir, président du Syndicat des 
fonctionnaires provinciaux au 
terme du congrès annuel de cet 
organisme.

Il s'agit du troisième mandat 
de M. Fortin à la présidence du 
Syndicat des fonctionnaires pro­
vinciaux. M. Fortin a battu un 
de ses confrères de Montréal, 
M. Eugène Talbot.

Les autres membres du nou­
vel exécutif du syndicat sont : 
M. J.-Roger Desloges, secrétai­
re, M. Yvon Blais, trésorier. M. 
Jean-Paul Breulcux, 1er vice- 
président (unité des ouvriers), 
Mlle Nicole Forget, 1er vice- 
président (unité des fonction­
naires), M. Jean-Guy Fréchet­
te, 2e vice-président 'unité des 
ouvriers), M. Jean-Claude La- 
planle, 2e vice-président 'unité 
des fonctionnaires) et M. Ro­
land Lavoie et Mlle Madeleine 
Lachance, respectivement 3e 
vice-président des unités ou­
vrières et des fonctionnaires.

VOTRE VIE 
PEUT CHANGER 
EN 98 JOURS

UN AVERTISSEMENT

Vous vivez A une époque oû «e 
produisent rapidement beaucoup 
de changements. Les prochains DH 
jours seront remplis d'occasions 
A saisir et de problèmes A résou­
dre. Des individus seront chan­
ceux. d’autres, malchanceux.

Depuis plus de 12 ans. 10.000 
Canadiens de largle française ont 
multiplie leurs chances de succès 
en participant A un cours de cul­
ture humaine qui peut se termi­
ner en 98 jours.

C’cM un cours pratique en for­
mation <fe chef, relations humai­
nes. persuasion par la parole, ou 
vous apprendrez rapidement, faci­
lement et sûrement à surmonter 
la peur de l'opinion des autres, la 
timidité et le trac, et a vivre avec 
plus de confiance en vous-même, 
et plus d'enthousiasme pour l'ex­
istence humaine.

Ce cours déjà approuvé par plus 
de 100 compagnies, communautés 
et associations, a été concu par 
un Canadien français, pour des 
Canadiens de langue française. 
Jean-Guy Lcboeuf. un diplômé uni­
versitaire, spécialiste on la matiè­
re. et auteur du volume : "Arrêtez 
d’avoir peur ! Et croyez au Suc­
cès !"

Si vous pensez que c’est un 
cours réservé aux laies, aux Jeu­
nes. aux timides, aux instruits, aux 
riches, vous vous trompez. La seu­
le condition requise est de vouloir 
rendre aujourd'hui mieux qu'hier, 
demain mieux qu'aujourd'hui.

Trônez donc seulement une heu­
re de votre vie et venez juger 
vous-même si ce cours pourrait 
vous rapporter des idées profita­
bles. Soyez des nôtres, venez assis­
ter a une conférence explicative 
gratuite mercredi 2 novembre ou 
vendredi 4 novembre a fi h. p.m. 
A l'Institut de Personnalité au pa­
lais du Commerce, suite 219. «en­
trez par 1600 rue Berri et prenez 
l'ascenceur).

Cette conférence ne vous coûtera 
rien et ne vous engagera en rien. 
Nous ne garantissons pas de mira­
cle. mais nous vous promettons un 
élan nouveau dans la poursuite rie 
vos objectifs. Pour plus de détails 
signalez immédiatement 842-8186.

»------------- lÉÉAAMflÉ
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"Jeunesse
oblige"

par Dollard Morin
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Michel Dussault présentera la 
4e émission de la série consa­
crée à Gabriel Fauré, ce soir, à 
6 h., au programme de musique 
sérieuse de "Jeunesse oblige”, 
télévisé à Itadio-Canada (canal 
2). 11 y sera question du ballet 
avec Mme Ludmilla Chiriaeff.

Demain, à la discothèque, les 
invités seront les Sultans. Jeu­
di, la boite à chansons accueil­
lera Pierre Letourneau et le 
chanteur français Leny Escudo- 
ro. Vendredi, ce sera l’émission 
"Sports olympiques. A noter 
que jeudi soir, à 9 h., les vedet­
tes de 1' "Age tendre" seront 
Leny Escudcro, Ginett lleno et 
les Sultans.

Du folklore 
à Saint-Rémi

Nouvel espace de verdure du secteur ouest
Voici un coin du nouveau parc Elmhurst récemment inaugure dans le secteur 
ouest de Montréal, dans le quartier Notre-Dame-de-Gràce. Au premier plan, on 
aperçoit la section des jeux pour adultes, avec jeu de croquet (à g.), jeux de fers 
et de galet (au centre). A l’arrière, c’est l’aire de jeux pour les tout-petits, à 
proximité de l’abri-vcspasiennc dont la pièce centrale sert à différentes activités 
récréatives. On trouve aussi, dans le même parc, un espace pour les jeux libres 
et une zone d’appareils de jeux.

Le nouveau parc Elmhurst 
a été inauguré dans N.D.G.

Toutes personnes, adultes et 
jeunes U6 ans et plus), désireu­
ses de s'adonner ù la danse 
folklorique, sont invitées à s’in­
scrire au groupe de folklore de 
la paroisse St-ilémi, à Mont­
réal-Nord. Elles peuvent le fai­
re dés ce loir, car cette équipe 
tient ses pratiques le mardi 
soir, de 8 h. à 10 h., au sous-sol 
de l'église, 10251, av. des Lau- 
rentides, près Fleury. Pour ren­
seignements : 322-3793.

Loisirs St-Ferdinand
Le district Notre-Dame-de. 

Grâce possède un nouvel espa­
ce de jeux et de détente. Il s'a­
git du parc Elmhurst qui vient 
d'ètre inauguré, sous la prési­
dence conjointe des conseillers 
municipaux de ce quartier, 
MM. John N. Parker, James N. 
Bellin et Jacques Brisebois.

Le nouveau Parc Elmhurst 
s'étend à l'est de la rue du 
même nom et jusqu'à la rue 
West Broadway, entre la rue 
t'offee et les voies du Pacifique 
Canadien. Le terrain qui a été 
acquis par la Ville de cette der­
nière compagnie, en 1965, était 
déjà connu des résidents sous le 
nom de pare Westhaven, puis­
qu’il se trouve dans le secteur 
appelé "Westhaven Village”, 
aux limites ouest de Montréal.

L'autorité municipale avait 
décidé, dès 1965, d'y aménager 
un terrain de jeux. Les plans 
furent préparés par le Service 
des travaux publics, de concert 
avec le Service des parcs. On y 
construisit d'abord, au coût de 
$31,200., un abri-vespasienne 
aux lignes simples et modernes.

Un autre contrat au montant 
de $59,679. fut aussi accordé 
pour l'aménagement du parc

qui emprunte une forme de tra­
pèze, sur une superficie totale 
de 68,750 pieds carrés. Une au­
tre somme de $15,320. fut enco­
re octroyée pour les travaux de­
vant être effectués par le Servi­
ce des parcs.
Pour tous les âges

Le nouveau parc Elmhurst 
comprend: une zone d'appareils 
de jeux, une aire pour les tout- 
petits, un espace pour les jeux 
libres (avec patinoire, cet hi­
ver), et une surface de jeux 
pour adultes, avec système d'é­
clairage. A ce dernier endroit, 
on trouve: un jeu de croquet, 
deux jeux de fers et deux jeux 
de galet, tous éclairés par six 
lumières de 1500 w.

L’aire des adultes est séparée 
des autres surfaces par des clô­
tures à mailles de chaîne. Dans 
la section des tout-petits, il y a 
des balançoires, des tunnels, 
des échelles, une boite à sable 
et autres jeux qui plaisent aux 
enfants.

Le service des Loisirs de la 
paroisse St-Ferdinand de 
Fabreville (Laval) vient d'i­
naugurer sa saison de 1966-67. Il 
met à la disposition des jeunes 
et des moins jeunes plusieurs 
activités différentes, sous la 
présidence de M. Jean-Paul 
Morin.

Pour les enfants, il y a cours 
de natation à chaque samedi, 
en vue rie certificats juvénile, 
junior, intermédiaire et senior. 
Les responsables de cette sec­
tion sont: Gaétan Lavoie (625- 
6594), Gilles Casavant et Gilles 
Gervais.

autre série de cours de ballet, 
sous la direction de Mme Diane 
de St-Pierre. Pour renseigne­
ments: Mme Pauline Flynn 
(625-0566).

Au printemps, se feront les 
travaux de plantation. Mais on v 
a déjà posé 6,500 verges carrées 
de gazon, après avoir étendu 7,- 
500 verges de terre de culture.

En outre, pour la 3e année 
consécutive, des cours en arts 
plastiques se tiennent égale­
ment le samedi, à l'école Vail- 
lancourt, 3516, rue Edgar, et à 
l'école Our Lady of Peace, 3150, 
boul. Dagenais. Le professeur 
est Mlle Christiane Birs, de l'E­
cole des Beaux-Arts de Mont­
réal, tandis que Mme Marie- 
Paul Martin est le responsable 
de cette section (625-3301),

Les plut âgés
Pour les adolescents, on orga­

nisera la danse à l'école Vail- 
lancourt, le samedi, à toutes les 
trois semaines, avec un orches­
tre "dans Event" : la procraine 
soirée dansante aura lieu le 5 
novembre. D'autre part, le 
mercredi soir, les jeunes prati­
quent le sport des quilles. Les 
responsables de ces sections 
sont M. Claude Martin <625- 
3301), Mario Vaillancourt et 
Pierre Baril, du comité des jeu­
nes.

Les dames et jeunes filles 
trouvent un choix d'activités 
de loisirs au Centre l.-Conception

A compter du 5 novembre, les 
enfants intéressés a la philaté­
lie pourront s'y adonner le 1er 
et le 3e samedi de chaque mois, 
de 10 h. a 11 h. 30 du matin, à 
l’école Vaillancourt. M. Mauri­
ce Magnan y sera le responsa­
ble (625-6748).

. Des cours de patinage artisti­
que débuteront sous peu, le sa­
medi à l’aréna de St-Eustache. 
De plus, on ouvrira bientôt une

Les adultes peuvent égale­
ment profiter des cours de na­
tation qui ont lieu le mardi soir, 
avec les responsables : Mme 
Flyn et Mme J.-P. Morin (625- 
5722'. Pour les couples, il y a 
aussi les cours de danse, le lun­
di soir, à l'école Vaillancourt. 
avec M. et Mme Hudon comme 
professeurs. Cette section est 
dirigée par Mme Raymond 
Martin (625-3301) et Mme Réal 
Pépin (622-7902).

Un cours de couture est enco­
re offert aux dames et jeunes 
filles, deux soirs par semaine, 
avec leçons de base et techni­
que de perfectionnement. Cette 
section est confiée à Mme Gil­
les Casavant (622-09031 et Mme 
Doris Vaillancourt (625-0419),

Dans sa programmation ac­
tuelle, le Centre lmmaculée- 
Conception fait une longue pla­
ce aux activités de loisirs desti­
nées aux dames et aux jeunes 
filles. Celles-ci peuvent en effet 
y bénéficier d'un choix de loi­
sirs culturels et sportifs.

La natation y est particulière­
ment populaire; elle est confiée 
a la direction de Mme Carmen 
Paradis. L'an dernier, pas 
moins de 450 diplômes en nata­
tion et en sécurité aquatique 
ont été décernés à des dames et 
ries jeunes filles.

En plus des cours de groupe, 
il y a aussi des cours semi-pri­
vés consistant en 10 leçons 
d'une heure chacune. La pisci­
ne du Centre l.-C. est ouverte à 
l'élément féminin : les lundi et 
mercredi, de 7 h. 30 à 10 h. du 
soir; te vendredi, de 7 h. 30 à 9 
h. 30, tandis que le samedi, de 7 
h. 30 à 10 h., la baignade est 
mixte En outre, le dimanche 
après-midi, c'est le bain fami­
lial, alors que les parents et 
leurs enfants peuvent s'adonner 
ensemble aux plaisirs de la na­
tal ion.

D'autre part, la gymnastique 
féminine est aussi au program­
me. le mercredi. Dans l'après- 
midi, de 1 h. 30 à 2 h. 30. c'est 
la séance de conditionnement 
physique, sous la direction de 
Mme Laure Gratton. Il y a 
même une garderie d'enfants à 
la disposition des mamans. Le 
soir, de 8 h. à 10 h., c'est la 
séance de gymnastique avec

l'instructeur Mariette Fourncl.
Les arts

L’enseignement des arts do­
mestiques et plastiques est en­
core à l'honneur au Centre I.-C. 
Une Série de cours d'émaux sur 
cuivre a également lieu le mer­
credi, dans l'après-midi et le 
soir, sous la direction de Mme 
Deschatelcts.

D'autre part, Mlle G. de Froi- 
devaux, professeur agrégé du 
ministère de l'Education, a 
charge des cours de dessin et 
de peinture, le lundi soir; des 
cours d'arts appliqués (sculptu­
re sur bois et sur pierre, mosaï­
que, pyrogravure, etc.), le jeu­
di, dans l'après-midi et le soir. 
Le lundi matin, elle donne 
même un cours en vue de la fa­
brication des décorations des 
Fêtes.

Loisirs à Vallcyfield
VALLEYFIELD (J.-D.G.) — 

Des appels d'offres seront bien­
tôt lancés auprès des construc­
teurs intéressés à bâtir la "Cité 
des arts et des sports" à Val- 
leyfield.

généreuse participation de la 
part des industries locales."

Bien que plusieurs aient dou­
té et doutent toujours de la réa­
lisation de ce monument devant 
rappeler le centenaire de la 
Confédération, le Dr Maurice 
Boyer, principal instigateur du 
projet, a annoncé lors d'une ré­
cente conférence de presse 
qu'on procéderait bientôt à la 
levée de la première pelletée de 
terre.

Il importe de souligner le fait 
que la “Cité des arts et des 
sports" est le seul projet du 
centenaire de la Confédération 
qui ait été entrepris à Valley- 
field, non par la municipalité, 
mais par un groupe de ci­
toyens!
Exposition

De son côté, Mme Hélène Bé­
lec est la responsable des cours 
d'art culinaire et de couture. 
Au sujet de tous ces différents 
cours, on peut obtenir de plus 
amples renseignements auprès 
de Mme Laure Gratton, à 527- 
1257, entre 9 h. et 11 h. du ma­
tin. A noter qu'il y a encore pla­
ce pour d'autres intéressées 
aux séances d'arts plastiques.

Pour les dames et jeunes fil­
les 18 ans et plus'. Mme Nocl- 
la Viger, de l'équipe Todasco, 
dispense présentement un cours 
rie maintien et de personnalité, 
le mardi soir, à 8 h. 30. Par ail­
leurs, le lundi soir, c'est le 
cours de danse moderne avec 
Mlle Pearl Blanchard, profes­
seur de grande expérience.

Le nouvel édifice doit abriter 
une piscine olympique, un vaste 
restaurant, des salles de phy­
siothérapie. de massage et de 
saura, tandis quo l'étage supé­
rieur servira à des fins récréa­
tives et culturelles.

"La situation financière ne 
pose aucun problème, a préci­
sé le Dr Boyer. Le gouverne­
ment provincial vient de signer 
l'entente par laquelle il s'enga­
ge. de concert avec le fédéral, 
à verser un montant de $100 000 
poor la réalisation du projet. 
D'autre part, le public a sous­
crit un montant égal jusqu'à 
maintenant et l'on attend une

Par ailleurs, on annonce que 
le peintre Rcynald Piché, pro­
fesseur d'art au séminaire de 
Valleyfield, expose actuelle­
ment ses toiles, jusqu'au 11 no­
vembre. à la Galerie Lamenna, 
840, rue Young, a Toronto. M. 
Tiché qui a déjà exposé dans la 
métropole, se propose d'y re­
tourner à l'occasion de l'Expo 
67. Entre-temps, il présentera 
aussi ses oeuvres dans la ville 
de Vancouver.

De leur côté, les Jeunesses 
Musicales de Valleyfield ont en­
trepris leur 13e saison de con­
certs populaires, en fin de se­
maine dernière, à l'auditorium 
de l'Ecole Normale Mgr- 
Emard. Les artistes invités 
étaient la claveciniste Rachel 
Martel et le flûtiste Roger Can­
tin.

Activités à 
St-Barthélemy

Mlle G. de Froidevaux St Barthélémy.

Les activités culturelles sont 
à l'honneur au Centre St-Bar- 
thélemy, 7111, rue des Erables. 
Ainsi, chaque lundi soir, à 8 h., 
sont offerts des cours de dessin 
et de peinture, sous la direction 
de Mme Roussi!, à l'intention 
des jeunes gens, jeunes filles et 
adultes.

Le mercredi soir, de 0 h 30. à 
S h. 30, ce sont les cours de bal­
let pour les fillettes et les 
jeunes filles, diriges par Mme 

En outre. il y a cours 
pour jeunes et moins 

le samedi après-midi : 
;seur est M Paul llé- 

irgamste de la paroisse

CE SOIR : à 8 h., au centre
récréatif St-Henri, 525, Place 
StHenri, soiree des "Filles 
d'Eve" avec causerie donnée 
par Mme Nicole Germain, sur 
"la personnalité de la femme 
moderne".

Les loisirs 
à Longueuil

Dun

P) 
berl.

— A 8 h. 30, à l'Accord", 2015, 
rue de la Montagne : soirée de 
cinéma documentaire pour Ca­
nadiens et Néo-Canadiens.

Demain soir : à 8 h. 30, au 
sous-sol de l'église St-Gilles, 
rue des Sables 'près boul. Lé­
ger et Meunier), à Pont-Viau, 
conférence du R P. de la Sa­
isonnière sur le problème des 
loisirs, suivie d'un panel avec : 
M. le maire Jacques Tétreault, 
M. Arthur Lessard. M. Gilles 
Boude, Mlle Lise Mathieu et M. 
Paul Guérin, ainsi nue l’anima­
teur, M. Jacques Catudal l en­
tice libre).

TABZAN

En outre, pour les dames et 
jeunes filles (18 ans et plus), 
s'organise une série de cours de 
maintien et de personnalité, en 
collaboration avec l'équipe To­
dasco Comme le nombre de 
participantes sera limité. les in­
téressées sont priées de s'in­
scrire dès maintenant. Pour 
tout renseignement : Mme E. 
Landry (677-2549) ou Mme A. 
Aube 1674 8454).
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LARRY BRANNON

t passe
Wendy double

/ maison de Roger
pour /Ame Y/a « so-', i

..mi K

Pendant que Roger sera
mrsi ,-/*è jnrai.m 1 iii. J

la Irait»»

ystn,

avec moi cet après-midi,
Mme V/atson ira voir sa tante'v 
pour lui dire que’l'homme 

est un farceur ef 
i escroc !

Entre-temps,
Mme Watson est 
en-roule pour * 
la maison ce

BOZO

Quelle date aujourd'hui, Bozo ?

0 rr-i

C'est le 1er 
du mois L

As-tu vu la ''grosse citrouille"? 
Ja suis restée dans le carré de 
citrouilles toute la nuit, mais elle 

n'est jamais venue.

Je suis très fatiguée.

LE PAPA DE LILI

L’action ne manque pas aux 
Loisirs St-Gcorges de Lon­
gueuil, tant chez les jeunes que 
chez les moins jeunes. Pour les 
dames et les jeunes filles, les 
cours de gymnastique ont repris 
à l'école Curé-Lequiu, 653, rue 
Préfontaine : ils s'y tiennent le 
mercredi soir, à 8 h. Il y a en­
core place pour d'autres inté­
ressées.

Cher enfant,
l’Hallowe'en, D
c'était hier ! N )
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Du . man
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AA PRESSE, MONTREAL, MARDI 1er NOVEMBRE 1966

COUR SUPERIEURE 
POUR LE DISTRICT JUDICIAIRE 

DE MONTREAL
CANADA
PROVINCE DE Ql'EREC 
DISTRICT DE MONTREAL 
No 721160

DAME LOUISE GUERARD COTE, më- 
noter* dei cité et district de Montréal.' 
et y domiciliée a 3225A. rue Appleton, 
épousé de ROLAND COTE, de la mê­
me plaie, en sa qualité de tutrice a 
sa soeur mineure LUCIE GUERARD.

demanderesse.
va

ROBERT CONLEY, domicilié et ré*i 
dant a 133 Breckneridge dana la cité 
de Buffalo, dan» l’Etat de New York, 
un des Etats unis de l’Amérique,

defendeur.
Par ordre de cette Cour :
Ordre de la Cour est donné au défen-' 
deur ROBERT CONLEY de comparaî­
tre dan* les 30 Jours qui suivront la! 
publication du dernier avis, 
t ne copie du bref de sommation et 
de la déclaration ont été laissés pour, 
vous au greffe de la cour.

Montréal, le 17 octobre 1366 . j 
Me Wilfrid Brodeur, CSM, 
Protonotaire adjoint.

Maîtres Sivak A Unterberi.
1330 Sherbrooke ouest.
Montréal, P Q.
Procureurs de la demanderesse.

Il faut regrouper les syndicats 
à l'échelle nord-américaine et 
négocier au niveau de l'industrie

COMMISSION de TRANSPORT 
de MONTREAL

SOUMISSIONS

I a Commission recevra des soumis­
sions cachetées, sous enveloppe four­
nie par la Commission, a l’adresse du 
soussigné, pour la fourniture de :

CINQUANTE <30) AUTOBUS 
DE TRANSPORT URBAIN

Ces soumissions devront être mises 
k 1* poste par COURRIER RECOM­
MANDE, au plus tard a 6 heures du 
•oir, le 5 décembre 1366. pour être 
ouvertes k 9 hrs 30 du matin le 7 
décembre 1966.

Pour obtenir les spécifications, for­
mules de soumission, enveloppes de 
irtour et tout autre renseignement, 
s'adresser au bureau du directeur du 
aervice des achats et magasin, 8645 
boul. St-Laurent, Montréal (877-6156).

Chaque soumission devra être 
accompagnée d'un chèque visé pour 
la somme de cent mille dollars 
16100,000).

La Commission ne s’engage k accep- 
1er ni la plus basse ni aucune des
soumissions. _____

YVON CLERMONT C R.
Le secrétaire

AVIS est par les présentes donné 
qu'un contrat «igné le 2 Juillet 1966 
nous les termes duquel toutes les 
créances présentes et futures de I.es 
Distributions "67” Ltée furent vendues 
à la Banque Canadienne Impériale de 
Commerce fut enregistrée le 27 oc­
tobre 1966 au Bureau d’Enregistre- 
ment. Division d’Enregistremcnt de 
Montréal, sous le numéro 1948280.

BANQUE CANADIENNE IMPERIALE 
DF. COMMERCE 

Tar : M. Jacques Faguy, Gérant.

Dossier A T B. 2-N38-23 
Documentation no 380

COMMISSION
DES TRANSPORTS AERIENS

OTTAWA, CANADA
NORD AIR LTEE • NORDAIR 
LTD. — DEMANDE EN VUE 
D’ORTEN IR L’AUTORISA­
TION D’EXPLOITER UN SER- 
VICE AERIEN COMMERC IAL 
AVEC PROTECTION DE BASE 

La Nordalr Ltée • Nordair Ltd. » 
demandé a la Commission des trans­
porta aeriens l’autorisation d’exploiter 
un service aérien commercial de 
fretemrnt Celasse 4) du groupe A 
(aéronefs dont le poids maximum 
autorisé au décollage, sur roues, est 
supérieur k 18.000 livres, pour le 
transport des passagers, du courrier 
et des marchandises entre les points 
nitués au Canada, d'une base située a 
Frobisher (T.N.O.), Jouissant de la 
protection de base prévue par J'Or­
donnance générale no 7 52.

Toute personne qui désire soumettre 
des observations concernant cette 
demande doit en faire tenir un exposé 
complet au secrétaire de la Commis­
sion dos transport* aériens, üueens- 
way Towers, 200. rue Isabella, Ottawa 
(Ontario), au plus tard le 24 novembre 
1646. et déclarer qu’un exemplaire de 
cet expose a été envoyé a la même 
occasion a la requérante dont l’adres­
se est Aéroport international de 
Montreal, Dorval (P.Q.)

On peut obtenir de plus amples 
detail.» sur rette demande en s'adres­
sant à la Commission.

LA COM!MISSION 
DES TRANSPORTS AERIENS 

OTTAWA. CANADA, 
le 24 octobre 1966

par Claud, Turcott,
QUEBEC. — Le regoupement 

des syndicats à l’échelle nord- 
américaine, l'anonymat syndi­
cal. la syndicalisation et la né­
gociation sur le plan de l’indus­
trie s’imposent selon M. Jean 
Gérin-Lajoie, directeur des Mé- 
taliurgistcs-u n i s d’Amérique 
pour le Quebec.

Conférencier au congrès du 
RIN i Rassemblement pour l'in­
dépendance nationale), qui avait 
comme thème cette année “Le 
RIN et les travailleurs”, M. 
Jean Gérin-Lajoie a exposé les 
problèmes fondamentaux du 
syndicalisme nord-américain, 
dont font partie les travailleurs 
du Québec.

En faisant allusion à la possi­
bilité très réelle de ’'boulever­
sements sociaux" en 1967 aux 
Etats-Unis, a cause du renou­
vellement de plusieurs conven­
tions de travail importantes, ce 
qui aura inévitablement des ef­
fets dans le Québec, quelques 
mois plus tard, M. Gérin-Lajoie 
estime que la protection des 
travailleurs exige la création 
d'instruments plus parfaits.
Les travailleurs aristocrates 
et les autres
“Des lois du travail qui n'ont 

jamais été d'initiative démocra­
tique” sont, selon le chef syndi­
cal, une cause importante de la 
situation actuelle sur le conti­
nrent nord-américain.

11 a commenté que nos lois du 
travail ne sont que “les dé­
chets" d'une législation de 1932 
aux Etats-Unis, conque au 
creux de la crise économique. 
On découpait alors les grands

secteurs de l'économie, pour 
prévoir la syndicalisation et la 
négociation par industrie.

Mais, par décision d'une cour 
judiciaire, cc système fut rem­
placé par le groupement syndi­
cal au niveau de l'entreprise. 
Ces événements, bien que sur­
venus aux Etats-Unis, ont con­
nu des répercussions au Canada 
et dans le Québec, de sorte que 
nous avons des lois et un syndi­
calisme tout à fait semblable à 
celui des Américains.

Dans ce système, a poursuivi 
M. Gérin-Lajoie, il arrive qua 
les travailleurs ne sont syndi­
qués que dans une proportion 
de 30 p. 100. C’est dans la gran­
de entreprise que les salaires 
sont les plus élevés. Mais les 70 
p. 100 qui restent sont nette­
ment défavorisés.

Le vrai problème de cette si­
tuation, selon le conférencier, 
c'est que “les lois actuelles ne 
permettent pas un accès prati­
que et réaliste au syndicalis­
me".

Au Québec, notamment les 
deux tiers des travailleurs, qui 
sont non syndiques occupent 
une fonction dans les services, 
c'est-à-dire pour de petits em­
ployeurs. Au moindre désir de 
se syndiquer, ces gens sont mis 
à pied.

Pour éliminer cette menace, 
M. Gérin-Lajoie favorise une 
formule où l'anonymat syndical 
serait respecté. Pour y arriver, 
il faut changer les conceptions 
actuelles du syndicalisme. 11 
faudrait syndiquer sur le plan 
de l'industrie, et non pas sur le 
plan de l’entreprise.

De plus, le directeur des Mé-

La construction du second 
gazoduc menace de soulever 
une nouvelle tempête

OTTAWA. (PC) - Certains 
milieux politiques, surtout de 
l’Opposilion mais également 
d'une certaine faction du parti 
libéral, prévoient une tempête 
sur la colline parlementaire, à 
propos de l’intention de Trans- 
Canada Pipe Lines Ltd. de cons­
truire un gazoduc entre le Ma­
nitoba et l'Ontario, en passant 
par les Etats-Unis.

En 1956, c’est autour du nom 
de cette firme que s'était élevé 
un conflit qui fit probablement 
hcaucoup pour précipiter la dé­
faite du gouvernement libéral 
de M Saint-Laurent, l'année 
suivante. La question alors sou­
levée n'était pas tellement le 
fait que le gouvernement eut 
prêté $80.000,000 à une compa­
gnie américaine pour la con­
struction de premier gazoduc 
devant relier l'Ouest à l’Est du 
Canada, mais plutôt la façon 
dont le gouvernement d’alnrs — 
et en particulier, M. C. D. 
llowe, ministre du Commerce 
s'y était pris pour faire approu­
ver le prêt par le parlement.

Aujourd'hui, le problème est 
de savoir si Trans-Canada de­
vrait avoir l'autorisation de 
construire un second gazoduc 
vers l’Est, en passant par les 
Etats-Unis, au lieu de doubler 
le pipe-line existant a travers le 
nord de l’Ontario.

La crainte exprimée vendredi 
aux Communes par le leader 
d'Opposition, M. Diefenbaker, 
esl que l'intérêt économique du 
Canada s'en trouve menacé.
Enquête demandée

M. Diefenbaker demande

qu'un comité parlementaire fas­
se enquête pour s’assurer que 
le marché éventuel de l'Est du 
Canada soit alimenté, sans 
qu'une autorité américaine puis­
se couper l'approvisionnement 
de gaz naturel en provenance 
de l’Ouest du Canada.

Certains liberaux craignent, 
pour leur pari, que ia provision 
destinée au nord ontarien ne de­
vienne insuffisante et que les 
marchés plus riches de l'Est ne 
soient privés, si la firme Trans- 
Canada ne double pas son gazo­
duc au nord des Grands Lacs.

Il est une partie importante 
du pays, cependant, qui bénéfi­
cierait de la construction d'un 
pipe-line au sud. 11 s’agit de cet­
te portion de plus en plus indis- 
trialiséc de l’Ontario qui va de 
Peterborough à Windsor cl, au 
nord, à la Baie Géorgienne, en 
passant par Toronto.

Dans son rapport à l'Office de 
l'énergie nationale, le prin­
temps dernier, Trans-Canada 
déclarait qu'il serait moins 
dispendieux d’alimenter ce ri­
che triangle ontarien par un 
nouveau pipe-line passant au 
sud des Grands Lacs, et pro­
mettait en même temps que l'é­
pargne ainsi assurée profiterait 
à tous les usagers du gaz natu­
rel, clients de Trans-Canada.

Les politiciens auront donc en 
l'occurrence à mettre dans la 
balance les besoins accrus du 
nord de l'Ontario contre la 
plainte éventuelle des Ontariens 
du sud-ouest si on les prive de 
gaz à prix modique.

— Jean Gérin-Lajoie
tallos est d’avis que le regrou­
pement syndical à l’échelle 
nord-américaine s'impose. “No­
tre syndicalisme n’est pas à la 
dimension des problèmes aux­
quels on doit faire face”, a-t-il 
dit, au cours d’une période de 
questions, qui a suivi son expo­
sé.

En présence du "gigantisme 
économique", il faut de grandes 
machines syndicales et “c'est à 
l’intérieur de ces grands en­
sembles qu'on doit faire valoir 
la démocratie et les intérêts in­
dividuels”.

Un point tournant
Les affrontements que prévoit 

M. Gérin-Lajoie au cours de 
1967 vont marquer l’orientation 
du syndicalisme

Dans, une certaine mesure, 
croit le conférencier, la réac­
tion de la société à “cette révol­
te" fera que l'on donnera le 
syndicalisme à tous les travail­
leurs, ou encore que l'on profi­
tera d'un climat favorable pour 
passer des lois anti-syndicales.

Le débouché souhaitable se­
rait de donner à la fois le syndi­
calisme universel et le plein 
emploi.

“Il faut donner de façon égale 
et pratique le droit d’associa­
tion, sinon on va continuer d'é­
branler le désordre établi de 
l'économie nord-américaine", a 
conclu M. Gérin-Lajoie, dont 
l'exposé a vivement plu aux in­
dépendantistes.

Lulle aux 
maladies 
vénériennes

QUEBEC (par R. P. 1 — On 
avait si bien cru. en certains 
milieux, que les antibiotiques 
avaient pratiquement provoqué 
la disparition des maladies vé­
nériennes que l'on diminua l'é­
ducation à ce sujet.

Or, il arrive que les maladies 
vénériennes sont en hausse 
dans la plupart des pays et, 
chose plus grave encore, elles 
ont une incidence croissante 
chez les jeunes de moins de 20 
ans.

II faut donc entreprendre une 
grande campagne pour infor­
mer les jeunes sur le danger 
des maladies vénériennes, sur 
les occasions de risques, et aus­
si sur les possibilités de guéri­
son, ont déclaré à l'unanimité 
un groupe de spécialistes au 
congrès de l’Association des 
médecins de langue française 
du Canada.

Dans notre province, de 1956 
à 1964, les cas de siphilis décla­
rés sont passés de 978 à 630. 
Mais cette diminution s'efface 
devant l'augmentation des tas 
déclarés de siphilis infectieuse, 
qui sont passés de 14 à 100. En 
proportion des populations, le 
taux est sept fois plus élevé aux 
Etats-Unis.

Le nombre de cas peut paraî­
tre assez faible. Toutefois, il 
faut tenir compte du fait capital 
que beaucoup de cas ne sont 
pas déclarés, malgré les nom­
breuses cliniques réparties dans 
toute la province, malgré la fa­
cilité relative du traitement, en 
particulier avec la pénicilline 
qui reste encore au premier 
plan, les microbes devenant ré- 
sistants aux autres antibioti­
ques.

Compagnie canadienne 
de l'exposition 

^universelle de 1967
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DOSSIER NO : 200-1069
PROJET : Construction de mar­

quises et d'abris 
Ile Ste-Hélène et 
Ile Notre-Dame, 
Montréal, P.Q.

Des soumissions sous envelop-] 
pcs cachetées, portant à Texte-1 
rieur mention du contenu, et 
adressées au soussigné, seront] 
reçues jusqu'à 3 heures de] 
l'après-midi (H.N.E.)
LE JEUDI 10 NOVEMBRE 1966

On peut consulter les plans, | 
devis et formule de soumissionj 
aux bureaux de l'Association des] 
Entrepreneurs en bâtiment, à 
Montréal, Québec. Sherbrooke,] 
Ottawa, Toronto, Kitchener, Pe­
terborough, ainsi qu'a la salle 
des plans de la C.C.E.U. à Mont­
réal. Les entrepreneurs princi­
paux et les sous-traitants en acier 
de charpente peuvent s’en pro­
curer auprès du Service des plans ! 
de la C.C.E.U. au Pavillon de] 
l'Administration, Cité du Havre 
1 Jetée Mackay) ou du Service 
des plans, 225 rue Metcalfe, à] 
Ottawa 4, moyennant le verse-1 
nient a la Compagnie canadienne] 
de l'Exposition universelle de] 
1967, d'un dépôt remboursable de. 
$100.00.

Toute soumission doit être accom-' 
pagnée du dépôt de garantie] 
mentionné dans les formules del 
soumission.
La Compagnie ne s'engage à ac-i 
ccpter ni la plus basse soumission ] 
ni aucune des autres.

JEAN-CLAUDE DELORME 
Secrétaire!

1er étage
Pavillon rie l'Administration 
Cité du Havre 'Jetée Mackay) 
Montréal, Qué.

Une délégation européenne vient 
étudier en Amérique les méthodes de 
prévention des accidents de travail

par Claude Beauchamp
L'Association de prévention 

des accidents industriels du 
Québec et la section du Québec 
de TAmerican Society of Safety 
Engineers onl été les hôtes, 
hier, d'une délégation françai­
se et belge venue en Améri­
que du Nord étudier les métho­
des rie prévention des accidents 
du travail.

Les 25 membres de la délé­
gation ont participé à une jour­
née d’étude organisée à leur 
intention. Au cours des deux 
dernières semaines, ils se sont 
rendus à New York. Washing­
ton, Philadelphie, Pittsburgh, 
Détroit et Chicago.

Interrogé par le représentant 
de LA PRESSE, le chef de la 
mission. M. G. Passe, a déclaré 
qu'i! n'y a pas de différences 
essentielles entre les méthodes 
de prévention des accidents 
du travail et la nature de ces 
accidents entre l’Europe et 
l’Amérique du Nord, tout en 
précisant que des approches 
nouvelles à cc grave problème 
des accidents du travail ont 
retenu l'attention des membres 
de la mission.

ici et là
DANS LA MÉTROPOLE 

ET EN BANLIEUE

Conférence sur une 
capitale inconnue

Demain soir, le professeur 
Jacques Denis, directeur du de­
partement de géographie a l'U­
niversité officielle de Bujumbu­
ra. donnera une conférence sur 
Addis-Ababa. capitale de l'E­
thiopie, ville pratiquement in-

Sclon M. Passe, c’est surtout 
sur le plan de l'organisation et 
au niveau psychologique des 
employeurs et des employés 
que les différences sont les 
plus marquées entre la Prance 
et l'Amérique. Ainsi, il n'existe 
pas en France d'organismes de 
prévention groupant tous les 
employeurs; il n'y a que des 
associations par secteur indus­
triel et par région économique. 
Au Québec, par exemple. TAPAI 
groupe les 37.500 employeurs 
représentanl 20 des 24 catégo­
ries d'industrie. Seules les in­
dustries des pâtes et papiers, 
de la coupe du bois, de l'éner­
gie électrique et des mines ont 
leur propre association s’occu­
pant de prévention des acci­
dents du travail.

D'autre part, a expliqué M. 
Passe, il est bien difficile 
d'établir des comparaisons en­
tre la France et le Canada en 
ce qui concerne la fréquence 
ou la gravité des accidents du 
travail. Car, au Canada, un ou­
vrier blessé bien souvent re­
vient travailler avant d'étre 
complètement guéri, l'em­
ployeur exigeant alors de lui 
un travail plus facile. Par con-

connue parce qu'en dehors des 
circuits touristiques.

Ville pittoresque située sur un 
plateau, dans un climat dur aux 
“non imitiés", et chargée d'une 
longue histoire. N'est-ce pas 
l’Ethiopie qui aurait été le 
royaume de la reine de Saba. 
avec qui Salomon eut quelques 
conversations intimes? L'empe­
reur d'Ethiopie réclame parmi 
ses ancêtres cette reine quasi 
fabuleuse.

La conférence du professeur 
Denis aura lieu demain soir, 
mercredi, à 8 h. 30, dans salle 
P-310 de l’Université de Mont­
real, sous les auspices de la So­
ciété de Géographie de Mont­
réal et du Département de Géo­
graphie de l’université. Entrée 
libre.

tre, en France, le travailleur 
étant indemnisé en vertu des 
lois de sécurité sociale, un ou­
vrier blessé, même très légère­
ment, prendra tout le temps 
qu'il lui faut pour soigner com­
plètement sa blessure.
Education

Par ailleurs, le président de 
TAPAI, M. Jean-Paul Lalonde, 
expliquant les principaux ob­
jectifs de son association, a pré­
cisé que ce n’était plus telle­
ment sur le plan de la techni­
que que doivent s’orienter les 
efforts de prévention au Qué­
bec, mais plutôt au niveau de 
l'éducation et de la diffusion de 
l'information.

On a réussi, a-t-il dit. à éli­
miner la plus grande part des 
dangers d'accident provenant 
de la machinerie elle-même. La 
plupart des accidents dans l’in­
dustrie manufacturière, selon 
M. Lalonde, proviennent de 
causes extérieures à la machi­
ne. comme l'énervement, l'im­
prudence, l'environnement, l'é­
tat psychologique du travailleur, 
etc.

“Ce qu'il importe maintenant 
de faire, a continué M. Lalonde, 
est de rendre les employeurs et 
les travailleurs conscients que 
la protection des accidents du 
travail est leur affaire à tous 
personnellement. Les ouvriers 
doivent obéir aux règles de sé­
curité décrétées à leur lieu de 
travail et les employeurs doi­
vent tenir compte des sugges­
tions de leurs employés."

L’APAI s'efforce, à cel effet, 
de promouvoir la formation, à 
l’intérieur de chaque entrepri­
se, d’un comité patronal-ouvrier 
de prévention des accidents. De 
tels comités existent déjà dans 
2.000 entreprises québécoises et 
leur utilité est évidente. De 
des accidents du travail sont 
maintenant donnes dans un cer- 
plus, des cours de prévention 
tain nombre d'écoles techniques 
et d'arts et métiers.

rhotoi Michel Gravel. LA PflESSE

Vandalisme dans un cimetière
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De jeunes voyous ont fêté l’Hallowe’cn d'une triste façon, dimanche soir, 
en jetant une vingtaine de monuments funéraires en bas de leur socle dans le 
cimetière de la paroisse Sainte-Rose, à Laval. Le méfait a été constaté hier matin 
par le fossoyeur. M. Louis Fortin, qui a immédiatement alerté la police. L’en­
quête sur ces actes de vandalisme se poursuit et les enquêteurs ont bon espoir 
cle découvrir ces jeunes voyous qui ont peu de respect pour les morts. 11s l'ont 
du moins démontré en cette avant-veille de la Toussaint.

L'ONU est rongée par la corruption 
et l'espionnage, affirme un ancien 
commandant des "casques bleus"

STOCKHOLM. (Reuter) - 
Un ancien commandant de la 
force de paix des Nations unies 
affirme que l'organisation mon­
diale est rongée par l'espionna­
ge et la corruption.

Dans ses mémoires, intitulées 
"Soldats de la paix", le major- 
général Carl Von Horn, un Sué­
dois qui commanda les "cas­
ques bleus” au Congo, en Pales­
tine et au Yémen, déclare que 
le service administratif de 
l'ONU a une "vague idée de la 
réalité", souffre do "passion 
pour le formalisme" et que ses 
membres sont devenus comme 
“un essaim d’abeilles en colère 
quand leur ruche fut menacée 
par la critique".

Il soutient que certains em­
ployés de l'ONU "ont accepté 
ces posies principalement pour 
faire de l'argent par des 
moyens douteux : contrebande, 
marché noir, espionnage et cor­
ruption".
Corruption systématique

Au sujet de l'opération de 
l'ONU au Congo, le gén. Von 
Horn affirme qu'elle fut un gâ­
chis et fut conduite dès le début 
avec une parfaite incompéten­
ce.

A Jérusalem d'attrayantes 
jeunes Israéliennes furent libé­
rées du service militaire pour 
des "tâches spéciales", comme 
l'amusement des invités des 
Nations unies, allègue le gén. 
Von Horn. "Mais l'enrôlement 
pour ia cause d'Israël qui se dé­
roulait entre les draps” était 
encore dépassé par "la cor­
ruption systématique, organi­
sée", écrit le général.

D'ailleurs, Von Horn démis­
sionna de son poste à la tête du 
groupe d'observateurs de l’ONU 
au Yémen après deux mois seu­
lement parce que, selon lui, 
"toute cette affaire était une 
farce".

Ayant demandé des renforts, 
on lui répondit de “cesser de se 
plaindre et de poursuivre son 
travail".

Le mesure 
déborde...

Et il démissionna après que 
le secrétaire général U Thant 
lui eut fait savoir que ses com­
mentaires étaient totalement in­
justifiés.

"Cette remontrance de U 
Thant a fait déborder le vase. 
Je remis ma démission, démis­
sion qu'on me demande de 
justifier de sorte qu'il n'en ré­
sulte pas de publicité indésira- 
blc".

Racontant une visile qu’il fit 
au siège de l'ONU à New York 
en 1963, le général Von Horn 
écrit: “...Les nouveaux Etats 
membres profitaient de la géné­
rosité, inspirée par la politique,

Vandales arrêtés 
à Beauharnois

BEAUHARNOIS. (J.-D. G.) - 
Les policiers de Beauharnois 
ont arrêté un groupe d'adoles­
cents, responsables de plusieurs 
actes de vandalisme dans cette 
ville au cours des dernières se­
maines. Tous comparaîtront en 
Cour municipale, le 30 novem­
bre, devant le juge Albert Le­
mieux. Leurs “exploits" con­
sistaient notamment à dégon­
fler les pneus d'automobiies. La 
sûreté municipale a loutefois 
cru bon d’agir avec célérité, 
hier, après que la bande eut en­
dommagé le chalet et le terrain 
de jeux de l'OTJ, à l’extrémité 
du boulevard Lussier, au cours 
de la fin de semaine.

Il y a peu d'honnêtes femmes 
qui ne soient lasses de leur mé­
tier.

La Rochefoucauld

des grandes puissances et 
avaient déjà découvert qu’il 
était payant de faire du bruit et 
de se conduire avec mépris et 
insolence...

"On voyait partout de petits 
groupes d'Africains avides en­
gagés dans une conversation 
animée, dont l'allure conspira- 
t o i r e disparaissait aussitôt 
qu'une Blanche se joignait à 
eux..."

11 y aura 15 campagnes de 
souscriptions durant le mois 
qui débute aujourd'hui, à Mont­
réal même, et le total des ob­
jectifs de ces 15 appels atteint 
$10,914,600.

Quatre des 15 campagnes de 
souscriptions commencent au­
jourd'hui et se termineront le 
mardi 15 novembre (entre pa­
renthèses : l'objectif) : Polish 
Combatants Association 
($5,000) ; Royal Canadian Le­
gion — Montreal Districts 
($100.000) ; Société Saint-Jcan- 
Baptiste rie Montréal — Le Prêt 
d'Honncur ($250,000) et Mont­
real Oral School for the Deaf 
Jnc. t $70,000).

Voici les 11 campagnes de 
souscriptions :

6 au 19 nov. : The Muscular 
Dystrophy Association of Ca­
nada ‘S100.000) ;

7 au 21 : Combined Jewish 
Appeal — Federation of Jewish 
Community Services IS4.752.-

Les négociations ont repris 
hier à Montréal en vue de 
mettre fin à la grève des 571 
ouvriers de la compagnie Gene­
ral Motors, de Ste-Thérèse.

Les représentants des deux 
parties se sont rencontrés à 
l'hôtel Hilton pour la première 
fois dupuis le début de cet arrêt 
de travail qui remonte au 1er 
septembre.

Iis n’ont fait aucun commen­
taire, les réservant pour la fin 
de la journée. Du côté du syndi­
cat (les Ouvriers unis de l'auto­
mobile), c'est M. Maurice Vas- 
sart qui dirige les pourparlers. 
La compagnie a délégué ses ex­
perts en relations industrielles.

les ouvriers de l’usine de Ste- 
Thérèse cherchent à obtenir la 
parité de salaires avec leurs ca­
marades de l'usine d’Oshawa, 
on Ontario. Il y aurait une dif­
férence variant de 5 à 15 cents

OTTAWA. (PC> - L'Associa­
tion internationale des mécani­
ciens, après un scrutin secret 
rejetant par une majorité de 98 
pour cent le rapport d'un tribu­
nal de conciliation, a fixé provi­
soirement au 14 novembre le 
débrayage des 5,200 mécani­
ciens d'Air Canada.

L'arrêt de travail, s’il a effec­
tivement lieu, paralysera pro­
bablement la compagnie.

Des rencontres auront lieu à 
Montréal la semaine prochaine 
avec le tribunal de conciliation 
qui fait office de médiateur en­
tre les deux parlies.
M. Mike Hygus, vice-prési-

Le général accuse les servi­
ces administratifs de l’ONU de 
refuser systématiquement de 
suivre les conseils qu'on lui 
donnait. C'est ainsi qu'on a blo­
qué ses efforts pour se débar­
rasser des civils pratiquant la 
contrebande, le marché noir, 
l'espionnage ou la corruption 
parce que l'administration ré­
pugnait à “admettre l’existence 
de telles choses".

OflO), puis Kiwanis Club of St. 
George, Montrai Inc. ($20,000) ;

10 au 24 : Société Saint-Vin­
cent-de-Paul — Conférence Col­
lège Jean-de-Brébcuf ($10,000) ;

15 au 30 : Société Saint-Vin­
cent-de-Paul — Conférence Col­
lège Sainte-Marie ($5,000) ;

18 nov. au 3 déc. : Associa­
tion des dames bienfaitrices — 
Institut des Sourdes-Muettes 
$1,600) ;

10 nov. au 3 déc. : Seventh 
Day Adventist Church ($6.000) ;

21 au 30 : Les Petits Frères 
des Pauvres ($15.000) ;

21 nov. au 4 déc. : Grace 
Dart Hospital ($75,000) ; L'Oeu­
vre des enfants oubliés < $5,000 » ;

22 nov. au 6 déc. : Loyola Col­
lege ($5,500,000 (.

11 n'y aura qu'une quête pu­
blique (tag-day) durant novem­
bre. soit le 3 : Royal Canadian 
Legion — Montreal Districts.

l'heure. La dernière offre de la 
compagnie se montait à 68 
cents l'heure, ce qui porterait le 
taux horaire de hase $2.63 d'ici 
un an.

Le syndicat considère cette 
bataille comme très importan­
te. Il désire que tous ses mem­
bres canadiens — qu'ils soient 
du Québec ou de l'Ontario, re­
çoivent ie même salaire. Le 
programme des OUA prévoit 
même la parité de salaires en­
tre travailleurs canadiens et 
américains dans son projet de 
convention collective pour l'an­
née 1967.

Les ouvriers d'Oshawa, pour 
démontrer leur solidarité en­
vers leurs camarades de Ste- 
Thércsc. ont décidé de hausser 
leurs contributions au fonds do 
grève, de sorte que le syndicat 
pourra désormais verser $50 
par semaine en allocations de 
grève.

dent international du syndicat, 
a déclaré que celui-ci n'épar­
gnera aucun effort raisonable 
pour en arriver à un règlement 
sans arrêt de travail.

Les chefs négociateurs, MM. 
Mike Pitchford, de Montréal, et 
Ray Davies, de Winnipeg, ont 
annoncé qu'un vote de grève se­
rait pris cette semaine. Les ré­
sultats en seront connus lundi 
prochain.

Ils soulignent que la date a 
déjà été fixée, même si les 
membres ne se sont pas encore 
prononcés, vu le rejet quasi 
unanime du rapport de concilia­
tion.

Divers organismes veulent 
recueillir, en novembre, 
$10,914,600 par souscriptions

Les négociations ont repris 
hier à la General Motors

Air Canada: les mécaniciens 
déclencheront la grève le 14

Les Métallos 
de Québec 
Iron and 
Titanium 
mettent fin 
à la grève

HAVRE SAINT-PIERRE. - 
Les métallos de la compagnio 
Québec Iron and Titanium, de 
Havre Saint-Pierre, ont décidé 
de mettre fin à leur grève qui 
durait depuis le 16 juillet der­
nier et de signer une nouvelle 
convention collective de travail. 
Cette convention accorde aux 
215 employés une augmentation 
moyenne de 41 cents l’heure sur 
une période de trois ans. Ces 
travailleurs sont membres du 
Syndicat des métallos (FTQ>.

On sait qu'au cours de la grè­
ve, les métallos de cette loca­
lité isolée de la Côte-Nord ont 
effectué, gratuitement, de nom­
breux travaux municipaux. Ils 
ont construit notamment plus 
de 11,000 pieds de trottoir sans 
qu'il n'en coûte un seul sou à la 
municipalité pour la main- 
d'oeuvre.

Plus de 73 pour cent des em­
ployés ont voté en faveur du 
retour au travail et ont appuyé 
ainsi la recommandation de 
leur comité de négociations.

Jusqu'à cette année, seuls 
quelque 40 préposés à l'entre­
tien avaient du travail au cours 
des mois d'hiver, la compagnie 
cessant scs opérations. Les au­
tres étaient mis à pied et rece­
vaient des allocations d'assu- 
rance-chômnge. Désormais, la 
compagnie maintiendra sa mine 
en operation et plus de 75 pour 
cent des employés auront du 
travail à l'année longue.
La convention

La convention prévoit que le 
salaire du journalier sera porté 
à $2 28 et celui de l'homme de 
métier à $3.15 l'heure. L'éche­
lon monétaire entre les classes 
passe de 5.8 cents à 6.7 cents. 
Les employés obtiennent un sa­
laire rétroactif de 19 cents 
l’heure à partir du 1er mai 1966 
jusqu'au 16 juillet dernier, date 
du début de la grève.

En plus du régime d'assuran­
ce-maladie dont les améliora­
tions seront entièrement payées 
par la compagnie, les em­
ployés obtiennent un régime de 
retraite qui sera mis en vi­
gueur à la fin de la convention. 
Ce régime non-contributoire 
sera rie S3 par mois par année 
de service avec des droits ac­
quis après 10 ans. En cas d’in­
validité, l'employé sera protégé 
dés maintenant au chapitre de 
la pension.

La convention comporte d'au­
tres améliorations en matière 
de vacances, de clauses de 
griefs et d'ancienneté.

La convention collective se 
terminera le 1er mai 1969.

Les négociateurs du syndicat 
étaient M. Emile Boudreau, co­
ordonnateur régional des métal­
los sur la Côte-Nord, et M. 
Pierre Thériault, représentant.

Aux USA, des 
supermarchés 
ferment 
leurs portes
(D'après UPI' — Pour la pre­

mière fois depuis plusieurs an­
nées, des magasins appartenant 
aux chaînes de supermarchés 
"White Owl" et “King Sooper" 
ont fermé leurs portes par me­
sure d'économie à Denver, au 
Colorado, où le mouvement de 
protestation contre les prix 
élevés des aliments a pris nais­
sance aux Etats-Unis, il y a 
trois semaines,

Les employés de l’industrie 
de l'alimentation commencent, 
eux aussi, à ressentir les effets i 
de cette grève des acheteurs. 
Ainsi, des employés des laite­
ries à Albuquerque, au Nou­
veau-Mexique, ont été mis à 
pied. A l’autre bout des Etats- 
Unis, en Californie, dans les 
localités de Redding et Ander­
son, des employés de magasins 
d'alimentation risquent de con­
naître le même sort.

Le mouvement de protestation 
prend de l'ampleur à travers les 
Etats-Unis. A New York, un 
groupe, connu sous le nom 
d’ "Association des consomma­
teurs contre la fraude", a dé­
clenché nn boycottage d'une se­
maine des supermarchés dans 
les comtés de Suffolk et Nassau, 
à Long-Island.

Dans la capitale fédérale 
américaine, Mme Stanton Bra- 
verman, présidente d'un autre 
groupe de protestataires, a dé­
claré hier que son organisation 
avait commencé une campagne 
par voie d'appels téléphoniques 
en vue de convaincre les ména­
gères à se joindre à un boycot­
tage coordonné à l'échelle na­
tionale.

"Nous lançons un appel à la 
solidarité des ménagères face 
au front uni des supermarchés", 
a-t-elle déclaré.

A la Nouvelle-Orléans, le 
porte-parole d'un autre groupe, 
appelé “Mouvement des fem­
mes contre les prix élevés", a 
fait savoir que son organisa­
tion naissante a déjà obligé 
plusieurs supermarchés à bais­
ser leurs prix.

Cette "révolution de cuisine", 
comme certains se plaisent à 
qualifier cc mouvement de pro­
testation. s'est répandue à 
l'Etat de Minnesota et à la 
ville de Columbus, dans l’Ohio. 
Une cinquantaine de ménagères 
d'Aurora ont établi des lignes 
de piquets devant les magasins 
de la chaine "Cool", une des 
plus importantes dans l'Etat 
du Minnesota.
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Pour la première fois, le Vietcong 
canonne la capitale du Sud-Vietnam
Les fonctionnaires songent 
à "des journées d'étude"

par François Trépaniar

QUEBEC. — Le Syndicat des 
fonctionnaires provinciaux dé­
cidera peut-être de déclencher 
des journées d’étude si le gou­
vernement lui refuse une réou­
verture des négociations sur les 
salaires a compter du 1er dé­
cembre prochain.

Les quelque 300 délégués au 
troisième congrès annuel du 
Syndicat des fonctionnaires pro­
vinciaux ont adopté, hier, dans 
la capitale provinciale, une ré­
solution donnant ouverture a 
cette possibilité.

La résolution, qui a été ré­
férée au comité de négociations 
du syndicat, précise que des dé­
marches devront être entrepri­
ses immédiatement auprès du 
gouvernement pour que les né­
gociations sur les salaires re­
prennent ou pour que soil ins­

tauré sur-le-champ un service 
fonctionnel de gel des prix dans 
tous les domaines en vue de 
mettre un terme à l’inflation.

Si le gouvernement refuse de 
faire droit à l’une ou l’autre 
des demandes, ajoute en subs­
tance la résolution, le syndi­
cat entreprendra des journées 
d’étude à travers toute la pro­
vince pour faire entendre sa 
voix.

Les délégués au congrès, qui 
étaient réunis dans la capitale 
provinciale depuis vendredi, 
ont terminé sur cette note 
leurs assises annuelles tout en 
adoptant une série d’autres 
résolutions.

Ces autres résolutions, à l’ex­
ception de celles adoptées di­
manche qui appuient la créa­
tion d'un ministère de la Fonc­
tion publique et autorisent des 
poursuites contre ceux qui font

du favoritisme politique, por­
tent, dans la plupart des cas, 
sur des questions de régie in­
terne et insistent sur des mesu­
res qui devraient être adoptées 
pour corriger des injustices dans 
les conditions de travail ou pour 
apporter des améliorations.

La plupart des observateurs 
ont trouvé long et terne le con­
grès. Cependant, ils ont remar­
qué que ses travaux améliore­
ront les structures du syndicat 
et susciteront probablement 
des gestes de la part du gou­
vernement pour améliorer le 
dialogue quotidien qu'a rendu 
nécessaire la signature de deux 
conventions collectives de tra­
vail au début de l’année. Ce
Voir FONCTIONNAIRES p. 2

Autres informations 
en page 45

Sans responsabilité, les postes 
de commande à la Fédération ne
sont que

par Albert Tremblay

'M ai 32 ans et je n’ai pas de 
temps à perdre. Or, sans un 
minimum de responsabilité, les 
postes de commande au sein 
de la Fédération ne sont que 
■’niaiseries’’ ci ceux qui les 
occupent, des marionnettes ”

M. Eric Kierans, ancien mi­
nistre du Revenu puis de la San­
té et candidat a la présidence 
de la Fédération libérale du 
Québec, a défendu avec vigueur 
h.tr midi les amendements d’or­
dre administratif qu’il propose 
pour relancer la FLQ.

Et devant un groupe de par­
tisans libéraux réunis au club 
de Réforme. M. Kierans a

Il • • • Ilniaiseries
presque crié que ces amende­
ments n’avaient aucune inciden­
ce idéologique sur le parti.

Plus tot, M. Kierans s’était 
défendu d’aspirer à une forme 
quelconque de contrôle sur le 
chef du parti et il avait rappe­
lé que la résolution sur le fi­
nancement ne menaçait en rien 
le caractère confidentiel des 
sommes qui sont versées à la 
caisse du parti.
“Ce que nous voulons, mes 

confrères et moi (MM, Brière 
et Casgrain*. c’est donner a la 
fédération des structures per­
manentes”, a dit M. Kierans 
en faisant valoir que la FLQ, 
déjà a la merci du bon vouloir

Lesage: je crois en la 
bonne foi des candidats
QUEBEC G.D.i — Tout on 

refusant de se prononcer en 
faveur de l’un ou de l’autre des 
MX candidats a la tète de la 
FLQ, le chef libéral .lean 
Lesage a déclaré hièr soir 
’’qu’il croyait en la bonne foi” 
de chacun d’eux.

Les journalistes interro­
geaient M. Lesage hier sur les 
récentes déclarations de M. Eric 
Kierans selon lesquelles le chef 
du parti serait le seul à pouvoir 
mettre fin à la querelle qui

scs it à l’heure actuelle culte 
divers éléments. “Quelle querel­
le V a demandé, étonné, M. 
Lesage. Si j’ai bien lu les jour­
naux. MM. Eric Kierans, Marc 
Brière, Philippe Casgrain et 
d’autres ont déclaré qu’ils 
étaient fidèles au chef du parti 
et lui ont demandé de reconnoi­
tre leur bonne foi ...

"Comme chef du parti, je suis 
heureux qu’ils me déclarent leur 
fidélité."

Voir JE CROIS en page 2

A la conférence 
fiscale, Johnson 
s'est fait rouler

— Lesage
par Gilles Daoust

QUEBEC — “M. Johnson 
est parti pour Ottawa com­
me un chevalier Bayard 
armé d’une épée étincelante. 
Il en est revenu comme un 
Don Quichotte sur sa Rossi­
nante essoufléc. avec en 
poche, deux minables points 
additionnels d’impôt sur le 
revenu."

"Comme Québécois, je 
crois que le Québec sort 
humilié de la dernière con­
ference fédérale-prov incialc 
sur 1a fiscalité."

"Les compliments que font 
ces messieurs d’Ottawa à 
M. Johnson sont une preuve 
qu’ils l’ont roulé. Moi. on ne 
me faisait pas de compli­
ments . ."

Tels sont les commentaires 
formulés hier soir lors d’une 

e de presse par le 
l’opposition a l’As- 
législative, M. Jean

conférer 
chef de 
semblée 
Lesage.

Le ch f de 1 opposition a 
qu’il était inconce- 
le le Québec soit 
de la conférence 
miettes, alors que 

étions des revenus 
et dépenses des divers pal-

liers de gouvernement pré­
parées par le comité du ré­
gime fiscal établissaient clai­
rement le déséquilibre qui 
existe entre les besoins 
prioritaires des provinces et 
leurs revenus.

M. Lesage a admis que. 
certes, le Québec avait ob­
tenu une amélioration au 
système de péréquation de 
$35 millions pour cette an­
née. mais il a rappelé que 
cette amélioration avait déjà 
été décidée par le comité 
du régime fiscal avant le 5 
juin.

"Tout ce que ni. Johnson 
a eu. a-t-il ajouté, ce sont 
deux minables points addi­
tionnels d’impôt. Où est le 
100-100-100 tant réclamé !"

M. Lesage a déclaré, sans 
trop préciser toutefois qu’il 
y aurait eu plusieurs alter­
natives pour éviter l’humi­
liation subie, selon lui, par 
le Québec.

Le chef de l’opposition a 
rappelé la "ténacité" dont 
lui et son équipe ont fait 
preuve lors des conférences

Voir LESAGE en page 2

-Kierans
de ceux qui détiennent les cor­
dons de la bourse, ne dispose 
d’aucune structure permanente. 
"La FLQ est administrée par 
un comité de 30 membres qui 
siègent quatre ou cinq fois par 
année et qui laissent à des em­
ployés déjà débordes le soin 
d’exécuter les décisions prises 
au cours de ces rencontres." 
Et M. Kierans de préciser : 
"Cette situation est intenable..."

Le candidat à la présidence 
rie la Fédération s’en est égale­
ment pris à ceux qui tiennent 
absolument à étiqueter ceux qui 
se préoccupent de ces problè­
mes. Il s’agit la, selon lui, d’un 
faux problème.

Et pour le prouver, M. Kic- 
rans devait aller jusqu'à dé­
clare.:- :

"Avant d’établir que quel­
qu'un se situe a gauche ou à 
droite, il convient d’abord de 
situer le centre. Si vous prenez 
pour acquis que M. René Lé­
vesque est du centre-gauche, je 
suis peut-être du centre-droit. 
Mais si, par ailleurs, vous pla­
cez un autre de mes confrères, 
M. Bona Arsenault, au centre- 
gauche, je serai peut-êjre d'ac­
cord pour admettre que je suis 
à gauche. Mais alors je me de­
mande ce qu’est la droite . . ."

Celte thèse en miniature sur 
l'évolution politique au Québec 
a provoqué un immense éclat 
de rires . . .

M. Kierans y est allé de ces 
quelques réflexions avant de li­
vrer le texte d'une courte cau­
serie portant sur les notions 
du libéralisme moderne et les 
responsabilités de l'Etat face 
à une foule de changements 
technologiques et sociaux
Libéralisme et . . . 
assurance-maladie

Après avoir établi que le libé­
ralisme moderne ne peut plus 
limiter son action à la produc-
Voir RESPONSABILITE p. 2

télcrliuto l'I’I
fllcssé par un éclat d'n b us, un Vietnamien (fit dans le caniveau, à Saigon. Le 
Vietcong vient de tirer deux salves d’obus au coeur même de la capitale 
sud-vietnamienne.

Ottawa ordonne la poursuite 
de l'enquête sur les fuites

OTTAWA (par J.PA - Le 
comité de la sécurité de l’Etat 
a demandé ce matin à la Gen- 
darinerie de poursuivre l’en­
quête qu elle mène sur un ou 
plusieurs fonctionnaires qui 
auraient refilé des documents 
à une puissance ennemie. Le 
comité cependant tient cette 
affaire pour mineure.

Ce comité, formé de mem­
bres de la haute administration 
gouvernementale, se réunit tou­
jours en secret et ses recom­
mandations sont ensuite présen­
tées au cabinet.

Il semble acquis, ce matin,

que des documents du ministè­
re des Mines, des ressources et 
de l’énergie ont changé de 
main Cependant on tic croit pas 
qu’il s’agisse de documents con­
fidentiels. On est plutôt porté 
a croire que ce matériel est 
accessible à quiconque en fait 
la demande. Le ministre, M, 
Jean-Luc Pépin, aurait été pré­
venu de l’affaire depuis quel­
que temps déjà.

Evidemment, le fonctionnaire 
tpti remet ce matériel à des 
représentants d’un gouverne­
ment ennemi commet une of­
fense mente si les documents 
sont accessibles a tous. Cepen-

Ecosse: un édifice s'écroule et 
ensevelit au moins 12 ouvriers
ABERDEEN, Ecosse. <AFP- 

PAi —■ Un immeuble rie sept 
étages en construction à Aber­
deen s’esl effondré aujourd’hui. 
Les premiers rapports décla­
rent qu’au moins 12 ouvriers 
onl été ensevelis sous les dé­
combres.

Le travail se poursuivait sous 
une pluie torrentielle quand 
l’accident s’est produit. Les

sauveteurs ont commence im­
médiatement à fouiller l’amon­
cellement de débris avec des 
grues, des pelles, des pics et 
même a mains nues.

"Un nombre considérable" 
d’ouvriers travaillaient sur ce 
chantier, a déclaré un témoin. 
L’immeuble était destiné à la 
section rie zoologie de rUnivcr- 
silé d’Aberdeen.

Dief ne soulève pas fa 
question du leadership
TORONTO — M. John Diefen­

baker a plaidé vigoureusement 
en faveur de l’unité du parti 
progressiste-conservateur, hier 
soir, à Toronto, mais a évité de 
parler spécifiquement du pro­
blème du leadership dans le 
parti, encore soulevé par diver­
ses factions.

Parlant devant 1.200 person­
nes environ, délégués et invités 
à la réunion annuelle de l’Asso­
ciation conservatrice d’Ontario, 
l’ancien premier ministre du 
Canada a déclaré : "Nous 
avons eu des hauts et des bas 
depuis quelques années. Et j’ai 
garde confiance au nom de ce 
parti". Il a ajouté qu’il s’est 
toujours appliqué a faire des 
choses au nom du Canadien 
moyen".

"Le leadership, a-t-il dit, 
n’exige pas simplement d’être 
populaire. Il consiste a prendre 
position, lorsque l’on croit avoir 
raison".

Le parti est actuellement agi­

té par plusieurs, notamment 
par le président national du 
parti. M. Dalton Camp, qui de­
mandent la remise en question 
du leadership. On voudrait que 
cette question soit débattue à la 
convention nationale du parti 
qui doit avoir lieu dans deux 
semaines a Ottawa.

A Toronto, hier, on a beau­
coup discuté de cette question, 
mais en dehors de la salie des 
délibérations. Beaucoup croient 
que la question du leadership 
devrait être abordée par l’Asso- 
cialion ontarienne du parti.

Bien que les hauts dirigeants 
du-parti ont affirmé que le lea­
dership de M. Diefenbaker ne 
sera pas mis en discussion, il 
l’est pas impossible qu’une re­
solution contraire soit présentée 
à la séance plénière du congrès, 
aujourd’hui.

Autres informations 
en page 45

SAIGON, (AFP, PA, UPI) — Le Vietcong a fait 
pleuvoir 25 obus puissants sur Saigon, aujourd’hui, 
dans le but évident d’empêcher la tenue du défilé 
militaire qui a marqué le troisième anniversaire de 
la chute du régime Diem.

Douze Vietnamiens et un officier américain de 
marine ont été tués; 37 autres personnes, dont cinq 
Américains, ont été blessées.

pitée. Au moment où le défilé 
se mil en branle, on pouvait 
croire qu’il ne se produirait plus 
rien. Place du marché, les am­
bulances évacuaient les blessés 
et les morts. En (ace des tribu­
nes, 21 bataillons gouvernemen­
taux et des détachements amé­
ricains, coréens, australiens, 
néo-zélandais, philippins et une 
jeep portant les couleurs thaï­
landaises se mirent à défiler au 
rythme d’une musique militai­
re. Derrière les bataillons, deux 
éléphants guides par leurs cor­
nacs, un détachement de mou­

voir VIETCONG tn page 2

dant, un grand problème se 
pose.

Le gouvernement doit-il por­
ter plainte devant les tribu­
naux ? C’est une question bien 
délicate car un juge a déjà ren­
voyé une accusation du type 
décrit plus haut.

4 fonctionnaires 
seraient impliqués

Selon un journal de langue 
anglaise de Montréal, des in­
formateurs qualifiés "dignes de 
foi" auraient révélé que l'en­
quête de la Gendarmerie porte 
sur l’activité d'un certain nom­
bre d’employés du Service ries 
relevés et de la cartographie 
du ministère des Mines et des 
Relevés techniques.

L'article précise que ces fonc­
tionnaires auraient permis a 
des agents d’une puissance 
étrangère d'avoir accès à des 
renseignements secrets. On 
n'identifie pas cette puissance 
étrangère, mais on dit croire 
qu'il s'agirait d’un pays situé 
derrière le Rideau de fer.

La rumeur veut que quatre 
fonctionnaires, au moins, soient 
mêlés a l’affaire. Un seul, re­

voir GENDARMERIE page 2

Le Vietcong a tiré quelque 25 
salves au canon sans recul de 
75 mm en direction du par­
cours que devait emprunter le 
défile, annonce-t-on du quartier 
militaire américain. Les autori­
tés sud-vietnamiennes rappor­
tent que des mortiers ont égale­
ment sauté durant les salves. 
Les obus ont atteint la cathé­
drale catholique de la capitale, 
une école catholique, la place 
John F. Kennedy, le marené 
central de Saigon et l’hôpital 
Grall, une institution qui appar­
tient aux Français et qui est 
considérée comme la plus gran­
de de la ville.

Le haut commandement amé­
ricain a pu établir que les sal­
ves de fusil sans recul par­
taient de file Khan Moi, à quel­
que trois milles et demi de 
Saigon. Aussitôt, des avions et 
des hélicoptères américains ont 
pris l'air et , à l’aide de bombes 
et de roquettes, réduisirent au 
silence le barrage d’artillerie.

■ Erreur de 
minutage

Il semble que le Vietcong a 
commis une erreur de minu- 
tage. 11 fonctionne a l’heure de 
Hanoi, soit une heure plus tard 
qu’à Saigon. Or. des obus nul 
éclaté à seulement 150 pieds 
derrière l'estrade où les digni­
taires sud-vietnamiens, améri­
cains et étrangers devaient 
prendre place 00 minutes plus 
tard. N’cùt été cette erreur de 
minutage, le général Westmore­
land et les dirigeants de la 
junte militaire de Saigon au­
raient tous été dans l’estrade 
lorsque les obus se mirent à 
pleuvoir.

On a pu arrêter trois Vict- 
congs qui rôdaient autour des 
estrades, des grenades à la 
main. Lorsque les premières 
explosions se produisirent, les 
occupants de la tribune offi­
cielle ides gens venus long­
temps avant l’heure pour avoir 
des places) se jetèrent à plat 
ventre. Un obus est tombé au 
pied de la statue de la vierge, 
sur le parvis de la cathédrale. 
Sur le socle en marbre de celle 
statue on pouvait lire, eu let­
tres d'or : "Regina pads".

Sept morts de la première 
attaque sont attribués à un 
seul obus de 75 mm qui a 
éclaté, place du marché central, 
à moins de trois quarts de 
mille de la cathédrale.
Le défilé 
est en panique

Plusieurs femmes se trou­
vaient parmi les victimes. L’une 
d’elles a été littéralement déca-

Johnson parle aux 
troupes en Corée

ls président Johnson 4 visité l*s 
troupes américaines stationnées en 
Corée du Sud et leur s dit qu’il 
valait mieux combattre le commu­
nisme en Asie qu’ailleur»

La pollution 
des mers

— Page 11

Dans le but d» recueillir des 
informations qui permettront d» 
combattre la pollution des mers, 
le Service hydrographique de U 
marine française, en collaboration 
avec le magazine belge "Femmes 
d aujourd'hui", a fait lancer a 
partir du paquebot "France ' 
250,000 sachets en polyéthylêna 
contenant un questionnaire a l'in­
tention de ceux que les trouve­
ront. Us permettront de détermi­
ner la direction des principaux 
courants maritimes.

- Page 12

Ottawa et 
l'éducation

Les partis d'opposition aux Commu­
nes accueillent généralement d'un 
mauvais oeil la décision du gouver­
nement fédéral de se retirer du 
domaine de l'éducation. M. Alvtn 
Hamilton, ancien ministre conserva­
teur, considère d’ailleurs que "100 
ans après I AANB, l’éducaiion n’est 
plus une juridiction provinciale”.

Page 45

Le contre-amiral LancSymore 
devait être satisfait, nuiscju'il 
n'a pas protesté —lis'her
OTTAWA 'PC1 — Le ministre 

de la Défense, M. Paul Hellyer. 
a déclaré hier aux Communes 
qu’il n’a eu aucune raison de 
croire, durant 30 jours, que le 
contre-amiral William Landy- 
more n’etait pas pleinement 
d’accord avec les changements 
qui ont été faits dans son témoi­
gnage préparé pour le comité 
parlementaire de la défense.

M. Heliyer a insisté sur le 
fait qu’il "trouve inconveoa- 
hic” que le contre - amiral 
Landymore n ail pas protesté 
auprès de lui ou auprès des 
membres du comité dé la défen­
se s’il estimait qu’il avait été 
l’objet d’une censure.

Le ministre a ajouté que le 
contre-amiral Landymore n’a 
formulé aucune objection à 
lui-même ni a aucun membre, 
de son personnel et “nous 
sommes donc tous justifiés de 
c-oire qu’il était satisfait."

Le témoignage du contre- 
amiral Landymore a été donné 
devant le comité de la défense 
durant le mois rie juin et ce 
n’est que le 23 juillet que, dans 
un article de journal, il a 
reproché au ministère de la 
Défense d’avoir censuré son 
témoignage. M. Hellyer relatait 
ces éléments de ce qui a été 
appelé la "révolte des amiraux" 
au sujet de l’unification des 
forces armées canadiennes 
durant un débat sur une deman­
de rie crédits du gouvernement.

Quand un militaire témoigne 
devant un comité parlementai­
re, il représente le ministère 
de la Défense et ne témoigne

pas comme individu, a souligné 
le ministre.

"Le ministre, a-t-il ajouté, 
exerce un jugement final sur 
les témoignages écrits que ses 
officiers peuvent présenter, 
mais si plus tard ceux-ci sont, 
interrogés par des députés, ils 
devraient pouvoir répondre di­
rectement aux questions.
Voir LANDYMORE en page 2
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La RFÀ plongée dans 
la confustarPpolitique LESAGE

BONN lAFP) — Une extreme 
confusion caractérise au­
jourd'hui la situation politique 
allemande. Bonn vit toujours 
dans l'incertitude quant aux in­
tentions du chancelier Erhard 
et de son parti, l’Union chré­
tienne démocrate, qui, pour 
l'instant, portent seuls la res­
ponsabilité du gouvernement 
mis en minorité par le départ 
des ministres libéraux. La 
même incertitude régne au su­
jet du comportement futur de 
ces derniers qui, tout en décla­
rant être prêts à négocier éven­
tuellement avec les sociaux-dé­
mocrates, soulignent prudem­
ment se trouver pour le mo­
ment "à leurs côtés” tet non 
•'avec” eux) dans l’opposition. 
Quant aux socialistes, dont le 
voeu intime est de parvenir au 
pouvoir par le biais d'une 
• grande coalition” s’ils ne peu­
vent l’acquérir nettement par le 
verdict des électeurs, ils ont ou­
vertement pris parti contre M. 
Erhard sans fermer pour au­
tant la porte à une prise de con­
tact avec la CDU-CSU.

Tels sont les éléments que 
l'on pouvait relever au début de 
la première semaine d'activité 
du gouvernement ‘‘réduit" du 
chancelier où les portefeuilles 
autrefois confiés à des FDP 
sont maintenant gérés par des 
ministres chrétiens-démocrates 
déjà en poste et où M. Hans-

Christoph Seebohm, ministre 
\ des Transports, fait office de 
' vice-chancelier, en remplace­
ment de M. Erich Mende, prési­
dent du FDP,

M. Erhard a eu hier deux en­
tretiens avec les leaders de son 
parti qu’il a reçus en deux 
groupes séparés : dans la mati 
née, MM. Rainer Barzel, chef 
du groupe parlementaire, Bru 
no Heek, ministre à la Famille 
Heinrich Krone, ministre d'Eta 
et président du Conseil de Dé 
fense, en début de soirée, MM 
Hans Katzer, ministre du Tra 
vail, Gerhard Stoltenberg, mi 
nistre à la Recherche scientifi­
que et Paul Luecke, ministre de 
l'Intérieur.

En ce qui concerne les so­
ciaux-démocrates, ils ont enga­
gé les hostilités contre M. 
Erhard en déposant sur le bu­
reau du Bundestag une motion 
demandant au chancelier de po­
ser la question de confiance. 
C'est un moyen détourné de 
provoquer de nouvelles élec­
tions et de passer outre au 
“vote de défiance constructif” 
qui exige que la majorité des 
députés se soient mis d’accord 
sur le nom d’un successeur, so­
lution qui parait actuellement 
impossible tant en fonction de 
la répartition des sièges (245 
C.D.U.-C.S.U. - 49 F.D.P. — 
202 S.P.D.) que des tendances 
des différents partis.

JE CROIS
SUITE DE LA PAGE 1

— Croyez-vous. M. Lesage, 
que l'autorité du chef soit en 
jeu ?

— Je crois en la bonne foi 
des six candidats.

Quant aux résolutions soumi­
ses par M. Kierans pour la 
réorganisation du parti, M. 
Lesage a déclaré qu'il n'eu avait 
jamais discuté en public.

"Je n’ai aucunement l'inten­
tion d'en discuter en public, à 
moins que le débat au prochain 
congrès ne s’engage là-dessus. 
Mais d'après ce que je sais, je 
doute fort qu’il y ait débat sur 
ce point."

M. Lesage a cependant admis 
qu'il ne se sentait pas du tout 
menacé par la création d’un 
comité directeur. 11 a rappelé 
qu'il avait lui-même annoncé la 
création de ce comité, il y a 
deux mois, sur une base tempo­
raire.

"On discute en ce moment la 
possibilité de le rendre perma­
nent”, a ajouté le chef libéral.

M. Lesage a enfin révélé qu'il 
y aurait au Parlement, le 9 
novembre, un caucus secret de 
libéraux préliminaire au con­
grès.

FONCTIONNAIRES
SUITE DE LA PAGE 1

dialogue est actuellement en­
travé par l'absence d'interlocu­
teurs valables au sein des 
divers services gouvernemen­
taux.

Pour corriger la situation, les 
délégués au congrès ont ap­
prouvé hier et dimanche diver­
ses mesures dont la création de 
comités dont la tâche sera de 
rencontrer les autorités pour 
soumettre des solutions. Les 
délégués ont également insisté

pour que de nouvelles pressions 
soient faites auprès du gouver­
nement dans le but d'amener 
une réorganisation des servi­
ces chargés de voir à l'appli­
cation des conventions collec­
tives.

Au sujet des salaires et de 
l'inflation les délégués au con­
grès ont prié, hier, leur comité 
de négociations d'étudier la pos­
sibilité de demander au gou­
vernement qu'une indemnité 
soit payée tous les trois mois 
aux employés de l’Etat et ceci 
en proportion de l’augmentation 
du coût de la vie. En adoptant 
cette résolution, les délégués ont 
fait remarquer que plusieurs 
compagnies du Canada et des 
Etats-Unis ont déjà adopté un 
tel système.

Les délégués ont également 
demandé que des démarches 
soient faites auprès du gouver­
nement pour que la retraite de 
tout employé soit facultative au 
bout de 25 ans et obligatoire 
au bout de 35 ans.

Une autre résolution a été ap­
prouvée, demandant que l'on 
fasse des pressions auprès du 
gouvernement afin que chaque 
employé soit libre de toutès 
activités politiques.

Quant à l’affiliation du SF- 
PQ à la CSN, un délégué a 
proposé qu’une commission soit 
formée pour étudier les avan­
tages et désavantages de cette 
affiliation. La proposition, qui a 
été approuvée, vise à démon­
trer aux fonctionnaires qui au­
raient des doutes sur la CSN 
qu'il s'agit de la meilleure affi­
liation.

Au chapitre des structu­
res de leur syndicat, les délé­
gués se sont enfin prononcés 
pour une revision de la consti­
tution de leur syndicat et ils ont 
approuvé une résolution qui di­
minue de 13 à 9 les membres 
du bureau du syndicat. Selon 
plusieurs délégués, le bureau 
sera ainsi plus actif et procé­
dera avec moins de lenteur.
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SUITE DE LA PAGE 1
antérieures, où les sujets à 
discuter, selon lui, étaient 
aussi importants.

"Cette ténacité, a-t-il dit, 
on ne la retrouve ni chez M. 
Johnson, ai chez scs minis­
tres."

M. Lesage a rappelé qu'il 
ne s'était pas gêné, lorsque 
le gouvernement fédéral avait 
tenté d'envahir des champs 
provinciaux, de porter toute 
l'affaire devant les plus 
hauts tribunaux du pays.

Il a laissé entendre que 
cette menace avait porté 
fruit et que c'est ainsi que 
le Québec, finalement, avait 
obtenu un régime de rente 
séparé, des points addition­
nels d'impôt, l'équivalence 
fiscale pour les allocations 
scolaires, etc.

"Aujourd’hui, a dit M. Le- 
sage, le chef du gouverne­
ment semble revenir satis­
fait de la conférence, alors 
que l’on sait que le plus gros 
morceau obtenu pour la pé­
réquation, avait été décidé 
bien avant le 5 juin.”
Théorie Lesage

Selon le chef de l'opposi­
tion. la situation financière 
du Québec étant ce qu'elle 
est dans les cadres de la 
constitution, nous avons in­
térêt à négocier un arrange­
ment avec Ottawa qui soit 
tel que nous ayons d'une 
part, la meilleure formule 
de péréquation et, d'autre 
part, le plus grand transfert 
possible de points d'impôts.

Que l'on mette l’accent 
sur l’une ou sur l'autre for­
mule individuellement et 
Québec y perd, dit M. Le­
sage.

Ainsi, le chef de l’Opposi- 
lion soutient que demander 
une augmentation de la péré­
quation débalance tout le 
système.

"Il y aurait au moins un 
point sur lequel j'aurais in­
sisté, a dit M. Lesage. Il fut 
acquis dès la conférence et 
les arrangements de 1962 : la 
reconnaissance des besoins 
prioritaires grandissants des 
provinces à un rythme plus 
rapide que ceux d'Ottawa.

"Il aurait fallu demander 
à ce propos le transfert an­
nuel de points additionnels 
d'impôt aux provinces. Or 
nulle part, poursuit M. Lesa­
ge, le chef du gouvernement 
actuel n'a insisté pour que 
durant les 5 prochaines an­
nées, il y ait transfert de 
sources de revenus qui s'ad­
ditionnent d'année en année, 
au fur et à mesure que les 
besoins des provinces de­
viennent plus grands que 
ceux d'Ottawa."

Le chef de l’Opposition a 
fait remarquer que M. John­
son n'avait aucunement in­
sisté sur ce point important, 
bien qu'il fut dans son mé­
moire. Il a signalé que lors­
que le chef ontarien, M. John 
Robarts, avait justement de­
mandé cet accroissement 
progressif des revenus pour 
les provinces, M. Johnson 
s'était lui-même barré la 
route en exigeant le 100-100- 
100.

M. Lesage a déclaré que 
sur ce plan, les libéraux au 
pouvoir auraient certaine­
ment obtenu davantage et 
que M. Johnson avait fait 
preuve d'une faiblesse ex­
traordinaire.

"C'est à l’intérieur de la 
salle de conférence qu’il faut 
être coriace, a dit M. Le­
sage.”

Le chef de l’Opposition a 
par ailleurs nié le fait que 
le Québec était revenu de la 
conférence avec “plus d’ar­
gent et moins de liens”.

"Sur ce plan, a dit M. Le­
sage, c'est le statu quo.”

M. Robert Bourrassa, dé­
puté de Mercier, qui donnait 
la conférence de presse en 
compagnie de M. Lesage, a 
déclaré de son côté que M. 
Johnson avait usé de deux 
sortes de chantages aux dif­
férentes conférences. Le pre­
mier chantage était celui du 
séparatisme et le second 
celui de la double taxation.

M, Bourrassa a révélé que 
le premier chantage n'avait 
réussi qu'à effrayer les mi­
lieux d’affaire canadiens an­
glais et que l’autre, celui de 
la double taxation, n'avait 
fait peur à personne puisque 
le fédéral l’avait lui-même 
proposé aux provinces.

Quant à M. Sharp, le chef 
de l'Opposition a déclaré 
qu'il avait eu affaire à “plus 
dur que lui.” 1! a cependant 
noté un changement d’atti­
tude chez le ministre fédé­
ral des Finances en ce qu'il 
propose maintenant de faire 
accepter par toutes les au­
tres provinces le système ré­
clamé en général par le Qué­
bec.

M. Lesage a qualifié ceci 
de manque de réalisme de la 
part d'Ottawa "qui pense 
que les provinces vont accep­
ter d’administrer elle-mêmes 
des programmes conjoints."

Les filiales des sociétés 
américaines ont suivi 
les directives d'Ottawa

— Robert Winters
NEW YORK. (PC) Les filia- 

les canadiennes des sociétés 
américaines ont bien réagi aux 
directives du gouvernement fé­
déral canadien sur la façon 
dont elles devraient se compor­
ter, a déclaré hier M. Robert 
Winters, ministre du Commer­
ce du gouvernement Pearson.

S'adressant à l’Association 
américaine du commerce exté­
rieur, M. Winters a lancé un 
appel aux sociétés américaines 
pour qu'elles prennent des me­
sures additionnelles en vue de 
"canadianiser” leurs intérêts 
au Canada.

Le ministre avait émis ses di­
rectives, en mars dernier, re­
commandant aux sociétés-mè­
res d’encourager leurs filiales à 
offrir leurs actions aux épar­
gnants canadiens et à accroître 
l'exportation de produits fabri­
qués au Canada de préférence à 
ceux fabriqués aux Etats-Unis. 
Par la suite, un sondage fut ef­
fectué auprès de 4,000 de ces fi­
liales.

M. Winters a révélé dans son 
discours que la réponse à ses 
directives fut excellente.

"Plusieurs de ces filiales, a 
dit le ministre, projettent d'in­
tensifier leurs efforts pour ac­
croître les exportations. Un as­
sez grand nombre parmi elles 
projette d'étendre le champ de 
ses opérations au Canada. 
Quelques-unes ont indiqué leur 
intention d’offrir leurs actions 
aux épargnants canadiens. 
D'autres ont fait connaître 
leurs projets visant à nommer 
davantage de Canadiens au sein 
de leurs conseils d'administra­
tion. Invariablement, elles dé­
pendent fortement des Cana­
diens pour remplir des postes 
de cadres et fournir la main- 
d'oeuvre.

"En fait, a précisé M. Win­
ters, la grande majorité de ces 
filiales oeuvrent déjà en vue 
d'atteindre leur potentiel de 
production maximale et à s'i­

dentifier aux manifestations de 
la vie canadienne."

Le ministre du Commerce a 
affirmé que le Canada est 
conscient de sa position dans un 
monde interdépendant et est 
préparé à intensifier ses rela­
tions commerciales avec les 
Etats-Unis, comme ce fut le cas 
pour l'accord de libre-échange 
sur les automobiles.

LANDYMORE
SUITE DE LA PAGE 1

M. Ilellyer a déclaré que les 
procès-verbaux des séances du 
comité de la défense révèlent 
que le contre-amiral Landymo- 
re a donné réponse à des ques­
tions portant sur le personnel 
militaire dans le commande­
ment maritime des forces ca­
nadiennes. Le contre-amiral a 
soutenu que c’était la partie de 
son témoignage écrit portant 
sur le personnel qui avait subi 
la plus forte censure.

M. Hellyer a déclaré par ail­
leurs qu’après la prise de pou­
voir des libéraux en 1963, lui- 
même et le premier ministre. 
M. Lester B. Pearson, ont jugé 
qu'il était utile de créer un 
comité permanent de la dé­
fense.

Il a ajouté que malgré la 
coutume établie, il a décidé de 
permettre aux militaires haut 
gradés de témoigner devant ce 
comité.

Dans leurs témoignages tou­
tefois, les militaires ne par­
laient pas comme individus 
mais comme représentants du 
ministère.

Nhatrang, à 194 milles au nord- 
est de Saigon. Un voyageur a 
été blessé. La locomotive et 
trois wagons de marchandises 
ont déraillé. La voie est endom­
magée et la circulation se trou- 
ce interrompue.

Aux dernières dépêches, le 
calme semble revenu dans la 
capitale dont les rues sont, au­
jourd'hui, interdites aux mili­
taires américains.

Air Canada: les mécaniciens 
déclencheront la grève le 14

VIETCONG

RESPONSABILITE
SUITE DE LA PAGE 1

tion de ce qui peut être produit 
dans le cadre d’un système de 
libre entreprise, M. Kierans de­
vait préciser :
“Par exemple, le véritable 

libéralisme moderne ne peut 
pas remettre à plus tard l'adop­
tion de l’assurance-maladie.”

Selon lui, il Importe de dé­
clarer sans ambages que la con­
joncture actuelle n'exige pas 
que cette mesure soit retardée 
pour réduire la menace d’in­
flation, puisque les politiques 
monétaires adoptées par Wash­
ington et Ottawa réduisent déjà 
d’une façon appréciable le nom­
bre des nouveaux projets d’in­
vestissement.

De toute façon, M. Kierans •> 
n'accepte pas que le libéralis­
me moderne ne se préoccupe 
pas d'abord et avant tout des 
gens et de leurs besoins. "Le 
véritable libéralisme ne peut 
pas admettre qu'en période de 
prospérité nous soyons trop ri­
ches et pendant les dépressions, 
trop pauvres, pour satisfaire 
les besoins réels de la popula­
tion."

Selon M. Kierans, la société 
peut être ordonnée et dirigée 
de façon qu'elle puisse utiliser 
son abondance industrielle en 
vue de faire disparaitre la faim 
et la maladie, et ceci sans qu'il 
y ait perte de liberté tant au 
plan individuel qu'au plan so­
cial.

“Les conceptions politiques 
d'un libéral, de dire M. Kierans, 
peuvent être révolutionnaires, 
sans être pour autant totali­
taires."
Un* fédération permanent» 
et indépendant» ...

Après avoir rappelé les ten­
tatives "courageuses et optimis­
tes" du régime libéra! d'insti­
tuer une grande société québé­
coise. M. Kierans a exprimé sa 
conviction que ce même parti 
pourra mettre en oeuvre les po­
litiques sociales et économiques 
qui sont nécessaires au Québec, 
à deux conditions : d'abord met­
tre au point une philosophie du 
changement social actuellement 
en cours au Québec puis, don­
ner une orientation précise aux 
problèmes qui seront les plus 
pressants à l'avenir (urbanisa­
tion, automatisation, accroisse­
ment de l'écart entre les condi­
tions d’existence des milieux 
ruraux et urbains, le logement, 
l'assurance-maladie, etc ...).

Pour en arriver là, M. Kierans 
croit fermement aux possibili­
tés d'une fédération libérale 
"permanente et indépendante", 
dotée de pouvoirs plus étendus 
et de responsabilités plus gran­
des.
“Une immense responsabilité 

incombe à la Fédération libé­
rale, devait d’ailleurs préciser 
M. Kierans, à savoir celle d'ex­
primer clairement et correcte­
ment les aspirations de notre 
population.”

SUITE DE LA PAGE 1
tagnards armés de javelot, le 
pagne sur les reins. C'est alors 
que se produisit la deuxième 
attaque : celle qu’on n’atten­
dait plus. Ce fut aussitôt la pa­
nique au cours de laquelle se 
produisirent des scènes d’affo­
lement indescriptibles. Cadets 
et musiciens fuyaient en tous 
sens.

Hier, à Chau Doc (dans le del­
ta' quatre Vietnamiens ont été 
tués, et six autres blessés, lors 
de l'explosion d'une mine au 
passage de l’autobus dans le­
quel ils avaient pris place.

Cet attentat est l'un des onze 
"incidents" dus au Vietcong 
rapportés dans le communiqué 
militaire gouvernemental pour 
les dernières vingt-quatre heu­
res.

De source officielle on signa­
le également qu'un train sans 
escorte a sauté, hier matin, 
sur une mine entre la base 
américaine de Cam Ranh et

Le tabac provoque 
également des 
crises cardiaques
LA NOUVELLE-DELHI (AFP) 

— Déjà mis en accusation la 
semaine dernière par les can­
cérologues à Tokyo, le tabac a 
été aujourd'hui dénoncé, devant 
le Congrès international de car­
diologie, comme pouvant pro­
voquer des crises cardiaques.

C’est un médecin américain, 
le Dr Alfred Kershbaum, de 
Philadelphie, qui a fait une 
communication devant les huit 
cents cardiologues de 45 pays 
actuellement réunis à La Nou­
velle-Delhi, sur les relations 
entre les diverses formes d'usa­
ge du tabac et l'artérioscléro­
se. Selon ses observations, 
l'absorption de nicotine affec­
te le métabolisme des lipides 
dans le sang.

Contrairement à une idée gé­
néralement admise, ce n'est 
pas seulement la ciragette qui 
est nocive mais également, 
selon le Dr Kershbaum, la pipe 
et le cigare. Toutefois, à degré 
d'inhalation égal, la cigarette 
est plus dangereuse pour le 
coeur car elle fait absorber da­
vantage de nicotine.

GENDARMERIE
SUITE DE LA PAGE 1

pendant, serait l’objet de pour­
suites éventuelles.
La Gendarmerie aurait elle- 

même saisi un certain nombre 
de ces documents et d'autres 
pièces à conviction.

Un porte-parole autorisé de 
la police fédérale a refusé de 
confirmer ou d'infirmer les 
rapports selon lesquels la Gen­
darmerie aurait mené une 
telle enquête.
Le sous-ministre de la Justice, 

M. C. M. Isbister, s'est aussi 
refusé à tout commentaire. “Je 
suis désolé, mais je dois m'ab­
stenir d’évoquer cette affaire", 
a-t-il dit au journaliste qui l'a 
rejoint à Montréal.

LA PRESSE a tenté à plu­
sieurs reprises, entre 11 heures 
hier soir et 1 h. ce matin, de 
communiquer à Ottawa avec le 
ministre dos Mines et des Re­
levés techniques, M. Jean-Luc 
Pépin, et son adjoint, M. Bram 
Appel. La téléphoniste de la 
compagnie Bell nous a affirmé 
que les lignes téléphoniques de 
MM. Pépin et Appel devaient 
toutes deux être défectueuses. 
Les récepteurs semblaient dé­
crochés, mais il n'y avait au­
cune conversation sur la ligne. 

Ce n'est qu'à 2 h. environ

OTTAWA. (PC) - L'Associa­
tion internationale des mécani­
ciens, après un scrutin secret 
rejetant par une majorité de 98 
pour cent le rapport d'un tribu­
nal de conciliation, a fixé provi­
soirement au 14 novembre le 
débrayage des 5,200 mécani­
ciens d'Air Canada.

L’arrêt de travail, s’il a effec­
tivement lieu, paralysera pro­
bablement la compagnie.

Des rencontres auront lieu à 
Montréal la semaine prochaine 
avec le tribunal de conciliation 
qui fait office de médiateur en­
tre les deux parties.

Pax Christi 
intercède pour 
le Vietnam
BERGAME, Italie (Reuter) 

— Le mouvement pacifiste ca­
tholique romain, Pax Christi, 
a recommandé aujourd'hui l’ar­
rêt des raids au Vietnam, et le 
début de négociations auxquel­
les le Vietcong devrait parti­
ciper.

Dans une déclaration publiée 
à l'issue de son congrès de trois 
jours, Pax Christi demande à 
ceux qui sont impliqués dans 
le conflit d'avoir pitié d’un 
pays qui est ensanglanté depuis 
maintenant 25 ans.

Le mouvement s’alarme de 
la situation internationale, des 
conflits raciaux et coloniaux, 
du massacre des peuples, du 
démembrement arbitraire des 
pays, des dissensions ethniques 
et culturelles, du nationalisme 
extrémiste et du large écart en­
tre les riches et les pauvres.

Pax Christi a été fondé en 
1945, et est considéré comme 
un mouvement d’église depuis 
1950. Il tint son premier con­
grès à Assise en 1952.

que nous avons pu parler à M. 
Appel. Ce dernier arrivait de 
Montréal, en compagnie de M. 
Pépin, justement.

"J'ignore tout de cette affai­
re, a-t-il affirmé. Tout ce que 
j'en sais, c’est ce que je viens 
de lire dans le journal..

M. Mike Rygus, vice-prési­
dent International du syndicat, 
a déclaré que celui-ci n'épar­
gnera aucun effort raisonable 
pour en arriver à un règlement 
sans arrêt de travail.

Les chefs négociateurs, MM. 
Mike Pitchford, de Montréal, et 
Ray Davies, de Winnipeg, ont 
annoncé qu'un vote de grève se­
rait pris cette semaine. Les ré­
sultats en seront connus lundi 
prochain.

Ils soulignent que la date a 
déjà été fixée, même si les 
membres ne se sont pas encore 
prononcés, vu le rejet quasi 
unanime du rapport de concilia­
tion.

LA MÉTEO
Minimum c«tt» nuit t 3S 
Maximum demain : 50
Bureau météorologique du Cana* 

da, Dorval (PC) — Meiont de Mont* 
réal, d'Ottawa* det Laurenfldei et 
des Cantona de l'Eit : nuageux avec 
Pluie occasionnelle ; vents légers du 
sud-ouest de 15 milles. Minimum et 
maximum à Montréal, Ottawa et 
Sherbrooke 50 ot 35» Ste-Agathe, 
40 et 30.

Aperçu pour mercredi » rafale* 
de neige, froid.

lUilon do Québec t nuageux avec
Pluie occasionnelle ; vents légers. 
Minimum et maximum à Québec, 
33 et 40.

Aperçu pour mercredi : nuageux 
avec rafales d# neige et froid.

Melons du Lac Sf-Jean, de Bale* 
Comtau, de Rlmouikl, du St-Mau- 
rice et do Gaspé : nuageux avec 
neige ou pluie intermittentes : 
molna froid : vents légers de 15 
milles. Minmlum et maximum à 
Chicoutimi, Rivière • du • Loup et 
Mont-Joli, 30 «t 40» Bale-Comeau, 
25 «t 35

Aperçu Jour mercredi : rafales 
de neige.

A l'ONU
Le porte-parole de la déléga­

tion britannique a déclaré hier, 
que le représentant du Royau­
me-Uni à l’ONU, lord Caradon 
était actuellement A Londres 
pour examiner "plusieurs ques­
tions importantes dont celle de 
la participation de la Grande- 
Bretagne à New York demain 
et fera connaître alors l'ac­
ceptation ou le refus de son 
gouvernement en ce qui a trait 
à la résolution adoptée jeudi 
dernier, confiant à l’ONU la 
responsabilité de l’administra­
tion du sud-ouest africain.

GRATUITS
liltons é'ciu ét |mll* cencciWrét 
achat ét Imivtust eu dt léchtust 
Conctiiiannalra autorisé da Inglii, 
Zenith, Frigidaire, Admiral, Blue 
Ribbon, Bélanger, Singer, Vallières, 
St-Berthélémy, Lagin-Roselle, Rock­
land, Sicotte, Selvi, etc.
Spécialité : ameublements complets 
è prix réduits pour futurs mariés. 
Importations de Hong-Kong. Dépliant 
gratuit.
Fssayec-nous. C'est facile. Ça coûte 
moins cher. Credico, 36 mois pour 
peyer.
Liberator Inqlis tableau brun Rem­
brandt et or deux nuances, cycle 
de lavage normal, délicat et super­
trempage; 9 rinçages séparés; L'eau 
s'évacua sans passer à travers le 
linge.

SOCIKTI D'KSCOMPTES 
•299 St-D*nls - 314-0621 

près de la bouche de métro Jerry

Voulez-vous une ligne régulière d’autobus 
rue St-Denis, de Crémazie à Craig ?

Si OUI, allez signer chez vos marchands 
la pétition qui circule rue Saint-Denis

mercerie LE ROI DE LA CHEMISE chemises 

1314 à 20 ÇSfe) 1314 fo 20

"THE KING OF THE SHIRT"

Gérard Clément INC.

till, SAINT-DENIS 
4502, SAINT-DENIS 
3487, ONTARIO EST

Til. 388*5829 
Til. 845 4443 
Til. 5254)482

Vous savez ce que cela veut dire.
Car vous le voyez chaque jour aux 
intersections. Vous le voyez et le 
comprenez par association d'idées.
Un mot, placé dans son contexte, et 
hop! vous voilà plongé dans une autre 
langue.
Voilà comment se fait l'enseignement 
au Laboratoire Audio-Visuel de 
Langues. La seule école de langues 
vous offrant la méthode audio-visuelle 
authentique et originale, qui vous 
permet de voir, d'entendre, d’associer 
et de parler.
Aidés par l’équipement électronique 
le plus perfectionné. Bandes 
magnétiques. Micros-écouteurs. 
Ecrans de projection.
Sous la direction exclusive de 
professeurs diplômés. C’est grâce à 
l’efficacité de nos méthodes 
scientifiques que vous apprendrez 
plus rapidement l'anglais.
Accroissez vos chances de réussite 
dans la vie. Appelez immédiatement:

527-8511

Le chemin le plus court et le plus 
commode pour apprendre l'anglais 
passe par le seul et authentique

LABORATOIRE AUDIO­
VISUEL DE LANGUES INC.
situé au:

3500, Parc Lafontaine, 
édifice ‘‘Le Cherrier”, 
Montréal —527-8511
(demander M. Ouellette)

Dans la région de Montréal, 
doux autres adressas:
3333, chemin Queen Mary, 
Montréal, 342-1601 
(cours de français et de langues 
étrangères)

331, rue Principale. Granby— 
378-8495
(cours de (rançals e»d'anglais)

A oeux qui le désirent, notre 
plan Crédit-Etudes of Ire des 
commodités de paiement.

i



BUREAUX ET REDACTION 849-47VI / il
I . \ PR ES SI

IMICILX84849*1138
MONTREAL, MARDI 1er NOVEMBRE 1966 — 32e ANNEE — No 253 /3

Le Palais du commerce sera occupé en 1967 et transformé par la suite \
par Claud* Maison
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Tentative de meurtre 
dans un cabaret

Un homme de 37 ans, 
que la police a dit se nom­
mer Marcel Servant, sans 
domicile connu, a été at­
teint d’une balle au cou 
vers 2 h., la nuit dernière 
alors qu’il se trouvait à 
l’intérieur du St. John’s 
Café, 980 St-Laurent.

Secouru peu après par 
la police, il a élé trans­
porté à St-Luc où des mé­
decins tentaient en vain, à 
J’aide de rayons X, de lo­

caliser le projectile, de 
petit calibre.

Les médecins ignorent 
encore la gravité de la 
blessure, la victime ne 
présentant qu’une enflure 
à la base du cou.

La police a fait conduire 
une dizaine de témoins 
pour interrogatoire au 
quartier général, et tôt ce 
matin en avait libéré une 
partie. La police croit 
qu’il s’agit d’un règlement 
de compte.

Un mort dans 
un incendie

ST-ANT01NE-DES-LAUREN- 
TIDES (CB1—Une famille de 11 
enfants a été jetée sur le pavé 
et un de ses membres a été brû­
lé vif dans l’incendie d'une mai­
son de deux étages, lot ce ma­
lin, à St-Anloine-des-Laurenti- 
des.

Vers 4 h. 30, M. et Mme Aimé 
Carrier, du 996, boulevard St- 
Antoine, ont élé éveillés par la 
fumée. Us se sont empressés 
d'évacuer leur demeure avec 
leurs enfants, mais dans leur 
bâte ils n’ont pas constaté l'ab­
sence de leur bambin, Daniel, 
âgé de S ans. Durant un mo­
ment on avait crû qu’il s'était 
réfugié chez un voisin.

Ce n'est qu'un peu plus tard 
qu’on s’est aperçu qu'il avait 
péri dans les flammes. A 7 h. 
30 ce malin, les pompiers de 
St-Jérôme et les membres de la 
Protection civile de St-Anloine 
fouillaient les décombres afin 
de retirer son cadavre.

Accident de travail
TROIS-RIVIERES (PCf)-M. 

Jacques Livernoche, 41 ans. de 
Trois-Rivières, est mort hier 
après-midi lorsque le convoyeur

qu’il tentait de mettre en mar­
che a explosé.

M. Livernoche, un employé de 
la Three Rivers Shipping Co. 
était à effectuer un charge­
ment de glaise blanche à bord 
d'un convoi ferroviaire.

La mort a été instantanée.

Récompense 
de $25,000

Une récompense de S23.000 a 
été offerte hier à quiconque 
fournira des renseignements 
permettant l'arrestation et la 
condamnation du ou des auteurs 
du meurtre de M. Fritjoy 
“Fred” Conrad, âgé de 26 ans, 
tué vendredi soir dernier ou 
cours d'un vol à main armée 
perpétré à la succursale du 
Centre commercial St-Martin 
de la Banque Royale du Cana­
da. dans le quartier Chomedey, 
à Laval.

Cette récompense offerte par 
la Banque Royale du Canada 
s'ajoutera à toute récompense 
que pourra verser l’Association 
des banquiers canadiens.

Le président de la Banque 
Royale du Canada, M. W. 
Karl McLaugbin, a révélé hier 
que des mesures avaient déjà
Voir FAITS DIVERS en page 6

Les quelque cent locataires du Palais du commerce peuvent respirer d’aise : 
la grande salle de 75,000 pieds carrés sera occupée dès le 1er mai 1967, date à 
laquelle la société “Les Domaines Concordia Limitée” deviendra locataire de 
cet imposant immeuble de la rue Berri. C'est ce qu’a déclaré hier à LA PRESSE 
M. Norman Nerenberg, un des associés de l'entreprise.

On n’iguore pas que 85,000 per­
sonnes habitent dans le quar­
tier. que la clientèle venant de 
la rive sud peut jouer un rôle 
important dans l’avenir de l est, 
que le carrefour Berri-deMonti- 
gny bénéficie d'avantages supé­
rieurs, etc...

Pour ces raisons — et d'au­
tres encore inconnues — les 
Domaines Concordia Limitée, en 
collaboration avec la ville de 
Montréal, Dupuis Frères, les 

Valeurs Trans-Canada et quel- 
Voir PALAIS *n pag* t

On se souvient qu’à la suite 
de la location du Palais du 
commerce par les Valeurs 
Trans • Canada aux Domaines 
Concordia, et ce, pour une durée 
de cinq ans, avec option d'achat, 
on avait clairamant laissé en- 
tendra qu'aucun* exposition nt 
strait présentée é l'avontr dans 
la grande salle du Pelais du 
commerce. Il s’en est suivi une 
grande inquiétude chez les com­
merçants-locataires ainsi que 
chez les marchands de l’en­
tourage.

M. Nerenberg a donc réaffir­
mé hier qu’’’à cause de l’em­
placement extraordinaire, nous 
travaillons à la 
préparation de 
projets qui 
vont faire du 
Palais du com­
merce une pla­
ce débordante 
d’activité”.

Il s'agit, avons-nous appris, 
de deux projets, l'un à court 
terme et l'autre à long terme.

Le premier projel sera mis 
un oeuvre pour l'Expo. Il com­
prendrait un vaste centre com­
mercial à l'étage des exposi­
tions : plusieurs importants 
magasins de la métropole au­
raient déjà indiqué leur inten­
tion d'ouvrir une succursale 
temporaire à cet endroit.

Les spécialistes des Domai­
nes Concordia sont d'avis que. 
pour eux aussi bien que pour 
leurs locataires éventuels, un 
tel centre serait rentable.

Si le projet se concrétise — 
une décision sera prise avant la 
fin de l'année — des transfor­
mations seront apportées au 
Palais du commerce. Les finan­
ciers intéressés n'oublient pas 
non plus le précieux atout que

sera l'entrée du métro dans le 
Palais même.

D'autre part, meme s'ils sont 
avares de renseignements, les 
dirigeants des Domaines Con­
cordia étudient depuis 1964 les 
possibilités qu'offre le Palais du 
commerce et son entourage. La 
transaction survenue entre MM. 
Jean-Louis Lévesque et Paul 
Desmarais concernant le Palais 
du commerce a retardé l’annon­
ce d'un projet majeur, niais les 
études se poursuivent de plus 
belle.

Les instituteurs 
manifestent leur 
mécontentement

par Jacques Lafrenlèr*
Environ 2,500 membres de 

l'Alliance des professeurs de 
Montréal ont manifesté aujour­
d'hui devant le Centre adminis­
tratif de la Commission des 
Ecoles catholiques de Mont­
réal, pour démontrer leur im­
patience devant la lenteur des 
négociations collectives. La 
manifestation avait aussi pour 
but de démontrer aux commis­
saires d'école que les ensei­
gnants entendent maintenant 
participer a une organisation 
scolaire vraiment démocratique.

Le président de l’Alliance, M. 
Aimé Nault, a déclaré à ce 
propos : “Le désir de consulta­
tion et de participation des en­
seignants, que traduisent plu­
sieurs articles de notre projet

de convention collective, est 
l'expression d’une conscience 
collective de plus en plus éveil­
lée aux exigences des systèmes 
scolaires démocratiques.
“C'est la volonté des institu­

teurs de Montréal de rompre 
définitivement avec une longue 
tradition qui va de l'autorisa­
tion d'autrefois au paternalisme 
tranquille d’aujourd'hui."

Parlant devant ses membres 
assemblés sur les pelouses de 
l'édifice de la Commission sco­
laire, M. Nault a de plus fustigé 
les formes actuelles de contact 
et de collaboration au sein de la 
CECM.

M. Nault a aussi déploré que 
le résultat des négociations soit 
le meme aujourd'hui qu'il y a
Voir INSTITUTEURS en page i

un CHIC... 
à lui faire 

perdre 
la tète

Les Souliers

Le

Un homme hérite d'un 
bébé dans le métro !

par Martin Pronovosl
Un homme u hérité, bien malgré lui. hier matin 

?. ri un bebc d’environ sept mots dont il recherche active- 
i ment la mère depuis.

Cette histoire invraisemblable a débuté dans le métro 
| vcrs lu h. hier malin, à la station Jean-Talon, lorsqu’une 
!; Jeune femme, dont l’âge varie entre 27 cl 29 ans, a remis 

à * AL Aldo C oviello, son jeune bébé en lui demandant 
!' d'c.n Prendre soin durant deux minutes, juste le temps 

qu’elle irait parler à une amie a l’autre bout du wagon.
A sa grande surprise, AL Coviello u constaté un peu 

P'"s ülrd que la maman n’était plus dans le wagon. Il a 
Il quitté le métro à la station Champ-dc-Mars et. comme 

il était pressé, il a remis lui-même le bébé à nu autre 
homme, âgé d’une quarantaine d’années.

A la police de Montréal, toutefois, personne n’était 
au courant de cette affaire hier soir. Pourtant, Al. Coviello. 
président de la compagnie de construction Aldo, de là 

y rue Iberville, nous assure de l’authenticité de ce fuit.
Il nous informe que la jeune femme était bien velue 

et ptopie. Le bébé, selon lui, était également très propre 
, et portait un petit costume fourreau rose avec capuchon, 
pi également rose. Il s'agirait donc d'une petite fille.

. ^ ’’■'J surprenant, toutefois, de constater que l'homme 
qtu aurait hérité du bébé n’ait pas averti la police tic 

y. son précieux héritage. A moins qu’il ait préféré dorloter 
■ 1 enfant pendant quelques jours avant d’en avertir les

autorités...
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Fin a une partie des travaux du pont Jacques-Cartier
photo Michel Gravel, LA PRESSE

Encore un pou de patience 
et les automobilistes, habi­
tués du pont Jacques-Cartier, 
pourront retrouver leurs cinq 
voies de circulation et des 
embouteillages quotidiens un 
peu moins sérieux. Les tra­
vaux de rénovation achèvent 
et aujourd'hui un des deux 
entrepreneurs enlève une à 
une les poutres de bois qui

interdisaient depuis le 1S juil­
let l'accès à l'une ou l'autre 
des cinq voies de circulation 
du pont Jacquos-Carticr. La 
maison Fitzpatrick a complé­
té ces travaux en un temps 
record, sur la partie sud du 
pont, près d'un mois avant la 
date prévue au départ. En ce 
qui concerne la partie nord, 
un second entrepreneur, les

Pavages Richelieu, travaille 
d'arrachc-pied afin de refai­
re le recouvrement d'asphalte 
des cinq voies de circulation, 
depuis l'ile Ste-Hélène jusqu'à 
l'ile de Montréal. Ces travaux 
progressent normalement et, 
ce matin, un porte-parole de la 
compagnie a dit que le retour 
à une situation normale n'était 
maintenant plus “qu'une af­
faire de jours".

Les
à leur (nuire

ss ce
un srliire de $8,

par Claude Masson

La reconnaissance est une
vertu très peu pratiquée on ce 
bas monde. C'est du moins 
l'impression qui doit demeurer 
dans l'esprit du maire-fonda­
teur de Candiac, a la suite 
d’une défaite qu’il vient de 
subir, par voie de référendum.

Premier magistrat de celle 
ville de la rive sud depuis sa 
fondation en 1957, M. Jean 
Léman en est venu à la con­
clusion, un bon jour d’avril 
dernier, qu’il était normal pour 
lui de recevoir une compensa­
tion, étant donné qu'il occupe 

sa fonction de maire “full time”, 
comme nous l'a confirmé le 
greffier de Candiac, Mlle San- 
tenne.

Sa décision était prise

exécutoire, être approuve par 
les électeurs municipaux pro­
priétaires d'immeubles imposa­
bles de toute la municipalité".

Des contribuables se sont 
prévalus de cet article de loi 
pour réclamer un référendum. 
Celui-ci a eu lieu récemment : 
247 propriétaires ont voté con­
tre et 182 pour une telle rému­
nération.

Dans l'analyse du scrutin, on 
remarque cependant que les 
propriétaires qui paient le plus 
de taxes ont accepté à 82 p. 
100 que le maire soit rémunéré 
tandis que ceux qui paient le

moins ont refusé à 52 p. 100. 
En effet, les 182 propriétaires 
en faveur ont des immeubles 
imposables d'une valeur totale 
de $7.870,000 tandis que les 
adversaires d’une telle com­
pensation sont propriétaires 
d'immeubles imposables d’une 
valeur de $4,404,000.

Mais, comme la loi précise 
que le résultat doit être majo­
ritaire et en valeurs et en 
quantité, le maire Léman ne 
recevra pas ses $8.900.

A la suite de cette défaite,
Voir CANDIAC en page 6

serv/e T'oon.seu?

allait demander 
annuel de $11,-

il
un salaire

La police est sur la piste des 
agresseurs d'Elwood Marsman

ÜllliUlM Ut- $11,-

000. Mais, pour
lotit), étant don- ,.C -iClÜjv % 
né que l'année

UPRESSF ■

-•a tir

était déjà 
vancée et que 
des élections 3 
municipales al­
laient avoir lieu en février 1907, 
AI. Léman jugea bon de ne ré­
clamer que $8.900 pour la pé­
riode d'avril 1966 à la fin de 
janvier 1967.

Comme l'indique l'article 64 
de la Loi des cités et villes, le 
règlement accordant une rému­
nération au maire et aux con­
seillers pour leurs services 
comme tels, “doit, pour en­
trer en vigueur et devenir

M. Jean LEMAN 
maire-fondateur 

do Candiac

La police poursuit son cliqué- 
le afin de retrouver les agres­
seurs d'un homme de 27 ans de 
race noire qui a été abattu de 
trois coups de revolver, vers 2 
h. 15 vendredi matin, à sa sor­
tie du “llawainn Lounge", au 
1258 de la rue Stanley, où il tra­
vaillait comme garçon de table.

Le lieutenant-détective Jean- 
Jacques Cinq-Mars, de la Pa­
trouille de nuit, dirige l'enquê­
te, assisté des sergents-détecti­
ves Rosaire Gaumont et Gilles 
Masse. Personne n'a encore été 
appréhendé en rapport avec 
cette affaire, mais il semble

que les coupables seront captu­
rés sous peu.

M. Elwood N. Marsman, la 
victime, du 1406 boni. Décarie, 
à St-Laurent, repose dans un 
état satisfaisant a l'hôpital 
Royal Victoria, où il a été 
transporté après l'attentat.

Il s'agirait d'un règlement de 
compte, l.a victime a été attein­
te de trois balles, dont l'une à 
l'épaule gauche, l'une à la poi­
trine et la dernière dans une 
cuisse. Une Intervention chirur­
gicale pratiquée dès son arrivée

Voir LA POLICE en page (
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a un 
nouveau réseau 
de téléphotos

OTTAWA. <PCf> - Le der­
nier-né des adversaires du cri­
me organisé est entré hier en 
function.

Il s’agit d'un réseau de trans­
mission de téléphotos au servi­
ce de la Gendarmerie royale du 
Canada (ROMPc

Le réseau reliera entre eus 
sept centres importants du Ca­
nada.

Le réseau de la RCMP se ser­
vira de l'équipement le plus 
moderne pour transmettre et 
recevoir les photographies de 
faux chèques, de documents et 
même d’empreintes digitales. 
Les postes desservis sont situes 
a Montréal, a Ottawa, a Toron­
to. à Winnipeg, a Regina, a Ed- 
inunion et a Vancouver.

L'organisation de ce réseau 
de téléphotos fait suite a un 
voeu formulé lors de la confé­
rence fédérale-provinctalc de 
janvier dernier sur le crime or­
ganisé.

On ctendera le service gra­
duellement à tous les sous-cen­
tres de la RCMP et aux Polices 
provinciales dant lout le Cana­
da.

301O
7Ü champlaîn

It \l\
è'MiLE - DUPLOyè

“\C ' wl
----» -----» î; PAPINEAU.4^

DORI ON Doe/oN

lî

PONT

\ T ] c
BORDEAUX -*■ -*• —a-

1_ _ _ _ 111 13 \ ___________ 1 L-
-PELQRIM/ER

Il

*i„n, PARThENAÎS

It

YX r

La rue Papineau à sens unique nord-sud de la rue Rachel à la rue Lafontaine dès demain
Le tronçon "Rachel-Lafontaine” de la rue Papineau sera à sens
unique "nord-sud” dès 10 h. demain matin, apprend-on, à l'hôtel 
de ville. Cette rue à sens unique complète le projet d’aménagement 
des abords du pont Jacques-Cartier. On se rappelle que la rue 
de Lorimier a été récemment décrétée à sens unique "sud-nord”, 
également entre la rue Lafontaine et la rue Rachel. D'autre part, 
les travaux d’excavation entrepris rue Windsor en vue de la pose 
de l'égout collecteur St-Jacques-d’Vouville, nécessiteront, pour une

période d’environ deux semaines, la fermeture partielle de cette 
rue, plus particulièrement dans le tronçon compris entre les rues 
Notre-Dame et St-Jacques. Ainsi, à compter de 9h.30 demain matin, 
les mesures suivantes seront en vigueur : 1)—la rue Windsor, entre 
les rues St-Jacques et Notre-Dame, sera temporairement à sens 
unique nord-sud ; 2)—la rue de la Cathédrale, de la rue Notre-Dame 
au boul. Dorchester, temporairement à sens unique sud-nord.

INSTITUTEURS
SUITE DE LA PAGE 3

un mois. Il s'est demandé si la 
Commission déléguait des inter­
locuteurs valables.

Le dirigeant syndical a ajou­
té qu'au sujet des conditions de 
travail les contre-propositions 
patronales n'apportent que très 
peu d'améliorations. Quant aux 
uffres pécuniaires, M. Nault a 
dit que les augmentations pro­
posées ne couvrent môme pas 
les augmentations du coût de la 
vie depuis deux ans, et encore 
moins ne permettent aux ensei­
gnants de participer eux aussi 
à l'élévation du niveau de vie 
provenant de l'accroissement de 
la productivité nationale.

La manifestation s'est dérou­
lée dans l'ordre. Les institu­
teurs se sont groupés d'abord en 
face de l’édifice (le la CECM 
où ils ont entendu M. Nnult et 
M. Philip Shorre, président de 
la Fédération des instituteurs 
catholiques de langue anglaise. 
Pendant que R négociateurs de 
l'Alliance et de la Fédération 
étaient reçus par un groupe de 
négociateurs patronaux, les ins­
tituteurs ont défilé dans les 
rues entourant l'édifice de la 
CECM.

En même temps d'autres re- | 
présentants patronaux don­
naient line conférence tie pres­
se.

La police de Montréal était 
sur les lieux principalement 
pour permettre aux instituteurs 
de traverser sans danger pour 
eux la rue Sherbrooke. L'Al­
liance avait son propre service 
d’ordre.

Vol de montres 
dans une auto

duo montres, évaluées à plus 
de $5,UüO, ont été volées dans 
l'auto de Candino Watch, 1980 
ouest, rue Sherbrooke, immo­
bilisée sur un terrain de sta­
tionnement situé au no 1213, 
carré Phillips. Les voleurs ont 
forcé le ventilateur de la por­
tière droite pour s’emparer de 
la valise contenant les montres.

OBTENEZ 
$1000 

POUR $390
Renseignez-vous sur

L'ENTRAIDE
IMMOBILIERE

LAURENTIENNE
1344 est, rue Sherbrooke 

Montrés! 24
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loua faa raniaignamantt aur vo­
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$3,500,000 de
faux chèques 
de voyageurs

(de notre eülllou finale d'hier) 

TORONTO. (UP1) — Un hom­
me recherché par les corps de 
police du Canada, des Etats- 
Unis, de l’Amérique du Sud et 
de l'Europe devait comparaître 
aujourd’hui à Toronto pour ré­
pondre d'une accusation d'en­
tente délictueuse pour commet­
tre une vaste fraude, à la suite 
de l’impression de faux chèques 
île voyageurs représentant une 
somme d'environ $3,500,000.

Joseph Cleon Irwin, âgé île 38 
ans. alias David Klein, a été ar­
rête par la police dimanche 
soir. Selon la police, une somme 
d'environ $400,oou à $300,000 en 
faux chèques de voyageurs au­
rait été encaissée depuis un an. 
La police a également saisi de 
ces faux chèques pour un mon­
tant de $3,000,000 ainsi que les 
plaques qui onl servi à les im­
primer.

Fails divers
SUITE DE LA PAGE 3

j été prises pour venir en aille à 
j la jeune femme de M. Conrad.

Tout renseignement eoncer- 
! liant cet, attentat peut être 

communiqué à la police de 
composant : 669-1761, 
,’ice de sécurité de la 

Banque Royale du Canada, cil 
composant : 845-3118.
Premier meurtre 

Il s'agit du premier meurtre

UN HOMME AVANTAGEUX 
A CONNAITRE...

perpétré dans la deuxième plus 
grande ville du Québec formée 
par la fusion des 14 municipali­
tés île l'ilc Jésus.

Tout a été mis en oeuvre, à 
Laval, pour retrouver les ban­
dits meurtriers le plus tôt pus- 
sible. Le directeur du Service 
de la police île Laval, M. Léo 
Lequin, a refusé de dévoiler 
pour l'instant si ses hommes 
étaient sur la bonne piste.

Les détectives de la Sûreté de 
Laval sont portés à croire que 
ce hold-up, doublé d’un meurtre 
crapuleux, aurait été commis 
par des "professionnels" du 
crime. Le sang-froid avec le­
quel l’un des bandits armés a 
abattu M. Conrad, ne peut cire 
celui d'un débutant.

M. McLaughin a qualifié de 
"brutal et insensé" le crime 
perpétré vendredi dernier sous 
les yeux d'une soixantaine de 
personnes, dont près de 50 
clients. 11 semble que M. Con­
rad aurait été abattu parce 
qu’il n’avait pas compris l'or­
dre qui avait été donné en 
français de se coucher sur 
le plancher. D'autres préten­
dent qu’il voulait protéger un 
enfant.

Une femme fait 
fuir un bandit 
armé d'un couteau

Un bandit, lorsqu’il parlera 
des femmes, à l’avenir n'em­
ploiera plus l'expression "du 
sexe faible”. 11 en a rencontré 
une qui lui en a fait voir de 
toutes les couleurs lorsqu'il a 
tenté de la voler chez elle, vers 
lo h. hier matin. 

n Mme Marie-Laure Brottsseau 
du 4577 rue de Lorimier, s’est 
tellement bien défendue contre 
son agresseur qui la menaçait 
d'un couteau que celui-ci a pré­
féré prendre la fuite après avoir 
blessé sa victime de son arme. 
Celle-ci a pu réintégrer son lo­
gement après avoir été traitée 
a l'hôpital.

Bambin tué 
par une aulo

3e victime d'un 
effondremenl

QUEBEC. (PCP - M. Réal 
Lessard, 45 ans. de Shawinigan, 
a succombé hier après-midi, à 
des blessures subies lors de l'ef­
fondrement du toit du centre 
civique de celte ville, le 24 octo­
bre.

M. Lessard, qui avait été 
transporté à l'hôpital Laval, de 
Québec, est la troisième victime 
de cette tragédie.

Cambriolages
Des cambrioleurs sont entrés 

par effraction dans une roulotte 
de Petrifond Foundation, sur le 
chantier situé a St-Jacques et 
Décarie, et ont fait main basse 
sur s J .032 de matériaux et d'ou­
tils.

ütms le réfrigérateur de la ta­
verne Pigeon, 2801 est. rue On­
tario, on a volé $600 en billets 
de banque.

Dans la taverne Wallace, 501, 
rue Congrégation, on a pris une 
quantité d'articles dont des ver­
res et trois caisses de bière.

Dans le coffre-fort du bureau 
du gérant du cinéma Capitol, 
800 Ste-Catherine ouest, on a 
volé $851 en billets de banque.

Fin de la grève à 
Pîe-aux-Trembles

La grève des employés de la 
ville de Pointe-aux-Trembles, 
qui durait depuis 13 semaines, 
est terminée.

Les membres des succursales 
304 et 312 du Syndicat canadien 
de la fonction publique ont cn'é- 
riné, hier après-midi, l'entente 
de principe survenue samedi 
entre les négociateurs en pré­
sence du chef conciliateur du 
ministère du Travail, M. Réal 
Mircault.

Le travail tic reprendra toute­
fois que lundi prochain pour les 
employés de bureau, mais peut- 
être avant pour ceux du Service 
de la voirie.

Des élections à Saint-Jean
SAINT-JEAN. - Deux candi­

dats aux élections municipales 
a Saint-Jean, MM. Jean Gran­
ger et Conrad Lanoue. ont créé 
une surprise au moment de dé­
poser leur bulletin, à l'occasion 
de la présentation des candi­
dats. Ils feront la lutte aux 
échevins sortants, MM. Fer­
nand Roy et Ronald Beaure­
gard. Les élections se déroule­
ront dimanche, entre dix heures 
du matin et sept heures du soir.

Plus de six mille électeurs ont 
le'droit de suffrage. Los deux 
nouveaux venus dans l'arène 
politique municipale n'ont pré­
senté aucun programme. Ils se 
sont contentés de dire qu'ils 
otlront leurs services a la popu­
lation, pour créer une meilleure 
harmonie a l'hôtel de ville.

Pour leur part, MM. Roy et 
Beauregard ont rappelé leur

expérience en matière d'admi­
nistration municipale. Ils ont 
déploré "l'attitude d'un club 
particulier, appelé La Paix et 
composé d'un nombre restreint 
de membres qui veulent con­
trôler l'administration munici­
pale".

De
l'eau chaude 
en
abondance!

LA POLICE
SUITE DE LA PAGE 3

à l'hôpital lui aurait sauvé la 
vie.
M. Marsmun et une cousine qui 

s'est présentée a son chevet a 
l'hôpital ont déclaré à la police 
qu'ils ne savent pas les noms 
des agresseurs.

CANDIAC

PALAIS
SUITE DE LA PAGE 3

ques autres autorités en matiè­
re commerciale et financière, 
sont a la recherche du projet 
qui revaloriserait la vie écono­
mique de l'est de la métropole.

Il ne fait plus aucun doute, 
après les propos tenus par M. 
Ncrenberg, que d'importantes 
modifications seront apportées 
nu Palais du commerce en vue 
de la réalisation de ce projet à 
long terme. On n'exclut pas de 
nouveau la possibilité, que le 
terminus de l'est déménage ses 
pénates dans le Palais du com­
merce et que le terrain du ter­
minus actuel soit utilisé pour 
la construction d'un autre im­
meuble.

Evidemment, rien n'a encore 
transpiré du projet, a l'étude. 
Suivant l'exemple du maire 
Drapeau, comme l'a expliqué 
M. Nerenberg, les Domaines 
Concordia attendent que 
la signature d'un accord soit 
chose faite avant de dévoiler 
quoi que ce soit. A quand la 
prochaine signature 7

SUITE DE LA PAGE 3
une rumeur a circulé à l'ef­
fet que M. Jean Leman démis­
sionnerait de son poste et que 
des élections seraient déclen­
chées incessemment.

Rien n'est plus faux. Le mai­
re de Candiac a déclaré hier 
à LA PRESSE qu'il demeurera 
en fonction jusqu'à la fin de 
son mandat, en février pro­
chain et qu'il sera même can­
didal à la mairie lors des pro­
chaines elections.

Le général qui voit avec les 
yeux des autres n'est pas capa­
ble de commander une armée.

Napoléon 1er

Le triomphe des femmes est 
de nous faire adorer leurs dé­
fauts et jusqu'à leurs vices.

Th. Jouffroy

Louez
un chauffe-eau 
rapide et 
économique 
au gaz naturel
pour aussi peu que

$‘...... PAR MOIS5195
I PLUS TAXE

Ou encore, achetez un chautfe-eau automatique 
au gaz naturel. Dans les deux cas. location ou 
achat, vous bénéficierez d'une allocation d'instal­
lation de $40. si vous utilisez déjà le gaz naturel. 
Pour plus de renseignements, voyez votre plombier 
ou votre marchand autorisé.

Gaz nanjREL ai
Au service de plus de 55% des foyers montréalais

le i>lus près de chez-tous

GASTON LAVALLÉE
6425. rue Louis-Hémon, 729-2801

Pour obtenir conseils sages et service 
diligent en assurance-Vie et Santé 
personnelle ou commerciale.

Un bambin de 5 ans. Alain 
Leeours, fils de M. et Mme Be­
noit Lecours. t oute rurale no 1, 
près de Sherbrooke, a été tué 
par une auto, vers 7 h. 25 hier 

I soir, sur le Chemin Belvedere,
I dans le canton Ascot, comté de 
! Sherbrooke.

La petite victime a succombé j 
i à ses blessures sur les lieux de 
j la tragédie.

Vol d'un camion 
contenant 40 pneus

ST-ESPR1T — Un camion 
I contenant des pièces et acces- 

soircs d'automobiles évalués à 
j S2.000 a été volé hier dans un 
I garage de St-Esprit. comte de 

Montcalm, a 35 milles au nord- 
est de Montréal.

Peint en vert bouteille et por­
tant les mots "Montcalm Elec­
trique" sur ses flancs, le véhi­
cule disparu contenait 40 pneus,

I des appareils de précision et di­
verses pièces d'autos

de

A

Les commentaires 
Jean-Chartes Harvey

Centre PHONAIIX d* CONVERSATION ANGLAISE

CONVERSATION ANGLAISE
Enseignement actif et »udio-visuel Vous perlez dès le premier cours.

Vous «tei îûr de vous à U fin de la premier* «tape.

Vous epatei vos amis a la fin du 6e cours . . on vous recherchera comme 
expert a la fin du cours avance

Assistez gratuitement à un cours le lundi ou mercredi à 7 Sres p.m. 
prenez un rendez-vous en signalant 342-1791

SNSTÏTUT

B
4364, ST-DENIS,

! COURS PAR CORRESPONDANCE AUE TEL. 842-1791 
1 4364 rue St-Denis. Montréal 18

Téléphonez au salon

MORGAN

Des mèches 
Clairol*
pour éclairer 
et embellir 
votre ;
chevelure... 
seulement s 10

Vous verrez comment quelques 
mèches ici et la peuvent rehausser 
votre éclat naturel. Six ou huit mè-
ches Miss Clairol” suffisent et déjà .... .
vous êtes plus belle ! Et, notre offre 
a prix modique vous permet d'en 
profiter tout de suite.

Pour cette semaine seulement:
Ondulation permanente de luxeMoigan appropnee à la coloratio.i; 
de vos cheveux ; à moitié prix. /y,'* courant 25.00

• Marque cieposee

X
\
fl

1250

18 | ADRESSE

AGE TEL.
I

LA PR. |

le matin à 8 h. 10 
Se midi à 12 h. 33

CKAC/7S

Pour rendez-vous, venez ou téléphonez
Magasin centre-ville : 844-1515 Rockland: 739-5521
Dorvil : 631-6741 Boulevard: 728-4571

SALON DE BEAUTE - HAYON 71 - CINQUIEME

HEURES D’AFFAIRES MORGAN : Cantre-ville el Snowdon : 9 h. i.m. à 5 h. 30 p r 
Dorvil, Rockland •( Boulevard : 9 h. 30 a.m. à 6 h. p.m. — Jeudi

I Téléphone : 842-6261

— Jeudi *t vendredi juiqu'à H. pm, 
vendredi juiqu'à 10 h. p m.
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BOTTILLONS
COSAQUES

Vu'yi résistant êu froid, rebcfle 
ê l'eau. Doublure molletonnée.

fillette», pointures 11 à 4, noir*
seulement. 4.97

paire
Dim

tculi
e», po 5 à 1$. noir

5.97

BOTTILLONS A 
TALONS LAMELLES

Cuir grenu chameau flexible. 
Doublure peluche naturelle Mo­
dèle cosage, talon lamelé 15. 8. 
Noire ou brun. Pour dame», 
pointures 5 à 10.

pair S.8S

COUVRE-
CHAUSSURES

Aubaine exceptionnelle I Talon 
agripant empêchant le» couvre- 
chaussure» de s'enlever. Noir 
seulement. Pour hommes, poin-

,ur"6 'IJ- 1.66paire

BOTTILLONS
APRES-SKI

Parfaits pour le curling ! Em­
peignes en cuir souple, genre 
mocassin. Doublure peluche. 
Noir seulement. Pour hommes, 
pointures 6 a 12. 

paire
9.97

COUVRE-CHAUSSURES 
A GLISSIERE

Empeignes tout-caoutchouc re­
belles à l'eau. Glissière "heavy 
duty". Noir seulement. Pour 
hommes, pointures 6 à 12.

3.66

LUNDI AU VENDREDI - 10 A.M. A 10 P.M.

DITES SIMPLEMENT .'C

PoîtM ma
(xm/Mh: Ch

SAMEDI 9 A.M. A 10 P.M.
SfACT'ON

BOTTILLONS
CAOUTCHOUC

Caoutchouc rebelle à l'eau. Dou­
blure peluche, revers mouton. 
Pour enfants, pointures 6 a 3. 
Brun, blanc ou rouge.
Pointures 6 à 3. PAIRE 2.44
Pour garçons, brun ou noir.

Pointures I a 5 PAIRE 3.44
Pour hommes, brun ou noir. 
Pointures 6 a 12. PAIRE 3.66

PLACE PORTOBELtÜ,

Sténo • dactylo — femmes — Traitement initial : $3,200. Augmen­
tations annuelles jusqu'à $4,545.
Au moins 17 an :. Au moins l'équivalent d'une lie année d'étu- j 
des. Aucune expérience n'est exigée.

Technicien (gestion de l’outillage) — hommes — Traitement
m'Iiat ■ $ô.95o. Augmentations annuelles jusqu'à $8,330.
[•''miter et déterminer les besoins ries différents services de; 
la ' tllc en véhicules de tous genres; établir les possibilités i 

les limitations des appareils motorisés afin de s’assurer! 
qu'ils répondent aux besoins des travaux à effectuer; étudier 
les devis des manufacturiers et suggérer les modifications 
jugées utiles.
Au moins 1 equivalent d'une lie année d’études. Un certain 
nombre d'années d'expérience a temps complet dans des travaux 
ci'uiu ■ - aux dotons de la fonction. Une compensation sur le 
iicmbrc d'anmes d'expérience requis sera accordée aux diplô-| 
nus J un institut de tccbuologie reconnu ainsi qu’aux membres!
' ': rèv'e tie ht Corporation ries Techniciens professionnels tie 
lu pnumtv de Quebec. Date limite d’inscription: 11 novembre 
1966.

Traducteur (Laboratoire de contrôle et recherche — Travaux
publics) — !. aitc ment initial: $8.330. Augmentations annuelles! 
jusqu a $9.625.
Traduire correctement du français à l'anglais et de l'anglais; 
au français tie.-; textes techniques ou autres se rapportant 
particulièrement aux normes et standards de tous les produits, 
ou matériaux achetés par la Ville.
Posséder.un baccalauréat ès arts d'une université reconnue.: 
I il certain nombre d années d’expérience dans des travaux 
de traduction de français à l'anglais ou de l'anglais au fran- ! 
Çois Date limite d’inscription : 11 novembre 1966.

-OR,MULES DE DEMANDE D’EMPLOI : Tout candidat doit 
,i inscrire au moyen tic la formule "demande d’emploi” qui s'obtient] 
per ia poste ou au service du personnel, bureau 403. a l’hôtel de 
ink’, et qui doit “tt, retournée au service du personnel, dûment 
complétée et accompagnée des certificats originaux de naissance! 
et d étude.-,, ainsi que de trois photos recentes (format passeport»,
Dans tous (es cas, les candidats doivent parler et écrire le français 
ou l'angtjis, et posséder une connaissance suffisante de la langue 
«sconde. its doivent egalement posséder les qualités personnelles 
appropriées, et jouir d’un état physique satisfaisant. j

ANNONCÉ

Cigarettes, 
hygiène physique 

et publicité
La majorité des Canadiens sont 
ri avis que l'on devrait indi­
quer clairement sur chaque pa­
quet la teneur en goudrons et 
en nicotine des cigarettes. Va- 
t^on tenir compte de leur dé­
sir? On sait déjà que l'opinion 
publique peut avoir du poids, 
rn voyant ce qui se passe aux 
Etats-Unis, où l'industrie du 
tabac est présentement la ve­
dette d’une sorte d'opéra bouf­
fe. Et il se pourrait bien que 
cela conduise à un exposé des 
faits dans la publicité des fa­
bricants de cigarettes. Les fu­
meurs connaîtront peut-être 
bientôt la teneur exacte en gou­
drons et en nicotine des ciga­
rettes qu'ils fument, ce qui leur 
permettra d’évaluer eux-mêmes 
les risques qu’ils courent. En 
1064, le Kapport sur le Tabac 
et la Santé du Directeur du 
Service de Santé des Etats-Unis 
concluait en ces terme*»: "I,a 
cigarette constitue pour la san­
té un danger suffisamment 
grave pour justifier l'emploi de 
mesures appropriées.” Fera-t- 
on‘quelque chose ici? En fin de 
compte, c'est l’opinion publique 
canadienne et la force avec la­
quelle elle s’exprime qui peu­
vent déclencher les événements. 
D’ici là, ne manque/ pas de lire 
l’article spécial ne Sélection du 
Reader’s Digest rie novembre 
sur la cigarette. Tout le monde 
en parlera. Achetez votre exem­
plaire sans tarder!

t IA PRESSE, MONTREAL, MARDI 1er NOVEMBRE 1966/T " 
Les fanfarons sont rarement C’est le faible qui s’offre le 

braves, et les braves sont rare- plus souvent à secourir le fai* 
ruent fanfarons. blc.

Christine de Suède J.-> Desbillons

üu nouveau pour les gens qui souffrent d'hémorroïdes!

HtEt tawéïfotMttiM
„ ,.-rw .----—’T-' 

12 Suppositories for hemorrhoids

1 “ ï Nupercaïnal’
l «viORATlâ 12 Suppositoires pour hémorroïdes

Photo* Yve* Beauchamp, LA PRESSE

OFFRES REMPLOIS 
Ville de Montréal

SERVICE DU PERSONNEL

Assistant• technique — hommes — Traitement initial: $4,545. 
Augmentations annuelles jusqu’à $5,625.
Effectuer, sous b direction d’un contrcmaitre ou d'un ingénieur, 
diverses tâches manuelles, techniques el d'écritures relatives 
a l'exécution d'ouvrages d'utilité publique.
Les candidats nommés à celte fonction subiront un entraine­
ment au travail afin de pouvoir éventuellement assumer des 
fonet.cns de cadres
Posséder le diplôme d'un institut de technologie reconnu con­
férant au détcnteui le droit de faire partie de la Corporation 
des Techniciens professionnels de la province de Quebec. 
Aucune expérience n'est exigée.

Chef instructeur (Voit publique) — hommes — (57,030 • $8,330) —
Voir à l'organisation cl à l'administration des cours pour 
l'entrainement dts conducteurs d'appareils motorisés de la 
Ville.
Au moins l'cq’i'valent d’une lie année d'études. Plusieurs 
ar.né.-s d'expérience dans un travail se rapportant a l’organi­
sation et à l'administration de cours de formation, de prefe­
rence, pour de1: conducteurs d’appareils ntolorisés. Une com­
pensation sur le nombre d'années d'expérience requis sera] 
accordée aux candidats possédant un diplôme en enseignement 
technique. Dote limite d'inscription : 11 novembre 1966.

Commis grade 1 — hommes — Traitement initial : $2.70(1. tHommes! 
mariés : $3,8001. Augmentations annuelles jusqu'à $4,ooo.
Au moins 17 ans Résidence à Montréal. Au moins l'équivalent 
d'une lie année d'études. Aucune expérience n'est exigée.

Dactylo -- Traitement initial : $2,700. Augmentations annuelles 
jusqu'à $4,000.
Au moins 17 an». Résidence à Montréal. Au moins l'équivalent 
d'une Ile année d'études. Aucune expérience n'est exigée.

Maquettiste (Aquarium municipal) — ($4,545 - $6,705) — Le traite­
ment initial sera déterminé selon l'expérience du candidat, j 
Concevoir, illustrer et réaliser artistiquement le montage des] 
bassin:, de l'aquarium et exécuter des travaux de dessins; 
requis pour les fiches d'identification des spécimens aquatiques. 
Au mains l'équivalent d'une Ile année d'études et avoir suivi 
des cours do dessin industriel, artistique et commercial d'une 
institution reconnue. De préférence, avoir suivi des cours! 
universitaires de sciences naturelles. Quelques années d’expé­
rience, à temps complet, dans des travaux de dessin artistique! 
ou de fabricator, de maquettes, de préférence, dans le domaine 
de la faune ei .la flore aquatiques. Date limite d'inscrip­
tion : 11 novembre 1966.

Opératrice de perforatrice • vérificatrice — Traitement initial. 
$3.200. Augmentations annuelles jusqu'à $4.545.
Au moins 17 ans Au moins l’équivalent d'une 9e année d'études. 
Avoii un experience suffisante jiour permettre à la candidate 
de subir un test à un rythme minimum de 8.000 frappes à 
l'heuic.

Policier — Traitement initial : $4,955. Augmentations annuelles! 
jusqu'à $6.350 ap'ès 3 ans do service.
Lire citoyen canadien, avoir au moins 13 ans et demi à la 
date de l’examen préliminaire et ne pas avoir atteint 30 ans! 
à la date d’entrée en fonction. Au moins l'équivalent d'une lie 
année d'études. Taille minimum : 5'8'', poids minimum : 140 
livre- rails vêtement.

Prépose aux estimations (Ateliers) — hommes — Traitement
initial $5,95(1. Augmentations annuelles jusqu'à $7,245.
Dress; r ries listes de matériaux requis pour divers travaux 
ri ateliers suivant les dessins, plans ou croquis; établir le coût 
des matériaux- et évaluer des heures de travail requises pour ’ 
I execution des différentes opérations; compiler les données 
nécessaires et rédiger les rapports d'estimations.
Au moins l'équivalent d'une lie année d'études. Quelques 
u’iiHvs d'experience a temps complet, dans la préparation 
d'estimations se rapportant à des travaux d'ateliers ; matc- 
rt.iux et main-d’eeuvre: pouvoir lire des plans et exécuter cer­
tains travaux de dessin technique. Une compensation sur le 
nombre d'années d'expérience requis sera accordée aux diplô-; 
mes d'r.n ins'iu'l de technologie reconnu ainsi qu'aux membres 
en regie de la Corporation des Techniciens professionnels de la! 
p»mince de Québec. Date limite d'inscription : 11 novembre! 
1966.

Sorcières et chats noirs plein l'esprit, argent et triandises plein leur sac...
Des sorcières et des chats noirs plein l’esprit, des 
pommes, des papillotles et des pièces de monnaie 
plein leur sac, c'est tout ce qu’il fallait à des centaines 
de milliers de jeunes Montréalais pour passer hier 
une belle soirée d’Hallowe’en. Et il y a également le 
déguisement que l’on avait choisi avec soin, ce qui 
ne trompait pas le voisin, même s’il fait semblant de 
jouer le jeu pour procurer encore plus de plaisir aux 
enfants. Mais même une soirée d’Ilallowe'en doit

prendre fin. Après avoir, assis sur le trottoir, compté 
la ''recette” de la soirée, on regagnera la maison pour 
commencer à rêver de la prochaine. Plusieurs mil­
liers songeaient aussi aux jeunes déshérités. Leur 
petite main serrant précieusement une tirelire de 
l’UNlCEF, ils demandaient la charité au nom de cet 
organisme qui s’occupe des enfants moins favorisés 
à travers le monde entier.

Endort 
la douleur

Le suppositoire Nupercaïnal procure un 
soulagement durable de la douleur.

Le suppositoire Nupercaïnal s’attaque directement à la douleur 
causée par les hémorroïdes.
Nupercaïnal renferme un anesthésique local qui apaise 
rapidement l’inflammation, l'irritation et la démangeaison. 
En quelques minutes survient un soulagement durable. 
L'irritation, le malaise disparaissent et la douleur s'endort. 
On connait, depuis des années, l'effet analgésique de l'on­
guent Nupercaïnal et on le recommande pour soulager la 
douleur. Le nouveau suppositoire Nupercaïnal, d'emploi ïaeile, 
est encore plus efficace pour ceux qui souffrent d’hémor­
roïdes. Le suppositoire Nupercaïnal s'attaque directement à 
la douleur causée par les hémorroïdes, et de plus, ses in­
grédients calment et aident à la guérison.

Suppositoires Nupercaïnal (avec étui pratique) 

Onguent Nupercaïnal en vente dans toutes les pharmacies.

M. Bellemare propose un accroissement 
des mesures de sécurité dans le bâtiment

TROIS-RIVIERES. — "Des 
tragédies, comme celles qui 
viennent de survenir à Sliawi- 
nigan. ne devraient pas sc re­
nouveler'’, a catégoriquement 
déclaré le ministre du Travail, 
du Commerce et de l’Industrie. 
M. Maurice Bellemare com­
mentait l’effondrement de la 
toiture du Pavillon civique à

Shawinigan, survenu vendredi, 
le 21 oclobre, entraînant la 
mort rie deux personnes, ainsi 
que des blessures à plusieurs 
attires.

Le ministre Bellemare a in­
diqué qu’il est trop tôt, pour 
déterminer la cause exacte de 
cette catastrophe, mais il a 
tenu à souligner que. "si on por­
tait toujours l'attention noces-

Gérin-Lajoie convoquera 
une assemblée au suie! 
des passages à niveau

VAUDREU1L. — En présen­
ce du conseil des étudiants à 
la Cité des jeunes, le député 
de Vaudreuil - Soulanges, M. 
i’aul Gérin-Lajoie, a rencontré 
hier soir les promoteurs d'une 
pétition réclamant que les con­
vois ralentissent à 10 milles a 
l'heure au moment de s’enga­
ger sur le passage à niveau, 
à Dorion, où 2(1 adolescents et 
adolescentes ont perdu 
vie dans la tragédie du . 
drerii soir 7 octobre dernier

La requête portait 16,000 
noms. L'initiative de les re­
cueillir reyient à M. Arthur 
Pothier, des Cèdres et conduc­
teur de locomotives depuis 23 
ans au service du Pacifique 
Canadien, ainsi qua M. Michel 
Berthiaume, du même endroit 
et étudiant à la Cité des jeunes.

Admettant leur bonne foi, JL 
Lajoie a soutenu que leur péti-

la
ven-

tion n'avait toutefois pas obser­
vé les procédures normales, 
puisque la direction de l'asso­
ciation dos élèves à la Cité des 
jeunes n'en avait pas été mise 
au courant. Le député de Vau­
dreuil - Soulanges a souligné 
qu'il ne représentait pas que 
la ville de Dorion. Le ralentisse­
ment de la vitesse devrait nor­
malement s'imposer à tous les 
passages à niveau dans le sec­
teur, de manière à rendre jus­
tice à tous.

En guise de conclusion et 
apres avoir ccnutè les différen­
tes expressions de points de 
vue, JL Gérin-Lajoie a promis 
de convoquer une assemblée, 
avec la présence d’un attaché 
au. ministère fédéral des Trans­
ports et Communications, afin 
d’étudier en profondeur et avec 
lui la réclamation dos pétition­
naires.

saire et ia prudence voulue 
dans l'exécution des travaux de 
construction, particulièrement 
d'immeubles commerciaux et 
industriels on pourrait prévenir 
les tragédies de ce genre”.

Dans les milieux du bâtiment, 
a dit le ministre, on juge trop 
rigides les règlements du gou­
vernement. A analyser la silua- 
lion. on sc rend compte qu'ils 
ne le sont iras encore suffisam­
ment. Il ne faudra pas se sur­
prendre, si le gouvernement se 
montre plus sévère dans la for­
mulation et dans l'application 
des réglements en matière de 
construction commerciale cl in­
dustrielle.

Dans l'attribution des con­
trats, s'est demandé le minis­
tre, est-ce qu'on laisse le cas de 
la sécurité pour compte, en fa­
veur d'autres impératifs, sans 
doute à considérer, mais qui ne 
devraient pas primer sur le 
bien général.

A VENDRE
* ARBRES

s®® (Se
NOEL

(SCOTH-PINt)

667-0760 
737-5764

Comptez 
surnous 
pour doubler 
votre argent.

Renseignez-vous à la Banque de 
Nouvelle-Écosse sur les nouvelles 
Obligations d'Épargne du Canada — 
série du Centenaire, ainsi que sur les 
ellets des émissions antérieures 
que vous détenez. Nous pouvons 
vous conseiller sur le meilleur 
moyen de doubler votre avoir avec 
/es nouvelles Obligations d'Epargne 
du Canada. Elles sont en vente à toutes 
nos succursales.

Les Obligations du Centenaire du Canada

La Banque de Nouvelle-Écosse
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Johnson aux troupes de Corée: il vaut 
mieux combattre en Asie qua Honolulu

téléphoto UP1
Le président Johnson est entouré de soldats américains qui attendent leur 
tour pour lui serrer la main durant sa visite au camp Stanley, en Corée du 
Sud. Le president a rendu visite aujourd’hui aux troupes américaines et sud- 
coréennes près de la zone de démarcation entre les deux Corécs.

Un engin russe aurait explosé 
en plein ciel le 17 septembre
WASHINGTON. (UPI) — Un 

très gros satellite soviétique, 
peut-être de la famille des en­
gins-espions, a explosé dans 
le cosmos peu après son lance­
ment le 17 septembre dernier.

Cette révélation est contenue 
dans le dernier rapport de 
l'Agence américaine de l'aéro­
nautique et de l'espace (NASA> 
sur la “situation des satelli­
tes”. Ce rapport est en fait 
un catalogue des “objets" (pii 
orbitent autour de la Terre.

Le rapport déclare égale­
ment que trois “objets d'origine 
inconnue" circulent autour de 
notre planète depuis quelques 
mois. Les spécialistes croient 
qu’il s'agit de débris prove­
nant de lancements antérieurs, 
mais ils ne peuvent préciser les­
quels. 11 n'est pas impossible 
qu’il s'agisse de météorites, 
mais les hommes de science 
doutent fort que deux météori­
tes se soient inscrits exacte­
ment sur la même orbite.

Le réseau de repérage amé­
ricain est d’une précision telle 
qu’il peut suivre la marche 
dans l'espace d’un objet de la 
grosseur d’un fil de six pouces 
de longueur qui circule sur une 
orbite basse.

Les Américains ont précisé 
que l'engin soviétique avait ex-

l/évasion de Blake 
provoque une grève 
chez des détenus

LONDRES. (PA) — Le "Home 
Office”, le ministère britanni­
que de l'Intérieur, a révélé au­
jourd'hui que 150 détenus à la 
prison de Wormwood Scrubbs 
avaient déclenché dimanche une 
grève perlée parce que certains 
de leurs privilèges leur furent 
retirés à la suite de l'évasion 
de l'espion Blake, il y a dix 
jours.

Les prisonniers, tons détenus 
dans l’aile à sécurité maximale 
de la prison, refusèrent de quit­
ter leurs tables de repas et de 
retourner à leurs cellules. Pen­
dant presque une heure, les dé­
tenus scandaient le nom de 
Blake.

Ils réintégrèrent leurs cellu­
les en fin de compte, sans que 
les gardes aient eu à interve­
nir, a précisé un haut fonction­
naire du ministère de l'Inté­
rieur.

George Blake, un agent dou­
ble âgé de 44 ans, avait purgé 
5 ans et demi de sa peine de 
prison de 42 ans pour avoir 
transmis des documents haute­
ment confidentiels aux Soviéti­
ques.

La police britannique semble 
avoir atteint une impasse dans 
ses recherches pour retrouver 
Blake. On pense de plus en 
plus que l'espion a fui le pays. 
Il se trouverait actuellement 
derrière le rideau de fer.

plosé en au moins 51 morceaux, 
probablement plus. En date du 
15 octobre, neuf étaient encore 
sur orbite, les autres s’étant 
consumés au moment de leur 
rentrée dans l'atmosphère.

Il est difficile de savoir de 
quel genre de satellite il pou­
vait s'agir : les Soviétiques 
n'ont jamais fait part rie ce lan­
cement. Il peut s'agir d'une 
sonde spatiale ou d'un satellite 
de reconnaissance, tout comme 
il peut s'agir d'une explosion dé­
libérée comme les Etats-Unis 
en provoquent à l'occasion.

La NASA croit que c'était un 
engin très gros, six tonnes 
peut-être, qui a été lancé depuis 
Tyuratam, aire de lancements 
militaires. Kapustin Yar est 
l'aire de lancements des satel­
lites scientifiques.

Le rapport de la NASA pré­
cise que l'engin soviétique était 
incliné à 49 degrés par rapport 
à l'équateur, ce qui lui aurait 
permis de passer au-dessus du 
territoire américain. Cepen­
dant, la plupart des satellites de 
reconnaissance de la série “Cos­
mos” suivent un tracé situé à 
65 degrés.

Les élections suscitent 
peu d'intérêt aux USA

WASHINGTON. 'PA, UPD — 
Le sénateur Magnuson, un dé­
mocrate qui agit comme prési­
dent de la campagne électorale 
au Sénat, a dit, aujourd'hui, 
que tous les candidats aux élec­
tions du 8 novembre prochain 
aux Etats-Unis ont à faire face 
à une apathie de la part des 
électeurs.

Selon le sénateur, l'indifféren­
ce du public à l'égard du Viet­
nam, de l'inflation et des au­
tres questions indique qu'il n'y 
aura que peu de changements 
dans la représentation, notam­
ment au Sénat.

Cette projection du sénateur 
Magnuson corrobore quelque 
peu l'enquête Louis-Harris me­
née sur toute l'étendue du terri­
toire et qui indique que les dé­
mocrates gagnent du terrain 
dans certains Etats où la lutte 
est chaudement contestée, mais 
n'arrivent pas à triompher 
d'une certaine indifférence dans 
d'autres.

D'après l'enquête Harris, lcr 
Républicains reprennent du poil 
de la bête dans 35 circonscrip­

tions où 20 démocrates détien­
nent déjà des sièges. Toutefois, 
rien n'indique encore que les 
Républicains soient favoris. 
L'enquête Harris, piopriétc- du 
“Washington Post”, démontre 
pourtant que les électeurs ont 
le goût de rouspéter au chapitre 
des droits civiques et de l'aug­
mentation du coût de la vie.

Il semble, par ailleurs, que 
les votants soient contre tout 
changement de politique au 
Vietnam.

Les Républicains ont fait te­
nir une enquête dans cinq pays 
d'Europe et ils en déduisent que 
le prestige des Etats-Unis a 
baissé considérablement depuis 
que le président Johnson est 
nu pouvoir.

L'enquête Harris enregistre, 
globalement, un gain de deux 
pour cent pour les Démocrates. 
Du côté des sénateurs, les Dé­
mocrates seraient plutôt en per­
te de vitesse. Aux élections de 
mardi prochain, il y aura 20 
sièges démocrates mis en con­
testation et 15 sièges républi­
cains.

Un Halloween qui aurait 
pu tourner au tragique

police pour se plaindre de ce 
que leurs enfants avaient reçu 
des pilules au lieu de bonbons 
dans une maison du secteur. 
Dans la section nord-est de la 
ville, une fillette de neuf ans a 
trouvé une boite remplie de 
tranquillisants dans son sac. Se­
lon un pharmacien, trois de ces 
pilules auraient pu tuer l'en­
fant.

A North Camden, une fem­
me a trouvé dans le sac de 
friandise de sa fille un gros ca­
chet portant l'inscription "Ne 
pas manger’’. Un autre gar­
çonnet a trouvé quatre pas­
tilles rouges parmi ses frian­
dises.

Ce ne sont la que quelques- 
uns des cas sur lesquels la 
police fait enquête.

PHILADELPHIE. (UPD - 
Plusieurs enfants ont peut-être 
risqué la mort hier soir en 
faisant leur ronde de l'Hallo- 
ween dans la région de Phila­
delphie. En effet, plusieurs en­
fants ont trouvé dans leurs 
sacs, parmi les friandises habi­
tuelles, des pilules médicinales 
qui, dans bien des cas, présen­
taient un danger grave.

La police fait enquête dans 
au moins quatre sections de la 
ville et à Camden, au New Jer­
sey.

Dans la partie sud-ouest de 
Philadelphie, la police a visité 
les maisons pour avertir les 
parents d’examiner le contenu 
des sacs d'Halloween de leurs 
enfants. Plusieurs parents du 
quartier avaient téléphoné à la

SEOUL. (UPI, Reuter, AFP)
— Le président Lyndon Johnson 
a rendu visite aujourd’hui aux 
troupes américaines stationnées 
dans une région fortifiée qui 
fait face à la Corée du Nord 
communiste. Il leur a déclaré 
que les Etats-Unis combattent 
pour enrayer l'agression au 
Vietnam et devront peut-être 
combattre ailleurs en Asie, par­
ce que “nous préférons le faire 
là bas plutôt qu’à Honolulu”.

Le président, qui en est à sa 
dernière journée complète de 
sa tournée asiatique, s’est ren­
du par train spécial, en compa­
gnie du président sud-coréen 
Chung Hee Park, de Séoul au 
quartier général de la 26e divi­
sion sud-coréenne, à une ving­
taine de milles au sud de la 
zone démilitarisée qui sépare 
les deux Corées. Il s'est ensuite 
rendu au camp Stanley, où sont 
stationnés une partie des 50,000 
soldats américains en service 
en Corée.

M. Johnson a voyagé par tous 
les moyens de transport dispo­
nibles : limousine, train, héli­
coptère et jeep. Il a mangé 
dans un mess avec des hommes 
du lie bataillon de génie, il a 
serré des centaines de mains et 
a visité un petit village coopé­
ratif.

Après le déjeuner au camp 
Stanley, le président a affirmé 
la détermination des Etats-Unis 
de conserver ce qu’ils ont ac­
quis et de combattre la dictatu­
re et l’agression, comme ils le 
font actuellement au Vietnam.

“Quatre cent mille de nos 
jeunes gens, la fleur de notre 
jeunesse, sont là bas. Nous pré­
férons combattre là plutôt qu’à 
Honolulu.”
Au cours de sa visite au vil­
lage coopératif, le président a 
remis un appareil de télévision 
à un représentant des paysans.
11 a également revêtu l'ample 
tunique d'un patriarche coréen 
et le petit chapeau noir qu'il a 
aussitôt remplacé par un cha­
peau de cowboy américain, à 
l'amusement de la foule réunie 
dans un champ.

M. Johnson a aussi fait faire | 
un tour en hélicoptère à l'un 
des vieux du village, qu'il a in­
vité à venir aux Etats-Unis.

Au Q.G. de la 26e division 
d'infanterie sud-coréenne, le 
président a assisté à une dé­
monstration de karaté par 23 
experts de l'armée coréenne et 
a décerné l’Etoile d'argent à j 
trois soldats coréens pour bra­
voure à l'action au Vietnam.
La Corée demande 
une aide accrue

Le président avait commencé ! 
la journée par un entretien à 
huis clos avec le président Park 
au cours duquel ils ont discuté 
les problèmes intéressant les 
deux pays. Un mémoire prépa­
ré par les experts sud-coréens a 
également été présenté à M. 
Johnson. On apprend de bonne 
source que le mémoire deman­
de aux Etats-Unis de porter à 
$200 millions leur aide militaire 
annuelle à la Corée du Sud afin 
de lui permettre d'entretenir et 
de moderniser son armée de 
650,000 hommes. Il demande 
également un prêt de $300,000,- 
000 à long terme et à faible in­
térêt en vue de financer le 2e 
plan quinquennal pour le déve­
loppement économique du pays.

On croit savoir d'autre part 
que le président Park a informé 
M. Johnson que le corps expédi­
tionnaire de 45,000 hommes 
constituait le maximum que la 
Corée du Sud pouvait engager 
dans la guerre du Vietnam.

Hier, le président Johnson 
avait reçu à Séoul un accueil 
délirant qu'il n'oubliera pas de 
sitôt. Il a été acclamé par quel­
que deux millions de Coréens 
sur le parcours conduisant de 
l'aéroport de Kimpo au centre 
de la capitale. Sur la place de 
l'hôtel de ville, le déchaînement 
populaire était à son comble et 
M. Johnson a dû intervenir 
pour calmer l'ardeur de ses ad­
mirateurs.
Fin de la tournée 
asiatique

De Séoul, le président John­
son, dont le séjour en Corée se 
termine demain, partira pour 
Anchorage, en Alaska, où il ou­
vrira une campagne politique

qui ne se terminera qu'à la 
veille des élections législatives 
le 8 novembre.

M. Johnson rentrera demain 
soir à Washington, et repartira 
vraisemblablement dès vendre­
di pour effectuer cette fois une 
tournée électorale qui pourrait 
le conduire dans une dizaine

d'Etats, d'une extrémité à l'au­
tre du pays.

La Maison Blanche ne confir­
me ni ne dément pour l’instant 
les multiples rumeurs qui prê­
tent au chef de l'exécutif l'in­
tention d'effectuer une ultime 
“tournée éclair" a la veille des 
élections.

Brejnev: Pékin fait le 
jeu des USA au Vietnam

MOSCOU. (UPI, AFP, PA) — 
M. Léonide Brejnev, secrétaire 
général du parti communiste 
soviétique, a déclaré aujour­
d'hui que le refus de la Chine 
de coopérer avec les autres 
pays communistes pourrait se 
révéler être un facteur décisif 
dans l’avenir de l'aide au Nord- 
Vietnam.

Le dirigeant soviétique a 
ajouté que “là où les impéria­
listes trouvent la moindre fissu­
re dans le fronl anti-impéria­
liste ils ont recours à la force 
brutale de l’agression.”

L’Union soviétique a déjà ac­
cusé dans le passé la Chine de 
faire obstruction à l'achemine­
ment de l'aide destinée au 
Nord-Vietnam à travers son ter­
ritoire.

Selon des milieux bien infor­
més, une plus grande propor­
tion de l'aide soviétique pour­
rait être expédiée par la voie 
maritime à l'avenir.
Effet» paralysants 
sur l'effort de Hanoi

Toutefois, les propos de M. 
Brejnev semblent reconnaître 
les difficultés de l'achemine­
ment de l’aide par voie mariti­
me et les effets paralysants que 
l'intransigeance chinoise pour­
rait avoir sur l'effort de guerre 
de Hanoi à l’avenir.

Le lesder du Kremlin a tenu 
ces propos à Tbilisa, capitale 
de la Géorgie, au cours d'une 
cérémonie marquant la remise 
de l'ordre de Lénine à la Répu­
blique soviétique de Géorgie.

Après avoir condamné la li­
gne “scissionniste’’ des diri­
geants chinois, M. Brejnev a

ajouté que l’Union soviétique 
est fermement persuadée que 
la collaboration, en vue du 
maintien de la paix et de la sé­
curité internationale, est possi­
ble avec les gouvernements et 
les hommes politiques de l'Oc­
cident, qui sont résolus à appli­
quer effectivement les principes 
de la coexistence pacifique 
avec des Etals ayant un régime 
social different.

Hommage implicite au 
général de Gaulle

Les observateurs estiment 
que ces propos constituent un 
hommage implicite à la politi­
que étrangère du général de 
Gaulle. Rappelons que la presse 
soviétique a indiqué clairement 
au cours de ces dernières se­
maines qu'elle considère la 
France comme le seul pays oc­
cidental qui envisage avec luci­
dité la conjoncture internatio­
nale actuelle.

Abordant le rôle des Nations 
unies, M. Brejnev a affirmé 
dans son discours d'aujourd'hui 
que l'Union soviétique est prête 
à contribuer, comme par le 
passé, aux activités de l'organi­
sation mondiale, sur la base du 
respect rigoureux de la charte.

Parmi les leaders géorgiens 
ayant joué un rôle dans la lutte 
révolutionnaire des ouvriers et 
des paysans de Russie. M. Brej­
nev a évoqué le nom de Staline 
auquel il a attribué la 5c place, 
le nommant dans l'ordre alpha­
bétique à la suite de Sergo Or- 
djonikidje et de trois révolution­
naires géorgiens de deuxième 
plan.
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A droite l’espion, à gauche le contact
Un sergent de l'armée de l'air des USA, Herbert Boeckenhaupt, 
24 ans (droite) d'origine allemande mais naturalisé américain, 
a été arrêté hier et accusé d'espionnage pour Je compte de 
l'Union soviétique avec Alexei Malinine (gauche) conseiller 
commercial adjoint de l'ambassade soviétique à Washington. 
Le FBI accuse le jeune militaire d'avoir rencontré le diplomate 
soviétique "dans l'intention de livrer à l'URSS des secrets 
concernant la défense nationale des USA". Boeckenhaupt était 
affecté à la transmission de messages de caractère secret,

Un militaire américain 
est accusé d'espionnage

WASHINGTON (AFP, UPI) 
— Le FBI 'Sûreté fédérale 
américaine) a arrêté hier, un 
sergent de l'armée de l’air 
américaine sous l'accusation 
d'espionnage avec un diplomate 
soviétique.

Herbert William Boeckcn­
haupt, le sergent en question, 
est âgé de 23 ans. Né à Mann­
heim. en Allemagne fédérale, il 
émigra aux USA avec sa famil­
le en 1948 et devint citoyen 
américain grâce à la naturali­
sation de ses parents. Il fut af­
fecté au Pentagone d’avril 1964 
à août 1965. Le FBI l’accuse en 
particulier d’avoir rencontré 
deux fois M. Alexei Malinine, 
conseiller commercial adjoint 
de l'ambassade soviétique à

Washington "dans l'intention de 
livrer à l’URSS des secrets con­
cernant la défense nationale 
des Etats-Unis ", Ces deux réu­
nions se seraient produites en 
juin 1965 et en avril 1966.

Le FBI a refusé de dire si de 
l'argent avait été payé au cours 
des rencontres entre Boecken­
haupt et Malinine, et n’a pas 
voulu préciser si des renseigne­
ments avaient été fournis par le 
suspect.

La caution de Boeckenhaupt, 
détenu à Los Angeles, a été fi­
xée à 50.000 dollars.

On dit à Washington que le 
diplomate soviétique Malinine 
sera déclaré persona non grata 
et qu'il sera expulsé des USA.
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Un leader 
pour faire
MUNICH, (Reuter) - Le 

chef bavarois du parti national 
démocratique (extrême droite) 
d'Allemagne de l’Ouest a offert 
île remettre sa démission en 
disant qu’il tto voulait pas por­
ter la responsabilité d’un re­
tour au pouvoir en Allemagne 
de “fanatiques athées”.

M. Franz Florian Winter, qui 
est également Tadjoint du pré­
sident fédéral du parti, menace 
d'abandonner ainsi son poste 
au beau milieu de la campa­
gne électorale en vue des élec­
tions qui se tiendront le 20 no­
vembre en Bavière.

Ce parti de droite réclame le 
départ de l’Allemagne des trou­
pes et des ouvriers étrangers,

allemand 
échec aux
mais nie avoir un lien quelcon­
que avec les associations na­
zies. Il espère poursuivre en 
Bavière des succès obtenus 
plus tôt cette année au pays.

Cependant, la démission de 
M. Winter risquerait de placer 
le parti dans l’embarras. Pour 
expliquer son geste. M. Winter 
a déclaré hier qu’il était pré­
occupé par l'action d'une [ac­
tion qui prend de plus en plus 
d'importance au sein du parti. 
“Ces gens, a-t-il dit. n'ont rien 
oublié et n'ont rien appris".

Et d'ajouter qu'il ne pouvait, 
en toute honnêteté, accorder 
son vote au parti national dé­
mocratique parce que la voie 
que suivra cette formation poli-

offre sa démission 
fanatiques athées
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tique dans l’avenir n'est pas as­
sez clairement définie.

“Je ne désire pas porter la 
responsabilité de voir notre 
pays de nouveau dirigé par des 
fanatiques athées et plongé 
dans le malheur", a-t-il précisé.

Dans une lettre aux sections 
du parti, M. Winter déclare 
qu'une campagne diffamatoire 
est menée contre lui. au sein 
même du parti, depuis qu'à son 
initiative la constitution du 
parti a été modifiée de façon à 
adopter les ideals chrétiens.

A la demande du président du 
parti, M. Fritz Thielen, il con­
servera toutefois son poste pour 
un certain temps. Ce parti a 
fait d'importants gains lors des

élections en Bavière, à Schles­
wig-Holstein et à Hambourg, où 
il a doublé le nombre de ses 
partisans.

Dernièrement, aux élections 
municipales d'Hamelin. le parti 
a eu presque autant de votes 
que les démocrates libres.

Le nombre d'anciens nazis 
parmi les membres de ce parti 
inquiète le gouvernement ouest- 
allemand. Un document publié 
récemment par le ministère de 
l'Intérieur soulignait le danger 
que représentaient les éléments 
antidémocratiques du parti na­
tional démocratique a cause de 
l'importance accrue du rôle des 
extrémistes à la direction du 
groupe politique.
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Johnson aux troupes de Corée: il vaut 
mieux combattre en Asie qua Honolulu

SEOUL. (UPI, Reuter, AFP) 
— Le président Lyndon Johnson 
a rendu visite aujourd'hui aux 
troupes américaines stationnées 
dans une répion fortifiée qui 
fait face à la Corée du Nord 
communiste. Il leur a déclaré 
que les Etats-Unis combattent 
pour enrayer l’agression au 
Vietnam et devront peut-être 
combattre ailleurs en Asie, par­
ce que "nous préférons le faire 
là bas plutôt qu'à Honolulu".

Le président, qui en est à sa 
dernière journée complète de 
sa tournée asiatique, s’est ren­
du par train spécial, en compa­
gnie du président sud-coréen 
Chung Hce Park, de Séoul au 
quartier général de la 26e divi­
sion sud-coréenne, à une ving­
taine de milles au sud de la 
zone démilitarisée qui sépare 
les deux Corées. 11 s'est ensuite 
rendu au camp Stanley, où sont 
stationnés une partie des 50,000 
soldats américains en service 
en Corée.

téléphoto L’Pl
Le président Johnson est entouré de soldats américains qui attendent leur 
tour pour lui serrer la main durant sa visite au camp Stanley, en Corée du 
Sud. Le president a rendu visite aujourd'hui aux troupes américaines et sud- 
coréennes près de la zone de démarcation entre les deux Corées.

Un engin russe aurait explosé 
en plein ciel le 17 septembre
WASHINGTON. (UPI) - Un 

très gros satellite soviétique, 
peut-être de la famille des en­
gins-espions. a explosé dans 
le cosmos peu après son lance­
ment le 17 septembre dernier.

Cette révélation est contenue 
dans le dernier rapport de 
l'Agence américaine de l'aéro­
nautique et de l'espace (NASA) 
sur la "situation des satelli­
tes". Ce rapport est en fait 
un catalogue des "objets" qui 
orbitent autour de la Terre.

Le rapport déclare égale­
ment que trois "objets d'origine 
inconnue" circulent autour de 
notre planète depuis quelques 
mois. Les spécialistes croient 
qu’il s'agit de débris prove­
nant de lancements antérieurs, 
mais ils ne peuvent préciser les­
quels. 11 n'est pas impossible 
qu'il s'agisse de météorites, 
mais les hommes de science 
doutent fort que deux météori­
tes se soient inscrits exacte­
ment sur la même orbite.

Le réseau de repérage amé­
ricain est d'une précision telle 
qu’il peut suivre la marche 
dans l’espace d’un objet de la 
grosseur d’un fil de six pouces 
<ie longueur qui circule sur une 
orbite basse.

Les Américains ont précisé 
que l'engin soviétique avait ex­

plosé en au moins 51 morceaux, 
probablement plus. En date du 
15 octobre, neuf étaient encore 
sur orbite, les autres s’étant 
consumés au moment de leur 
rentrée dans l'atmosphère.

Il est difficile de savoir de 
quel genre de satellite il pou­
vait s'agir : les Soviétiques 
n'ont jamais fait part de ce lan­
cement. Il peut s'agir d'une 
sonde spatiale ou d'un satellite 
de reconnaissance, tout comme 
il peut s'agir d'une explosion dé­
libérée comme les Etats-Unis 
en provoquent à l'occasion.

La NASA croit que c’était un 
engin très gros, six tonnes 
peut-être, qui a été lancé depuis 
Tyuratam, aire de lancements 
militaires. Kapustin Yar est 
Faire de lancements des satel­
lites scientifiques.

Le rapport de la NASA pré­
cise que l'engin soviétique était 
incliné à 49 degrés par rapport 
à l'équateur, ce qui lui aurait 
permis de passer au-dessus du 
territoire américain. Cepen­
dant, la plupart des satellites de 
reconnaissance de la série "Cos­
mos" suivent un tracé situé à 
65 degrés.

Les élections suscitent 
peu d'intérêt aux USA

L'évasion de Blake
provoque une greve 
chez des détenus

LONDRES. (PA) — Le "Home 
Office", le ministère britanni­
que de l'Intérieur, a révélé au­
jourd'hui que 150 détenus à la 
prison de Wormwood Scrubbs 
avaient déclenché dimanche une 
grève perlée parce que certains 
de leurs privilèges leur furent 
retirés à la suite de l’évasion 
de l'espion Blake, il y a dix 
jours.

Les prisonniers, tous détenus 
dans l’aile a sécurité maximale 
de la prison, refusèrent de quit­
ter leurs tables de repas et de 
retourner à leurs cellules. Pen­
dant presque une heure, les dé­
tenus scandaient le nom de 
Blake.

Ils réintégrèrent leurs cellu­
les en fin de compte, sans que 
les gardes aient eu à interve­
nir, a précisé un haut fonction­
naire du ministère de l'Inté­
rieur.

George Blakc, un agent dou­
ble âgé de 44 ans, avait purgé 
5 ans et demi de sa peine de 
prison de 42 ans pour avoir 
transmis des documents haute­
ment confidentiels aux Soviéti­
ques.

La police britannique semble 
avoir atteint une impasse dans 
ses recherches pour retrouver 
Blake. On pense de plus en 
plus que l'espion a fui le pays. 
Il se trouverait actuellement 
derrière le rideau de fer.

WASHINGTON. 'PA, l'PI> - 
Le sénateur Magnuson, un dé­
mocrate qui agit comme prési­
dent de la campagne électorale 
au Sénat, a dit, aujourd’hui, 
que tous les candidats aux élec­
tions du R novembre prochain 
aux Etats-Unis ont a faire face 
à une apathie de la part des 
électeurs.

Selon le sénateur, l'indifféren­
ce du public à l'égard du Viet­
nam, de l'inflation et des au­
tres questions indique qu’il n'y 
aura que peu de changements 
dans la représentation, notam­
ment au Sénat.

Cette projection du sénateur 
Magnuson corrobore quelque 
peu l'enquête Louis-Harris me­
née sur toute l'étendue (kl terri­
toire et qui indique que les dé­
mocrates gagnent du terrain 
dans certains Etats où la lutte 
est chaudement contestée, mais 
n'arrivent pas à triompher 
d'une certaine indifférence dans 
d’autres.

D’après l’enquête Harris, 1er 
Républicains reprennent du poil 
de la bête dans 35 circonscrip­

tions où 20 démocrates détien­
nent déjà des sièges. Toutefois, 
rien n'indique encore que les 
Républicains soient favoris. 
L’enquête Harris, piopriété du 
"Washington Post”, démontre 
pourtant que les électeurs ont 
le goût de rouspéter au chapitre 
des droits civiques et de l’aug­
mentation du coût de la vie.

Il semble, par ailleurs, que 
les votants soient contre tout 
changement de politique au 
Vietnam.

Les Républicains ont fait te­
nir une enquête dans cinq pays 
d'Europe et ils en déduisent que 
le prestige des Etats-Unis a 
baissé considérablement depuis 
que le président Johnson est 
au pouvoir.

L’enquête Harris enregistre, 
globalement, un gain de deux 
pour cent pour les Démocrates. 
Du côté des sénateurs, les Dé­
mocrates seraient plutôt en per­
te de vitesse. Aux élections de 
mardi prochain, il y aura 20 
sièges démocrates mis en con­
testation et 15 sièges républi­
cains.

Un Halloween qui aurait 
pu tourner au tragique

PHILADELPHIE. <UPI> - 
Plusieurs enfants ont peut-être 
risqué la mort hier soir en 
faisant leur ronde de l'Hallo- 
ween dans la région de Phila­
delphie. En effet, plusieurs en­
fants ont trouvé dans leurs 
sacs, parmi les friandises habi­
tuelles. des pilules médicinales 
qui, dans bien des cas, présen­
taient un danger grave.

La police fait enquête dans 
au moins quatre sections de la 
ville et à Camden, au New Jer­
sey.

Dans la partie sud-ouest de 
Pt.» adciphie, la police a visité 
les maisons pour avertir les 
parents d'examiner le contenu 
des sacs d’Halloween de leurs 
enfants. Plusieurs parents du 
quartier avaient téléphoné à la

qui ne se terminera qu’à la 
veille des élections législatives 
le 8 novembre.

M. Johnson rentrera demain 
soir à Washington, et repartira 
vraisemblablement dès vendre­
di pour effectuer cette fois une 
tournée électorale qui pourrait 
le conduire dans une dizaine

d’Etats, d’une extrémité à l'au­
tre du pays.

La Maison Blanche ne confir­
me ni ne dément pour l’instant 
les multiples rumeurs qui prê­
tent au chef de l'exécutif l'in­
tention d'effectuer une ultime 
"tournée éclair" a la veille des 
élections.

Brejnev: Pékin fait le 
jeu des USA au Vietnam

M. Johnson a voyagé par tous 
les moyens de transport dispo­
nibles : limousine, train, héli­
coptère et jeep. Il a mangé 
dans un mess avec des hommes 
du lie bataillon de génie, il a 
serré des centaines de mains et 
a visité un petit village coopé­
ratif.

Après le déjeuner au camp 
Stanley, le président a affirmé 
la détermination des Etats-Unis 
de conserver ce qu’ils ont ac­
quis et de combattre la dictatu­
re et l'agression, comme ils le 
font actuellement au Vietnam.

“Quatre cent mille de nos 
jeunes gens, la fleur de notre 
jeunesse, sont là bas. Nous pré­
férons combattre là plutôt qu'à 
Honolulu."

MOSCOU. (UPI, AFP, PA) — 
M. Léonide Brejnev, secrétaire 
général du parti communiste 
soviétique, a déclaré aujour­
d'hui que le refus de la Chine 
de coopérer avec les autres 
pays communistes pourrait se 
révéler être un facteur décisif 
dans l’avenir de l’aide au Nord- 
Vietnam.

Le dirigeant soviétique a 
ajouté que "là où les impéria­
listes trouvent la moindre fissu­
re dans le front anti-impéria­
liste ils ont recours à la force 
brutale de l'agression."

L'Union soviétique a déjà ac­
cusé dans le passé la Chine de 
faire obstruction à l'achemine­
ment de l'aide destinée au 
Nord-Vietnam à travers son ter­
ritoire.

Selon des milieux bien infor­
més, une plus grande propor­
tion de l'aide soviétique pour­
rait être expédiée par la voie 
maritime à l'avenir.

ajouté que l'Union sovietiquo 
est fermement persuadée que 
la collaboration, en vue du 
maintien de la paix et de la sé­
curité internationale, est possi­
ble avec les gouvernements et 
les hommes politiques de l'Oc­
cident, qui sont résolus à appli­
quer effectivement les principes 
de la coexistence pacifique 
avec des Etats ayant un régime 
social diffèrent.

A droite l'espion, à gauche le contact

Hommage implicite au 
général de Gaulle

Les observateurs estiment 
que ces propos constituent un 
hommage implicite à la politi­
que étrangère du général de 
Gaulle. Rappelons que la presse 
soviétique a indiqué clairement 
au cours de ccs dernières se­
maines quelle considère la 
France comme le seul pays oc­
cidental qui envisage avec luci­
dité la conjoncture internatio­
nale actuelle.

Un sergent de l’armée de l’air dos USA, Herbert Boeckenhaupt, 
24 ans (droite) d’origine allemande mais naturalisé américain, 
a été arrêté hier et accusé d'espionnage pour Je compte de 
l’Union soviétique avec Alexei Malinine (gauche) conseiller 
commercial adjoint de l’ambassade soviétique à Washington. 
Le FBI accuse le jeune militaire d’avoir rencontré le diplomate 
soviétique ’’dans l’intention de livrer à l’URSS des secrets 
concernant la défense nationale des USA". Boeckenhaupt était 
affecté à la transmission de messages de caractère secret.

Un militaire américain 
est accusé d'espionnage

Effets paralysants 
sur l'effort de Hanoi

Au cours de sa visite au vil­
lage coopératif, le président a 
remis un appareil de télévision 
à un représentant des paysans.
Il a également revêtu l'ample 
tunique d'un patriarche coréen 
et le petit chapeau noir qu’il a 
aussitôt remplacé par un cha­
peau de cowboy américain, à 
l'amusement de la foule réunie 
dans un champ.

M. Johnson a aussi fait faire ! 
un tour en hélicoptère à l'un 
des vieux du village, qu'il a in­
vité à venir aux Etats-Unis.

Toutefois, 1rs propos de M. 
Brejnev semblent reconnaître 
les difficultés de l'achemine­
ment de l'aide par voie mariti­
me et les effets paralysants que 
l'intransigeance chinoise pour­
rait avoir sur l'effort de guerre 
de Hanoi à l’avenir.

Le lesder du Kremlin a tenu 
ces propos à Tbilisa. capitale 
de la Géorgie, au cours d’une 
cérémonie marquant la remise 
de l'ordre de Lénine à la Répu­
blique soviétique de Géorgie.

Après avoir condamné la li­
gne "scissionniste” des diri­
geants chinois, M. Brejnev a

Abordant le rôle des Nations 
unies, M. Brejnev a affirmé 
dans son discours d’aujourd'hui 
que l'Union soviétique est prête 
à contribuer, comme par le 
passé, aux activités de l'organi­
sation mondiale, sur la base du 
respect rigoureux de la charte.

Parmi les leaders géorgiens 
ayant joué un rôle dans la lutte 
révolutionnaire des ouvriers et 
des paysans de Russie. M. Brej­
nev a évoqué le nom de Staline 
auquel il a attribué la 5e place, 
le nommant dans l'ordre alpha­
bétique à la suite de Sergo Or- 
djonikidje et de trois révolution­
naires géorgiens de deuxième 
plan.

WASHINGTON (AFP. UPI) 
— Le FBI 'Sûreté fédérale 
américaine) a arrêté hier, un 
sergent de l’armée de l’air 
américaine sous l’accusation 
d’espionnage avec un diplomate 
soviétique.

Herbert William Boecken­
haupt, le sergent en question, 
est âgé de 23 ans. Né à Mann­
heim, en Allemagne fédérale, il 
émigra aux USA avec sa famil­
le en 1948 et devint citoyen 
américain grâce à la naturali­
sation de ses parents, il fut af­
fecté au Pentagone d’avril 1964 
à août 1965. Le FBI l’accuso en 
particulier d'avoir rencontré 
deux fois M. Alcxei Malinine, 
conseiller commercial adjoint 
de l’ambassade soviétique à

Washington "dans l'intention de 
livrer à l'URSS des secrets con­
cernant la défense nationale 
des Etats-Unis”. Ces deux réu­
nions se seraient produites en 
juin 1965 et en avril 1966,

Le FBI a refusé de dire si de 
l'argent avait été payé au cours 
des rencontres entre Boecken­
haupt et Malinine, et n'a pas 
voulu préciser si des renseigne­
ments avaient été fournis par le 
suspect.

La caution de Boeckenhaupt, 
détenu à Los Angeles, a été fi­
xée a 50,000 dollars.

On dit à Washington que le 
diplomate soviétique Malinine 
sera déclaré persona non grata 
et qu'il sera expulsé des USA.

“«T-* xmsmmzÆmæsz

Au Q.G. de la 26e division 
d’infanterie sud-coréenne, le 
président a assisté à une dé­
monstration de karaté par 23 
experts de l’armée coréenne et 
a décerne l'Etoile d'argent à 
trois soldats coréens pour bra­
voure à l'action au Vietnam.
La Corée demande 
une aide accrue
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police pour se plaindre de ce 
que leurs enfants avaient reçu 
des pilules au lieu de bonbons 
dans une maison du secteur. 
Dans la section nord-est de la 
ville, une fillette de neuf ans a 
trouvé une boite remplie de 
tranquillisants dans son sac. Se­
lon un pharmacien, trois de ces 
pilules auraient pu tuer l'en­
fant.

A North Camden, une fem­
me a trouvé dans le sac de 
friandise de sa fille un gros ca­
chet portant l'inscription "Ne 
pas manger". Un autre gar­
çonnet a trouvé quatre pas­
tilles rouges parmi ses frian­
dises.

Ce ne sont là que quelques- 
uns des cas sur lesquels la 
police fait enquête.

Le président avait commencé 
la journée par un entretien à 
huis clos avec le président Park 
au cours duquel ils ont discuté 
les problèmes intéressant les 
deux pays. Un mémoire prépa. 
ré par les experts sud-coréens a 
également été présenté à M. 
Johnson. On apprend de bonne 
source que le mémoire deman­
de aux Etats-Unis de porter à 
$200 millions leur aide militaire 
annuelle à la Corée du Sud afin 
de lui permettre d'entretenir et 
de moderniser son armée de 
650,000 hommes. Il demande 
également un prêt de $300,000,- 
000 à long terme et à faible in­
térêt en vue de financer le 2e 
plan quinquennal pour le déve­
loppement économique du pays.

On croit savoir d'autre part 
que le président Park a informé 
M. Johnson que le corps expédi­
tionnaire de 45,000 hommes 
constituait le maximum que la 
Corée du Sud pouvait engager 
dans la guerre du Vietnam.
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Hier, le président Johnson 
avait reçu à Séoul un accueil 
délirant qu'il n'oubliera pas de 
sitôt. Il a été acclamé par quel­
que deux millions de Coréens 
sur le parcours conduisant de 
l'aéroport de Kimpo au centre 
rie la capitale. Sur la place de 
l'hôtel de ville, le déchainement 
populaire était à son comble et 
M. Johnson a dû intervenir 
pour calmer l'ardeur de ses ad­
mirateurs.
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Fin de la tournée 
asiatique

De Séoul, le président John­
son, dont le séjour en Corée se 
termine demain, partira pour 
Anchorage, en Alaska, où ii ou­
vrira une campagne politique
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Un leader 
pour faire

allemand 
échec aux

MUNICH. (Reuter) — Le 
chef bavarois du parti national 
démocratique (extrême droite) 
d'Allemagne de l'Ouest a offert 
de remettre sa démission en 
disant qu’il ne voulait pas por­
ter la responsabilité d'un re­
tour au pouvoir en Allemagne 
de "fanatiques athées".

M. Franz Florian Winter, qui 
est également l'adjoint du pré­
sident fédéral du parti, menace 
d'abandonner ainsi son poste 
au beau milieu de la campa­
gne électorale en vue des élec­
tions qui se tiendront le 20 no­
vembre en Bavière.

Ce parti de droite réclame le 
départ de l'Allemagne des trou­
pes et des ouvriers étrangers,

mais nie avoir un lien quelcon­
que avec les associations na­
zies. Il espère poursuivre en 
Bavière des succès obtenus 
plus tôt cette année au pays.

Cependant, la démission de 
M. Winter risquerait de placer 
le parti dans l'embarras. Pour 
expliquer son geste, M. Winter 
a déclaré hier qu’il était pré­
occupé par Faction d'une fac­
tion qui prend de plus en plus 
d'importance au sein du parti. 
"Ces gens, a-t-il dit, n'ont rien 
oublié et n'ont rien appris".

Et d'ajouter qu'il ne pouvait, 
en toute honnêteté, accorder 
son vote au parti national dé­
mocratique parce que la voie 
que suivra cette formation poli-

offre sa démission 
fanatiques athées
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tique dans l’avenir n’est pas as­
sez clairement définie.

"Je ne désire pas porter la 
responsabilité de voir notre 
pays de nouveau dirigé par des 
fanatiques athées et plongé 
dans le malheur", a-t-il précisé.

Dans une lettre aux sections 
du parti, M. Winter déclare 
qu'une campagne diffamatoire 
est menée contre lui. au sein 
même du parti, depuis qu'à son 
initiative la constitution du 
parti a été modifiée de façon à 
adopter les idèals chrétiens.

A la demande du président du 
parti, M. Fritz Thielen, il con­
servera toutefois son poste pour 
un certain temps. Ce parti a 
fait d'importants gains lors des

élections en Bavière, à Schles­
wig-Holstein et a Hambourg, où 
il a doublé le nombre de ses 
partisans.

Dernièrement, aux élections 
municipales d’Hamelin, le parti 
a eu presque autant de votes 
que les démocrates libres.

Le nombre d'anciens nazis 
parmi les membres de ce parti 
inquiète le gouvernement ouest- 
allemand. Un document publié 
récemment par le ministère de 
l'Intérieur soulignait le danger 
que représentaient les éléments 
antidémocratiques du parti na­
tional démocratique à cause de 
l'importance accrue du rôle des 
extrémistes à la direction du 
groupe politique.
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Le problème de pollution ce; ;;c'jv-être plus grave que ce qu'on avait perçu
— Le président du conseil canadien des ministres des Ressources

par B»rnard Morrier

“A ma connaiss;*ice. on n'a 
jamais vu se réunir un nombre 
si imposant de compétences, 
d’experts capables de procurer 
à leur gouvernement, de quel­
que niveau qu’il soit, l’avantage 
de leur vaste expérience collec­
tive. Je dis donc. Messieurs, que 
cette semaine, vous avez l’occa­
sion très particulière et très im­
portante de conseiller les auto­
rités sur le problème très urgent 
de la pollution.”

Voilà en substance les propos 
tenus hier par M. Sterling Lyon, 
c r , président du Conseil cana­
dien des ministres des Ressour­
ces, aux quelque 1,000 délégués 
qui assistaient à la séance plé­
nière d’ouverture de la confé­
rence sur "La pollution et notre 
milieu”, dans un grand hôtel de 
la métropole.

Rappelant que les problèmes 
de pollution de la nation ne sont 
pas toujours aussi tragiques que 
l’énorme montagne de scories 
qui a englouti la semaine der­
nière l’école d’Aberfan, M. Lyon 
n noté que la pollution se pré- 
sente sous plusieurs formes et 
souvent d’une façon tellement 
insidieuse que nous ne nous 
rendons compte de son exis­
tence que trop tard.
“Dans nos délibérations tout 

au long de la semaine, a-t-il 
poursuivi, nous ferons face à ce 
problème : la pollution a-t-elle 
atteint au Canada des propor­

tions aussi sérieuses ? Bien en­
tendu. nous devons même défi­
nir la pollution et circonscrire 
les dimensions de sa progres­
sion mouvante.”

A titre de responsable des dé­
cisions de techniciens et d’ad­
ministrateurs, M. Lyon a dit 
que c’est faire face à un défi 
professionnel intéressant quand 
nous nous attaquons a ce pro­
blème de la pollution. Mais a 
titre de citoyens du Canada, 
nous faisons lace a un ennemi 
commun, un ennemi qui se 
nourrit du développement indus­
triel et de l’augmentation de la 
population; un ennemi qui se 
nourrit de l’ignorance et qui 
devient peu a peu suffisant a 
lui-mème.

En échangeant des expérien­
ces communes à ce sujet, M. 
Lyon s’est dit d’.'vis qu’on pour­
ra peut-être en arriver à la con­
clusion que le fait de la pollu­
tion que nous voyons autour de 
nous chaque jour est plus sé­
rieux que nous l’avions d’abord 
perçu. En terminant, le confé­
rencier a invité chaque membre 
de la société à faire sa part 
pour combattre la pollution.
La rivière Yamaska

Au cours de cette séance, il y 
eut par ailleurs la présentation 
de deux études pilotes comman­
dées pour la conférence par le 
Conseil canadien des Ressour­
ces.

La première, présentée par 
M. Peter White, président de 
l’Association pour le développe­
ment rural du comté de Brome, 
portail sur le bassin supérieur 
de la Yamaska et le comté de 
Brome.

Dans le deuxième cas, c’est 
le professeur G. Pleva, direc­
teur du département de Géogra­
phie de l’Université Western 
Ontario, qui a présenté une 
étude sur la ville de London.

Illustrant les causes de la pol­
lution de l’eau dans une région 
rurale, ses effets sur la vie so­
ciale et économique d’une ré­
gion et de ses agglomérations, 
indiquant en plus les rapports 
entre la lutte contre la pollution 
de l’eau et les problèmes plus 
généraux de l’aménagement 
d’une région et de ses ressour­
ces, l’étude note que le comté 
de Brome et le cours supérieur 
de la rivière Yamaska se trou­
vent dans une région surtout 
rurale où l’agriculture est en 
baisse à cause, principalement, 
de l’industrialisation et de l’ur­
banisation.

Bien que le bassin supérieur 
de la Yamaska soit situé dans 
le comté de Brome, note le 
rapport, les centres industriels 
que cette rivière dessert sont 
en aval dans les comtés de 
Shefford et de Missisquoi. Con­
trairement au comté de Brome, 
ces agglomérations sont en 
expansion mais leur développe­

ment se heurte maintenant aux 
problèmes de la quantité et de 
la qualité de l'eau.

Chaque agglomération pollue 
non seulement la rivière, gênant 
ainsi les localités situées en 
aval, mais également son pro­
pre milieu. La mauvaise qualité 
de l’eau qui en résulte s’aggra­
ve encore dù à un sérieux man­
que d’eau; les agglomérations 
les plus importantes se sont 
développées à un point tel que 
la rivière ne suffit plus à leurs 
besoins.

L’étude poursuit que l’alter­
native qui s’offre à chaque ville 
est ou bien, d'arrêter leur crois­
sance et de rechercher, chacu­
ne, l’eau provenant d’autres 
régions, comme le lac Brome, 
ou de collaborer a un plan 
d’amenagement des ressources 
hydriques qui constituerait le 
premier pas vers un aménage­
ment régionnal coordonné.

D’autre part, pour établir un 
équilibre satisfaisant entre les 
divers besoins d’eau, le rapport 
fait état du problème de l’utili­
sation de cette ressource sur le 
plan régional, notant que le 
bassin d’alimentation fournit, a 
l’heure actuelle, un débit irré­
gulier et qu’au cours des années, 
à cause du défrichement des 
forets, le sol ne peut plus absor­
ber et retenir l’eau provenant 
de la fonte des neiges. 11 en 
résulte donc que le débit de la

rivière est élevé au printemps 
et presque nul en été. D’après 
le rapport, il serait possible de 
créer de nouveaux lacs réser­
voirs alimentés au printemps 
par la fonte des neiges; tout 
en régularisant le débit d’eau 
fourni aux agglomérations in­
dustrielles, ils augmenteraient 
aussi les possibilités touristiques 
et les sources de loisirs de la 
région.

La croissance de la ville, exi­
geant l'ulilisation successive des 
eaux locales de surface de la 
rivière Thames, des eaux souter­
raines provenant de puits très 
profonds, de l’eau transportée 
par aqueduc depuis le lac 
Huron, a suscité des problèmes 
relatifs à une administration et 
planification régionales effica­
ces.

La création d’une administra­
tion pour la conservation du 
bassin d’alimentation et pour le 
respect de la loi sur la planifi­
cation de l’Ontario ont réservé 
à London, ville très industrielle, 
et à ses environs une zone 
de loisirs exceptionnellement 
agréable.

L’étude révèle que pour con­
server cette zone de loisirs, il a 
fallu lutter contre la pollution 
de l’eau et la réduire. Mais le 
volume croissant des détritus 
industriels et résidentiels pro­
venant de London et de sa ban­
lieue polluait la rivière à un

point tel que cela constituait un 
danger pour la santé et affectait 
considérablement la valeur es­
thétique de cette zone.

Des mesures à l’échelon ré­
gional devenaient nécessaires et 
c’est grâce aux mesures prises 
en commun par plusieurs agglo­
mérations pour installer des 
usines d’épuration des eaux uti­
lisées que la rivière redevint 
rapidement saine.

De telles décisions sur des 
problèmes aussi importants que 
l’aménagement des eaux et la 
lutte contre la pollution exi­
gent une multiple collaboration 
de la part des citoyens d’une 
région. L’Université Western 
Ontario a rendu service à Lon­
don en jouant le rôle de centre 
d’information publique depuis 
de nombreuses années. Les con­
ceptions régionales se sont don­
né le partage des responsabi­

lités entre les localités et les 
habitants en vue d’établir les 
causes de la pollution et les 
remèdes à appliquer; tout ça a 
entrainé beaucoup d’initiatives 
locales. Le fait que les habi­
tants ont utilisé très tôt les 
divers organismes législatifs 
établis par le gouvernement de

l’Ontario, comme l’Administra­
tion pour la conservation du 
bassin supérieur de la Thames, 
le Conseil de planification de 
London et des environs, ainsi 
que les programmes intensifs 
d’information publique de ces 
agences, en est un exemple 
frappant.

Une campagne contre la pollution 
coûterait $50,000,000 par année

Le Dr W. E. van Steenburgh, Steenburgh a révélé que le bud-
conseilleur scientifique auprès 
du Conseil privé d’Ottawa, a dé­
claré hier que le coût d’une 
campagne contre la pollution 
au Canada serait d’environ 
$50,000,000 par année.

Portant la parole lors d’une 
conférence de presse à l’occa­
sion de la conférence nationale 
sur la pollution, le Dr van

get actuel du gouvernement 
pour combattre la pollution 
était d’environ $4,000,000 par 
année.

"C’est loin d’étre suffisant. Si 
nous voulons lutter convenable­
ment contre la pollution, il fau­
dra dépenser 10 fois ce montant. 
C’est pourquoi je parle de 
$50,000,000".

Opération mondiale contre 
la pollution des mers

par Denis Mass*

L’homme a tout avantage à 
ne pas souiller la mer. Il y va 
peut-être de sa survie. Eprou- 
vanl déjà avec acuité les pro­
blèmes de la faim et connais­
sant les limites de ses ressour­
ces alimentaires, l’homme du 
XXièmc siècle se tourne avec 
beaucoup d’espoir vers la mer 
et pense y puiser dans l’avenir 
sa nourriture quotidienne. Plus 
encore, la mer. si elle n’est pas 
souillée, lui offre de grandes 
réserves d’eau douce par voie 
de dessalement. Et l’on sait à 
quel point l’eau se raréfie dans 
les régions à grosse concentra­
tion- de population. Il n’est que 
d’aljer à New York où. depuis 
l’an- dernier, il est interdit de 
serv'ir de l’eau à table dans 
les restaurants pour bien se 
rendre compte de l'acuité du 
problème.

Ce n'est pas d’aujourd'hui 
évidemment que les mers sont 
souillées. Le problème se pose 
depuis au moins C0 ans. Mais 
les développements extraordi­
naires des transports mariti­
mes, surtout dans le domaine 
du -pétrole où les dangers de 
pollution sont les plus grands, 
font qii'aujourd'hui la pollution 
des océans est devenue un pro­
blème mondial des plus inquié­
tant.

Les transports de pétrole en 
soi n'ont rien de graves, si ce 
n’est qu’il faut nécessairement 
nettoyer les citernes des pétro-

ANNONCE

Les reins paresseux 
peuvent causer des 
nuits blanches
Si vous êt«*s en proie * l'insomnie, rt 
fine voua voua tourniez et retour nié* 
toute l:« nuit, *«n# savoir vraiment 
pourquoi — voici quelque chose qui 
voua aidera peut-être 1 Cette agitation 
e*: peut-être due a dos rein» paresseux, 
<* qui pont entraîner une irritation 
des Voies urinaires et des malaises de 
la vessie, d'où peut-être un mal de do* 
e- un sommeil njtitê. C'est alors que les 
rihiles Dodd's pour lea Reins peuvent 
aider à procurer du soulagement, I.e» 
Drxld’i Stimulent les veina et aident à 
soulager l'état d'irritation qui cause le 
mai de dos. Prenez des Dodd's voua 
vous sentirez mieux rt vous dormirez 
mtetrx. Depuis 70 ans. des millions de 
gens en prennent avec succès. Nou­
veau gro» formai économique.

bers et que les eaux mêlées 
de pétrole sont le plus souvent 
rejetées à la mer. Certes, il est 
interdit de se débarrasser de ces 
déchets à moins de 50 milles 
des côtes. Mais cette interdic­
tion n’a pas grande valeur 
quand on sait que les courants 
superficiels ramènent les nap­
pes de mazout sur les rives.

Le nettoyage ries citernes 
n'est pas non plus le seul agent 
actuel de pollution des océans. 
De multiples autres déverse­
ments, comme les déchets de 
combustion, par exemple, font 
que des milliers de tonnes de 
masses huileuses s’étendent con­
tinuellement sur la mer.

Les hydrocarbures rejetés à 
la mer ne se détruisent pas, ne 
coulent pas. Ces déchets hui­
leux sont persistants et l'on en 
constate à l'année longue les 
méfaits. Non seulement les ré­
serves marines sont-elles souil­
lées, mais elles font mourir par 
milliers chaque année les oi­
seaux et les poissons.

De plus, quelle région de vil­
légiature n’a pas eu a souffrir 
une saison ou l'autre des "in­
vasions de mazout” sur les pla­
ges privant les estivants de 
bains de mer ou engluant les 
coques des bateaux de plai­
sance ?

Toutes ces considérations sont 
apportées au moment où des 
milliers de messages sont lan­
cés à la mer. L'opération mon­
diale des messages à la mer 
organisée conjointement par le 

. magazine belge "Femmes d’au­
jourd'hui" et le Service hydro­
graphique de la Marine fran­
çaise, a pour but de relever les 
courants et ainsi apprendre 
quelles zones maritimes doivent 
être définitivement interdites 
aux rejets d'hydrocarbures.

Au moins 250,000 sachets en 
polyéthylène bleus viennent 
d'être immergés au large de 
l'Irlande et au large de Cape 
Cod, depuis le paquebot “Fran­
ce” et deviennent autant de 
"courantomèlrcs" déterminant 
les circonstances de pollution 
des eaux de mer.

Ces messages, reconnaissa­
bles à leur enveloppe imper­
méabilisée bleue, dériveront au 
gré des courants marins et 
iront s'échouer d’ici deux à six 
mois, peut-être davantage, en

certains cas, sur les rivages 
atlantiques de l'Europe et de 
l'Amérique du Nord.

Les messages sont rédigés en 
cinq langues et imprimés sur 
un nouveau matériau, mi-papier 
mi-plastique que l'on appelle 
le "fresh-pak". On prie les 
trouveurs de retourner ces mes­
sages au Centre de récupéra­
tion du magazine "Femmes 
d'aujourd’hui” qui transmettra 
aux Services hydrographiques 
de la Marine française.

Ces renseignements seront 
également utiles aux océano­
graphes, naturalistes et spé­
cialistes de la conservation de 
la nature, techniciens, dirigeants 
des organismes officiels de tou­
risme.

La même expérience a déjà 
été tentée il y a deux ans. Cette 
fois, on a amélioré la techni­
que. Ainsi, les sachets qui 
étaient de couleur orange en 
1964 sont devenus bleus, les 
rendant invisibles aux oiseaux 
de mer, en parliculicr les 
mouettes qui les détruisaient. 
Et les messages sont rédigés 
sur une matière plastique qui 
résiste aux intempéries et à 
l'eau de mer.

Celle enveloppe remplace la traditionnelle bouteille
M. Georges Tendron, sous-directeur au Musée national d'histoire 
naturelJe, à Paris, explique pourquoi les enveloppes contenant 
le message sont bleues : les oiseaux de mer ne les voient pas. 
Deux cent cinquante mille enveloppes du genre ont été 
immergées depuis le paquebot "France" dans l'Atlantique-Nord.

RÉCOMPENSE
DE

$25,000
La Banque Royale du Canada offre par les présentes une ré­
compense de $25,000 pour tout renseignement conduisant à 
l'arrestation et à la condamnation de la ou des personnes 
responsables de la mort de M. Fred Conrad à sa succursale du 
Centre d'Achats St-Martin, de Laval, le vendredi 28 octobre
au soir.

Cette récompense s'ajoutera à toute récompense que pourra 
verser l'Association des Banquiers Canadiens.

La banque se réserve le droit de recevoir ou de rejeter toute 
réclamation pour cette récompense ; et, si elle approuve plus 
d'une réclamation, de diviser la récompense entre les personnes 
dont les réclamations seraient approuvées, selon des propor­
tions qu'elle se réserve de fixer.

Adresser toute réclamation par écrit au gérant général en chef 
de la banque, au plus tard un mois après la condamnation.

LA BANQUE ROYALE DU CANADA

On peut communiquer tout renseignement à :

Service de police de la ville de Laval: 669-1761 

Service de sécurité de la Banque Royale du Canada : 845-3118

Johnson parle d'une 
autre sorte de pollution
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par Florian Bernard

Le premier ministre du 
Québec, M. Daniel Johnson 
a longuement discuté de 
pollution, hier, mais il n’a 
pas tellement parlé des res­
sources naturelles. Pour lui, 
outre la pollution de l'eau 
et de l'air, il y a celle des 
relations fédérales - provin­
ciales. M. Johnson qui 
s’adressait aux membres de 
la conférence sur la pollu­
tion. à Montréal, a été par­
ticulièrement cinglant à l’en­
droit du ministre fédéral des 
mines et des relevés tech­
niques, M. Jean-Luc Pépin 
qui était... son voisin de 
table.

D’un ton narquois, sourire 
au coin des lèvres, il a pré­
senté M. Pépin de celte 
façon : “A ma droite, un 
membre du gouvernement 
dissident ou, plutôt, un 
membre dissident du gou­
vernement qui n'a pas en­
core compris, mais qui com­
prendra, M. Jean-Luc Pépin, 
ministre des mines et rele­
vés techniques ..Puis, 
s’adressant toujours à M. 
Pépin dont le sourire était 
forcé, le premier ministre 
a continué en ces termes :

“Soyez le bienvenu dans 
cette terre qui est la vôtre 
et que vous n’avez pas en­
core réussi à annexer ...’’ 
M. Johnson a ensuite briè­
vement commenté un film 
que le gouvernement du 
Québec vient de réaliser sur 
la pollution des eaux. Ce 
film qui existe en deux ver­
sions. l’une anglaise et l'au­
tre française, était offert en 
première, hier soir à Mont­
réal. C'est la version fran­
çaise qui était projetée. Le 
premier ministre, loin de 
s’en excuser, a fait le com­
mentaire suivant : "C'est 
peut-être la dernière chance 
que vous avez de voir ce 
film en français."

M. Johnson a déclaré aux 
délégués que sa province 
désire collaborer avec Otta­
wa dans les problèmes qui 
touchent l’ensemble du pays, 
mais il a toutefois précisé 
que la recherche doit se 
faire en collaboration avec 
les provinces. Toute la ques­
tion réside, selon lui, dans 
le climat social particulier 
de la province. "Nous réali­
sons que des sommes im­
portantes doivent être inves­
ties dans la recherche, a-t-il 
précisé, et nous sommes 
prêts à les investir."

"Nous admettons égale­
ment que la recherche pure 

n’est pas différente parce 
qu'elle se fait dans l’Ile-du-

Prince-Edouard ou en Colom­
bie-Britannique, mais Ottawa 
ne doit pas être seul à jouer un 
rôle dans ce domaine. Les pro­
vinces doivent être consultées. 
Cette recherche doit se faire en 
collaboration étroite avec les 
provinces."

Le premier ministre a alors 
soulevé la question du français. 
"Actuellement, au Québec, 80 
p. 100 des 1.942.000 jeunes qui 
sont aux études apprennent le 
français. Pour eux, la recher­
che se fera en français. Notre 
gouvernement dépensera 800 
millions cette année dans le 
seul domaine de l'éducation et 
de la culture française. Nous 
voulons que ces jeunes qui 
sortiront bientôt des universités 
se trouvent du travail dans 
leur langue et qu’ils ne soient 
pas des demi-citoyens au Ca­
nada."

"Tout gouvernement qui pren­
dra le pouvoir au Québec a le 
devoir de veiller à ce que les 
jeunes qui sortiront des univer­
sités françaises de la province 
ne soient pas handicapés dans 
le monde du travail."

"Voilà l’une des raisons, de 
poursuivre M. Johnson, qui 
obligent le gouvernement d’Ot­
tawa à consulter les provinces 
dans le domaine de la re­
cherche. Il y en a bien d’autres, 
mais celle-là est prioritaire."
Des paroles rassurantes

Le premier ministre n'a pas 
lancé d'ultimatum hier soir. 
Loin de là 11 a déclaré aux 
délégués venus de ions les 
coins du Canada que le Québec 
désire collaborer avec le reste 
du pays dans les domaines qui 
sont de portée nationale. "Vous 
devez réaliser, a-t-il dit, que 
les B millions de Français du 
Québec sont pour vous une 
avenue, une fenêtre, un chemin 
vers de meilleures relations 
humaines. Et je tiens à décla­
rer que tous ceux qui ne parlent 
pas français dans le Québec ne 
souffriront d’aucune discrimi­
nation et qu'ils auront les 
memes droits que les autres 
citoyens."

M. Johnson a déclaré que les 
jeunes Canadiens anglais et 
français devraient, de leur 
propre initiative, commencer à 
écrire une nouvelle constitution 
qui ne tiendrait pas seulement 
compte des disposilions géo­
graphiques, mais surtout de la 
reconnaissance de deux nations, 
une constitution qui permettrait 
à tous les Canadiens de se 
sentir chez eux dans chacune 
des provinces.

“Je suis fier de la diversité 
des provinces, a conclu M. 
Johnson. Ce qu'il faudrait, c'est 
un gouvernement central qui 
accepterait, lui aussi, cette di­
versité plus facilement ”

les tarifs
rouge, blanc et bleu, 
ça veut dire:

■*&> y

bon prix 
bon repas 
bon repos

Exemples d'aubaines 
du tarif rouge 
(en voiture-coach)

de Montréal à : 
Moncton $13.00 
Ottawa $ 2.95
Toronto $ 8.20
Winnipeg $24.00 
Vancouver $45.00

Voyager par le CN, c'est une détente totale. Pas do problèmes de circulation, p*» 
de soucis, peu importe le temps qu'il fait. Le confort est complet. Le service est 
excellent, de même que la cuisine. (Si vous avez une place en voiture-lits ou en 
\ jiture-salon, le CN vous offre des repas gratuits.) Et avec tout cela, vous faites de 
magnifiques économies, grâce aux tarifs rouge, blanc et bleu. Pour plus amples 
renseignements, consultez votre agent accrédité par le CN ou tout bureau des 
ventes voyageurs du CN. CJ\J
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Avez-vous* vu
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les nouvelles commodités...

sans compter tous les changements qui suivront

.. MORGAN

;V. bon

-4 r ».

L« magasin aux mini-prix le pu* 
moderne de Montréal. Une "rue 
aux boutiques" à l'intérieur, col­
lection complète d'articles à la mo­
de du jour, pour dames, hommes, 
enfants, adolescents, jeunes gens 

et |eunes coquettes.

MAGASIN CENTRE-VILLE 

AU NIVEAU DU METRO

Utilisât le nouvel escalator 

descendant ou rex-de-chaussie

V

Vente! Miroirs et décorations murales pour embellir 
et donner une note de distinction à votre foyer!
Des idées de décoration pour le foyer et à prix modiques inhabituels. Des décorations pour le vivoir, le hall, la salle de toilette ou, pour toute la 

maison. D'inspiration méditerranéenne, de liqne contemporaine, de style "Provincial français". Des miroirs et accessoires de fabrication cana­

dienne exécutés de façon méticuleuse. Cadeaux exquis pour le maître du foyer ayant des aptitudes pour la décoration.

$

[y \

A. Miroir de porte
Model© classique, une aide précieuse lorsque vous vous habillez I Ce miroir de 

porte est en verre internusable Pittsburg à bord poli ; garanti pour *d A$9 

cinq anj. 18 po. sur 60 po. Prix courant 16.95 ™ W

' D .B. Miroir
mural uni

Miroir avec deux cro­
chets permettant de sus­
pendre horizontalement 

' ou verticalement. En ver-
• re internissable Pitts­

burgh a bord biseauté / 
garanti pour cinq ans. 
24 po. sur 36 po.

vi

r-

C. Miroir traditionnel
Style "Provincial français", cadre de 
couleur or antique : environ 15 po. sur 
27 po. Miroir garanti pour cinq ans.

1 Q99
Prix courant 30.00 A w

D. Ensemble console
Ensemble à motif à treillis de finition 
vieil or. L'ensemble comprend : miroir 
de 16 po. sur 26 po. ; table console 
7 po. x 24 po., 5Vi po. de OQftî) 
hauteur. Prix courant 45.00 rnmTj,*1” 14 95 “ hauteur. Prix courant 45.00 émi& AUSS

Aubaines super-avantageuses d'articles ménagers
... auxiliaires précieux dans tout foyer bien aménagé !

’ .....

E. Miroir de coiffeuse
Belle finition lustrée de ton or ou blanc 
antique; comprend chevalet et cro­
chets; environ 15 po. sur 17 po.

IA"
Prix courant 15.00 A W

Téléphoner à 842-6261
ACCESSOIRES DE MAISON —

RAVON 52 - QUATRIEME

AUSSI AUX SUCCURSALES SAUF A SNOWDON

l Jka.. iU

F. Chérubins charmants
Très jolis sur le mur ou pour 
tenir les embrasses de tentures; 
exécution magnifique de façon 
ton or. Environ 6 po. sur 12 po.
Prix courant 14.00 la paire 9^^

G. Cache-pof
Corbeille en métal de ton or avec 
roses grimpantes egalement de 
ton or,- hauteur totale s 29 po. 
sur 17 po. «J99

Prix courant 13 50 ■

» *3

H. Classique miroir rubané
Reproduction de motifs remontant 
a la Cour de France. Cadre à mo- 
hf "ruban" de ton or antique.
15V? po. sur 24Vj po. 4 Q99

Prix courant 30.00 JLiJ

I. Petit miroir mural
De style classique; très décoratif 
dans un hall. Finition de Ion or. 
Environ é'-'j po. sur 12 po. ^99

Prix courant 5 50 ^

i». •X'i/K s'A. -m. . ..vi

K. Charmantes étagères
Pour supporter une figurine; & 
nervure pour ranger une assiette; 
façon lustrée de ton or; 10 po. 
de hauteur, 7Vz po. de largeur, 
3!/j po. de profondeur 4 A99 
Prix courant 16.50 la paire AV

l. Appliques élégantes
Jolies décorations è motif ara­
besque de façon or. 4 4 99
Prix courant 16.50 ta paire A Jk

M. Console murale
Complément parfait pour miroir ou applique*. 
Finition vieil or. Environ 7 po. *ur 12"
24 po. Prix courant 18.00

m
et,

'fT1
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Au rabais... boites utilitaires de cuisine !
Toutes en métal émaillé blanc et fini chrome !

A Boi'a à p*in. cct# cle 'u<r <• e. aménage® d'une planche è découper i
l’intérieur, t«bl«1t* a" ovib-c. 10% po. x 10% po. x I6V2 po. ^^99

Prix courant 9.95
B Boita a dachets 10 P° * 12 po. * 17 po. de hauteur. Ouverture par pédale, 

plas'ique. poignée. Prix courant 8 95
C Distributeur de papier pour payer 

Couverc'e dente coupant. 12Vz po.

D Sert* 4 boites da cui
9 po. x 5 po. x 6

v

r

papier d'aluminium et serviettes de papier. 
10' 2 pc. x 5 po. M QQ

Prix courant 6 95 Lf.

r' *‘e 4' 1 po. » 5 po. x 6 po.; pour farine sucre ;
I blanc, couvercles chromes. ... C99

Prix courant 8 25 9*9

'

Plateau Rubbermaid 
pour chaussures
De grande protection pour les sols et tapis contre 
la neige, la saleté et l'eau. Fond strié permettant 
l'égouttement et le séchage des chaussures. Bords 
renforcés... caoutchouc moulé épais, plateau 
qui reste bien en place. 27'ty po. x 4 99 
1716 po. Prix courant 2.98 A

. Hiv. A .

Fer à vapeur et à sec GE
Po ns minime 3 lb I Caractér stiques : 

Oii a res et t.ssus jyn’‘'ettqurs, com-

13"

rrI 1
‘Vf-n--* lh:

■A

Sauteuse électrique 
pour maïs
Corps en aluminium brillant, couver- 
■ V de verre, poignee isolante en 
Bakélite. Contenance environ : 2V?

Prix courant 6
C88

95 U

Coussin électrique
l idéal pour les nuits fraîches! Housse 
de coton à glissière, trois degrés rie 
chaleur, thermostat, commande auto- 
mat que a boutons-poussoirs. Ap­
prouvé par le CSA. Cordon 
8 pi. Prix courant 6 98

488

Moulin à café électrique
Socle gris, corps blanc, cercle d'acier 
Inoxydable et couvercle de plastique. 
Peut moudre une quantité suffisante 
pour jix taises a la fois. Q99

Prix spécial **

Une berceuse 
pivotante à 

prix avantageux 
pour les heures 

de loisir 
de

monsieur!
Prix 

courant
129.50

r ■ -/•w»

Plat-réchaud 2 pintes Séchoir d'intérieur

Prix courant 18 98
14"

Longueur d'étendage : lusqu'à 50 pi. 
Sa pie pour rangement restreint. 
Acier inrouülable, embouts caoutchouc
non-marquant 388

Téléphoner

842-6261

ARTICLES MENAGERS. 

RAYON 37, 

QUATRIEME

AUSSI AUX SUCCURSALES, 

SAUF SNOWDON

Radiateur électrique
Elément 1,500 watts. Chaleur radiante 
et a soufflerie assurant une chaleur 
rapide. Contrôle automatique par ther­
mostat, arrêt automatique si l'appa­
reil est renversé. Re<!ecteur alumi­
nium, pieds a embouts plastique non- 
marquant. 16 po. x 12 po. de hau­
teur et 10 po. de profon- 4 Q99 
Qeur Prix courant 29 95 Aïl

Berceuse pivotante offerte au rabais de S40 !... très confortable et que monsieur appréciera 

après une longue journée de travail. Elle est construite a siège de caoutchouc-mousse, dossier galbé 

en mousse poly, bras rembourrés et ressorts inaffaissables, dossier et siège piqués. Tissu de revête­

ment de motif floral qui s'harmonisera à votre décor; couleurs dominantes de bleu, mousse, rouge 
ou or.

PAS DE PAIEMENT INITIAL 12 mensualités de 8.10 

La taxe de vente payable à l'achat.
Téléphoner i 842-6261 MEUBLES - RAYON SI - SIXIEME Aussi i DORVAl et ROCKLAND

HEURES /*** 
D'AFFAIRES y *- * 

MORGAN

CENTRE-VILLE 9h à 5h30 
Jeudi, vendredi jusqu'à Q,

842-6261 rS;

DORVAL 9h30 a 6h 
Jeudi, vendredi jusqu'à Ifl 
— 631-6741 1U

ROCKLAND 9h30 à 6h 
Jeudi, vendredi jusqu'à 1 fl, 
^ .739-5521

BOULEVARD 9h30 à 6h ___ SNOWDON 9h à 5h30 
Jeudi, vendredi jusqu'à 1 A, Jeudi, vendredi jusqu'à 0, 

728-4571 844-2811 ™
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Slualifé insur passable! Choix de 
col boutonne d'une patte ou 
ordinaire à apprêt permanent.

CHEMISES 
“GOLD LABEL” Mi

en belle popeline de coton anglaise blanchi 
tissée de coton égyptien deux brins

Prix courant j.Çj

Vente
3 pour 14.50 12 pour 55.00

aelnpour

9
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■,é 3s

w L
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Achetez-en 
dès maintenant1

\ V f

et mettez-les
• ■ f ' .

en réserve 
comme cadeaux
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Cravates en soie importées 
de Suisse d'une élégance qui 
rehausse toute tenue !

• Qualité conforme aux normes sévères de haute qualité 
Morgan.

• Popeline anglaise longues fibres, tissée de coton égyptien 
deux brins et Sanforized assurant ainsi un plus long usage.

• Coupe précise et impeccable d'un fabricant canadien réputé 
pour la confection de ses chemises de haute qualité; attention 
particulière accordée à la coupe assurant plus de confort.

• Autres caractéristiques de luxe : boutons nacrés à l'épreuve 
des écaillements ; coutures soigneusement piquées; pan 
pleine longueur.

• Blanc étincelant : deux modèles populaires.

A. Col à apprêt permanent à 

poignets mousquetaires ou 

simples; ! 4 et 1416, manches 
32 à 34; 15 à 1616, manches
32 a 35; 17 et 1716, manches
33 à 35.

B. Col boutonné d'une patte; 

poignets mousquetaires;
coupe amincie. 14 et 1416, 
manches 32 à 34; 15 à 1616, 
manches 32 à 35.

Magasin Centre-Ville seulement

Henry Morgan & Co. Limited 
Square Phillips, Montréal

Adresse
(en lettres majuscule» d'imprimerie)

Veuillez Indiquer le mode de paiement et ajouter 6% de taxe 
au montant.

Chèque ou mandat-poste........................ compte courant .. .. .. _

Contre remboursement (C.O.D.) ..................................................

Col à apprêt permanent ................tailles manches................
(nombre)

poignets simples ............................... mousquetaires ........... —

Col è patte boutonnée ■ — tailles * 
(nombre)

manches *

Prix courant 3.50
088 O SP

ch. J* pour

De magnifiques cravates en soie importées de Suisse. 

Exclusivité Morgan. Collection intéressante, rayures, 

de motifs continus, sobres. La plupart de couleurs 

mode i brun, rouge, bleu ou grit.

(Pas en vente A Snowdon)

Téléphonez à 842-6261 Veuillez .ompter un délai de dix [ours pour la livraison
CHEMISES POUR HOMMES — RAYON 62 — REZ-DE-CHAUSSEE 

Aussi eux quatre succursales et chez Morgan i Ottawa

HEURES D'AFFAIRES MORGAN ; Centre-ville et Snowdon : 9 h. a.m. à 5 h. 30 p.m. — jeudi et vendredi jusqu'à 9 h. p.m. 

Dorval, Rockland et Boulevard: 9 h. 30 a.m. à 6 h. p.m. — jeudi et vendredi jusqu'à 10 h. p.m.

Téléphone : 842*6261

L \
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MIRACLE MART

Articles en vente à nos 8 magasins
(A>

PLACE LONGUEUR MIRACLE MART

GRANDEVENTE
Al

K >•!!. 1.17
et 1.1

liuqiir pié
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Seulement

juoce

Seulement

•*

A. Hommes 

Spécial

arçons

mmm

hn coton peigné égyptien, 2 plis, mercerisé et “SanforizedAchetez-cn 3 pour le prix tic 2 !

Chemises habillées!

Il assure une tenue élégante ! I.n i alun et nylon extensible !

Pantalons Térylène-laine Sous-vêtements “Thermal”
Pantalon de coupe et confection des plus soignées Mélange coton et nylon ne bridant pas. Gilets à
ilans un tissu Térytène et laine de poids régulier, manches courtes, encolure ras du cou. Caleçons

■Modèle» et taille» : Continental 28 à 36 ou "Ivy" : longs jusqu'aux chevilles avec bande de taille élas-
113 à 4L. Couleur» : gris moyen, loden ou gris foncé, tique de l'.t". Couleur» : blanc seulement. Taille» i

Un bas prix exceptionnel. I’ M. el M.G.

Vendues régulièrement S3 chacune !

De coupe et confection impeccables, ces 
chemises sont toujours portées avec 
plaisir par les hommes de bon goût ! 
Coton peigné, égyptien, 2 plis d'excellen­
te qualité, mercerisé et “Sanforized”.

Modèle* : col mou ou à patte-pression. 
Manchettes doubles. Longueur propor­
tionnée.

Couleur : Blanc seulement.

Encolures : 14 à 17L i; (col mou), 14 à 
16 La (patte-pression).

Manches : 32 à 35.

fliemisn pour hommes

à

Pour les (inuiteurs de ski ayant hâte de s'élancer sur les pentes enneigées !

Vestes de ski doublées 
eluche — hommes et garçons!

A. Modèle pour homines
Confection canadienne en 100rr nylon avec chaude dou­
blure de peluche d’“Orlon”. Devant à glissière, capu­
chon camouflé sous le col, 2 poches à glissière. 
Couleurs : bleu roi, noir, Copen, rouge. Tailles : P.M.G.

H. Modèle pour garçons

En nylon matelassé avec doublure 
complète, peluche d’“Orlon”. Mo­
dèle avec deux poches à glissière, 
capuchon s'enroulant pour former 
col. Rayures. Couleurs : noir, bleu, 
bourgogne. Tailles : 8-18.

I cioiifnli pour garions

En coton Thermal’’ (hands et con fortuities

Sous-vêtements hiver Pantalons pour garçons
Sous-vêtcmcnts pour garçons. Coton "Ther­
mal” traité pour résister au rétrécissement. 
Coutures à plat pour plus de solidité. 
Gilets à manches courtes et encolure ras 
du cou. Caleçons longs à taille clastifice. 
Couleur: blanc seulement, l'aille»; P.M.G.

Pour aller à l'école ou encore pour jouer, 
ce pantalon est idéal. Hn velours côtelé 
coton, entièrement doublé de flanelle im­
primée. Taille semi-élastifiée extensible. 
4 poches. Couleur» : fusain, brun, marine, 
f aille» : 6 a 12.

Special

3 POUR

CHOMEDEY
Centr. d'Achot, Sl-Martin

GREENFIELD PARK LoSAUE
Ptoce la Soit*

PONT-VI AU
Centre d Achats

JEAN-TALON

4325 est, rua Jean-Ta

RUE SHERBROOKE E.

Plaie Versailles

WEST-ISLAND MALL

Sortie 16, route Tran»»Canada

LONGUEUIL

Place longueuîl

22^^4954
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À L'AMERICAINE par ART BUCHWALD

Les déboires d'un médecin qui 
a voulu tâter la politique

WASHINGTON — Après avoir essuyé au 
Congres une rebuffade au sujet du medicare 
(assurance-santé), les médecins américains se 
découvrent une passion subite pour la campa­
gne électorale cette année. Le Wall Street 
Journal dit que plusieurs d cntre eux, non seu­
lement distribuent des tracts td'inspiration 
républicaine et conservatrice t dans leur salle 
d'attente, mais ils font même du porte à porte. 
Ce genre d'activité politique donne des résul­
tats variables.

Tenez, l'autre jour, mon ami Block du Mary­
land a régit un coup de fil de son médecin qui 
sollicitait une rencontre pour discuter le coup.

— Je regrette, dit Block en plaisantant, j'évi­
te autant que possible les visites du médecin à 
domicile.

Ce dernier insista, et Block finit par céder :
— Minute, je crois que quelqu'un vient de 

contremander son rendez-vous. Vous pouvez ve­
nir à six heures, vendredi soir.

Le médecin se présenta à l'heure convenue, 
et c'est Mme Block qui vint lui ouvrir. Elle le 
fit passer dans le boudoir et lui tendit un vieux 
numéro du "National Geographic Magazine”.

— Mettez-vous à votre aise, dit Mme Block. 
Mon mari vous rejoint dès qu'il pourra.

Quarante-cinq minutes plus tard, Mme Block 
revint pour dire :

— Monsieur Block vous attend.
Mon ami Block trônait derrière son pupi­

tre dans la bibliothèque.
— Je regrette de tous avoir fait attendre, 

docteur. J'ai eu un cas d'urgence. Et alors ?' 
Qu'est-ce qui vous amène ?

— La campagne électorale dans notre pate­
lin...

— Je vois, fit Block, tripotant sa plume. Com­
mençons d'abord par examiner les antécé­
dents.

— Les antécédents ?
— Evidemment. Avez-vous déjà éprouvé des 

malaises politiques dans la famille ... Du côté 
de la mère ... du père... du grand-père... 
des soeurs... des frères ?

— Pas que je sache, dit le docteur, complète­
ment abasourdi.

— Quand avez-vous éprouvé, pour la première

fois, le besoin de faire quelque chose pour la 
campagne électorale ?

— Lorsqu'on a voté la loi du medicare. Je me 
suis dit, à ce moment-là, que je n'allais pas 
laisser le pays tomber dans le piège a rat du 
socialisme comme en Europe.

— Donnez-vous bien, demanda Block à brùle- 
pourpoint.

— En voilà une question ! Bien sûr que je 
dors bien. Ecoute, tout ce que je veux, c'est 
t'expliquer l’attitude de mon candidat.

— Pas si vite, docteur. Chaque chose en son 
temps, voyons. Vous fumez beaucoup, ce me 
semble. Combien de cigarettes par jour ?

— Euh... un paquet par jour. Mais, ça n’a 
rien à voir...

— Il faut tout considérer, rétorqua Block. Je 
note que vous faites un peu d'embonpoint. 
Serait-ce la bouteille... ou la volonté ?

— Hé . . un peu des deux, peut-être ! Mais 
diable, Block, vas-tu me laisser parler à la 
fin ?

— Regardez le bout de ma plume. Hm . .. 
Maintenant, essayez de vous toucher le bout des 
pieds. Hm ... Très bien, maintenant, ouvrez 
bien grand la bouche.

Le médecin commençait à sentir la moutarde 
lui monter au nez.

— Ecoute, Block, je suis pressé. Si j'ai déci­
dé de consacrer quelques heures à la campa­
gne électorale, c’est,..

— Allons docteur, ne nous emballons pas. 
Allez, enlevez votro chemise qu'on voie ça 
d’un peu plus près . ..

— Quoi '.’
— Je veux voir si, au fond de votre coeur, 

ions êtes bien sûr d’avoir raison.
— Bon, bon, fit le docteur, en se levant, il 

est bien évident que tu refuses d'examiner 
l’autre côté de la médaille. Je regrette de 
t'avoir dérangé.

— Minute docteur, ce sera dix dollars.
— Dix dollars ? Mais tu m’insultes par-dessus 

le marché !
— Ecoutez, si j'avais eu à me rendre chez 

vous pour cette petite consultation, je vous 
aurais demandé vingt dollar's. Mais puisque 
vous vous ôtes dérangé ...
(Copyrisht fri 1-166, The Washington Post Co. Distri­
bue par le syndicat du Lus Angeles Times)

,:vm

Masse el Parent se verront 
jeudi pour discuter des 
divers cas de patronage

QUEBEC, (par
ministre d'Etat à 
M. Marcel Masse 
teur professionnel 
des fonctionnaires

F.T) — Le 
l'Education, 
et le direc- 
du Syndicat 
provinciaux,

M. Raymofsd Parent se rencon­
treront, jeudi, dans la capital* 
provinciale, pour discutor de 
patronage".

seau français de la société 
d'Etat ont formulé l'invitation.

Le directeur professionnel du

La rencontre, qui aura lieu au 
Parlement, fera suite au débat 
qu’ont engagé les deux hommes 
en fin de semaine au sujet du 
favoritisme au sein de la (onc­
tion publique.

syndicat s'est dit prêt, hier 
rencontrer le ministre mais il a 
exigé que celui-ci représente le 
cabinet provincial et ne se limi­
te pas au cours du débat à des

Le débat a commencé ven­
dredi lorsque M. Parent, s’ap­
puyant sur des articles de jour­
naux, a accusé M. Masse d'a­
voir fait du "patronage" en fai­
sant nommer un contremaître 
au ministère de la Voirie. Le 
ministre d'Etat à l'Education a 
ensuite nié l'accusation et a in­
vité M. Parent à vider toute la 
question lors d'un débat télévi­
se.

M. Raymond Parent

La société Radio-Canada a 
immédiatement sauté sur l'oc­
casion pour inviter les deux 
hommes à se rencontrer à la 
télévision. Les responsables de 
l'émission "Aujourd'hui" du ré-

Québec: les causes du malaise 
dû à la consommation d'éclairs 

bientôt connues

M. Marcel Masse
"pa-

QUEBEC (DNC) - Le Servi­
ce municipal de santé et le mi­
nistère de la Santé seront pro­
bablement en mesure de con­
naître demain matin les causes 
du malaise provoqué par la 
consommation d'éclairs, dans 
la région de Québec.

Les spécialistes procèdent 
présentement à des recherches 
microbiennes. La crème, qui 
garnit l'éclair constitue un "mi­
lieu de culture épatant" pour 
les microbes.

On sait qu'une vingtaine de 
personnes connues ont été in­
commodées ces jours derniers

par une intoxication alimentai­
re. Même si quelques-unes ont 
dû être hospitalisées, aucune 
n'est dans un état grave.

On a rapidement découvert 
que toutes les victimes avaient 
dégusté des éclairs, provenant 
d’une même pâtisserie, qui 
s'est empressé de retirer son 
produit du marché.

Comme quelques-unes des 
personnes malades habitent à 
l'extérieur de la ville de Qué­
bec, le ministère de la Santé 
participe aux recherches en col­
laboration avec le Service de 
santé municipal.

discussions sur le cas de 
tronage” de son comlé.

M. Masse, qui ne sera pas de 
retour dans la capitale provin­
ciale avant mardi, n'a pas fait 
connaître sa réponse.

Comité unique 
de discipline 
pour le Barreau

Il est plus que temps 
que l'on convoque une
session Lesage

absolu- 
Da-

par Gilles Daoust
QUEBEC - "Il est 

ment inexcusable que M. 
niel Johnson ne convoque pas 
les représentants du peuple à 
une session,

"Une seule conclusion est 
possible : c'est que M. Johnson 
et son gouvernement ont peur 
de faire face à l'opposition."

C’est ce qu'a déclaré hier soir 
le chef de l'opposition. M. Jean 
Lesage au moment où il formu­
lait de nombreuses critiques 
contre l'attitude adoptée 
délégation québécoise

par la 
!a der-

conférence fédérale-pro-mere 
vineiali

M. Lesage a également criti­
que la plupart des gestes posés 
par l'Union nationale
que ce parti est au pouvoir.

depuis

"Apres tout ce que SI. John­

son a dit au cours des dernières 
années sur Brinco, voilà qu'il 
signe l’accord et en jette le blâ­
me sur les hauts fonctionnaires 
de l'Hydro-Québec.. .

"Qu'a-t-il fait depuis le 5 
juin ? Certes, il a réglé la grève 
des hôpitaux, mais sur le dos 
des syndicats et des institu­
tions.

"Certes, il a réglé l'affaire de 
Brinco, mais sur le dos des 
gens et de l’Hydro. Il a aussi 
pris des décisions à la conféren­
ce fidérale-provinciale mais 
sur !e dos des contribuables du 
Québec...

“Maintenant, c'est le Syndi­
cat des fonctionnaires qui le dit, 
le gouvernement s'est lancé 
dans le patronage. Là. parait-il. 
il es! très actif.

"11 est plus que temps que 
Ton convoque une session.”

ARVIDA. (PC' — Le Barreau 
de la province de Québec a dé­
cidé de créer un unique comité 
de discipline qui remplacera les 
12 comités du genre déjà en 
place pour les différentes ré­
gions de la province.

Cette décision a été prise par 
le conseil général du Barreau 
qui terminait dimanche à Arvi- 
da une réunion de trois jours.

Afin de pouvoir établir ce co­
mité, on demandera à la lé­
gislature, au cours de la pro­
chaine session, d'amender la loi 
du barreau.

Le bâtonnier général, Me J. 
R. Campbell, de Montréal,
pliqué, au cours d'une conféren­
ce de presse, que ce comité 
sera formé de trois avocats qui 
ne seront toutefois pas toujours 
les memes pendant une même 
année. Tous les ans, 50 avocats, 
venant de toutes les sections du 
Barreau, seront choisis pour 
faire tour à tour partie de ce 
comité.

Une plainte contre un avocat 
de Montréal, par exemple, 
pourra être entendue par des 
avocats venant de Chicoutimi, 
de Matane ou de la Beauce.

Le Barreau projette aussi la 
création d'un comité de cinq 
membres qui formeront un tri- 
■buna! d’appel.

Toutes les demandes d'appel 
sont présentement entendues 
par le conseil général du Bar­
reau lui-méme.

Dalton Camp s établit à OttaWa, dernière
étape de sa lutte contre Diefenbaker

par (acquêt Pigeon
OTTAWA — Au moment où 

John Diefenbaker courtisait les 
conservateurs de la Ville-Reine, 
le président Dalton Camp éta­
blissait ses quartiers généraux 
à quelques pas des Communes 
pour tenter de rallier les dépu­
tés du parti à sa cause.

Cette cause ou cet objectif, si 
Ton veut, c'est la tête du chef 
de l’opposition qui, depuis pas 
moins de dix ans règne sur le 
parti conservateur.

Tôt en soirée, le conservateur 
rebelle a convoqué les journa­
listes pour leur démontrer un 
optimisme peu emballant. Les 
mots qu’il a utilisés étaient 
ceux d'un optimiste mais le ton 
du vainqueur n’y était pas.

"La démocratie gagnera”, a 
déclaré le président de l’asso­
ciation progressiste - conserva­
trice mais ce sera difficile. La 
première difficulté est d’ordre 
technique. La constitution du 
parti prévoit qu'une résolution 
doit être soumise !X> jours avant 
le début du congrès si Ton veut 
amender la constitution.

C'est là le premier objectif de

M. Camp et il doute qu'une des 
résolutions exigeant une revi­
sion périodique du leadership 
soit arrivée à temps.

Cependant, M. Camp ne croit 
pas qu’il s'agisse là d'un obsta­
cle majeur. Une résolution dû­
ment adoptée par le parti, 
même si elle n'amende pas la 
constitution aura beaucoup de 
poids soutient il

De plus la réélection même 
de M. Camp au poste de prési­
dent du parti serait concluante.

Cependant, elle est bien loin 
d'être assurée car le clan Die­
fenbaker a rallié à sa cause, la 
semaine dernière, un candidat 
au nom prestigieux dans les mi­
lieux torontois, M. Arthur Malo­
ney.

M. Camp affirme toujours 
que sa campagne n'est pas diri­
gée contre le chef conservateur 
John Diefenbaker mais un jour­
naliste lui a demandé s'il serait 
satisfait d'une résolution exi­
geant une révision du lea­
dership deux ans après les pro­
chaines élections.

"Pourquoi attendre au prin­
temps ? a-t-il lancé. Je ne vois

pas pourquoi l'étude de cette 
question serait retardée."

Le président Camp ne crois 
pas non plus qu'un vote à main 
levée soit significatif. Au pro­
chain congrès (H novembre» il 
y aura plus de 1.400 délégués. 
La grande salle du congrès ne 
pourra en contenir plus de 600.

^ K f f

"Lorsqu'on demande un vote à 
main levée, on ne sait meme 
pas si tous les votants sont des 
délégués accrédités."

Pour M. Camp, il n’y a donc 
pas d'autres hypothèses à envi­
sager que le vote secret.

On a demandé a M. Camp 
pourquoi il était à Ottawa hier 
plutôt qu'au congrès de l’aile 
ontarienne du parti où un grand 
nombre de députés conserva­
teurs, le chef y compris, se sont 
rendus.

doit le confectionner. Donc 
mystère et boule de gomme. 
Mais M. Camp n'en reconnaît 
pas l'existence légale et sou­
mettra toute la question à l'exé­
cutif qui doit sc réunir quelques 
heures avant le début du con­
grès.

Dalton Camp

“Je ne puis pas être à deux 
endroits à la fois", a-t-il dit en 
badinant. M. Camp affirme en 
avoir rencontré plusieurs mais 
ne peut préciser leur nombre.

Enfin, M. Camp a longue­
ment parlé de ce que Ton pour­
rait facilement appeler l'affaire 
du mystérieux ordre du jour. 11 
croit que l'exécutif québécois 
du parti, réuni au cours du 
week-end, a agi sensément en 
rejetant cet ordre du jour qui 
semble venir de nulle part.

M, Camp dit l’avoir reçu par 
la poste sans en connaître la 
provenance alors que l’exécutif 
national du parti qu’il préside

Le rédacteur de cel ordre du 
jour est évidemment un parti­
san de M John Diefenbaker car 
les élections -i la présidence du 
parti ont été reportées à la fin 
du congrès. Pendant deux 
jours, M. Diefenbaker dont les 
dons d’éloquence sont peu com­
muns pourra haranguer les con­
gressistes à loisir.

Le vole sera donc tenu à la 
loulc fin du congrès à un mo­
ment où un grand nombre de 
délégués auront déjà quitté la 
capitale pour retourner chez 
eux. Normalement, soutient M. 
Camp, les élections ont lien au 
cours de la première journée.

C'est de ce genre de choses 
que parle M. Camp lorsqu'il 
déclare vouloir apporter certai­
nes notions de démocratie au 
parti conservateur.

100 ans après I AABN, l education 
n est plus une juridiction provinciale

— Alvin Hamilton
OTTAWA (PC) — Les partis 

d'opposition aux Communes ac­
cueillent généralement d'un 
mauvais oeil la décision du gou­
vernement fédéral de se retirer 
du domaine de l’éducation.

"En accordant aux provinces 
un transfert inconditionnel des 
impôts pour élever sa participa­
tion au financement de l'éduca­
tion supérieure, le gouverne­
ment fédéral a laissé s'échap­
per une exeellenté occasion 
d'accroitrc ses initiatives dans 
ce domaine,” a déclaré hier 
aux Communes M. Alvin Ha­
milton. (PC-Qu'Appelle i.

Dans son commentaire sur le 
compte rendu donné par le mi­
nistre des Finances, M. Mit­
chell Sharp de la conférence fé- 
dérale-provinciale de la semai­
ne dernière, le porte-parole pro­
gressiste-conservateur a soute­
nu que "tous les partis fédé­
raux, quelles que soient leurs 
attitudes précédentes à cet 
égard, devraient maintenant 
reconnaître que dans l’intérêt 
national le gouvernement fédé­
ral doit étendre son rôle dans 
l'éducation."

"Tous les partis fédéraux, a- 
l-il ajouté, devraient également 
accepter le fait que l'éducation, 
100 ans après la rédaction de 
l'Acte de l’Amérique britanni­
que du nord, ne relève pas ex­
clusivement des juridictions 
provinciales."
Un fiasco

M. Robert Prittie, (NPO — 
Burnaby-Richmond i, a souligné 
que les universités mêmes 
avaient "manifesté du mécon­
tentement devant la décision du 
gouvernement fédéral de se re­
tirer du domaine de l'éduca­
tion.”

Aux termes des décisions de 
la conférence l'édérale-provin- 
ciale, a souligné avec regret le 
porte-parole néo-démocrate, les 
problèmes de l'éducation supé­
rieure doivent trouver leur solu­
tion dans chacune des provin­
ces, et sur 10 bases différen­
tes."

"H eût fallu plutôt donner au 
gouvernement fédéral, a-t-il in­
sisté, un rôle de leadership 
dans ce domaine."

M. Priltie a souligné que "si 
l'AABN est explicite quant aux

établissait que "les impôts pro­
vinciaux et les impôts fédéraux 
vont augmenter parce qu'elle 
n'a pas trouve la formule qui 
mette la Banque du Canada, 
institution fédérale, au service 
du peuple canadien".

Dans sa communication aux 
Communes, M. Mitchell Sharp 
a souligné que, selon la formule 
présentée à la conférence fédé- 
rale-provincialc et acceptée par 
les provinces, le gouvernement 
fédéral assurera à compter de 
la prochaine année fiscale 50 
pour cent des coûts d'opération 
de l'enseignement post-secon­
daire par une transfert incondi­
tionnel aux provinces de 4 
points d'impôt sur le revenu des 
particuliers et de 1 point d'im­
pôt sur le revenu des sociétés

avec péréquation ou, pour les 
provinces qui le désirent, par 
des subventions inconditionnel­
les fondées sur le calcul de $15 
per capita. "Ce chiffre de $15 
per capita augmentera avec les 
années,” a-t-il noté, "de manié- 
ro à maintenir la participation 
fédérale à l'éducation post-se­
condaire à 50 pour cent".

M. Sharp a souligné encore 
que les ententes prises la se­
maine dernière durant la confé­
rence fédérale-provincialc si­
gnifiaient pour le gouvernement 
un transfert aux provinces pour 
Tan prochain, d'environ $350 
millions.

Les représentants des provinces 
en voulaient davantage et le 
gouvernement fédéral a jugé 
qu'il ne pouvait offrir plus qu'il 
n'a offert.”
"Adulte"

"Le seul sujet de désaccord à 
la conférence fédérale-provin- 
dale, a-t-il insisté a été l'argent.

"Ce chiffre de $350 millions 
pour Tan prochain, a ajouté M. 
Sharp, ne tient pas compte des 
coûts additionnels pour le gou­
vernement fédéral de la prise 
en charge du financement total 
de la formation des adultes et 
du recyclage des travailleurs, 
qui sont soumis à une compta­
bilité différente et ne sont pas 
encore établis en attendant la 
définition qui sera acceptée 
pour le mot adulte.”

proposé aux provinces de consi­
dérer comme “adulte” aux fins 
de son programme de la forma­
tion professionnelle des adultes, 
une personne qui a quitté l'éco­
le depuis trois ans au moins, et 
est entrée dans le marché du 
travail. M. Sharp a noté que les 
provinces avaient trouvé celle 
definition "trop restrictive” et 
que des négociations auront lieu 
encore à ce sujet entre Ottawa 
et les pru\inces.

Le gouvernement fédéral a

De mémo en va-t-il de la défi­
nition du mol "ppst-secondai- 
re," qui soulève a dit M. Sharp, 
des difficultés complexes en 
raison des différences dans les 
systèmes provinciaux d'ensei­
gnement secondaire.

Vouloir placer toutes les province
sur le même pie HI

S vyw

— Hamilton
OTTAWA (PC) — Un porte- 

parole du parti progressiste- 
conservateur a déclaré hier aux 
Communes que, "dans un effort 
de placer toutes les provinces 
canadiennes sur le même pied", 
le gouvernement fédéral a lan­
cé "un mouvement qui pourrait 
être dangereux pour le pays 
dans l'éventualité par exemple 
d'une récession économique ou 
de pressions extérieures".

M. Alvin Hamilton (PC- 
Qu'Appelle) critiquait en cham­
bre le désir du gouvernement 
fédéral de se retirer des pro­
grammes à frais partagés de 
sécurité sociale contre compen­
sation fiscale aux provinces de

17 points d'impôt sur le revenu 
des particuliers.

"Cette offre du gouvernement 
fédéral aux provinces, a dit M. 
Hamilton, ne tient aucun 
compte du fait que le gouverne­
ment et le parlement du Cana­
da doivent être en tout temps 
très réticents a abandonner des 
champs où il peut lancer des 
initiatives utiles”.

L’offre du gouvernement fé­
déral a été présentée aux neufs 
provinces anglophones en 
septembre à une réunion du co­
mité canadien du régime et de 
nouveau la semaine dernière 
durant la conférence fédérale- 
provincialc.

M. Mitchell Sharp, ministre 
des Finances, a fait savoir 
qu’aucune des neuf provinces 
no comptait s'en prévaloir dans 
l'immédiat. Les programmes à 
frais partages visés sont des 
programmes desquels le Qué­
bec se retirait en janvier 1965 
contre compensation fiscale.

Par ailleurs M. Mitchell 
Sharp a déclaré hier aux Com­
munes, rendant compte de la 
dernière conférence fédérale- 
provincialc, que le comité cana­
dien du régime fiscal créé en 
1964 et qui avait pour mandat 
d'établir la base de nouveaux 
arrangements fiscaux entre Ot­
tawa et les provinces pour la

période de 1967 à 1972 continue­
ra. de se réunir d'ici deux ans.

Il serait appelé en particulier 
à étudier la question de la ré­
partition des champs de taxa­
tion entre le gouvernement fé­
dérai et les gouvernements pro­
vinciaux “à la lumière des 
commissions fédérale et provin­
ciales sur la fiscalité", a dit M. 
Sharp.

Les fonctionnaires paieront 
maintenant une cotisation

"Ces réunions futures, a ajou­
té le ministre, pourraient ap­
porter des changements sub­
stantiels” aux arrangements 
fiscaux de cinq ans établis du­
rant la conférence fèdérale-pro- 
vinciale, la semaine dernière, 
et sujets à révision d'ici deux 
ans.

syndicale basée sur le salaire

Alvin Hamilton
juridictions provinciales exclu­
sives des provinces sur rensei­
gnement aux niveaux primaire 
et secondaire, elle laisse un 
doute certain quant aux juridic­
tions provinciales sur l'éduca­
tion supérieure.”

M. Real Caouette, chef du 
Ralliement créditiste. a affirmé 
que la conférence fédérale-pro- 
vinciale de la semaine dernière 
a Ottawa a été "un fiasco.”

"Le gouvernement fédéral, a- 
t-il dit, a manqué l'occasion de 
présenter aux provinces une 
formule qui mette la Banque du 
Canada au service du finance­
ment de l'éducation." D'aulre 
part, il a demandé : "Quel pre­
mier minisire provincial aurait 
demandé, durant la conférence, 
que la Banque du Canada soit 
mise à servir aux coûts crois- 
scn's de l'éducation 7"

M. Caouette a souligné que la 
conférence fédérale-provinciale

QUEBEC (DNO - Les 17,000 
membres du Syndicat des fonc­
tionnaires provinciaux payeront 
désormais une cotisation syndi­
cale qui sera basée sur leur sa­
laire au lieu d'être uniforme.

Les quelque 300 délégués au 
troisième congrès annuel du 
syndicat en ont décidé ainsi, 
hier, dans la capitale provincia­
le. peu avant la fin de leurs as­
sise;,.

Le nouveau mode de prélève­
ment de la cotisation constitue 
un précédent chez les 200.000 
membres de la Confédération 
des syndicats nationaux à la­
quelle est affiliée le syndicat.

La cotisation sera désormais 
de 1.3 pour cent du salaire an­
nuel de chacun des fonctionnai­
res et ouvriers provinciaux.

Cette cotisation était jusqu'ici 
de $1.50 par 14 jours, soit $39 
par année, pour chacun des 
fonctionnaires.

La décision de modifier le 
mode de cotisation a été prise 
après des discussions qui se 
sont poursuivies pendant plus 
de deux heures à huis-clos.

Au cours des discussions, les 
délégués en faveur du change­
ment auraient appuyé en parti­
culier sur l’équité du nouveau 
système qui tient compte de la 
capacité de payer de chacun 
des syndiqués.

Les délégués au congrès ont 
repousse par ailleurs, certaines 
résolutions soumises par des 
sections locales du syndicat qui 
préconisaient une diminution 
drastique de la cutisation.
Les poursuites

Par ailleurs, le Syndicat des 
provinciaux afonctionnaires

chargé hier, scs conseillers ju­
ridiques d’entreprendre, dans le 
plus bref délai possible, des 
procédures légales contre le 
gouvernement de M. Daniel 
Johnson en vue de mettre un 
terme au "patronage” au sein 
de la fonction publique.

L'ordre a été donnée par le 
directeur professionnel du syn­
dicat M. Raymond Parent 
après que les quelque délégués 
au congrès du syndicat eurent 
approuvé dimanche une résolu­
tion en ce sens.

L'étude légale Germain. Thi­
bodeau, Pigeon et Lesage, de 
Québec, dont fait partie Mc 
Louis-Philippe Pigeon, ancien 
conseiller juridique de M. Jean 
Lesage, s'est immédiatement 
affairée à mettre la dernière 
main aux procédures.

Ces procédures, qui se tradui­
ront par des actions ou injonc­
tions, viseront des contremaî­
tres du ministère de la Voirie 
qui auraient été nommés après 
le 5 juin sans qu'on tienne 
compte de la Loi de la fonction 
publique. Le ministère de la 
Voirie ainsi que l'Auditeur de la 
province seront également mis 
en cause par les procédures.

Le directeur professionnel du 
syndicat a précisé, hier, qu’au 
moins une ou deux pousuites se­
ront intentées au début pour 
faire des causes types.

Il a ajouté que les conseillers 
juridiques du syndicat pren­
dront les poursuites cette se­
maine dès qu’ils auront obtenu 
les signatures de quelques per- 
sunnes.

M. Parent n'a pu préciser ce­
pendant dans quel district judi­

ciaire les procédures seront pri­
ses et quel personnage politique 
elles impliqueront.

Jusqu'à maintenant le Syndi­
cat des fonctionnaires provin­
ciaux a porté quatre accusa­
tions direcles contre des minis­
tres et députés Dans cinq ou 
six autres cas. il a fait mention 
de cas de ‘‘parachutages" de 
contremaitrcs mais sans impli­
quer directement des députés 
ou ministres.

Les poursuites du Syndicat 
constitueront un précédent nu 
Québec.
Elections

Enfin. M. Raymond Fortin, 
de Québec, a été réélu, hier 
soir, président du Syndicat des 
fonctionnaires provinciaux au 
terme du congrès annuel de cet 
organisme.

Il s'agit du troisième mandat 
de M Fortin à la présidence du 
Syndicat des fonctionnaires pro­
vinciaux. M. Fortin a battu un 
de scs confrères de Montréal, 
M. Eugène Talbot.

Les autres membres du nou­
vel exécutif du syndicat sont : 
M. J.-Roger Desloges, secrétai­
re, M. Yvon Blais, trésorier, M. 
Jean-Paul B. euleux, 1er vice- 
président (unité des ouvriers), 
Mlle Nicole Forget, 1er vice- 
président (unité des fonction­
naires). M. Jean-Guy Fréchet­
te, 2e vice-président (unité des 
ouvriers). M. Jean-Claude La- 
piante, 2e vice-président 1 unité 
des fonctionnaires) el M. Ro­
land Lavoie el Mlle Madeleine 
Lachance, respectivement 3e 
vice-président des unités ou­
vrières et des fonctionnaires.

VOTRE VIE 
PEUT CHANGER 
EN 93 JOURS

UN AVERTISSEMENT

Vous vivez à une époque oû se 
produisent rapidement beaucoup 
de changements. Les prochains t)H 
jours seront remplis d’occasions 
à saisir et de problèmes à résou­
dre. Des individus seront chan­
ceux, d’autres, malchanceux.

Depuis plu» de 12 ans, 10.000 
Canadiens de larglo française ont 
multiplie leurs chances du sucres 
en participant à un cour» de cul­
ture humaine qui peut »e termi­
ner en 03 jours.

C’est un cours pratique en for­
mation de chef, relations humai­
nes. persuasion par la parole, ou 
vous apprendrez rapidement, faci­
lement et sûrement a surmonter 
la peur de l’opinion des autres, la 
timidité et le Irai-, et A vivre avec 
plus de confiance en vous-même, 
et plus d'enthousiasme pour l’ex­
istence humaine.

Ce cours déjà approuvé par plus 
de 100 compagnies, communautés 
et associations, a été conçu par 
un Canadien français, pour des 
Canadiens de langue française, 
Jean-Guy Lcbncuf. un diplôme uni­
versitaire. spécialiste en la matiè­
re. et auteur du volume : "Arrêtez 
d’avoir peur! Et croyez au .Suc­
cès !”

Si vous pensez que r’est tin 
cours reserve aux laies, aux jeu 
nés. aux timides, aux instruits, aux 
riches, vous vous trompez. La seu­
le '■'•ndltinn requise est de vouloir 
rendre aujourd’hui mieux qu’hier, 
demain mieux qu’aujourd’hui.

Prenez donc seulement une heu- 
rc de votre vie et venez juger 
vous-mème si ce cours pourrait 
voua rapporter des idées profita­
bles. Soyez des nôtres, venez assis­
ter à une conférence explicative 
gratuite mercredi 2 novembre ou 
vendredi 4 novembre » 8 h p.rn. 
û l’Institut de Personnalité au Pa­
lais du Commerce, suite 219, «en­
tre/ par lf.00 me Bcrri et prenez 
l'ascenccur).

Cette conférence ne vous coûtera 
rien et ne vous engagera en rien. 
Nous ne garantissons pas de mira­
cle. mais nous vous promettons un 
élan nouveau dans la poursuite de 
vos objectifs. Pour plus de détails 
signalez immédiatement 842^188.

ÉtüÉülM



"T?
LA PRESSE, MONTREAL, MARDI 1er NOVEMBRE 1966 /4T

IV
L'éducateur physique Gaston Marcotte, le premier Canadien à recevoir 

une bourse d'études du gouvernement fédéral pour aller étudier le hockey 
en Suisse, en Tchécoslovaquie et en Suede, est présentement en Europe.

Marcotte étudie les différentes méthodes d'enseignement, la façon d'orga­
niser des stages de hockey et leur contenu, l'organisation et l'administration 
du hockey, ainsi que les différentes écoles d'éducation physique et les 
laboratoires les plus importants de chaque pays visité.

Voici donc les impressions qu'*l nous livre :
PRAGUE. — Habitue aux foules canadiennes qui assistent aux 

matches offerts par des équipes amateurs, je n'arrivais pas à croire que 
8.000 ou 9,000 personnes pouvaient être intéressées à un match hors 
concours entre deux clubs amateurs.

Mais c’est le cas en Tchécoslovaquie. Même si je dois admettre que 
ces équipes sont en quelque sorte des équipes professionnelles. En trois 
occasions j’ai assisté a de telles rencontres. Jamais moins de 8,000 personnes 

s'entassaient dans les estrades. Et an match d'ouverture 
de la première d vision. alors que le Sparta de Prague 

vw a triomphé du llrno, il y avait pas moins de 13,000 
jgv’ Ci personnes dans les gradins. Soit amant que pour un

*■ —1 match de la ligue Nationale, ou presque.
En fait, au cours de la saison 1965 66. la moyenne 

pour toutes les rencontres de la première division était 
de 6.400 spertateurs

Un club comme le Sparta par exemple attire régu­
lièrement des foules de 15,000 personnes contre le llrno, le Bratislava 
et le Jihlava, de 10,000 contre les adversaires de moindre importance.

Si la ligue ne comptait que :tx équipes, je suis convaincu qu'elle 
compterait me assistance moyenne de plus de 10.000 spectateurs, car 
les équipes seraient mieux équilibrées et présenteraient tin calibre de 
jeu supérieur.

Les dirigeants sont conscients des inconvénients d'avoir 10 équipes 
dans la première division, ceci dans un pays qui n'a pas la même 
population que le Canada (13.800000 habitants contre 19 millions), et 
qui n’est pas favorisé par la temperature comme au Canada. Une telle
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Exclusivité

Marcotte en excellente compagnie
Au cours de son séjour au sein de l’équipe “Sparta”, Gaston 
Marcotte (au centre) a eu l'occasion de rencontrer Fronta Tikal 
(à gauche), capitaine de l’équipe “Sparta”, et défenseur de 
l’équipe nationale, choisi le meilleur défenseur aux championnats 
mondiaux à Ljubljana, et Ludek Bukas, professeur d’éducation 
physique qui a déjà séjourné au Canada.

professionnels 
des amateurs?

politique diminue le calibre de jeu et ne favorise pas le développement 
de joueurs de calibre international.

Changer la situation actuelle '! Il en résulterait des réactions violentes 
de la part des villes qui seraient reléguées dans la deuxième division.

De plus, il y a un principe fondamental à conserver : la participation 
maximale de la population, tout en offrant du bon hockey.

Afais n'ayez crainte. E'idee de diminuer le nombre des équipes, afin 
d’améliorer la qualité du jeu, trotte dans la tête de certains dirigeants, 
puisque nous avons vu dans la revue officielle du hockey en Tchécos­
lovaquie. "Kopana Hokej". un article concernant la possibilité d’une 
“super ligue", circuit qui se rapprocherait énormément d’une ligue 
professionnelle.

La façon de rémunérer les joueurs de la première division, qui 
passent la grande partie de l'année à s'entraîner, est quand meme unique. 
A quelques exceptions près, comme je l’ai souligné dans un article 
précédent, tous les membres d’une équipe travaillent pour la même usine.

Il y a deux ans, tous les membres d'un club pouvaient être dispensés 
de leur travail pour se rendre aux séances d'entrainement et aux matches, 
tout en recevant leur plein salaire. Le club alors remboursait la compagnie 
pour les heures ainsi perdues.

Joueurs et rémunération
Aujourd'hui, aucun joueur ne travaille au cours des huit mois qui 

englobent la période débutant an camp d'entrainement, cl ce jusqu'à 
la fin de la saison.

Tons reçoivent leur plein salaire de l'usine mais ils doivent indiquer 
les heures manquées afin que le club puisse rembourser l'usine.

Ceci permet de dire que les joueurs ont un emploi, et qu’ils ne 
reçoivent rien du club de hockey... Et n'oublions pas qu'ils reçoivent 
également un petit quelque chose du club, sous forme de bonis.

La clause d’un boni fait partir d’un contrat oral (non écrit), contrat 
que doit signer chaque joueur. Cette clause dit, comme exemple: les 
joueurs recevront 400 couronnes (environ $25) s’ils remportent une 
victoire aux dépens des clubs importants tels le Rrno ou le Bratislava.

Sachant que le salaire moyen du Tchèque est de 1,400 couronnes, 
on conviendra qu’il s’agit d’une somme assez intéressante !

En retour, si I équipe subit un revers contre une de ces formations, 
les joueurs doivent débourser une certaine somme nu club.

Le résultat Le sort d un joueur de hockey devient très intéressant 
dans un pays comme la Tchécoslovaquie, et il ne faut pas s'étonner de 
constater que ces derniers possèdent plus d’autos que la moyenne des 
habitants du pays.

Les équipes de première division disputent entre 60 et 70 matches 
par saison. Le soir de mon départ du pays, j'ai demandé au Dr Andrst, 
président de l Association de hockey sur glace de la Tchécoslovaquie, 
à l'ingénieur Subrt, président du Comité international, et au Dr Kotska, 
instructeur de l'équipe nationale, comment ils arrivaient à concilier cette 
situation avec la définition généralement acceptée d’un joueur ’'amateur".

Je n’ai reçu aucune réponse satisfaisante bien qu'au dire de l'ingénieur 
Subrt. le Dr Andrst terminait justement une enquête sur le sujet.

Mats il est facile de voir comment on est arrivé à une situation pareille.
Les Soviétiques ont lance l’idce : les autres pays ont emboité le pas.
J'ai aussi eu l’occasion de discuter de ce problème avec un des 

dirigeants de l’Association suédoise de hockey sur glace. Le Canada 
et la Suède, qui forment les quatre grands du hockey international avec 
l'URSS et la Tchécoslovaquie, semblent les seuls à respecter le statut 
amateur, et pourraient protester contre un tel abus en s’abstenant de 
participer aux championnats mondiaux.

Mais mon collègue suédois était plutôt pour la participation aux 
championnats, car, disait-il ; “Ceci nous permet de nous améliorer à 
cause de la compétition intense que nous offrent Soviétiques et Tchèques.

Il a cependant pris soin d'ajouter : “Il est important que les gens 
soient, an courant afin qu’ils puissent juger équitablement de la valeur 
des équipes, lorsque, par exemple, les Soviétiques triomphent de la 
Suède ou du Canada."

Et. dans mon esprit surgit une question: Peut-on dire que les 
Soviétiques et les Tchèques sont vraiment des amateurs ?”

Don Lisbon Maurice Racino Bobby Taylor Russ Jackson

Les meilleurs dans l est, 
Lisbon, Jackson et Taylor
Non seulement Don Lisbon a- 

; (il remporté le championnat 
|| des porteurs de ballon de la 
?... Conférence de l'Est, mais eneo- 
s; re a-t-il réussi à gagner plus de 
|| 1,000 verges, le seul joueur des 
H quatre équipes à réussir l’ex­

ploit.
Les statistiques finales révè­

lent que Lisbon a terminé la 
: saison avec 1,007 verges en 100 

fi courses, pour une excellente 
|| moyenne de 5.1 verges.

D’autre part, les joueurs des 
: Rough Riders d'OUawa, ctiam- 

pions du circuit, ont dominé 
v dans quatre départements, si 
gi on inclut Maurice Racine, qui a 

remporté b championnat des 
> compteurs, avec 7t points, qua- 
? tre de plus que Peter Kcmpf,

: des Alouettes, et Don Suthcrin,
, des Tiger-Cats de Hamilton.

Dave Thclen s’est avéré le 
|| principal adversaire de Lisbon, 
fl avec 746 verges en 167 courses,
..; et une moyenne de 4.5 verges.
|f Bob Paremore. des Alouettes, 
fl qui a mené durant une partie ' 
fl de la saison avant d'être blessé,
4. a prix le troisième rang, avec 
iji 649 verges en 144 courses, et 

une moyenne de 4.5.
Taylor succède à 
Terry Evanshen

f| Chez les receveurs de passes,
: Bobby Taylor, des Argonauts, a 
j pris la succession de Terry 
: Evanshen, en captant 56 pas- 
f ses, pour 827 verges et six tou- 
f i chés. Ses deux principaux pour- 
! suivants, Whit Tucker, des 
|| Rough Riders d'Ottawa, et 
?! Tommy Grant, des Tiger-Cals, 

ont terminé avec des fiches rcs- 
ai pectivemes de 35-804-7 et 35-683- 

8.

Le quart-arrière Russ Jackson

s'est avéré le meilleur passeur 
avec 142 passes complétées en 
276 tentatives, pour un tolal de 
2.400 verges et un pourcentage 
de .514. 11 a lancé 17 passes de 
touché.

Même si lek Argonauts ont 
terminé au dernier rang, la re­
crue Wally Gabier a réussi à 
terminer au deuxième rang. 11 
a complété 99 de ses 219 passes 
tentées, pour un pourcentage de 
.452.

Jnc Poirier s’est avéré le 
meilleur demi défensif, avec 
neuf passes interceptées, deux 
de plus que Marvin Luster.

Bo Scott, de l’équipe cham­
pionne, a terminé au premier 
rang pour les retours de bottés 
d'envol, avec 16 retours et 436 
verges. 11 est suivi de Jim Co­
peland, des Argonauts (17-393) 
et Dick Choee, des Tiger-Cats 
(13-3671.

Joe Zuger et Dave Man., qui 
a mis un terme à sa carrière 
professionnelle, se sont livré un 
enlevant duel pour les bottés.

Zuger a terminé avec une 
moyenne de 44.0, comparative­
ment à 43.2 pour Man.. Gino 
Berretla, des Alouettes, vient 
au troisième rang, avec une 
moyenne de 38.1.

Enfin, Garney Henley a pris 
le premier rang pour les re- 
tuurs de bottés de dégagement, 
avec 83, et un total de 438 ver­
ges. Ed Learn et Larry Fairhol, 
des Alouettes, ont terminé aux 
deuxième et troisième rangs.

Victoire des Dodgers
OSAKA, Japon. (UPI) — Des 

circuits de Lou Johnson et de 
Tommy Davis ont permis aux 
Dodgers de Los Angeles de 
vaincre une équipe d'étoiles du 
Japon, 7 à 1.

Il s’agissait de la quatrième 
victoire des Dodgers en 6ix 
joules depuis le début de sa 
tournée au Japon.

Parfois, le V.O. 
semble encore 
meilleur

...aujourd’hui, 
par exemple!
Joseph E. Seigram k Son» Limned 

Montreal, Canada

CHASSE etPÉCHE Marcotte est 
présentement

LA CHRONIQUE DE SERGE DEYGIUN à Paris
Sourde lutte contre la ” ’ de Loubier !

Après scs fracassantes décla­
rations du mois de juin — sur 
l’abolition progressive des clubs 
privés — et ses non moins écla­
tantes sorties — dans la presse 
écrite, visuelle et parlée — sur 
maints sujets épineux, le minis­
tre du Tourisme, de la Chasse 
cl de la Pêche, Me Gabriel Lou­
bier commence à se réfugier 
dans un inquiétant silence,.. 
Serait-il essoufflé ? N'est-ce 
qu'un temps d'arrêt pour fran­
chir mieux le but qu'il s'est 
proposé d'atteindre '.’ Ou serait- 
ce encore un long regard en ar­
riéré pour faire le point ?

Toutes ces questions sont fort 
émouvantes, cl il n'est pas de 
milieux cynégétiques ou halieu­
tiques sérieux qui tic se les po­
sent en ce moment. Voyageant 
beaucoup, je suis en mesure de 
vous assurer que la région mé­
tropolitaine n'est pas la seule 
qui s'inquiète de la ‘‘pause'’ ré­
cente de Me Loubier, D’autant 
plus, que de troublantes ru­
meurs circulent en ce moment 
à Québec .,. La plus significa­
tive est la suivante : lors d'une 
assemblée du Conseil des mi­
nistres. Me Loubier, très en co­
lère. fut a deux doigts de dé­
missionner ! ! ! Mais qu'est-ce 
qui se passe ? ! ? Il se passe 
que M. Paul Dozois, ministre 
des Finances, n'est pas du tout 
d'accord avec Me Loubier sur 
les budgets qu'il réclame pour 
administrer ses départements 
du tourisme, de la chasse et de 
la pèche. Parait-il que M. Do­
zois a ' les ciseaux faciles” et 
qu'il reluque dangereusement le 
ministère de Loubier pour s’ex­
ercer â des "coupes" magis­
trales .. Ca, c’est une chose. 
En voici maintenant une au­
tre : la "vieille garde” de l'U­
nion nationale est très loin d'ê­
tre convaincue que la chasse et 
la pêche méritent toute fatten- 
lion qu'on lui porte depuis l'a- 
venemot de Gabriel Lou­
bier ... Ce ministère tradition­
nellement sans importance et 
tout juste bon à satisfaire les 
exigeances d'un patronage ru­
ral. rommence à trop faire par­
ler de lui. "L'irritation” atteint 
son comble dès qu'il est .ques­
tion de cette "immuable institu­
tion" : les clubs privés !

Quant a la "jeune garde" 
(car elle existe, n'en doutez 
pas', elle pense exactement 
comme la "vieille", mais en 
choisissant des arguments op­
posés pour en arriver en fait au 
même but. C'est-à-dire : Ga­
briel Loubier est "trop bon” 
pour rester à "chasse et pè­
che”, il mérite un poste infini­
ment plus important et plus 
brillant... ! Cette façon de 
penser — et d'agir — est subti­
le. Déplaçons Loubier vers un 
poste qui correspond mieux a 
scs talents et cela nous donnera 
doux choses : ! ) nous éviterons 
les controverses et les querelles 
relatives à l'aménagement des 
territoires de chasse et de pê- 
Che; 21 nous gagnerons a notre

cause un homme qui, en ce mo­
rn eut, est particulièrement 
"dans le vent" ! ATTENTION 
amis lecteurs ! Quand je dis 
"nous", ce n’est pas moi qui 
parle, ne faisant partie d'aucu­
ne garde, vieille ou jeune”, 
mais les politiciens de Québec 
'et d'ailleurs ...) qui gravitent 
comme les anneaux de Saturne 
autour de l'astre Johnson.

Allons-nous perdre 
notre 'bon1 ministre ?

Il y a un mois, je vous aurais 
dit carrément : NON ! Mainte­
nant .., j'en suis moins sur, 
car j'ai des fines oreilles et mes 
micros branchés à Québec ne 
cessent de bourdonner et de me 
diffuser les bruits les plus con­
tradictoires et les plus singu­
liers .. . Mais n'allez pas croire 
que je ne me fie qu’aux racon­
teurs "professionnels” ! Je vais 
souvent (incognito) à Québec. 
Ainsi, au moment où v.ms lisez 
ces lignes, j'y suis. Et savez- 
vous ce qu'on chuchote dans ce 
qu'il est convenu d'appeler les 
"milieux bien informés” ? Des 
choses comme : "Loubier est 
malade...” "Un grand poste 
est prévu pour lui en jan­
vier .. .”

Daniel Johnson hésite à con­
voquer la session car il doit re­
manier son cabinet et Loubier 
fait partie des grands change­
ments .."Dozois et ses amis 
ne le laisseront jamais fai­
re ...” etc, etc.

Que croire de toute cela et 
comment s’y retrouver ? Je 
vais vous dire ce que j'en pen­
se :

1— "On" est en train de vou. 
loir déplacer Me Loubier qui 
fai) trop bien les choses dans 
un ministère où il est de bon 
ton de ne rien faire . . ,

2— Une "ceinture” de conseil­
lers éloigne le ministre des réa­
lités qu'il avait su si bien 
capter avant sa nomination ...

3— L'abolition des clubs pri­
vés — progressive ou massive 
— n'aura probablement pas 
lieu. Trop d'opposition s'accu­
mule et le ministre, actuelle­
ment, chancelle . . .

4— Le fameux "Conseil Supé­
rieur de la Chasse et de la Pê­
che" subit, en ce moment, le 
veto de M. Dozois qui, jouant 
des ciseaux, s'apprête a couper 
les budgets demandés par Mc 
Loubier. Car notre ministre a 
beau dire que l'argent ira pour 
les besoins de l'EXPO — ce qui 
est probablement vrai ... — M. 
Dozois semble craindre le con­
traire.

5— Une sourde lutte contre la 
politique de Me Loubier se des­
sine avec de plus en plus de re­
lief, Me Daniel Johnson, qui 
s'est bien promis Ce ne faire 
aucune erreur, se garde bien de 
se prononcer pour ou contre.

6— Enfin, cela explique pour­
quoi notre ministre "refuse" ou 
"ne peut pas" publier la liste 
des 198 clubs dont le bail serait

aboli; des 300 autres qui "pour­
raient" le perdre; et que le pro­
jet du "Conseil Supérieur de la 
chasse et de la pèche" semble, 
à toute fin pratique, renvoyé 
aux Calendes grecques..,

A tout cela, on pourrait ajou­
ter que le ministère ne s'est pas 
encore prononcé sur sa politi­
que relative à la "guerre aux 
loups” •— et aux primes qui doi­
vent être versées pour aider à 
exterminer ce déprédateur.

Je trouve pour le moins cu­
rieux que les députés de l’oppo­
sition ne soient pas "impré­
gnés", tout au moins inquiétés 
par ce climat. Au fait, peut-être 
le sont-ils et n'altcndent-ils que 
la session prochaine pour en 
faire état 7

Je reste sur mes positions et, 
comme vous, j'imagine, j'at­
tends avec une impatience mal 
dissimulée les rebondissements 
de cette affaire.

A DEMAIN.

Le Montréalais Gaston Mar­
cotte, qui a dû faire un séjour 
dans un hôpital de Stockholm, a 
pu quitter la capitale de la Suè­
de ces jours derniers, et il est 
présentement à Paris, chez des 
amis, où il séjournera durant 
quelques jours.

Le médecin qui l'a traité dans 
un hôpital suédois lui a conseil­
lé de faire une escale à Paris, 
de crainte que l'hémoragie ne 
le reprenne en cours de route. 
D'autant plus qu'à son départ 
de Stockholm, les médecins n'a­
vaient pas encore pu déceler la 
raison de son malaise.

De toute façon, les médecins 
lui ont conseillé de prendre les 
choses aisément durant quelque 
temps, afin de permettre à son 
système de récupérer.

Ceux qui connaissent Marcot­
te savent que la chose ne sera 
pas facile. Marcotte reviendra 
incessamment au Canada en 
compagnie de son épouse, qui 
est allée le rejoindre en Euro-
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‘ «r* ST? ’______Envers et contre 
tous, les Castors 
à l'Expo en 1967
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par Jacques Doucet
Los Castors de Montréal seront 

définitivement de retour à l’Au­
tostade de l'Expo-67 l'an pro­
chain. Le président John New­
man nous l’assure.

"Certaines gens onl laissé 
planer des doutes quant à la 
possibilité de voir les Castors 
évoluer à l'Autostade en 1967. 
Ces gens sont sûrement mal in­
formés. Si vous avez entendu 
dire que nous avions peine a ob­
tenir des dates pour notre ca­
lendrier de 1967, laissez-oi 
vous dire nous avons même le 
choix de plusieurs dates pour 
nos matches de la saison pro­
chaine.

"Il est vrai que certains 
changements devront être ap­
portés. A un certain moment, 
les Castors présenteront peut- 
être trois matches d'affilée à 
l'extérieur, ce qui signifiera 
une absence de quelque trois 
semaines de l’Autostade. Ce 
n'est rien d'anormal. Cette sai­
son, à un certain moment, nous 
nous sommes même absentés 
durant deux semaines”, a pré­
cisé Newman.

"Nous avons en mains une sé­
rie de dates qui seront soumises 
à l'assemblée de la ligue Conti­
nentale en janvier ou février 
prochain. Puis, une fois que ces 
dates auront été acceptées, 
nous renouvellerons notre con­
trat avec les autorités de i'Ex- 
po. Nous possédons d'ailleurs 
une option de renouvellement 
dans notre bail pour 1966,

"Le calendrier de 1967, com­
prendra des joutes présentées 
en soirée au début de la saison 
(peut-être sur semaine). La pé­
riode d'absence se situera tout 
probablement à la fin de 
septembre et au début d'octo­
bre. Les matches de fin de sai­
son .seront, a nouveau, présentés 
l'après-midi", a ajouté New­
man.

Le président des Castors a 
ajouté que ceux à qui il avait 
fait allusion au début de l'entre­
tien, regardaient probablement 
la situation d'un oeil pessimiste 
tandis que son oeil, était rempli 
d'optimisme.

Par ailleurs, nous apprenons 
de source fiable que le match 
de dimanche prochain entre les 
Castors de Montréal et les 
Ncptunes de Norfolk sera forl 
probablement avancé d'une 
journée.

Selon notre informateur, le 
téléphone ne dérougit pas au 
bureau des Castors. Les ama­
teurs font pression afin que le 
match soit présenté samedi 
après-midi, de sorte qu’ils pour­
ront voir le match de demi-fina­
le entre les Alouettes de Mont­
réal et les Tiger-Cats de Hamil­
ton. dimandhe après-midi, à la 
télévision.

I! ne reste maintenant qu'à 
obtenir la permission des auto­
rités de la ligue Continentale et 
de l'équipe des Neptunes. ce qui 
ne devrait pas être tellement 
difficile a obtenir, et la joute 
sera présentée samedi après- j 
midi. 1
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Laval s'installe 
quatrième position
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BONNETS
Course pour 2 ans — Amble — $2,070

Nq Pd ’4 U Ld Fin Durée Conducteur
Sharp N Smert 3 3 1 1 1 1 5 1 9 2 05 Heves. J.
C Drummond 1 1 3 3 3 2 'i 2 tète 2 0A 4 Veilleux. A
Beetle Ml r 2 2 4 4 4 3 ’î 3 V-» 2 0A.4 Lerochelle. 0
Joenmlr 4 4 S 5 S 5 dis 4 2 2.07.3 Grisé, A.
Mr Eton 7 6 2e 2 2 4 *4 5 dis 2.01 Lechenct. G.
lom Lucky A 5 A *6 A A A Sevionec, R.

OUREE 29 4 1.00.3 1.32 4 2 05 Piste repidi
RETIRE Québec Bri <5>

Première course — Trot — $1,100
No Pd ' 4 V» Ld Fin Durée Conducteur Cote

C Windsor 2 2 A 3e le 1 3’ i 1 >4 2.09 3 Hébert, M 3.75
Mer. Meander 4 4 3 4 5 4 1 2 1«« 2.09 4 Campbell, C. 5.75
Air Merthell 5 S 5 6 4 6 ' i 3 1>4 2.10 Grandmaison, 23.10
Luck. Prince 7 7 7 7 7 7 ’i 4 COU 2.10.1 Hébert, J. 5 00
Herdvs Prince 3 3 xl 1 1 • 5 1 2.10.1 Dupré, C. Fl.70
Ebbv Waters A A 2 7 3 J » i A cou 2.10 2 Côté. B 18.95
Pine A Scott 1 1 4 5 4 5 1 7 2 ' i 2 1 0.2 Robinson, J. 7.35

DUREE 31 3 1.05 1.34.3 2 09.3 Pista rapide
2 CHARMANTE WINDSOR 9.50 5 30 3. AO
4 MERRIE MEANOER 4.10 4 20
$ AIR MARSHALL 4.40

Deuxième course — Amble — $1,000
No Pd 1 4 i, 14 Ld Fin Durée Conducteur Cote

Sugar Prince 5 5 1 1 1 1 3’ i 1 21 7 2.07.2 Morel, J. 5 20
Choco. Champ 4 4 7 7 A 4 1' j 2 »« 2.07.4 Hébert, J. 8 70
Frosty Helen 7 7 Ae 6e 4e 3 1'» 3 A 2.08 Dussault, P. 42.80
Fish Story 1 1 5 5 8 7x 3 4 1 » i 4 09.1 G i 1 Ils, D. 2 70
March. Along 6 A 8 8 7e A 1 5 cou 2.09.2 Côté. B. 41 45
Freight O Bit 8 8 4# 4e 7e 2 ' i A 1’* 3.09.2 Gauthier, J. F3.25
North Combat 3 3 2e 2e 3e 5 2 7 10' i 2.09.1 Théroux, A. 5.25
Cornelia Adios 2 2 3 3 5 8 8 2.11.4 Poulin, C. 5.30

DUREE : 31 1 03 4 1.35.3 2.07 7 Piste rapide
5 SUGAR PRINCE 
4 CHOCOLATE CHAMP 
7 FROSTY HELEN

PARI DOUBLE : 2 S -

6 00 
*10

S.00 
6 50 
9.50

Troisième course — Amble — SI,300
No Pd ’ 4 ' 1 :i4 Ld Fin Durée Conducteur Cote

Saucv Dream 2 2 7 5 2e 1 ' i 1 7 2.06 4 Côté. B F .085
Widower Abe 8 8 3e 7 3 3 1 2 1'4 2.07.1 Watters, C. 31 75
Bill Baylelgh A A 8 7 7 5 1 3 >7 2.07.3 Dussault, P. 4.15
Admirable P 4 4 5 A 4e 4 '7 4 2»4 7.07.3 Deguise, A. 3.35
Baron Dale 7 7 4a 1e 1 2 1 5 cou 2.08 Poulin, C 12.30
Invincible P 1 1 3 4 5e 6 3 6 6 7 08 Webster, B. 12.30
Avalon Frost 5 5 1« 3 6 7 7 7 lS'i 2.09
Pop. Citation 3 3 A 8 8 8 8 2.12.1 Filion. G. 9.45

DUREE : 30 1.02 3 1 34.4 2.06.4 Piste rapide
2 SAUCY DREAM 3.70 3.50 3.60
8 WIDOWER ABE 1 5.50 5.70
A BILL BAY LEIGH 3 80

Quatrième couise - Amble -A réclamer — $1,000
No Pd »-a 14 Ld Fin Durée Conducteur Cole

Champ s Star 5 S 1 1 1 1 1 1 l'i 2.09 1 Savignac. R. 3.35
M»ry Volo S 3 3 3 2 2 7 2'7 7 2'4 2 09 2 Caldwell, R. F2 25
C R Chevelle 4 4 6 6 5 4 ' j 3 1 2 10 Picard, M 8.65
Royale Bel 6 A 7 7 7 5 1'j 4 >4 2 10.1 Quessy, R 6.20
Pulaski Mac 1 8 3 3 3e 3 ' j 5 7'j 2 10.2 Touchette, P. 10.90
Charm. Ibaf 7 7 8 8 8 6 1 6 3 2.10 4 Beaudoin, A 4.70
largo Hanover 1 1 4 4 4 7 ' i 8 2 12 Brosseau, M. 11.40

DUREE 30 1 1.05.2 1.37.1 2 09 1 Piste rapide
5 CHAMPS STAk a to 4 60 3 00
3 MARY VOLO S 3.40 3 40
4 C R CHEVELLE 3 00

QUIN ELLA 3 5 — 5111 90

Cinquième course — Amble — Conditions — $1,000
No Pd ’i '» i., Ld Fin Durée Conducteur Cote

St J Street 5 S le 1 1 1 3 1 5 2.04.2 Lareau, J FO 20
Dean Leo 2 2 3 3 3 2 ' j 2 9 2.05.2 Brosseau. J. 4.70
S Primrose 8 8 7 7 7 5 l'i 3 tête 2.07.1 Savignac, R. 170.65
M S M 4 4 2 2 2 3 2 4 COU 2 07 1 Bouthillier, 35.35
David Leo 1 1 4 4 4 4 7 5 SV, 2 07.1 Filion, G. 9.10
Fearless W 7 7 5 5 5 A 4 A 11 2 01 1 Watters. C. 25 20
Dawson Pride 3 3 6 6 6 7 dis 7 dis 2 10.2 Caldwell. R. 35.30
Golddust 6 A 8 8 8 8 8 Hébert, J. 82.70

DUREE 30 1.01.3 1.33.2 2 04 2 Piste rapide
S ST JAMES ST 2.40 2 50 2.20
2 DEAN LEO 2 80 7 80
8 SUZON PRIMROSE 3 40

Sixième course — Amble -- A réclamer — $1,100
No Pd '4 's l, Ld Fin Durée Conducteur Col#

Page Mar Mic 5 S 7 7 S 4 2 1 ' 7 2 08 Filion, G Fl.80
Ben Lad 6 A 1 2 3 3 >7 2 '7 2.08 Coutu, R 3.45
Joe Symbol 7 7 2 1 1 1 1 3 tète 2 08.1 Bourgon, L. 5.20
7-1 Hanover 1 4 3 3 7e 2 >i 4 <4 2.08.1 Grandmalron, 3.15
Forgetful 8 R 1 8 7 A 1 5 1*7 3 08.2 Balllargeon, 25 75
-Stewart's C 2 2 5 5 8 8 6 '4 2 08.4 Gauthier, J. 35.70
T Johnston 3 3 6 6 4e 5 >i 7 2'4 2 08 4 Côté, B 9 15
Fay's Best 4 4 3 4 6 7 1>7 8 2 09.2 Bédard. A 9.10

DUREE 30 2 1 04.1 1.35.2 2 01 Piste rapide
5 PAGE MAR MIC S.AO 3 60 2 90
6 BEN LAD
7 JOE SYMBOL

3 20 
3 *0

Sept leme course
No Pd

- Trot - $1,900

Jill Fedor 
Fairiide Star 
Maior Law 
Prince Cop«
L Sampson 
Mur ngan 
Armbro Ear| 

OUREE
MIDAS HANOVER 
JILL FEDOR 
FAIRSIDE STAR

Fin 
1 1 
It S
3 2'*
4 2
5 I'*
6 1
7 dit
8

2.04.3

Durée Conducteur Cote
2.06.3 
2 06.4 
2 07.4 
2.08.2
2.01.4 
2.09
2 09 1

Poulin, C 
Lachance, G 
Pritchard. K 
Théroux. A. 
Gordon, J.
Côté, B 
Dupré, C. 
Bourgon, L 

Piste rapide 
3.S0 2.SO
3 80 310

4 SO

F2.70 
2.85 

31.95 
35.10 
12.20 

6 20 
2 90 
S 20

QUINELLA 3 5 — 811 10

Huitième course — Amble — 51,200
No Pd >ï \% Ld Fin Durée Conducteur Cote

D Johnston C 1 1 3 2 3 2 « 7 1 1 ' 7 2 06 Bouthillier. 11. 2.35
S Elklnnton 3 3 4 4 6e 4 >7 2 1 2.06.1 Normandin, 21.60
Hrushoff Wick t 4 6 6 le 1 ' 7 3 ' 7 2 06 2 Cyrenne, J. 20 75
Mead Zealand B 8 5 S S 6 x 1 4 U. 2.06.3 Filion. G 6.20
Tony Clap 2 2 3 1 2 3 r j 5 1 2 07 Lefebvre. J. Fl.85
Harry 7 7 le 3e 4e 5 1 6 1 ' 4 7 07 1 Veilleux, A. 3 15
Retheladios 5 5 7 7 7 7 7 7 12 2 07.2 Côté, B 15.40
S Harmony 6 6 8 8 8 B 6 2 09 4 Quessy, R. 25.80

DUREE 2« 1 1 00 2 1.33 2 06 Piste rapide
1 BOUC JOHNSTON C 4 70 420 3.00
3 SANDY EL KINGTON 15.70 7 70
4 BR USHOF F WICK 6 40

Neuvième course — Trot — $2,500
No Pd 1 4 ’ 7 J, id Fin Durée Conducteur Cote

Puth A Skv 2 2 1 1 1 1 ». 1 1*4 2 05.4 Caldwell. I? 2 85
Opem iska 3 3 3 3 2 3 '7 2 ’ 7 7 06 Webster, B 2 75
Prince Yonder 1 1 4 4 4 4 3 3 cou 7.06 1 Filion. D. 7 15
Aqua Duke 5 5 2 2 3 3 1 4 ' 7 7 06 1 Hébert, J. 31 40
Macai•om 4 4 5 5 6e 6 3 5 4 2 07 Dostie, M. 9 20
L aurite's Mon O 6 6 6 5 5» 1 6 6 ' j 7.07 4 MacT avistv D 6 15
Cleve r Who 7 7 7 7 7 7x 7 2.09 1 Bourgon, L F2.25

OUREE 31 1 1 04 1 1 352 2.05 4 Piste rapide
2 RUTH AiSN SK Y 7 70 4 10 3 90
3 OPEMISKA 4 10 4 00
1 PRINCE YONDER 4.50

Di>: K-* me course — Amble —
$1,000

No Pcf ' 4 ' 7 Ld Fin Durée Conducteur Cote
FireUtne 2 2 3 3 2e 2 «7 1 cou 7 08.1 Dussault, P FO 70
J aauot 5 5 le 1 1 1 1 2 r 4 7 08 1 Bédard, A 4 15
Dashi ng Dan 1 1 3 2 3 3 1 3 1 ' 7 2 08.2 Goulet. F. 1 60
Play Rough 3 3 4 4 4 4 ' l 4 U 4 2 08 4 Côte, B 7.70
Queens Nxk 7 7 7 7 fi 7 2 5 1 » 4 2 09 Lemieux. J 8 15
1 rmas Gold 8 1 8 8 6 6 ' i 4 ' 7 2 09.7 Gillis, D 51.20
Icealt ime 6 6 6 6 5e 5 ' 7 7 3’ 7 2 09 3 Desiardins, 19 90
Marci a Queen 4 4 5 5 7 8 1 2.10.1 Turcotte, M 11.20

DUREE 31 1 1 05.3 1 36 *1 2 08 .1 Piste rapide
3 FIREIA NE 3 40 2.50 3.50
5 JACQUOT 3.00 2 70
1 DASHING DA N 7.00

EX ACTA 2 • 15 - 58 40
ASSISTANCE 7.073 PARI MUTUEL : 8402.233

(Nombre de gagnants : 87 sur 320)

Gagnants d hier : Saucy Dream (S3.70), Champ Star (SB.70), 
St. James Street ($2.40), Doug Johnston C. (S4.70).

NOTRE CHOIX

1 — Convention
2 — Duchess Chief
3 — Pepsy Byrd
4 — Titan Galophone
5 — Dale Lind
6 — Dickey Dares
7 — Direct Johnny
8 — Meadow Smoke
9 — Kingston Gal 

10-Tar Way

A SURVEILLER

Robb-N-Lee 
Good Girl Mir 
Wil Diamond 
Littlo Imp 
The Mirage 
Chester Brown 
Little Cherry 
Diamond Pence 
Lester Hanover 
Babe Adios

telephoto LTI

Une étoile chez les garçons
Rien n’empêche cette petite fille de 9 ans d’évoluer dans la ligue Tom Pouce de 
Seattle. Il s'agit de Jennifer Barth qui est l'une des étoiles de son équipe. Elle 
a marqué 4 buts dans les trois derniers matches de son club.

Les Sainls de Laval, qui n’ont 
subi qu'une seule défaite en six 
joutes cette saison, ont pris pos­
session du quatrième rang de la 
ligue Métropolitaine junior ‘A’, 
hier soir, lorsqu'ils ont vaincu 
les Castors de Montréal-Nord 
au compte de 8-6. Il s'agissait 
de la deuxième victoire des 
Saints cette saison, toutes deux 
aux dépens des Castors.

Pierre Demers et Pierre La­
croix ont enfilé deux buts pour 
les vainqueurs. Serge Vézina. 
Frank Di Gregorio, Gilles Gi- 
guère et Denis Graffard ont 
réussi les autres.

Itobert Longpré a réussi trois 
buts pour les Castors. Bernard 
Tremblay, Gérard Gagnon et 
Réal St-Jean ont obtenu les au­
tres.

Ce soir, trois matches sont à 
l'affiche, soit Laval à Verdun, 
Montréal-Nord a la Palestre 
Nationale et St-Jérôme a Laehi- 
ne.

Les Maple Leafs de Verdun 
seront privés de Michel Ortuso 
et de Edgar Rouleau. Ortuso a 
aggravé une blessure au genou 
et il sera au rancart pour une 
période indéterminée. Quant à 
Rouleau, ce dernier est suspen­
du pour un match à la suite 
d'une punition majeure qu'il a 
écopée durant la dernière ren­
contre des Lcals.

René Breton remplacera donc 
Rouleau aux cotés de Jim Mit­
chell et de Reynald Comeau

contre les Saints, ce soir à Ver­
dun.

Par ailleurs, l’instructeur 
Hatty Riotix, de la Palestre Na­
tionale, sera peut-être privé des 
services de trois joueurs lors du 
match contre le Montréal-Nord.

Jean-Guy Gratton sera défini­
tivement hors de l'alignement 
puisqu’il a écopé d'une punition 
de match, dimanche, contre les 
Alouettes de St-Jérôme. Entre­
temps, Paul O’Farrell et Clau­
de Paul devront passer devant 
le comité de discipline de l’As­
sociation de hockey amateur du 
Québec, puisque dans le match 
de dimanche, ils ont tous deux 
mérité une punition majeure, 
leur deuxième en moins de cinq 
rencontres. Ils seront entendus

Les compteur de la 
ligue Jr du Québec

avant le début du match de ce 
soir.

André Bouchard sera rappelé 
de l'équipe lmmaculée-Con- 
ception pour le match. Enfin, 
l'équipe de la Palestre a décidé 
de laisser partir le joueur de 
défense Gilles Cantin qui s'ali­
gnera dorénavant avec les 
Saints de Laval.

Si le juge est bon, 
sinon qu ongarde

qu on le 
le renvoie

B A

Murray, Sharbrookt S •
Brown, T.-Riv. 3 •
Davtaulf, T.-Riv. S I
Kennedy, Sher. 7 4
Marion, Que. 5 4
Bordeleau. Sorel S S
Ringuetta, Québec 3 5
Bruneau, Québec 1 7
Génois, Québec 4 2
Drapeau, Québec 7 1
Pariiaau, Drummondvillt S 3
Sarra-Bournet, Sha. S 3
Paré, Sorti 4 4
JacQue», Thetford 4 4
Robert, Sherbrooke S 2
Beaulieu, Québec 3 4
Joyal, Drummondvillt 4 1
Nicol, Trois-Rivières 4 3
Veilleux, Sorel 3 4
Tardil, Thetford 3 4
Bouchard, Trois-Rivières 2 S

VEUVE
SEVERY
# le gin joyeux 9

10 oz (No 168-A): 82.10 
25 oz (No 168 B): 14 80 

40 oz (No 168-C) : 87.30 

Distillé au Québec
pour la distillerie Veuve H, Severy, Hasselt.

par André Trodelle
Faudra-t-il réclamer une en­

quête royale chaque fois qu'un 
cheval paie $20.00 ou plus ? 

Faut-il accuser de séparatis-

PREMIERE COURSE — TROT 
A réclamer : SI.500 - J2.500* 

BOURSE SI.000

4. Robb N-Lee, T. Horion 3 1
8. Julian Nathan, M Turcotte 7-2
3. Convention, L. Bergeron 9 2
1. Kory, J.-G. Lareau 6 1
2. Shot Clerk. M. Bedgeron 6 1
5. Speedy Song, A. Rogers >-1
6. Tim' Lad, J. Gordon 8 1
7. Kuno Slout, F. Jodoin 10-1

Aussi éligibles :
The Web, Y. Demers 
Preferred Stock, R Bardier

DEUXIEME COURSE — AMBLE 
(A réclamer SI,500 - 52,500» 

BOURSE SI,000

5. Th# Colonel, P Dussault 3 1
1. Mary Lvnn, pas choisi
2. Duchess Chief, C Berrigan 4-1
7. Raflas, L. St-Jacques a 1
8 Good Girl Mir, R Savignac 6 1
3. Indiana Best, A. Bedard 8 1
6 Widower Cestle, C. Desiardins 8 1
4. Country Watts, M. Bergeron 10 1 

Aussi éligibles :
Mike Ben, D. Plouffe 
Our Chance, P. Caldwell

TROISIEME COURSE — AMBLE 
i A réclamer: S4.500 - S5.500) 

BOURSE : 81,600

4 Pepsi Bvrd, D. Filion 3 1
8 Scotch Newport, P Caldwell 7-2 
6 WII Diamond, B Côté < 1
2 Uncle Bun, C. Pelletier 6 1
5. Bowser Scott, P. Grenier 6 1
1. Senor Adios, G. Baillargeon I I
3 Easter Guy, L Bourgon 81
7. D and M . J G. Lareau 10-1

Aussi éligible
Senator Pick, Y. Plouffe

QUATRIEME COURSE — TROT 
Conditions) — BOURSE : 81,100

2 Titan Galophone, MacTavish 3 1
5 Notation, R. Coutu 4-1
4 Jackpot, A. Hanna 9 2
1. Little lmp, A. Théroux 6 1
3. Little Mercy, H Oucllet 6 1
6 Castle Wave, G Horton 8 1
7. Lili Song, R. Grandmaison 8 1
8. Seargeant Rum, Y. Rorinette 10 1

CINQUIEME COURSE — AMBLE 
tA réclamer : SI S00 

BOURSE . 81,000

4 Dal# Lind, C. Pelletier 3 1
1. Fleeting Pick, J C Gauthier 4 1
7. The Mirage, A Bédard 9 2
8 Doc WHI, Y Demers 6 1
6. Sweet Royal, M. Bergeron 6 1
2 Nibble Blue. M Hébert 8 1
5. Tamburlaine, B J Lepjoe 8 1
3 Gloaming King, L Turcotte 10-1

Aussi éligibles :
S«nator Eric. J G Lareau 

Adios Star C . C. Dupré

SIXIEME COURSE — AMBLE 
• Conditions» — BOURSE • 81.100

4 Dickey Dares, pas choisi 5 2
2 Lee Croft, R Caldwell 3-1
6 Brave Tag, F. Leboeuf 4-1
7. Diamond Way, R Sauvé 6-1
5 Armbro George, Y. Desiardins 6-1
3. Chester Brown, K Pritchard 8-1 
* Jimmv N., G. Filion 8 1
1. Miss Direct, pas choisi 10-1

Aussi éligibles
Jay Arden. J. Cyprenne 
Beautv Scott, C. Plante

SEPTIEME COURSE — AMBLE 
A réclamer $2.000-83,000' 

BOURSE $1.100

2. Direct Johnny, A. Boucher 3-1
fi John D C., R. Ponton 4-1
4 Little Cherry, A Gordon 9 2
5 Maior's Fairy. M. Turcotte 6 1
7 Silver s Bullet, P Dussault 6-1
3 Willow Brook Ned, J P Morel 8 1
6. Babe Champ, pas choisi 8 1
1. Lucky's Widower, H. Ouellet 10-1 

Aussi éligibles :
Sargas Pick, G. Fillon 
Spencer's Pnde C.. G Hess

HUITIEME COURSE — AMBLE 
Conditions — BOURSE : $1,500

3 Berthmor's Bertha, Pelletier 3 1
7. Meadow Smoke, pas choisi 7-2
4 Lord Dares, P Caldwell 4 1
1 Ensign Frost, G Bardier 6 1
S. Couer d’or, D Filion 6-1
2. Diamond Pence, A Boucher 8 1
6 Beautiful Kathy, Balllargeon 8-1
S. Marie Handy. J Lepage 10-1

NEUVIEME COURSE — AMBLE 
•Conditions' — BOURSE 51.800

2 Kingston Gai, A. Boucher 5 2
3. Sorrv, D White 3-1
6 Chief Morenci, G Filion 9 2
1 Awol, M Munroe 6-1
4. Wall Away, M. Turcotte 6-1
7. Lester Hanover, C. St-Jacques 8 1 
I Volo Dares. Del MacTavish 8 1
5. Squire Dean, M. Héroux 10 1 

Aussi éligible
Mr Soudericker, J.-G. Lareau

DIXIEME COURSE — AMBLE 
Conditions) — BOURSE : 81,000

8 Leader Lobell. M Brosseau 3-1
4 Tar Wav. B. Côté 4-1
3 Babe Adios, C. Campbell 9 2
5 Shadvdaie Edward Y. Plouffe 6 1
6 Klamath Sonq, C. Pelletier 6-1
1 Knight Model, J P Morel 8 1 
7. Brandon Hanover, R Quessy 8 1 
2. Audrey Bov, G. Robichaud 10-1

Aussi éligibles
Chew Ridge Marty, R. Bardier 
Lancer Hanover, D Larochelle

me le président des juges qui 
sévit contre un pilote canadien- 
français et absout un pilote 
d'expression anglaise pour ce 
qui semble être la même offen­
se ?
Voilà deux questions qui se po­
sent avec assez d’actualité ces 
jours-ci dans le monde local des 
courses sous harnais.

Avant l'affaire "Gilles La­
chance", suspendu pour 7 
jours, et qui a été en appel à 
la CTA, il y avait eu deux au­
tres cas.

Dimanche.23 octobre, dans la 
10e et dernière course au pro­
gramme, le pilote et entraîneur 
Marcel Lefebvre conduisait 
l'ambleur First Mightcr. dont 
la fiche de 23— 1-2-2 et des der-’ 
nières performances de 4-5-6-T- 
6-6 à ses six derniers départs 
avaient suggéré au handiçapeur 
Bill Slack une cote de 10-1.

Négligé à 18-1. First Nightcr 
a franchi le dernier demi-mille 
en 1:01.3. a gagné et payé 
$38.50 pour $2.00, l'exacla : 
$456.90.

Convoqué chez les juges pour 
s’expliquer sur le revirement 
de forme de son cheval, Lefeb­
vre ne put suffisamment se 
justifier aux yeux du président 
des juges Don Perfect qui lui 
"colla" une suspension de 10 
jours.

Deux jours plus tard, dans la 
3e course, le docteur vétérinaire 
John Findlay était aux rênes de 
l'ambleur Shooting Par, fiche 
en 66 de 15—4-3-1, performances 
au programme 5-4-6-7-1-1, cote 
au programme de 8-1, cote au 
départ de 11.55-1.

Victoire de Shooting Par en 
2:04.3, dernier demi-mille en 
1:01.1. Dans le premier cas. la 
durée de l'épreuve avait été 
améliorée de 2.2 secondes, dans 
le deuxDme cas, de 3.3 secon­
des par rapport a la dernière 
course.

Les faits sont assez trou­
blants.

Pour répondre à la première 
question posée au début de cet 
article, s'il fallait réclamer une 
enquête chaque fois qu'un négli­
ge l'emporte, il faudrait tenir 
sur pied toute une brigade de 
détectives 1 commandés par 
Maurice .Julien > entraînée s la 
brigade' à cette fin.

Décès de 
Bob Gray

TORONTO (PC) - Bob Gray, 
l'un des grands noms de I his­
toire du golf au Canada, est 
décédé, hier, à Toronto. It était 
âgé de 57 ans. Au moment de 
sa mort, il était encore profes­
sionnel attitré au club de golf 
Scarboro, l’un des plus réputés 
dans la région de la Ville 
Reine.

Gray a connu une extraordb 
naire carrière en compétition, 
au Québec et en Ontario. Par­
mi ses plus importants triom­
phes, mentionnons qu'il a été 
quatre fois titulaire de la coupe 
Rivermead, accordée au meil­
leur Canadien à l'omnium du 
Canada; quatre fois gagnant du 
tournoi pour le trophée Millar, 
l'embleme du championnat ca­
nadien de la compétition par 
trous, chez les professionnels; 
cinq fois gagnant de l'omnium 
du Québec; et deux fois, de 
l'Ontario.

Gray, un natif de Fraserbo- 
rough, en Ecosse, a immigré au 
Canada alors qu'il était en­
fant. Il a travaillé à des clubs 
de golf de Chatham, Windsor, 
Détroit et Alginac (Michigan) 
avant de devenir professionnel 
au club Scarboro.

Il ne faudrait pas croire non 
plus (pie chaque fois qu'un con­
ducteur gagne avec un négligé 
il devient suspect de malhonnê­
teté.

Aussi bien renoncer aux cour­
ses ! Elles existent en raison 
même de l’imprévu. Que le fa­
vori brise son allure, tombe, 
soit impliqué dans un accident, 
pris à l'extérieur, ou à l'inté­
rieur ou victime d'une faute de 
son pilote ou d'une astuce de 
l'adversaire : c'est la loi des 
courses.

Qu'un entraîneur ou conduc­
teur soit malhonnête à l’occa­
sion, c'est inévitable. 11 y a des 
gens malhonnêtes partout.

Deuxième question, le prési­
dent des juges doit-il être accu­
se do partialité.

Il est aussi délicat de revenir 
sur l une nu l'autre de scs déci­
sions qu'il est malvenu de com­
menter une cause “sub judicc”.

Don Perfect n'a pas voulu 
parler de l'affaire autrement 
qu'en disant que d'après son en­
quête, Lefebvre était passible 
de 10 jours de suspension, et 
que dans le cas de Findley, il 
lui avait suffi de visionner le 
film de la course précédente 
pour se rendre compte qu'il y 
avait eu véritablement un effort 
de la part de Shooting Par, 
mais qu’un cheval lui ayant 
porté interférence, le "doc” 
Findley n'avait pas pu faire 
mieux que de terminer au 5c 
rang.

Mon raisonnement est le sui­
vant : si la direction de Blue 
Bonnets accepte Don Perfect 
comme président des juges, elle 
doit également respecter ses 
décisions et celles de ses ad­
joints.

Perfect a une tâche aussi dif­
ficile a remplir qu’un arbitre 
dans les sports professionnels 
Il y a toujours place pour la cri­

tique dans leurs décisions, quel­
les qu'elles soient.

Mais sans les arbitres, le 
spectacle devient impossible. 
Sans les juges, il n'y aurait pas 
de courses. S'il est bon, on le 
garde, sinon on le renvoie. On 
peut quand même retenir une 
leçon de l'incident. Les horse­
men ont souvent recours aux 
changements d'équipement 
pour expliquer le rendement ex­
ceptionnel et soudain d'un che­
val. A son avant-dernière cour­
se, le 16 octobre (jour de la vi­
site de Bret) la fiche de Shoo­
ting Par indiquait un change­
ment quelconque d'équipement.

Benoit Côté nous a dit qu'à 
New York, un tableau placé du 
côté de la tribune populaire (et 
probablement un autre au club­
house) indiquait tous les chan­
gements d'équipement apportés 
aux chevaux inscrits au pro­
gramme de la journée.

Pour plusieurs, ce sera du 
chinois, mais pour les connais­
seurs, un moyen de plus d'éva­
luer leur talent de handiçapeur.

------- LES PLAISIRS DE L'HIVER--- - - - - -
EN

AUTO-NEIGE

SOYEZ
• Evitez

PRETS !
l'affluence el lei delaii de livraison 
* RESERVEZ IMMEDIATEMENT +

• Voyez not modèle) de luxe el régulier) de marque repulee

TRAINAUX - REMORQUES SIMPIES ET DOUBLES - HAUTS EN DUVET 
LUNETTES - MITAINES ETC.

jLxtÜLsSî
smi-ZAmas

1345, boul. CURE-LABELLE, Chomedey, level — Tél. 681-5451

1,000 PIEDS au NORD du CENTRE d'ACHATS ST-MARTIN 
(par Tautoroule, utilisez la sortie No 8 ouest)

LE PALETOT “LONDON TOWN” D'AUJOURD'HUI. Le
monde a les yeux tournés vers Londres ... et tout Londres s’inspire 
d’Aquascutum, synonyme d’excellence en vêtements pour hommes. 
Ce paletot de ville est l’expression idéale du meilleur style anglais. 
D’allure bien masculine, il est très confortable et toujours impec­
cable. 11 se fait dans des tissus pure laine aux dessins conçus par 
Aquascutum et sortis des meilleures fabriques anglaises. Environ 
$100 . . . aux meilleurs magasins du monde entier. Pour en connaître 
le plus rapproché, écrire ou téléphoner à Aquascutum.

A
LTD. OF LONDON. ENGLAND

4217, RI E IRERVI1.IE, MONTRÉAL 34, QfÉ. 526-7795

Au tennis 
sur table
Election des officiers — A ! 

l'assemblée générale annuelle 
de la Fédération de tennis sur j 
table du Québec, ont été élus I 
pour la saison 1966-67 : comme 
président ; John J. Hunnius I 
(489-39381 ; v i c e-président : ! 
John Damant '453 13541; secré- | 
taire-trésorière : Betty Tweedy i 
(489-8767); directeurs; Yvon { 
Barrette. Wilfrid Gaudreau, De- i 
nise Hunnius, Marie-Marthe 
Monast, Mike Schreiber,

Cliniques pour juniors. — j 
Chaque samedi matin, à in 
hres, au centre N.D.G., sous la 
conduite de John Damant.

Tournoi de la coupe d'or. — j 
le 5 novembre, au Centre j 
N D.G. — Tous sont les bienve­
nus ; que chacun vienne avec j 
nn ami Pour renseignements et ! 
inscription, veuillez communi­
quer sans retard avec John Da­
mant, président des tournois. A 
9 h. a.m.: il y aura une épreuve 
spéciale pour les juniors ; l’âge 
limite est 17 ans au 1er juillet 
1967.

Ligue de Montréal. — Ceux 
qui sont intéressés à se joindre 
à la Ligue de Montréal n'ont 
qu'à entrer en contact avec l’un 
ou l'autre des officiers de la Fé­
dération de Tennis sur table du 
Québec. Tous les joueurs seront 
classés dans deux divisions ; A 
et B ; il y aura aussi une sec­
tion pour les juniors. Les activi­
tés de cette ligue commence­
ront a la mi-novembre.

Club. — Chaque jour, sauf en 
fin de semaine, i! y a possibilité 
de jouer jusqu'à 10 h. p.m.. au 
Centre de Tennis de table 
N.D.G. '5311 Côte-St-Antoine, 
Montréal — angle de la rue 
Décarie.

Ê
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L'aîtesfîsaftcÊî peat améliorer 
notre prcducfiviîé industrielle

; :y~-

fR.M.) — Si l'on pouvait 
mettre en oeuvre tout le po­
tentiel de l'automatisation, il 
serait peut-être possible rie dou­
bler le taux de croissance de 
la productivité industrielle à 
près de 5 p. cent par année, a 
déclaré hier soir le ministre 
fédéral de l'Industrie, M. C. 
M. Drury, dans une allocution 
prononcée au colloque sur le 
contrôle automatique des pro­
cédés à l'Université McGill.

Un tel taux de productivité, 
a poursuivi le ministre, pour­
rait doubler le revenu person­
ne! réel en moins de 20 ans. 11 
estime que sa réalisation exige 
un accroissement équivalent du

taux des investissements dans 
de nouvelles entreprises et dans 
la formation de la main-d’ocu- 
vre. “Il existe un potentiel inu­
tilisé d'amélioration prononcée 
de la productivité au moyen du 
contrôle automatique des pro­
cédés, a-t-il dit, potentiel que 
nous ne pouvons nous permet­
tre d'ignorer."
Accroître les 
exportations

Après avoir rappelé que “l'ex­
portation des produits de base 
rapporte environ 16 p. cent du 
produit national brut au Cana­
da, et qu'il est d une importan­
ce vitale pour notre économie

Les versements de dividendes 
accusent une hausse de 12%

Pour la huitième année con­
sécutive, les dividendes versés 
par les sociétés canadiennes 
sont en augmentation constante 
et ils marqueront cette année 
encore un nouveau sommet 
alors que pour les onze pre­
miers mois de l'année, ils s'éta­
blissent à $1,124,823,107. En

Novembre
Industries
Mines
Services publics 
Finance

communiquant cette statistique, 
la firme J. R. Timmins & Co. 
précise qu'au cours de novem­
bre les versements s'élèveront 
à $57,302.821 contre $53,454,843 
en novembre 1965, Pour la pé­
riode de onze mois sous revue, 
l'augmentation serait de l'or­
dre de 12 pour cent.

Total
Onz» mois
Industries
Mines
Services publics 
Finance

Total

comparatif pour le mois de novembre
> mois de l'année :

1966 1965 1964
$ 23.910,932 $ 21,361,153 $ 20,529,280

9,871,483 11,175,398 3,938,127
2,354.81)0 ■ 2,068.896 2,146,169

21,165.546 18,849,396 17,045,721

$ 57,302,821 $ 53.451,843 $ 43,659,297
1966 1965 1964

$ 559,711,209 $504,748,797 $459,823,804
229,319,591 195,201,891 162,546,487
186,463,623 162,296,446 132,803,062
149,328,984 136,938,704 124,013.296

$1,124.823,407 $999,185.838 $879,186,649

Uns secié'é moniréalaise veut 
acquérir !a Brînlcn Carpsls

Une offre pour l'acquisition 
de la compagnie Brinion Car­
pets Limited, manufacturiers 
en Ontario de tapis houppes et 
tissés, a été faite aux actionnai­
res de Brinton par Armstrong 
Cork Canada Limited.

En présentant ce projet d'ac­
quisition, M. James A. Wright, 
président de la compagnie 
Armstrong, a déclaré : "Nous 
avons l'intention de combiner la 
technologie et la réputation de 
Brinton dans le domaine des 
tapis, avec l'expérience et le 
système de distribution de la 
compagnie Armstrong pour ses 
produits de couvre-planchers 
flexibles. Nous croyons que cel­
le association aura pour résul­
tat une plus grande puissance, 
une solidité, et une meilleure 
opportunité d’accroissement 
pour les deux compagnies. Ceci 
ne pourrait s’atteindre si cha­
que entreprise fonctionnait indi­
viduellement.”

M. J. M. McGillis est le pré-

Ê*
sidont de la compagnie Brinton 
Carpets Limited, établie en On­
tario depuis 1910. Armstrong 
Cork Canada Limited fut incor­
porée en 1915.

Brinton, qui a son siège social 
à Peterborough, en Ontario, fa­
brique une ligne complète de 
tapis houppés et tissés, façon­
nés de laine et de fibres faites 
à la main. La compagnie possè­
de trois usines en Ontario — 
deux à Lindsay pour la fabrique 
de tapis filés et tissés, et une à 
Peterborough, pour les produits 
houppés. La compagnie Brinton 
emploie environ 350 personnes, 
y compris le personnel de ses 
bureaux de mise en marché et 
de ventes.

Armstrong Cork Canada Li­
mited. a son siège social à 
Montréal, et possède deux usi­
nes dans la province de Québec 
— a Montréal pour la fabrique 
du vinyle, les tuiles de vinyle- 
amiante, l’isolation flexible 
pour tuyaux, adhésifs et pro­
duits divers pour l’installation 
des couvre-planchers.

M» MICHEL ROBILLARD
A la suite de l’assemblée géné­
rale des sociétaires de la Caisse 
Populaire de Saint-Marc de Ro­
semont, lors d'une réunion du 
conseil d'administration. Me 
Michel Robillard. B.A., LL.B . 
notaire, a été récemment élu 
président de cette dite caisse, 
institution coopérative dont l'ac­
tif dépasse huit millions et quae, 
rie dollars. Le notaire Michel 
Robillard est en outre membre 
du conseil d'administration et 
du comité exécutif de la Société 
de Fiducie du Québec, organisme 
du Mouvement Coopératif Des­
jardins •

©
TRADERS
GROUP LIMITED 
AVIS DE DIVIDENDE

AVIS est par les présentes don­
né que les dividendes mention­
nés ci-après ont été déclarés 
pour le trimestre se terminant 
le 31 décembre, 1966, payables 
le 2 janvier, 1967, aux action­
naires enregistrés le 8 décem­
bre 1966.
$1.12'a l'action sur les actions 

privilégiées racheta- 
bles 4!z% cumulatif. 

$0.50 l'action sur les actions 
privilégiées r ache ta­
bles 5% cumulatif. 

$0.37'a l'action sur les actions 
privilégiées converti­
bles 5%, série A.

50.20 l'action sur les actions 
ordinaires classe "A" 
et classe "B'.

Par ordre du bureau 
d'administration, 

le secrétaire,
G. E. WHITLEY. 

Toronto, Ontario,
25 octobre, 1966.

que les prix de ces produits 
puissent soutenir la concurren­
ce sur le marché internatio­
nal," le ministre a souligné 
l'avantage de l’introduction du 
contrôle automatique des pro­
cédés pour atteindre une plus 
grande efficacité.

Le rôle du ministère de l'In­
dustrie qui a été formé en 
1963, a poursuivi le ministre, 
est précisément de travailler 
à l’accroissement de la pro­
ductivité industrielle, dont les 
trois principaux facteurs sont 
l'état de la technologie, l'éten­
due des opérations et la com­
pétence des administrateurs et 
de la main-d'œuvre.

M. Drury a mentionné plu­
sieurs des programmes qui ont 
été mis en œuvre par son mi­
nistère à cette fin. "Notre ef­
fort principal visait l'encoura­
gement à l'innovation technolo- 
logique et offrait des stimu­
lants financiers et de l'aide 
aux travaux de recherche et de 
développement au sein de l'in­
dustrie”.
Automatisation 
et chômage

Citant une étude réalisée aux 
Etats-Unis par la Commission 
nationale de technologie, d'au­
tomatisation et de progrès éco­
nomique, M. Drury a mention­
né que l'évolution technologi­
que n’est pas un facteur pri­
mordiale du volume de chô­
mage.

Les formes fondamentales, a-t- 
dit, sont : l'expansion de l'ef­
fectif ouvrier, l'accroissement 
de la demande de biens et de 
services et l'accroissement de 
la production par homme-heu­
re. Il n’a cependant pas nié 
pour autant que l'évolution tech­
nologique ainsi que les autres 
formes d'évolution économique 
ont entraîné et continueront 
d'entraîner des déplacements et 
du chômage temporaires chez- 
certains groupes d'ouvriers, à 
certaines époques et à certains 
endroits.

Home Oil fait une 
deuxième découverte 
de gaz naturel en 
Grande-Bretagne

La compagnie canadienne 
Home Oil vient d’effectuer une 
deuxième découverte de gaz na­
turel en Grande-Bretagne. Le 
puits est situé dans le Yorkshi­
re, à 16 milles au nord-ouest de 
Lockton où la Heme Oil a mis 
au jour en mai dernier un im­
portant gisement.

Le nouveau puits a donné un 
débit quotidien de 4 millions de 
pieds cubes à une profondeur 
d'environ 3.500 pieds. Il s’agi­
rait d'un gisement distinct du 
premier dont le débit dépasse 9 
millions de mètres cubes par 
jour.

Ce nouveau puits de la Home 
Oil du Canada, le Rahph Cross 
no 1, est le sixième de sept 
puits que cette compagnie per­
ce en collaboration avec la Bri­
tish Petroleum sur un emplace­
ment de 933,660 acres, dans le 
Yorkshire. Le septième puits, le 

% Roscdale no 1, vient d’étre per- 
i cé, mais rien n'y a été décou­

vert.
Home Oil du Canada, est une 

i filiale à propriété entière de la 
compagnie Home Oil Limited, 
dont le siège social est situé a 

i Calgary, en Alberta.

„ \ "
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Les ventes de la société 
Domtar augmentent de 6%

Nouveau siège social de la SACP
La Société d'Assurance des Caisses populaires inaugurait dernièrement son 
nouveau siège social situé sur l'emplacement historique du vieux fort de Lévis. 
La SACP, une société d’assurance générale, fut le premier organisme d’assu­
rance fondé par le Mouvement Desjardins, Sa fondation remonte à 1944. Son 
dynamisme lui a permis d’occuper une place importante dans le domaine de 
l’assurance générale.

Forte influence du marché américain 
de l'auto sur la production mondiale

La production mondiale de voitures au cours des 
six premiers mois de l’année a atteint un sommet 
sans précédent, mais les tendances à la baisse qui se 
sont manifestées depuis la fin de juin, y compris les 
fermetures d’usines dans quelques pays, ne permet­
traient pas d’atteindre un aussi bon résultat au cours 
du deuxième semestre, ni d’enregistrer une produc­
tion mondiale dépassant les 20 millions comme l’an 
dernier.
La réalisation d’un tel chiffre 

de production dépend large­
ment de la situation aux Etats- 
Unis et au Canada, et de l’ac­
ceptation par le public des mo­
dèles de voitures 1967, au cours 
de trois derniers mois. La pro­
duction a augmenté de 7 p. cent 
au Canada au cours du premier 
semestre, mais aux Etats-Unis, 
elle a baissé de 4.7 p. cent; cet­
te baisse est importante en rai­
son de la part des Etats-Unis 
dans la production mondiale, 
part qui représente la moitié de 
la production mondiale.

En Grande-Bretagne, pays 
qui connaît une récession, plu­
sieurs producteurs ont renvoyé 
des employés ou réduit le nom­
bre des heures de travail. Ce 
geste a egalement été imité 
dans quelques-uns des pays du 
Commonwealth dont l'Australie 
et la Nouvelle-Zélande.

Au cours des six premiers 
mois de l'année, la production 
mondiale a atteint 10,293,800 vé­
hicules, soit une augmentation

de 144,000 ou de 1.4 p. cent com­
parativement aux six premiers 
mois de l’année dernière. Ce­
pendant. trois des cinq princi­
paux producteurs, les Etats- 
Unis, la Grande-Bretagne et l’I­
talie, ont connu une baisse de 
leur production.

La baisse est de 4.7 p. cent 
aux Etats-Unis, ce pays ayant 
produit 4,918,800 contre 5.158.7C0 

au cours de la même période de 
l'an dernier. Celle de la Gran­
de-Bretagne a diminué de 3.6 p. 
cent, passant de 948,400 à 913,- 
900 voitures. Enfin celle de l’I­
talie se chiffre à 521.700, soit 
une baisse de 11 p. cent.

La situation en France est 
d’autre part très bonne. En rai­
son d'une baisse accenluéc l'an 
dernier, la production du pre­
mier semestre s'est accrue de 
41.2 p. cent, passant de 679,000 
à 959,000 unités. Il s'agit de lait 
de la plus forte augmentation 
après l'Espagne; la production 
de ce dernier pays a en effet

augmenté de 125 p. cent, pour 
atteindre 171,000 unités.

L’Allemagne de l’Ouest, qui 
est le deuxième grand produc­
teur, après les Etats-Unis, a 
produit 1,514,000 voitures contre 
1,424,000 au cours du premier 
semestre de 1965, soit une haus­
se de 6.3 p. cent. La production 
en Australie a enregistré une 
forte baisse, soit 23.3 p. cent 
pour se situer à 241,100 unités.

Le Canada, qui se situe au si­
xième rang parmi les produc­
teurs de voitures du monde, a 
augmenté sa production de 7 p. 
cent; elle atteint ainsi pour les 
six premiers mois de l’année 
429,300 unités. Le Japon suit le 
Cnnada, avec une production de 
404,700 unités, ce qui représente 
une hausse de 15.1 p. cent com­
parativement à la période cor­
respondante de l’an dernier.

Aux Etats-Unis et au Canada, 
la situation du marché au début 
du mois d'octobre laissait en­
trevoir la possibilité d'une aug­
mentation intéressante des ven­
tes au cours de la dernière par- 
lie de l’année. Au cours des 
premiers dix jours de ce mois, 
les ventes aux Etats’-Unis 
avaient augmenté de 8.6 p. cent 
comparativement à 1965, et au 
Canada, elles passaient de 13,- 

660 à 14,220 unités.

Les ventes de Domtar au troi­
sième trimestre ont dépassé de 
5.9 p. 100 celles de la période 
correspondante de 1965 pour at­
teindre $111.6 millions. Tous les 
secteurs ont participé à celte 
augmentation sauf celui des 
matériaux de construction, qui 
s'est ressenti du ralentissement 
qu’on a observé dans la con­
struction domiciliaire.

Pour les premiers neuf mois 
de 1966, les ventes à $318.2 mil­
lions, ont augmenté de 6.0 p. 
100 de plus que les $300.2 mil­
lions pour la même période en 
1965.

Le profit net pour le troisiè­
me trimestre a été $7,344,000, 
soit 50 cents par action ordinai­
re, comparativement à $7,820,- 
000, soit 53 cents, en 1965. Pour 
les premiers neuf mois, le pro­
fit net a été $17,873,000, soit 
$1.21 par action, comparative­
ment à $19,203,000, soit $1.30, 
pour la période correspondante 
en 1965.

M. VV. N. Hall, président sou­
ligne dans son rapport aux ac­
tionnaires que les prix des pa­
piers fins ainsi que du papier 
kraft et du carton pour boites 
ont récemment été augmentés 
modérément.

La nouvelle fabrique de pâle 
de la compagnie à Laval-sur- 
Quevillon ainsi que les installa­
tions chimiques connexes sont 
en voie d'ètre complétées.

z\u cours des deux dernières 
années, la compagnie a dépensé 
des sommes considérables dans 
le cadre de son programme d’a­
grandissement, de modernisa­
tion et de rationalisation de ses 
installations.

La direction compte que ces 
projets fourniront un apport 
important au revenu de la com­
pagnie au cours des années à 
venir.

Arborite Ltd., une filiale du 
Royaume-Uni, a placé une com-

Air liquide
La Canadian Liquid Air a an­

noncé samedi que la tréfilerie 
moderne qu'elle construira à 
Boucherville, au cotil de $1,000,- 
000 commencera probablement 
ses opérations au début de l'an 
prochain. L'usine produira tous 
les genres de fils électriques 
pour souder, dont les électrodes 
continuelles servant dans les 
nouveaux procédés de soudure 
automatique.

mande d'équipement de $600.000 
qui va lui permettre de doubler 
aisément sa capacité de pro­
duction de lamelles décoratifs 
de plastique au Royaume-Uni.

Domlar Construction Mate­
rials Limited augmentera d'en­
viron du double la capacité de 
sa fabrique d'"Haydite” de 
Cooksville (Ont.i Les plans pré­
voient l'aménagement d'un 
quatrième four rotatif et des 
installations connexes. Ce pro­
jet, qui représente un investis­
sement de $800,000, sera termi­
né au troisième trimestre de 
1967.

PHILLIPS CABLES LIMITED

m

le Maréchal de l'Air 
Hugh Campbell,

C.B.E., C.D., B.Sc., L.L.D.

Phillips Cables Limited annonce 
Ta nomination du Maréchal de 
l’air Hugh Campbell à son Conseil 
d'administration.
Après son entrée dans la R.C.A. 
F., en 1931, le maréchal de l'air 
Hugh Campbell occupa plusieurs 
postes de manoeuvre et d’admi­
nistration. Il fut choisi premier 
commandant de la division 
aérienne canadienne en France 
et en Allemagne et fut ensuite 
sous-chef du personnel aux quar­
tiers généraux du S.H.A.P.E. en 
Europe. Sa dernière nomination

I fut celle de chef du personnel de 
l'Air, pour la R.C.A.F.
II est directeur de C.A.E. Indus­
tries Ltd, et de plusieurs autres 
compagnies canadiennes. •

VENDRE, C’EST COMMUNIQUER

Mission canadienne 
en Europe

Une mission sous l’égide du 
ministère du Commerce est 
partie hier pour Paris, Genève 
et Turin en vue de sonder les 
possiblités d'exportation pour le 
matériel technique d'éducation 
fabriqué au Canada. Les trois 
membres de la mission repré­
sentent un groupe de dix entre­
prises canadiennes désireuses 
de présenter un mémoire à l'U- 
NESCO et à l'OIT, qui multi­
plient leurs initiatives de for­
mation professionnelle dans les 
pays moins évolués de l'Asie, 
de l'Afrique et de l'Amérique 
du Sud. Les membres de la 
mission étudieront les principes 
d'achat et d'approvisionnement 
de l'UNESCO et de l'OIT ainsi 
que leurs devis et leurs besoins 
dans le domaine du materiel 
destiné aux ateliers d’électricité 
et d'électronique, aux ateliers 
d'usinage, de mécanique auto­
mobile et de travail sur tôle et 
sur bois et aux centres de for­
mation en physique industrielle.

zVutitW/c finit isiim

$7,000,000
LA COMMISSION DES ÉCOLES CATHOLIQUES 

DE MONTRÉAL
Obligations à fonds d'amortissement non rachctables par

anticipation

Il y a de l’or 
dans ces 
classeurs!

Datées du 1er novembre 1966
$3.000,000 échéant le 1er novembre 1977 
$1,000,000 échéant le 1er novembre 1988

l.a Maison Bienvenu Limitée 

James Richardson & Sons .Merrill Lynch, Pierce 
Fenner & Smith Incorporated

Parmi les dossiers qui s'y trouvent, 
combien ont cessé de se gonfler 
de nouvelles commandes, unique­
ment parce que vous ne commu­
niquez pas avec vos clients ?
Mais combien de clients auriez- 
vous le temps d'aller voir?
Sans doute assez peu, surtout s'il 
s'agit de clients qui ne sont pas 
dans la même ville que vous. 
Heureusement, il est un moyen 
économique et rapide de commu­
niquer avec eux : l'interurbain.
Un numéro à composer, et vous 
entrez tout de suite dans le vif du 
sujet. Vous parlez à votre aise, vous 
discutez. Questions et réponses 
redonnent vite vie à vos affaires. 
Vous découvrez aussitôt si c'est de 
l'or ou du mâchefer qui dort dans 
vos dossiers.
Vous aurez la surprise d'y découvrir 
de bons filons, en communiquant 
tout simplement avec ces clients 
éloignés; en leur donnant des

renseignements, en leur posant des 
questions, en leur parlant de vos 
produits, en découvrant leurs 
besoins.
N'est-ce pas là la règle d'or des 
affaires? Si vous ne pouvez ren­
contrer tous vos clients, l'interurj 
bain le fera pour vous. C'est 
comme si vous étiez là, ou presque!

Bell Canada

Cliche et Associés Ltée Los Placements Citémont Inc.

T r



as — 1966 
aut — 1965 
is — 1965

136.20
174.05
151.81

124.15
161.78
143.06

103.47
133.56
118.03

130.89
166.93
147.25

102.49
147.43
112.39

Mendes
klanda Ltd. »ord )
...... ..  nifcin am
Ilium Standard tord.

id. (priv.) .........
rrard Dry Dock "A" 
ow’s Nest Industries (ord.) 
nlson Mines Ltd. 

id.
m. Electrohome Ind tord.) 
larantce Co. of N A. (oid.) 

id.
and Telephones ford.) 
rr-Addtson Mines .... 
liter M. Lowney lord.) ....
lino Mining Corp. .............
> Algom Mines ...........
vthes f* Co. lord.) 
rner & Newall (7rc priv.)

(X)
Taux Paiement Enrg.

$0 12 ann. 30-11-61» 14-11 66
) .... $0 12>*i tr. 15-12-66 16-1166

$0 25 spec. 16- 1 67 30-12 66
$0 25 tr. 3M2-66 15-12 66
$0. 11 tr. 15 12-66 25-11-66
$0 30 .sa. 212-66 4-11 66
$0 35 tr. 15- 3-67 1- 3 67

(XX) $0 15 tr. 1512 66 1-12-66
1 ......... $0. 20 tr. 30-11 66 15 1166

sn 40 15 11 66 2 11 66
$n 20 boni 15 11 66 2-11-66
$0 25 tr. 1 12 66 30-11 66
so. 10 tr. 21 12 66 30 11 66
$0 2.5 tr. 16- 1 67 16-12 66
$0. 12'* — 16 12 66 25-11-66
$0 20 28-12 66 912-66
SO 25 — 1-12-66 12 11-66
S1»* p.c . sa. 17 12-66 2-12-66

Rond Mat 
Seowoy 
Scandia Mng 
Scott Chip 
Snowdon 
Storll'’*'» 
Sullico 
Thunder Pay 
T imr
Victoria Algom 
Waco
Watson Lake 
Young Davt

60
35
35
19

6
14

Cont Can 
Cont Mot 
Cont Oil

3200
400

12700

6 
2

25 j vuih
^2 jContr Data 16500

IV»
6 

80
45 
40 
21 

9 
20

IflVB I4*H -

section industrielle

Source Kipper S. Co.

Achat Vente

X» Augmentation de 2 cents.
X) Dividendes futurs établis sur une base trimestrielle.

m

Source : Association Canadienne des courtiers 
en valeurs mobilières. 

OUVERNEMENT DU CANADA

Bq d'Economi» Que 
Bank West 
Chcrttre.. Cr.
Cons Theatre 
Corpex w 
Credico 
Credit S B 
Crown Life 
East C Sav 
Fed Saving 
Grenache 
Income 
Ind Lite 
Jenkins 
La Prev 
Lincoln Irui 
t.es Prevov 
Loebs wts 
l ondon Life 
Monarch Lile 
NS TYust 
NS LP 4% 

id 4* pr 
id. 5 or.

NW Life 
Pac Gqs 
Paco
Permeator 
Plv Durr.
Seabord 
Simard wts

12' 4 
3
6* 

0 50 
2 .50

17

7
12*

3*

U
6
6*

8 Va 
16 
20 
15 
5

I 50 
3 00 

lb 
25 

7Va 
8

3 00
9 Va

13
54
87
53
”*0
77
47
7*

nva 
2 00 

4* 
0 30 

11

22
16
6

64
15
56
91

er oct.
5 juin 
er oct. 
er oct. 
er juil. 
er loin 
er sept, 
er ocf. 
er ocf. 
er juin 
er août 
er sept, 
er mai 
er sept
2* 15 sept.
5’ j 15 dec.
4 1er fev.
** 1er ion.
5 1er ocf.

1967
1968
1968
1969
1970
1971
1972
1973
1975
1976 

1980
1983
1990
1992
1969
1971
1981
1985
1987

Achat
98*
96

100 
97'4 
96*
92*4 
95'a 
97* 
81 
97 
86

99
96’
99'.

100 V 
98 
97V 
98 
96V

1 Alum of Con 4’ j 1973 87' j
CT 7
89'/* Scc. d'Adm. et Fld. 30

BP Tanker 6'» 1985 95 97 Stabilité 5 50
Brazilian 4’* 1971 92 93 Steadman 4 25
RA Oil 5't, 1977 88’* B9‘: |Supedseal 9

Can Cement 3»i 1975 81 83 Supersol 3
CB Alum 5^4 1980 89 91 .Trust Gen. 22 V*
C-l-L 5*4 1977 94 95 ! Trizec 75
C-P-R 5 1983 84 V* 85V* Un Amus
CR Foncier 5’i 1985 87 e9 Un Amus B —

75
82
49
8’.'j 

12’ 4
2 40 

51*;
0 50 

12 V*
1 00 

32
6 50 :
4 75 

10

Copw Stl 
Corn Prd 
Crane Co 
Cr Zell 
Curtiss Wr 
Deere 
Det Stl Cp 
Dome M 
Douglas 
Dow Chm 
du Pont 
Fast Kod 
Eaton Yt 
El Str Bt 
El Paso 
Essex Wire 
Evershrp 
Firesfn 
Ford Mot 
Frue Tra 
Gen Dyn 
Gen Elec 
Gen Fds 
Gen Inst 
Gen Mills 
GMC
Gen P Cm 
G Tel El 
Gen Tire 
Ga Poe Cp 
Glidden 
Goodrich 
Goodyear 
Granby 
Gr Un 
Gt AP 
Gt Nor Ry 
Gulf Oil 
Heinz 
Homstk 
Honeyw! 
House Fin 
Hud BM 
III Cent Ind 
Ing Rond

82V

93 V
99’* 
92' j 
96 '4 
81 Va

ec*

86*
94

100!4
93’ j
99 
82* a 
99

UVERNEMENTS PROVINCIAUX

i F C. 6’ 4 15 nv. 1989 
:lc 5*4 18 avr 1991 
l Hy 6’4 1er oct. 1986 
' Tel 6* 1er de. 1991 
rswk 6 4 15 nv. 1991 
ess 6*4 1er nv 1991 
no 5* 1er mrs 1986 
Hy. 6 15 juil. 1988 

‘«c é’-j 1er oct. 1978 
*c 6* 1er oct. 1991 
Hy 6 15 r,ov. 1979 
Hy 6 15 lull. 1990 

of. 6'4 1er ocf. 1986 
nve 6-4 lr juin 1991

99’ 2 
91
98’7

93*

100’2 
93

99': 
99’7 

96’4 
99’4 
9434

Dom Stores 5* 
Dom Steel 6 
Domtar 5**
Eaton Accept 5* 
Imp Oil 3 
Ind Accept 6* 
Roy Tr Mrtg 6 
Roynot 6*4 
Shell Oil 5*
St Lew Corp 5 
Simpson s 4*4 
Traders Fin 5*9 
Triad 434 
Weston c eo 5’ ? 
Woodward** a*

1976 
1985 
1990 
1985 
1969
1984 
1975 
1981
1977
1978 
1973 
WB5 
1971 
1983
1985

94
86
87
923/i
92
99Va
95
95 V*
96
87 
92 
81
88
89
90

93*
93

100L>!ai
96
97 :
98
89
9«
83
90 j
91
92

Univ Fact 
Velock (n) 
York Tr 
Well Bank 
Zodiac

175
26

7
2 V* 
IV*

24 :
100 ! 
29 
27»/*

27
I
3
2’A

Ins No Am
Interlk
IBM
Inf Harv 
Int Nick 
Int Pap 
Int Tel T 
Johns M 
Kays Rth 
Kellogg 
Kennecot 
Kresge 
Kroehler 
Lb McN L 
Lk Belt xd 
Litfn Ind

1700 
3000 
1100 
4500 
4000 
2500 
1900 
2500 

17000 
78C0 
4500 

12100 
4900 
600 

6300 
1*00 
2900 

1*000 
27300 

6800 
42200 
13000 
4000 

261C0 
.1400 

39900 
3400 

16500 
41 GO 
9900 

600 
6500 
6500 
200 

5700 
8100 
3100 

29100 
2300 
3500 

18500 
5000 

6C0 
100 

5000

67V* 67* -F ». b
25’4 24* 24?*
25 24’ » 24’ a + Va
45 44Va 44**
36»* 35 35 —IV*;
453a 43’7 43*— l»a 
16»/* 16’4 16’.* -F
62*8 617a 617» — *
127a 1234 12*4 — » b
37 36’2 36* — »*
35 34».a 343:
59*8 57*4 58H-1 

158 153*4 158 4 3*
118’ « 11634 1 18 -F »a 
26Ta 26’ a 26*4 4 * 
45’4 45»': 45V* 4- ». 
18’ a 17*
397« 3834 .. ..
16 15* 15*-
49*a 48’2 49 4
42'a 41*8 42 —
2/.'b 26»
46’. 2 44

16
38*4 —1

26* - ’4
46* B +2’4

95* 9z* 953a 4 3 
74 72* a 73’2-»*
37'4 353a 36’4 -l’a 
62’4 60’: 62’4 4 »
73* 72*8 73*a -F * 
10 9* 10 + *
44V* 44’b 44*
31*4 31’4 31*8 4 as
36’ r 35 
213b 201 
66 65

35* 4 * 
213b + ' 
65*4 4

Les ARRIVAGES comptaient : 865 
bovins 878 veaux. 23 porcs, 56 mou­
tons et agneaux.

Les BOUVILLONS de choix se ven­
daient de $25 a $26. les bons de 
$24 a $25.50, ceux de qualité moyen­
ne de $22.50 a $23.75 et les com­
muns de $17.50 à $21 25.

Les bonnes TAURES rapportaient 
entre $22.23 et $22.50, celles de qua- 
lité moyenne entre $19.50 et $21.75 
et les communes entre $17 et $19.25.

Les bonnes VACHES étalent a 
$18 50 $19. celles de qualité moyen­
ne A $16.30 • $18.50, les communes 
a $19.50 • $17.50 et celles destinées 
a la charcuterie et a la mise en 
conserve a $12.50 - $15.75.

Le» bons TAUREAUX rapportaient 
$21.50 $23, roux de qualité moyen­
ne $19.25 • $19.75 et les communs 
$16.50.

Les bons VEAUX se \ embuent 
$34.50 -$41 50. ceux de qualité moyen­
ne $23.50 • $34 et les communs $20- 
$27.

On ne rapportait aucune vente 
de PORCS.

Les AGNEAUX rapportaient $2.7 
les cent livres et les agneaux pour 
le rite entre $25.50 et $27.

Nov. 2.63 2.65 . 2.63 2.63
Jan. 2.65 2.68*« 2.63 2.65V*
Mars 2.63 2.68*4 2.63 2.85 Va
Mai 2 65 2.60 V* 2.63 2.65»*

AVOINE :
Oct. 93»* 93’*
Déc. 93’* 93*» 93’ 4 937»
Mal 91’* 91»» 91’* 91»»
Jutl. — — — 1.33

SEIGLE
Oct. 1.25H 1.25 T» 1 25 V* 1.23»»
Déc. 1.26»a 1.27» 1.28 V* 1.26»»
Mai 1.33*4 1.34 L» 1.33 V* 1 33»»
Juil. -------- — — 1.35 Va

AVOINE: 2: cw 92V* ; ex 3 cw,
3 cw et ex 1 fourragère 90; 1 four-
lasêrc 89'4 : 2 fouir.«gère 86’«; 3
fourragère 83V. 
gée 52.

49V* 48Vb 48’*—»*
25'4 25 25
16' 2 16». a 16» 'j — » «
277« 273
527a 51

2734 4 .
51 —1*
60* •

1700
2800

10200
13800

4800
31000
5200
7500
1400
1500

14600
2100

600
4800
1300

10900

60’* 59* . w - o -, 
32' 2 31» a 32’a 4 *b 
37*4 36»a 37* 4- * 
55* 57’a 53 -F V4 
27 26V* 27
64*4 64 64 -F ’4
67’4 67’4 67''4 -F Ai»! 
357* 35*b 353b—39 
86*8 85V* e6 — 3 

27’ 4 27 27» a — ’ 4
331*4 326 332 -2*

36V* 35*b 36’* -F *4 
82 80’ 4 80*9 —1 L'a
27’4 25?a 26’a—l’a 
66» 2 65*4 66V« -F »,* 
50 49’* 50
277 a 27'
38 37’

par la PRESSE ASSOCIEE

27’ 4 — : 
38 41

35* 3434 35’ * — *
40* 40 40 —1
19*9 18*9 18*8 —13* 
11* 11* a 11 » 4 -F *
34*a 33*4 34’a
67* 4 66’ 4 67*8 — 7 a

SERVICES PUBLICS

98’*
96*4
93
90*4
98*4
95 4

99
99’
97’,
94

91*4
99*.
96'.

MUNICIPALITES

Alla Gas Tk 5*4 
Ang Can Tel 6 
Bell Tel 6’•
Bell Tel 3*4 
Bell Tel 5’2 
Bell Tel 5*4 
Bell Tel 6’4 

vw<r r Pow 3*4 
Brazilian 4*4 
BC Tel 5*4 
Calgary Pow 5*4

5*4 1er |uin 1989 
6 1er nov. 2005 
*0 6'4 1er sept. 1986 
c. 5’: 15 aec 1930 

7/et 6 15 juin 1986 
Met 6'4 lr nv 1986

1985
1983 
1987 
1979 
1982
1984
1978 
198 J 
1970
1986 
1982
1966

92

77
94
90
92V*
95'4

98
79
93’* 
96 V* 
99V* 
78

92

Utilities 5*4 
Petrofina * 

id NG 5’* 
Lecse Pro 5V*
3W 4 -4
Pete 5

*977
1972 
1977
1973 
197»

1977
ison S 1976
ison’s s* 1976
5ipe Line » I98v
►ast x-e pon 5* 198P

INDUSTRIES
19 77

85 87 Cdn West N G 5-*4 1982 98 _
6û3« ( • . Consumrs Gas 5*4 1984 90 92
96*4 97-4 Consumers Gas 5 1978 96’j 88
89 » 90*4 Gr. 1 okes Pow 5*4 1977 93 95
95 95 Lakeland NG 6 1982 88 91
98 98’ 2 Mord Eiect S*4 1983 69’*

:S
NFLD L & p 5’t 197k 90 _
No» Ont NG 5». 1982 88 90

118 _ Ncrthvz Ut.l 5*4 1988 87
86 83 Que Tri 5*4 '.983 89 _
£9 91 Que Nat Gas * 1958 87 88
t9‘: lOf Que Nat Gas 7 1990 98

156 _ jOn» Te 5’j 1983 88 __
84 £7 TC Pipeline b.85 1987 89 92

2 C0 — Union Gas 5’a 1977 91 93

(PC) — Cours de denrées trana 
mis a Montréal par le ministère fé 
déraJ de l'Agriculture :

Oeuf» : pnx moyens en corton 
d’une douzaine vendus par les gros­
sistes aux détaillants : extra gros 
60 6, A-gros 67.1, A-moyens 64.1, 
A-petit» 49 7.

Beurre : arrivages courants 92 
points .38. 93 points .59. Prix de 
l'Office de la stabilisation dea prix 
agricoles, en 56 Ibs. 61 cents.

Fromage: livré à Montréal. cJré, 
arrivages courants, québécois blanc 
en gros 42*6. coloré 42*.

Pomme» de terre : pnx de gros
Québec 00 a 1 00 les 50 livres. 23 4 
30 les 10 livres : N.-B. 30 4 32 le» 
10 livres 1 10 a M5 les 50 livres. 
Ile-du P E 1.93 à 2 00 1rs 75 livres: 
$133 à $140 les 50 lbs. 33 a .35 

le» 10 lbs.

!Lock Aire 4100 56» s 56* 56* _ *i
Loews 7500 22’r 21* 217 e _ i 4
Mod S Gar 3000 4’s 4*a 4*b _ *'
Magnvox 17100 42'a 42’ R 47* _ >»
Mallory 1400 45*s 44V* 45 _ 3 a I
Marafh Oil 5300 61V* 61 61 ’ 4
Marin Mid 1900 29’4 28* 29 — ’ 4 1
Marq Cem 1300 13* 127a 13 _ Va
Marsh Fld 3200 46 46 46
Martin 7/ 59CO 18*4 10’ 7 18’*
Mass Ferg 9100 22’a 21V* 21 ’ 3 -F ’ a i
McIntyre 800 89 89 89 — Vj
,McKee 1400 20V* 20’ » 70V* — *!
Mer:;» 6700 74» a 73’a 73’s _ 3 4

IMGM 45000 347b 323r 34* -Fl1* '
Mnn MM 6800 75'b 74V* 75* _ *

iMohasco 3600 153* 14*4 14* _ 3*!
;Monsnto 51700 42T« 42' a 42* _ V*
• Mnt Wrd 10500 23’4 23 23* -f *:
Motorola 7800 100 97 98 -2 •

; Net Cash 5800 63’ b 62’4 62* _ a,a'
Nat Dairy 6100 37 36’4 37 -f 3$

j Nat Dist 4900 35 34'* 34 V* _ ' :
, Nat Gyps 5700 27 25*4 26'* _ V*
NY Cent 18600 63* 62*4 63* -F ' 4
Nor Pac 5100 47*8 46' 4 47* + 1
Outb Mar 5600 léTa 16’ 8 16* _ ; :
Poe Pete 4300 10’s 9*4 10 _ ’ 4
Pan Am 219800 43* 41*4 43’a 4- v*j
Parke Do 9400 26’4 25*b 25* _ 1 ;
Penn RR 9600 49*4 49’-4 49' ;/ + 3
Peps Cola 4500 68 67’b 68 + 1
Pfizer 7400 647a 64 64* _ *
Phelps D 3500 64» » 64 64*4 — 1 R

Asamera 
Bell Ph 
Bk Ramo 
Camp Ch 
CS Pete 
C Javelin 
Cdn Marc 
Creole 
Dome Pet 
Dom Tar 
Giant Yl 
Hunt Ch A 
Imp Oil 
Molybd 
Pac Pete w 
Peel Elder 
Scurry Rn 
Seven Arts 
Syntex 
Techndr 
Tr Coot wt 
Unit Asb 
Wr Har

18 ICO 3 2*4
200 43’* 43» *
2C0 5*s 5 TB

700 5 13-16 5 13-16 5 
900 2 11-16 2*8

100
500
100

1900
100

1200
500
200
300
100
100
200

5600
1300
1800

100
1600
1100

327 s
25 
15’, 4 
8
26

5*4 
4'4 

327s 
25 
15 4

26
50*8 503 a 
42* 42*« 
3’4 3’4
7*e 7*8

16 16 
lB*a 18’4 
66’ : 65*8 
8* 8*4

33’4 33’4
2’4 2’ 4

3 -a 5-16 
43V* 4 * 

5*8
13-16 + »B 
2*8-1-16 
5*4
4’4

32* + *8
25
15' 4 — ’ R 
8 -11-6
26 -f V* 
50*a — 'a
4?** * *-
3* + *
7* — ',4 

16
18* -F ’.* 
66»* -F » : 
87a — »8 

33'4 + Vi 
2’ 4

Rendement des 
bons dn Trésor

OTTAWA <PC> - Nouvelle 
émission de billets du Trésor a 
91 jours mise en vente cette se­
maine : $110 millions a un prix 
et rendement moyen de 98.724 
et 5.19 pour cent au regard de 
98.735 et 5.14 pour cent la se­
maine précédente.

Billets à 182 jours: $30 millions 
à un prix et rendement moyen 
de 97.428 et 5.29 au regard de 
97.450 et 5.25 pour cent la se­
maine dernière-

Cours du tlollar
. Phll Mor ,000

>,
ICO

bi c.

IMMEUBLES
Eoton . Reo'ly 3W 1968 
Enton's Realty 5 1978
Loblaw Prop 5»'a 1973

.Steinberg» Prop 6 1964

95
86 V } 
B 7
94

Poudre de lait écrémé • procédé 
par vaporisation no 1 en saca . 18 
a 19. procède par rouleau, no 1 
en sacs : 15»: a 16*. autre catégorie 
pour nourrissage 12* a 14. Pou 
dre de lait de beurre pour nour­
rissage 12 A 12-b Poudre de peut 
lait 4 A 4* centâ.

Pitney Bow 2600
Pd Plate 
Polaroid 
Pro Gam 
Pullman 
RCA 
Ralston 
Repub Stl 
Rex Drug

3100
50900

3200
1200

26400
1100
8600
8700

30 Vj 31 
50’4 49*8 50 
53’: 52'9 52* • 

13J*b 130’b 13-1*1 
75’: 74*4 75 -
49'r 48*b 48*4 
45*8 4: 4 45*8 -F 
47*8 47's 47*4 
37*4 36'4 37 -1
25H 25 25*4

NEW YORK louverture» — I.e 
dollar canadien est coté cr. argent 
américain ce matin a SO.92 9. 16.

La livre sterling fléchit de 1 64 
A $2.79 3 32.

MONTREAL Le dollar améri­
cain fléchit de 1 32 a $1.03 1 16 
en argent canadien.

La livre sterling perd Va a 
$301 9 16.

LIN: 1 cw 2.89*r; 2 cw 2.83»»:

3 cw 2 61'»: sur voie 2.89' 
GRAINE DE COLZA : n 

2.65; no 2 cdn 2.50.

CHICAGO
SEIGLE

Ouver. Haut Bas Clôt.
Déc. 1.23 1.23* 1.22* 1.23*
Mari 1 23* 1.29’.4 1.28* 1.28*
.Mai 1.31 1.32* 1.31 1.32*
Juil. 1.32*i 1.32* 1.32* 1.32*
Sept. 1.33V* 1.33* 1.33 1.33

FEVES
Nov.

SOYA : 
2.88 2 92*$ 2.88 2.92*

Jan. 2.92 2.95* 2.92 2.93*
Mars 2953« 2.08 W 2.P5* 2.98*
Mai 2.99* 3.01* 2.99* 3.01*
Juil. 3.01 3.02* 3.00* 3.02*
Août 2.98 2.99»» 2.97* 2 99»»
Sept. 2.90* 2.91* 2.90* 2.90*

BLE :
Déc. 1 69* 1.72 1.89* I 70S
Mars 1.76*« 1.78* 1.76* 1.77*
Mai 1.78* 1.79*4 1.77* 1.78*
Juil. 1 flfl* 1.71 1.68* 1.69*
Sept. 1.70* 1.73* 1.70* 1.71*

MAIS :
Déc. 1.35* 1.38* 1.35* 1.37*
Mars 1.41* 1.43»a 1.41* 1.43*
Mai 1.44* 1.47 1.44* 1 46*
Juil. 1.46* 148* 1.46 1.48*
Sept. 1 40* 142* 1 40* 1.41*

AVOINE : 
Déc. 7.V,
Mars 79
Mai 79
Juil. -----
Sept. -----

76’* 
79'r 
79» r

76*r
79*4
79*4

Cote i/e l'or

pas fin. mais que ie plomb et le 
zinc continueront d'être en 
quantité suffisante sur le mar­
ché.

orocoii: /o a /a douzaine.

fourragère melan-

ORGE : 1 et 2 cw 6-rnng et 1 cw
2 rang 1.37V«; 2 cw 2-rang et 3 cw 
6 rang 1.35'.; 3 cw 2 rang et 1 four­
ragère 1.32*4 ; 2 fourragère 1.30*«;
3 fourragère 1.27*».

SEIGLE : 1 et 2 cw 125»*. 3 cw 
1.20-» a ; 4 cw 1.07»»; ergoté 104»»; 
sur vole 1.25*».

Marché du Un : Prix comptant ; 
S2.7CH.

LONDRES tPC) — Cote de l’once 
d’or fin en argent américain au 
marché libre de l'or européen : 
$35.15 à l’achat et $35.17 À la vente.

Prix de l'once troy d’or à la 
Bourse londonienne de» Lingots : 
$35 13 59 64, (251 shillings. 10-*«
pence’.

PARIS 'PO — Le marché libre 
de l’or français eit ferme en ce Jour 
de la Toussaint.

Carotte» : 50 a .60 la douzaine de 
paquets, $1 à $1 10 les 50 livres.

Chicorée et 
la douzaine.

etcerol» : $1 a $1.25

Production d'amiante
Choux de Bruxelles: $3.50 à S3 75 

le» 16 pinte».

Les expéditions des produc­
teurs d’amiante atteignent 164,- 
470 tonnes en août, avance de 
26.2 p. too sur les 130.784 tonnes 
d’un an plus tôt. En janvier 
août, les expéditions s’élèvent à 
947,519 tonnes, augmentation de 
17.9 p. 100 sur les 805.729 tonnes 
durant le mois (112,562 un an 
plus tôt» et 847.241 '719,7551 ton­
nes durant la période cumulati­
ve.

Choux : verts SI 8 $1 25 les 50 11 
vres, rouge» et Savoie $2 le cageot.

Choux-fleurs: $2 50
zaïne.

Choux chinois :
zaïne.

S3 U dou- 

$1 à $1.25 la dou-

Citrouilles: $1.50 à $2 la douzaine.

Courges : marrow Si a $1.25, Hub­
bard $2.50 la douzaine, pepper SI a 
$1.50 le boisseau.

Epinard» : $1.50 à $2 le boisseau.

Véhicules-moteur
Le nombre de véhicules auto­

mobiles neufs vendues en août 
atteint 61,489, augmentation de 
7.2 p. 100 sur les 57,274 d’août 
1965. Sur ce nombre, 51,268 sont 
des voitures particulières ( 47,- 
777 un an plus tôt) et 10,221 (9,- 
497) des véhicules commer­
ciaux. Au cours de janvier-août, 
les ventes baissent de 0.2 p. 100, 
passant de 571.127 véhicules en 
1965 à 569,885 en 1966. Ce der­
nier total comprend 475,879 
(486,820) voitures particulières 
et 94,006 (84,307) véhicules com­
merciaux. La valeur des ventes 
de détail s'établit à $206.461,000 
en août, soit 10.8 p. 100 de plus 
que les $186,539,000 d'un an plus 
tôt et le total de janvier-août se 
chiffre par $1,932,192,000 contre 
$1,869,398,000 en 1965.

Laitue : Boston ou Romaine $1.50 
8 $1.75 les deux douzaine», iceberg 
$1 a $2 le cageot de IB.

Navet» : $2 a $2.25 le sac de 50
livre», $2.25 a $2.5u ie boisseau. 

Poireaux : 80 À SI la douzaine 
Oignon* : échalotes et gros .75 h 

.90 la douzaine, Jaunes $2.23 a $2.50, 
rouges $2 50 a $2.75 les 50 line», en 
sacs de 10 livres, Jaunes .40, rou­
ges .45.

Panais: S2 50 A $3 le boisseau, $2 
la douzaine de stllos de 24 once» 

Persil : .90 a $1 la douzaine de 
paquet».

Pommes de terre : 90 k $1 les 50
livres.

Radis : .50 A 75 la douzaine de pa­
quet». 12 a $2.25 le» 30 cello» de 8 
onces.

Devises étrangères

Expéditions d'amiante
Les expéditions des produc­

teurs d'amiante se chiffrent à 
164,470 tonnes en août, avance 
de 26.2 p. 100 sur les 130,784 
tonnes d'un an plus tôt. En 
janvier-août, les expéditions 
s'élèvent a 947,519 tonnes, aug­
mentation de 17.9 p. 100 sur les 

805,338 tonnes d'un an aupara­
vant. Les expéditions du Quéhec 

j totalisent 132.729 tonnes durant 
j le mois (112,562 un an plus tôt) 
j et 847,241 (719,755) tonnes du­

rant la période cumulative.

Source : Banque Can. Nationale
Afrique du Sud, Rand 1.31
Allemagne, Mark .2719
Angleterre. Livre 3.0178
Argentine, Peso .0051
Australie! Dollar 1.21
Autriche, Schilling .0420
Belgique. Franc .0216
Brésil, Cruzeiro .00050
Chili. Escudo .2270
Danemark. Couronne .1566
Espagne. Peseta .0181
France. Franc .2100
Hollande, florin .2989
Italie. Lire .001730
Japon. Yen .002986
Mexique. Peso * .0866
Noneae. Couronne .1513
N -Zélande, Livre N.-Z. 3.0082
Pérou. Sol .0405
Suède, Couronne .2089
Suisse. Franc .2494
Tchécoslovaquie, Couronne .1506
Venezuela. Bolivar .2410

Achats d'or 
de la France

LES INDICES DE LA BOURSE DE TORONTO
Ind. Aur. M é*. Pét. Comb.

Clôture — 3! octobre 145.35 149.43 90.4G 110.16 139.24
Clôture — 28 octobre 145.21 152.66 90.20 110.21 139.14
Semaine précédente 143 36 155.40 88.56 112.54 137.53
Mois dernier 139.51 169.47 36.31 103.56 133 !il
Haut - 1966 175.06 192.48 100 23 117.34 165.81
Bas — 1966 136.98 151.30 84.15 95.24 131.43
Haut — 1965 178.32 187.50 87.49 114.73 167.53
Bas — 1965 156.59 150.88 73.26 92.34 147.21

La France n'a pas acheté 
d'or américain au cours du 
mois d'octobre, pour la premie­
re fois depuis ie début de 1965, 
en raison de la baisse des ré­
serves françaises de dollars qui 
se siluent présentement a 
moins de $800,000.000. On préci­
se qu'il ne s'agit pas d’une mo­
dification de la politique du 
gouvernement français, mais 
d'un ajustement au niveau des 
réserves de dollars, ajuste­
ments qui se font tous les mois. 
Un porte-parole a mentionné 
que si les réserves dépassaient 
$800,000,000, ils pourraient re­
commencer à effectuer des cou- 
( Li sions en or.
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COU* SUPERIEURE 
FOUR LE OISTRICT JUDICIAIRE 

OE MONTREAL
CANADA
PROVINCE DE QLT.REC 
DISTRICT DE MONTREAL 
No 721166
DAME LOUISE GUERARD COTE, mê- 
nagere de* cité et district de Montréal, 
et y domiciliée à 3225A. rue Appleton, 
épousé «le ROLAND COTE. de la mê­
me plare, en sa qualité de tutrice à 
■a soeur mineure LUCIE GUERARD, 

demanderesse, 
v»

ROBERT CONLEY, domicilié et rési­
dant à 133 Brecknendge dans la cite: 
de Buffalo, dans l’Etat de New York, 
un des Etats unis de l’Amérique.

defendeur.
Par ordre de cette Cour :
Ordre de la Cour est donné au defen-' 
deur ROBERT CONLEY de comparai ! 
tre dan* le* 30 jours qui suivront laj 
publication du dernier avis, 
line copie du bref de sommation et 
de la déclaration ont été laisses pour; 
vous su greffe de la cour.

Montréal, le 17 octobre 1966 
Me Wilfrid Brodeur. CSM. 
Protonotaire adjoint.

Maîtres Sivak A Unterherg.
1390 Sherbrooke ouest,
Montréal. P. Q
Procureurs de 1s demanderesse.

COMMISSION de TRANSPORT 
de MONTREAL

SOUMISSIONS

t.s Commission recevra des soumis-1 
«ions rachetées, sous enveloppe four-, 
nie par 1a Commission, à l'adresse du 
soussigné, pour la fourniture de « 

CINQUANTE (SOt AUTOBUS 
DE TRANSPORT URBAIN

Ce« soumissions devront être mises 
h la poste par COURRIER RECOM-) 
MANDE, au plus tard a 6 heures du 
soir, le 3 décembre 1968. pour etre 
ouvertes a 9 hrs 30 du matin le 7 
décembre 1966.

Pour obtenir les spécifications, for 
mules de soumission, enveloppes de 
retour et tout autre renseignement, 
s’adresser au bureau du directeur du 
service des achats et magasin, 8845 
boni. St-Laurent, Montreal (877-6156)

Chaque soumission devra être 
accompagnée d’un chèque visé pour 
la somme de cent mille dollars 
U 100.000).

La Commission ne s’engage A accep 
ter ni U plus basse ni aucune des 
soumissions. „ _

YVON CLERMONT C 11 
Le secrétaire

AVIS est par le» présentes donne 
qu’un contrat signé le 2 juillet I960 
nous les termes duquel toutes les 
créances présentes et futures de Los 
■Distribution. "67** Lté» furent vendues 
a la Banque Canadienne impériale de 
Commerce fut enresistrer le 77 oc­
tobre l»8(l au Bureau tTEnreaUtr»- 
ment. Division dEnre.lstrement de 
Montréal, sous le numéro 131B280.
BANQUE CANADIENNE IMPERIALE 

DE COMMERCE 
Par : IL Jacques Fa.uy, Gérant

Dossier A T B. 2-N38-23 
Documentation no 380

COMMISSION
DES TRANSPORTS AERIENS

OTTAWA, CANADA
NORDAIIt LTEE • NORDAIIl 
LTD. — DEMANDE EN M E 
D’ORTEN IR L’AUTORISA­
TION D’EXPLOITER UN SER­
VICE AERIEN COMMERCIAL 
AVEC PROTECTION DE BASE 

T.a Nordair Liée • Nordalr Ltd. b 
demande à !a Commission <l«*> tram» 
porta aériens l'autorisation d’exploiter 
un service aerien commercial de 
/rétament (classe 4) du groupe A 
(aeronefs dont le poids maximum 
autorise au décollage, sur roues, est 
supérieur à 18.000 livres, pour le 
transport des passagers, du rourrici 
et des marchandises entre les points 
situés au Canada, d’une base située a 
Frobisher (T.N.-O >. jouissant de la 
protection de base prévue par l'Or­
donnance générale no 7 52.

Toute personne qui désire soumettre 
des observations concernant cette 
demande doit en faire tenir un expose 
complet su secrétaire de la Commis­
sion des transports aeriens. Queens- 
xva.v Towers, 200, rue Isabella. Ottawa 
(Ontario», au plus tard le 24 novembre 
19éé, et déclarer qu’un exemplaire de 
cet exposé a été envoyé à la même 
occasion a la requérante dont l’adres­
se est: Aéroport international de 
Montreal, Dorval (P.Q >

On peut obtenir de plus amples 
details sur cette demande en s'adres­
sant à la Commission.

LA COMMISSION 
DES TRANSPORTS AERIENS 

OTTAWA. CANADA, 
le 24 octobre 1966

r1 —
Compagnie canadienne 

de l'exposition 
^universelle de 1967

*£, é
DOSSIER NO: 200 106?
PROJET : Construction de mar­

quises et d'abris 
II* Ste-Hélène et 
Ile Notre-Dame, 
Montreal, P.Q.

Des soumissions sous envelop-1 
pes cachetées, portant à l’exté­
rieur mention du contenu, etj 
adressées au soussigné, seront | 
reçues jusqu'à 3 heures de: 
l'après-midi tll.N.E.)
LE JEUDI 10 NOVEMBRE 1966

On peut consulter les plans,! 
devis et formule de soumission i 
aux bureaux de l’Association des 
Entrepreneurs en bâtiment, àj 
Montréal. Québec, Sherbrooke, I 
Ottawa, Toronto, Kitchener. Pc-] 
terborough, ainsi qu'à la salleî 
des plans de la C.C.E.U. à Mont-; 
real. Les entrepreneurs princi-; 
paux et les sous-traitants en acier; 
de charpente peuvent s'en pro-; 
curer auprès du Service des plans; 
de la C.C.E.U. au Pavillon de] 
l'Administration, Cité du Havre! 
(Jetée Mackay) ou du ServiceI 
des pians, 223 rue Metcalfe, à! 
Ottawa 4, moyennant le verse-j 
ment a la Compagnie canadienne' 
de l'Exposition universelle de ‘ 
W67. d'un dépôt remboursable de: 
$100.00.

Toute soumission doit être accom­
pagnée du dépôt de garantie] 
mentionné dans les formules de 
soumission.
La Compagnie ne s'engage à ac-' 
ceptcr ni la plus basse soumission ] 
ni aucune des autres.

JEAN-CLAUDE DELORME 
Secrétaire;

1er étage
Pavillon de l’Administration 
Cité du Havre (Jetée Mackay) 
Montréal, Que.

David Lewis demande que les 
négociations collectives englobent 
les changements technologiques

Le député néo-démocrate de 
York Sud. M. David Lewis, a 
suggéré hier au patronat de 
rendre matière à négociation 
les changements technologi­
ques. pour éviter, a-t-il dit, de 
faire face à des malaises ou­
vriers plus graves que ceux que 
nous avons connus jusqu'ici.

Il a aussi préconisé que des 
efforts soient faits en vue de ré­
duire les inégalités de salaires 
et de revenus d'une région à 
l'autre du Canada. "Ce n'est 
pas seulement une requête ten­
dant à la justice. C'est un pré- 
requis à l'unité canadienne”.

Hanoï. <AFP) — La "com­
mission d'enquête sur les cri­
mes de guerre des impérialis­
tes américains", créée en juil­
let dernier par le Nord-Viet­
nam, a montré aujourd'hui à 
la presse, à Hanoï, un premier 
document (un film), présenté 
comme un véritable “acte d’ac­
cusation” contre les forces 
américaines au Vietnam.

Après la publication du rap­
port conjoint des juristes nord- 
vietnamiens et japonais, puis 
l'appel "aux éducateurs", la 
présentation d'un film sur les 
"crimes de guerre” semble 
traduire l'intention nord-viet­
namienne de développer une 
grande campagne pour mobi­
liser l'opinion publique mon­
diale contre les Etats-Unis.

“ Nous avons l'intention de 
projeter ce film partout, no­
tamment en France, et aussi 
aux Etats-Unis si nous le pou­
vons", a déclaré un membre de 
la commission.

Le film est la première ma­
nifestation rie la commission 
que composent le ministre de la 
santé publique, le Dr Pham 
Ngoc Thaeh, le juge à la Cour 
suprême Pham Van Bach, le 
colonel Ha Van Lan, chef de la 
mission nord-vietnamienne au­
près de la Commission interna­
tionale de contrôle.

Commenté en anglais, le film, 
qui est un montage de docu­
ments d'origines diverses, amé­
ricaine comme vietcong. offre 
un affreux tableau de la guerre 
du Vietnam. Le commentaire 
accompagnant les images horri­
bles dresse un bilan des “cri­
mes de guerre" en distinguant

Il a condamné la pratique de 
certaines entreprises qui démé­
nagent leurs installations dans 
des régions où les salaires sont 
moins élevés et qui persistent 
ainsi à maintenir les différen­
ces régionales.

Selon M. Lewis, le syndicalis­
me a démontré par le passé 
qu'il était responsable et rai­
sonnable. 11 avait d'ailleurs inti­
tulé sa causerie devant les 
membres du Canadian Club de 
Montréal: "Le Travail est'il dé­
raisonnable?".

M. Lewis a soutenu que le 
syndical est une partie perma-

quatre rubriques : "massacre 
des populations civiles", ‘'guer­
re chimique", "guerre expéri­
mentale” et "crimes contre le 
Nord-Vietnam".

Selon le bilan nord-vietna­
mien, entre 1954 et 1965, le 
chiffre des victimes au Sud- 
Vietnam a été de 170,000 tués,
800.000 blessés ou torturés,
400.000 détenus et cinq millions 
de personnes regroupées dans 
des camps ou hameaux straté­
giques. La guerre chimique, 
toujours selon le bilan, a affec­
té 300,000 hectares en 1963,
500.000 cil 1964 et 700,000 en 
1965. 150,000 personnes ont souf­
fert d’intoxication en 1965 par 
suite de l'épandage de pro­
duits chimiques par l’aviation 
américaine. Le commentaire 
accuse les Etats-Unis d expé­
rimenter des gaz à effets psy­
chiques, des bombes à frag­
mentation et des bombes à pé­
nétration profonde.

Les bombardements du Nord- 
Vietnam ont détruit 294 écoles, 
74 hôpitaux ou infirmeries, 80 
églises, 30 pagodes.

"Les responsables, Johnson, 
McNamara, Rusk, Westmore­
land, doivent être jugés et con­
damnés avec tous leurs proches 
collaborateurs", conclut le 
commentaire.

Avant la projection, la com­
mission avait montré à la pres­
se des victimes des “crimes de 
guerre", notamment un homme 
atrocement brûlé au visage et 
au corps, en précisant qu'il 
avait été atteint par du napalm 
au cours d'un bombardement à 
12 milles de Saigon.

nente de la société démocrati­
que et que le travail organisé 
est un instrument essentiel de 
la démocratie.

Parlant des salaires et des 
prix élevés, M. Lewis a fustigé 
ceux qui condamnent les orga­
nisations syndicales et ceux qui 
prétendent que la négociation 
collective est désuète et qu’elle 
devrait être remplacée par un 
arbitrage des salaires. Selon 
lui, c'est un dangeureux non- 
sens. "Abandonner la négocia­
tion collective serait non seule­
ment une injustice envers les 
travailleurs de notre pays, mais 
la négation de la démocratie 
elle-même".

M. Lewis a déclaré d’autre 
part que sur une longue période 
de temps, on découvre que les 
coûts de la main-d'oeuvre cana­
dienne n'ont pas augmenté plus 
vite que la productivité.

Entre 1957 et 1964, le coût de 
la main-d'oeuvre dans l’indus­
trie manufacturière par unité 
de production s’est élevé de 3 
pour cent seulement, alors que 
dans d'autres pays, c'était 
beaucoup plus élevé: 5 pour 
cent aux Etats-Unis, 11 ail Ja­
pon, 16 en Suède et dans le 
Royaume-Uni, 17 en Italie. 23 
en Allemagne et 42 en France.

Il est vrai cependant que les 
coûts de la main-d'oeuvre ont 
augmenté plus vite que la pro­
ductivité en 1965 et 1966. Néan­
moins le coût de la main-d'oeu­
vre dans l’industrie manufactu­
rière est plus haut de 5 pour 
cent seulement qu'en 1953.

Dcpluss, a-t-il soutenu, les 
augmentations de salaires ne 
bénéficient de façon remarqua­
ble, qu'à une faible proportion 
des travailleurs, plus spécifi­
quement aux travailleurs syndi­
qués qui r.e représentent que le 
tiers de la force ouvrière du Ca­
nada.

Il a ensuite démontré que 
l'augmentation récente de 18 
pour cent accordée aux chemi­
nots par le parlement canadien 
n'etait pas aussi élévéc qu'on 
peut le croire, puisqu’elle est 
accordée en quatre étapes. Le 
résultat de cette hausse signifie 
que les cheminots recevront en­
tre 5 et 8 pour cent en 1967 de 
plus qu'en 1966.

Se rapportant à des chiffres 
qui ont été soumis récemment 
devant le comité conjoint sur 
les prix par le sous-ministre des 
Finances, M. Lewis a démontré 
que la part du "travail" n'avait 
pas augmenté dans le produit 
national brut au cours des an­
nées 1947 à 1965.

Hanoï montre un film sur 
les "crimes de guerre" 
américains au Vietnam

Une délégation européenne vient 
étudier en Amérique les méthodes de 
prévention des accidents de travail

par Claude Beauchamp
L'Association de prévention 

des accidents industriels du 
Québec et la section du Québec 
de l'Amcrican Society of Safety 
Engineers ont été les hôtes, 
hier, d'une délégation françai­
se et belge venue en Améri­
que du Nord étudier les métho­
des rie prévention des accidents 
du travail.

Les 25 membres de la délé­
gation ont participé à une jour­
née d'étude organisée à leur 
intention. Au cours des deux 
dernières semaines, ils se sont 
rendus à New York. Washing­
ton, Philadelphie, Pittsburgh. 
Détroit, et Chicago.

Interrogé par le représentant 
rie LA PRESSE, le chef de la 
mission, M. G. Passe, a déclaré 
qu'il n'y a pas de différences 
essentielles entre les méthodes 
de prévention des accidents 
du travail et la nature de ces 
accidents entre l’Europe et 
l'Amérique du Nord, tout en 
précisant que des approches 
nouvelles à ce grave problème 
des accidents du travail ont 
retenu l'attention des membres 
do ia mission.

Selon M. Passe, c'est surtout 
sur le plan de l'organisation et 
au niveau psychologique des 
employeurs et des employés 
que les différences sont les 
pins marquées entre la France 
et l'Amérique. Ainsi, il n’existe 
pas en France d'organismes de 
prévention groupant tous les 
employeurs; il n’y a que des 
associations par secteur indus­
trie! et par région économique. 
Au Québec, par exemple, l'APAI 
groupe les 37.500 employeurs

représentant 20 des 24 catégo­
ries d'industrie. Seules les in­
dustries des pâtes et papiers, 
de la coupe du bois, de l'éner­
gie électrique et des mines ont 
leur propre association s’occu­
pant de prévention des acci­
dents du travail.

D'autre part, a expliqué M. 
Passe, il est bien difficile 
d'établir des comparaisons en­
tre la France et le Canada en 
ce qui concerne la fréquence 
ou la gravité des accidents du 
travail. Car. au Canada, un ou­
vrier blessé bien souvent re­
vient travailler avant d'ètre 
complètement guéri, l'em­
ployeur exigeant alors de lui 
un travail plus facile. Par con­
tre, en France, le travailleur 
étant indemnisé en vertu des 
lois de sécurité sociale, un ou­
vrier blessé, même très légère­
ment. prendra tout le temps 
qu'il lui faut pour soigner com­
plètement sa blessure.
Education

Par ailleurs, le président de 
PAPAL M. Jean-Paul Lalonde. 
expliquant les principaux ob­
jectifs de son association, a pré­
cisé que ce n'était plus telle­
ment sur le plan de la techni­
que que doivent s'orienter les 
efforts de prévention au Qué­
bec, mais plutôt au niveau de 
l'éducation et de la diffusion de 
l'information.

On a réussi, a-t-il dit. à éli­
miner la plus grande part des 
dangers d'accident provenant 
de ia machinerie elle-même. La 
plupart des accidents dans l'in­
dustrie manufacturière, selon 
M. Lalonde, proviennent de 
causes extérieures à la maehi-

ici et là
DANS LA MÉTROPOLE 

ET EN BANLIEUE

Conférence sur une 
capitale inconnue

Demain soir, le professeur 
Jacques Denis, directeur du dé­
partement de géographie à l'U­
niversité officielle de Bujumbu­
ra, donnera une conférence sur 
Addis-Ababa, capitale de l'E­
thiopie, ville pratiquement in­
connue parce qu’en dehors des 
circuits touristiques.

Ville pittoresque située sur un 
plateau, dans un climat dur aux 
"non imitiés”. et chargée d'une 
longue histoire. N'est-ce pas 
l'Ethiopie qui aurait été le 
royaume de la reine de Saba, 
avec qui Salomon eut quelques 
conversations intimes? L'empe­
reur d'Ethiopie réclame parmi 
ses ancêtres cette reine quasi 
fabuleuse.

La conférence du professeur 
Denis aura lieu demain soir, 
mercredi, à 8 h. 30, dans salle

P-310 de l'Université de Mont­
réal. sous les auspices de la So­
ciété de Géographie de Mont­
réal et du Département de Géo­
graphie de l'université. Entrée 
libre.

Expo d'ouvrages sur les 
sciences de l'ingénieur

A compter du mardi 8 novem­
bre jusqu'au 11, se tiendra dans 
le hall de l'Ecole Polytechni­
que, une grande exposition 
d'ouvrages français intéressant 
tous les aspects scientifiques et 
techniques du génie. Il y aura 
plus de 400 titres.

Chaque visiteur recevra un 
catalogue des ouvrages publiés 
par les 35 éditeurs faisant par­
tie de Sodexport, consortium 
dévoué à la diffusion d'une meil­
leure connaissance de la littéra­
ture scientifique technique pu­
bliée en France.

L'exposition à Polytechnique 
sera ouverte de 9 à 5 heures.

Sodexport a aussi présenté 
depuis deux ans des expositions 
d'ouvrages sur les sciences de 
toutes les sciences sera présen- 
gestion, a l'Ecole des Hautes 
Etudes commerciales. Une col­
lection importante de livres sur 
tée au prochain congrès de 
l'ACFAS, du 4 au 6 novembre à 
l'Université Laval.

ne, comme l’énervement, l'im­
prudence, l'environnement, l'é­
tat psychologique du travailleur, 
etc.

"Ce qu'il importe maintenant 
de faire, a continué M. Lalonde, 
est de rendre les employeurs et 
les travailleurs conscients que 
la protection des accidents du 
travail est leur affaire à tous 
personnellement. Les ouvriers 
doivent obéir aux règles de sé­
curité décrétées à leur lieu de 
travail et les employeurs doi­
vent tenir compte des sugges­
tions de leurs employés."

L'APAI s'efforce, à cet effet, 
de promouvoir la formation, à 
l'intérieur de chaque entrepri­
se, d'un comité patronal-ouvrier 
de prévention des accidents. De 
tels comités existent déjà dans
2,000 entreprises québécoises et 
leur utilité est évidente. De 
des accidents du travail sont 
maintenant donnés dans un ccr- 
plus, des cours de prévention 
tain nombre d'écoles techniques 
et d'arts et métiers.

Lutte aux 
maladies 
vénériennes

QUEBEC (par R. P. ) - On 
avait si bien cru, en certains 
milieux, que les antibiotiques 
avaient pratiquement provoqué 
la disparition des maladies vé­
nériennes que l’on diminua l’é­
ducation à ce sujet.

Or. il arrive que les maladies 
vénériennes sont en hausse 
dans la plupart des pays et, 
chose plus grave encore, elles 
ont une incidence croissante 
chez les jeunes de moins de 20 
ans.

Il faut donc entreprendre une 
grande campagne pour infor­
mer les jeunes sur le danger 
des maladies vénériennes, sur 
les occasions de risques, et aus­
si sur les possibilités de guéri­
son, ont déclaré à l'unanimité 
un groupe de spécialistes au 
congrès de l'Association des 
médecins de langue française 
du Canada.

Dans notre province, de 1956 
à 1964, les cas de siphilis décla­
rés sont passés de 978 à 630. 
Mais cette diminution s'efface 
devant l'augmentation des cas 
déclarés de siphilis infectieuse, 
qui sont passés de 14 à 100. En 
proportion des populations, le 
taux est sept fois plus élevé aux 
Etats-Unis.

Le nombre de cas peut paraî­
tre assez faible. Toutefois, il 
faut tenir compte du fait capital 
que beaucoup de cas ne sont 
pas déclarés, malgré les nom­
breuses cliniques réparties dans 
toute la province, malgré la fa­
cilité relative du traitement, en 
particulier avec la pénicilline 
qui reste encore au premier 
plan, les microbes devenant ré­
sistants aux autres antibioti­
ques.
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Vandalisme dans un cimetière
De jeunes voyous ont fêté l’Hallowe’en d’une triste façon, dimanche soir, 
en jetant une vingtaine de monuments funéraires en bas de leur socle dans le 
cimetière de la paroisse Sainte-Rose, à Laval. Le méfait a été constaté hiermatin 
par le fossoyeur, M. Louis Fortin, qui a immédiatement alerté la police. L’en­
quête sur ces actes de vandalisme se poursuit et les enquêteurs ont bon espoir 
de découvrir ces jeunes voyous qui ont peu de respect pour les morts. Ils l’ont 
du moins démontré en cette avant-veille de la Toussaint.

L'OUA dépêche une mission de 
paix au Ghana et en Guinée

d'après UPI, AFP, PA
Après l'échec de la démarche 

de l'empereur d'Ethiopie auprès 
du Ghana en vue de la libéra­
tion des 19 Guinéens détenus en 
otage à Accra, le conseil des 
ministres de l'Organisation 
pour l'unité africaine (OUA), 
réuni à Addis-Abéba, attend 
maintenant les résultats de la 
"mission de paix" qu'il a dé­
cide d'envoyer à Conakry et à 
Accra pour tenter de régler le 
conflit entre ces deux capitales 
africaines.

D'autre part, le Nigeria a dé­
pêché le commandant en chef 
de sa marine de guerre a Accra 
pour demander la libération de 
quinze étudiants de Guinée, fi­
gurant parmi les 19 ressortis­
sants guinéens séquestrés de­
puis samedi dernier au Ghana. 
Ces étudiants devaient se ren­
dre au Nigeria pour y étudier 
l'anglais, aux termes d'un pro­
gramme d’échanges culturels 
entre le Nigeria et la Guinée.
Les relations entre 
les USA et le Guinée

Dans le domaine des rela­
tions entre la Guinée et les 
Etats-Unis, que Conakry accu­
se d'ètre derrière la séques­
tration des 19 Guinéens, le 
président Sekou Touré a affir­
mé aujourd'hui que les mani­
festations anti-américaines se 
poursuivront dans l’ordre et la 
dignité.

"Ces manifestations se pour­
suivront, a ajouté le chef do 
l'Etat guinéen, jusqu'à la date 
que nous attendons. Ce qui 
nous permettra de constater 
que le gouvernement des Etats- 
Unis, malgré notre appel, se re­
fuse à s'acquitter de scs obli­
gations."

Le leader guinéen a terminé 
son allocution par les tradi­
tionnels “A bas l'impérialis­
me”, "A bas le colonialisme”, 
“A bas les fantoches d'Accra". 
Toutefois, aucune injure ne fut 
proférée à l’égard des Etats- 
Unis comme ce fut le cas hier 
toute ia journée.

De source diplomatique on 
apprend que le gouvernement 
américain a fait une démarche 
assortie de mise en garde aux 
autorités guinéennes pour que 
cesse immédiatement ce genre 
de manifestation.

Selon toute vraisemblance, le 
personnel de l'ambassade des

Il y aura 15 campagnes de 
souscriptions durant le mois 
qui débute aujourd'hui, à Mont­
réal meme, et le total des ob­
jectifs de ces 15 appels atteint 
$10.914,600.

Quatre des !5 campagnes de 
souscriptions commencent au­
jourd'hui et se termineront le 
mardi 15 novembre (entre pa­
renthèses : l'objectifi : Polish 
Combatants Association 
($5,000) ; Roya! Canadian Le­
gion — Montreal Districts 
($100,000) ; Société Saint-Jean- 
Baptiste de Montréal — Le Prêt 
d'Honneur ($250,000) et Mont­
real Oral School for the Deaf 
Inc. ($70.000i.

Voici les 11 campagnes de 
souscriptions :

6 au 19 nov. : The Muscular 
Dystrophy Association of Ca­
nada '$100,000' :

7 au 21 : Combined Jewish 
Appeal — Federation of Jewish 
Community Services ($4,752,-

Etats-Unis dans la capitale gui­
néenne a pu de nouveau circu­
ler librement, hier soir, après 
qu'on lui eut interdit de quitter 
la résidence de l’ambassadeur.

Des membres de ia milice 
guinéenne ont été placés en 
faction à l'extérieur de l'am­
bassade des Etats-Unis, de 
l'immeuble des services d'in­
formation américains et d'au­
tres édifices du gouvernement 
des Etats-Unis. "Aucune pro­
vocation ne sera tolérée", a 
dit dans son discours le pré­
sident Sekou Touré, affirmant 
ainsi la volonté de son gouver-

COWANSVILLE. -r Un sexa­
génaire de Cowansville, Oscar 
Moreau, a été trouvé coupable 
de meurtre non qualifié et con­
damné à l'emprisonnement per­
pétuel, pour avoir tué sa fem­
me à coups rie marteau, le 24 
novembre, à sa demeure.

L’avocat de ia défense, Me 
Henri Lizotte, avait indiqué 
que son client avait été atta­
qué par son épouse, le mena­
çant d'un coup de couteau. En 
conséquence, il se trouvait en 
légitime défense. Quant au pro­
cureur du ministère public, Me 
Claude Noiscux, il a révoqué 
en doute la version de Moreau. 
Il a plutôt émis l'hypothèse que

PAIO ALTO. (Californie) 
(AFP) — Deux chirurgiens 
cardiovasculnires de l’univer­
sité Stanford, les Drs Robert 
Wucrflein et Norman Shunt- 
may, ont réussi à faire revivre 
des coeurs prélevés sur des 
cadavres de chiens, à les trans­
planter sur des chiens vivants 
cl à les maintenir en état de 
fonctionnement pendant des 
périodes allant de 8 à 38 heu­
res.

Les deux médecins qui vien­
nent de faire part de leurs tra­
vaux à l’Association du Coeur 
américaine réunie en session 
à New York, déclarent qu’un 
des buts primordiaux de leurs 
recherches était de détenu i-

000), puis Kiwanis Club of St. 
George, Montrai Inc. ($20,000) ;

10 au 24 : Société Saint-Vin- 
cent-de-Paul — Conférence Col­
lège Jean-de-Brébeuf ($10,000) ;

15 au 30 : Société Saint-Vin- 
cent-dc-Paul — Conférence Col­
lège Sainte-Marie ($5,000) ;

18 nov. au 3 déc. : Associa­
tion des dames bienfaitrices — 
Institut des Sourdes-Muettes 
$1,600) ;

19 nov. au 3 déc. : Seventh 
Day Adventist Church ($6,000) ;

21 au 30 : Les Petits Frères 
des Pauvres ($15,000) ;

21 nov. au 4 déc. : Grace 
Dart Hospital ($75,0001 : L'Oeu­
vre des enfants oubliés ($5,000);

22 nov. au 6 déc. : Loyola Col­
lege ($5,500,0001.

11 n'y aura qu'une quête pu­
blique (tag-dayi durant novem­
bre, soit le 3 : Royal Canadian 
Legion — Montreal Districts.

I

nement de ne pas permettre 
une répétition des événements 
d'hier au cours desquels des 
manifestants avaient commis 
des actes de vandalisme à 
l’ambassade américaine.

A l’OUA, la “mission de 
paix” a pu quitter Addis-Abé­
ba pour la capitale ghanéenne, 
sans que la conférence soulève 
la question de la condamnation 
du Ghana ou de son expulsion 
de l’organisation. Cependant, 
rien ne permet d’affirmer que 
telle ou telle délégation ne re­
mettra pas la question sur le 
tapis.

l'accusé avait pourchassé sa 
femme. S'il n'avait pas voulu la 
tuer, il se aérait arreté avant 
de la frapper à la tête.

Le procureur a souligné que 
la cause du drame portait sur 
lin montant de trois mille dol­
lars. que l'accusé réclamait de 
son épouse, avant de quitter les 
lieux. Avant de prononcer son 
verdict, le jury avait délibéré 
pendant une heure et quinze 
minutes. Le juge Evendor Vcil- 
leux. président du tribunal, se 
vit alors dans l'obligation d'ap­
pliquer la loi, comportant une 
peine d'emprisonnement à per­
pétuité dans le cas d'une of­
fense du genre.

lier apres combien de temps 
après la mort est-il encore pos­
sible de faire revivre un coeur, 
si aucune précaution (congé­
lation, insufflation d'oxygène, 
par exemple) n’est prise pour 
la conservation de ces coeurs.

Ils ont découvert que dans 
de telles conditions, il était 
possible de refaire fonction­
ner un coeur dans quatre cas 
sur cinq apres moins d’une 
heure ; dans sept cas sur dix 
après une heure et quart, une 
heure et demie ; jamais après 
plus de deux heures.

Ils durent ensuite détermi­
ner la meilleure méthode de 
ressuscitation cl de transplan-, 
tation : prélever l’ensemble du 
coeur, des poumons et de la 
trachée artère, l’immerger 
dans un bain à température 
constante, brancher une ma­
chine pneumatique sur la tra­
chée et insuffler de l'oxygène 
dans les poumons. Les fonc­
tions cardiaques sont ainsi res­
taurées en 15 à 30 minutes ; 
la transplantation peut avoir 
lieu une trentaine d'heures 
plus tard.

Les deux chirurgiens décla­
rent que si ces transplanta­
tions sont techniquement fai­
sables. il reste le problème des 
barrières immunologiques et 
celui du rejet possible du 
corps étranger. Les deux mé­
decins affirment cependant 
que leurs travaux pourraient 
constituer un grand pas vers 
la constitution de “banques du 
coeur” semblables aux ban­
ques de sang ou d'yeux déjà 
existantes.

Vandales arrêtés
BEAUHARNOIS. (J.-D. G.) - 

Les policiers de Beauharnois 
ont arrêté un groupe d'adoies- 
cents, responsables de plusieurs 
actes de vandalisme dans cette 
ville au cours des dernières se­
maines. Tous comparaîtront en 
Cour municipale, le 39 novem­
bre, devant le juge Albert Le­
mieux.

Divers organismes veulent 
recueillir, en novembre, 
$10,914,600 par souscriptions

Un sexagénaire condamné à
■ V ■ 4 f * I

Vers l'établissement 
d'une banque des coeurs

Les Métallos 
de Québec 
Iron and 
Titanium 
mettent fin 
à la grève

HAVRE SAINT-PIERRE, - 
Les métallos de la compagnie 
Québec Iron and Titanium, de 
Havre Saint-Pierre, ont décidé 
de mettre fin à leur grève qui 
durait depuis le 16 juillet der­
nier et de signer une nouvelle 
convention collective de travail. 
Cette convention accorde aux 
215 employés une augmentation 
moyenne de 41 cents l'heure sur 
une période de trois ans. Ces 
travailleurs sont membres du 
Syndicat des métallos (FTQ>.

On sait qu’au cours de la grè­
ve, les métallos de cette loca­
lité isolée de la Côte-Nord ont 
effectué, gratuitement, de nom­
breux travaux municipaux. Ils 
ont construit notamment plus 
de 11,000 pieds de trottoir sans 
qu'il n'en coûte un seul sou à la 
municipalité pour la main- 
d'oeuvre.

Plus de 73 pour cent des em­
ployés ont voté en faveur du 
retour au travail et ont appuyé 
ainsi la recommandation de 
leur comité de négociations.

Jusqu'à cette année, seuls 
quelque 40 préposés à l'entre­
tien avaient du travail au cours 
des mois d'hiver, la compagnie 
cessant scs opérations. Les au­
tres étaient mis à pied et rece­
vaient des allocations d'assu­
rance-chômage. Désormais, la 
compagnie maintiendra sa mine 
en opération et plus de 75 pour 
cent des employés auront du 
travail à l'année longue.
La convention

La convention prévoit que le 
salaire du journalier sera porté 
à $2.28 et celui de l'homme de 
métier à $3.15 l'heure. L’éche­
lon monétaire entre les classes 
passe de 5.8 cents à 6.7 cents. 
Les employés obtiennent un sa­
laire rétroactif de 19 cents 
l'heure à partir du 1er mai 1966 
jusqu’au 16 juillet dernier, date 
du début de la grève.

En plus du régime d'assuran- 
cc-maladie dont les améliora­
tions seront entièrement payées 
par la compagnie, les em­
ployés obtiennent un régime de 
retraite qui sera mis en vi­
gueur à la fin de la convention. 
Ce régime non-contributoire 
sera de $3 par mois par année 
de service avec des droits ac­
quis après 10 ans. En cas d'in­
validité, l'employé sera protégé 
dès maintenant au chapitre de 
la pension.

La convention comporte d'au­
tres améliorations en matière 
de vacances, de clauses de 
griefs et d'ancienneté.

La convention collective se 
terminera le 1er mai 1969.

Les négociateurs du syndicat 
étaient M. Emile Boudreau, co­
ordonnateur régional des métal­
los sur la Côte-Nord, et M. 
Pierre Theriault, représentant.

Le boycottage 
des supermarchés

4 0Ê *

d'après UPI-PA
Alors que la "rébellion" des 

ménagères américaines entre 
dans sa deuxième semaine, des 
supermarchés, assiégés par des 
lignes de piquets, boycottés, ont 
annoncé qu'ils tenteraient de 
baisser leurs prix en se débar­
rassant des timbres-primes, des 
bonis, jeux de bingos et autres 
moyens d aceroitrc leurs ven­
tes.

Un porte-parole des mar­
chands a toutefois déclaré à 
Washington qu'il y aurait peut- 
être moyen de réduire les prix 
en éliminait certains "services" 
offerts a la demande même des 
consommateurs. Ces “services" 
comprennent l'ouverture des 
magasins le dimanche, les pré­
posés au transport des sacs de 
nourriture, la permission don­
née aux caissières d'honorer des 
chèques, etc.

Pour sa part, M. Clarence G. 
Adamy, président de la National 
Association of Food Chains, 
soutient que la marge de pro­
fit des supermarchés n'est que 
de 1.3 pour cent et que le bud­
get de publicité leur coûte deux 
pour cent. Si nous accordons 
ces deux pourcentages en ré­
duction à la clientèle, soit 3.3 
pour cent ou 33 cents par $10 
d'achats, il ne nous restera plus 
qu'à fermer nos portes.

N.Y.: les "Minufemen" 
en liberté provisoire

NEW YORK. (AFP) - Les 
dix-neuf membres de l'organi­
sation américaine d'extrême- 
droite dite des “Minutemen", 
arrêtés dimanche et inculpés de 
"complot avec intention d'in­
cendie volontaire", ont été mis 
hier en liberté provisoire sous 
caution.

Le total des cautions s’élève à
81.000 dollars. La police, qui a 
saisi à New York et dans ses en­
virons des quantités importan­
tes d'armes et d'explosifs, main,- 
lient que les militants d'extrè- 
me-droite avaient l’intention de 
faire sauter à la bombe un cer­
tain nombre de "campements" 
et d’immeubles appartenant à 
des organisations d'extréme- 
gauche. dont le journal commu­
niste "The Worker".

Il y a peu d'honnêtes femmes 
qui ne soient lasses de leur mé­
tier.

La Rochefoucauld
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Lucien Larverdure

L'hiver n'esf plus une saison 
morte pour nos joueurs de tennis

Pendant que le tennis intérieur fait un retour en scène 
chez nos voisins américains, il semble également connaître 
un regain de vitalité chez nous, grâce surtout au nombre 
grandissant de nouveaux gymnases, nous dit le professionnel 
Lucien Laverdure.

Cependant qu'à New 
York on compte 30 cen­
tres de tennis intérieur 
reconnus, Montréal sem­
ble, de prime abord, fort 
handicapé, puisque le 
grand public ne eonnait 
de véritable centre de 
tennis intérieur à Mont­
réal que le Montreal In­
door Tennis Club. Et les 
fervents du tennis savent 
qu'il faut être privilégié 
pour en être membre.

L'on sait aussi que 
dans le grand New York 
il existe d’anciens ma­
nèges militaires, d'an­
ciens théâtres ou entre­
pôts convertis en clubs 
de tennis intérieur, et 
même ces constructions 
"bubbles" (ballons) 

moins dispendieuses mais où l'on peut pratiquer le tennis 
par temps froid ou pluvieux. "Ces "ballons" ne seraient 
pas pratiques au Canada, je crois, à cause de la tempé­
rature," ajoute Laverdure.

Dans certains endroits, soit sur des terrains extérieurs, 
l'on peut pratiquer le tennis d'avril à novembre, dans New 
York et les environs. Ce qui n'est pas possible dans le 
Québec.

Si nous sommes désavantagés sur ce point, puisque notre 
saison do tennis en plein air va de juin à la fin de septembre 
seulement, nous comptons, toute proportion gardée, quasi 
autant d'avantages que nos voisins des USA.

"Les joueurs de tennis locaux qui veulent bien pratiquer 
leur sport durant l'hiver trouvent un endroit oc le pratiquer", 
nous dit Lucien Laverdure.

Ainsi, croit-il. il existe environ 25 endroits dans le 
grand Montréal où l’on peut pratiquer le tennis intérieur.

Au nouveau stade d'hiver de l'Université de Montréal, 
par exemple, l'on convertit en quelques minutes la patinoire 
en un excellent terrain de tennis. Au collège St-Laurent, le 
public peut aussi jouer au tennis. Des hommes d'affaires, 
surtout des médecins, y vont pratiquer leur spott favori et 
oublier leurs soucis.

Au collège Brébeuf, à l’Externat Classique Stc-Croix, à 
un gymnase d’Outremont, à l'Ecole Supérieure Richard, le 
dimanche matin; à l'hôpital Notre-Dame de la Merci, au 
Mont St-Louis, au Centre Notre-Dame, au gymnase Kennedy, 

au Centre St-Denis, à l'Ecole St-Luc, également auCentre 
Maisonneuve, à Ste-Rose. etc., des courts de tennis sont dispo­
nibles à certaines heures.

Il n'y a qu'à chercher un peu
Ainsi, tous les coins de la métropole sont à peu près 

couverts. "Celui qui veut réellement pratiquer le tennis, se 
garder en bonne condition, peut sûrement trouver un endroit 
pour ce faire”, ajoute Lucien Laverdure.

Le professionnel de tennis montréalais croit aussi que la 
tenue d'un ou deux tournois l'hiver contribue à redonner vie 
au tennis intérieur d'antan, mais ajoute que parce que les 
gymnases 11e servent pas qu’au tennis, "il est difficile de 
présenter des tournois.

"Rares sont les gymnases disponibles pendant plusieurs 
jours de suite. Ainsi Rolland Godin est chanceux d’obtenir 
le gymnase Kennedy pour présenter un tournoi comme il l'a 
fait l'hiver dernier", dit-il.

Incidemment Godin se promet bien d'en organiser un 
autre en mars ou avril prochain, au même endroit.

Parlant des gymnases. Lucien Laverdure souligne aussi 
le fait intéressant que ceux qui font construire des gymnases, 
maintenant prévoient des lignes spéciales pour le tennis.

Quant à la construction de centres de tennis, Laverdure 
n’ose pas faire de prédiction sur la construction prochaine 
d’un pareil centre. "Plusieurs fervents du tennis y songent 
depuis longtemps, sont mêmes venus bien près de réaliser 
leur ambition à un moment donné," dit-il.

Mais il faut trouver un endroit assez central, de forts 
capitaux et organiser l'entreprise pour qu'elle soit rentable 
sinon payante. Car ces fervents du tennis ne se font pas 
d'illusion. Ce n’est pas une entreprise lucrative qu'ils envisa­
gent, que je sache. Tout ce qu'ils désirent c'est voir les 
fervents du tennis pratiquer leur sport favori dans une 
ambiance propre au tennis.

Lucien Laverdure devient plus optimiste et résume 
probablement la pensée de plusieurs promoteurs d'un stade 
de tennis, qui travaillent ou ont travaillé à un projet du genre 
lorsqu'il conclut : "On y réussira, et peut-être avant 
longtemps".

Nécrologie
M. J.-Romuald Lalande

A Montréal, le 30 octobre, est 
décédé .1 -Romuald Lalande, à 
l'âge de “6 ans, époux d'Emela 
Fortier. 11 laisse dans le deuil 
ses enfants : Denise iMme Paul 
Hamel) et Guy; ses petits-en­
fants : François. Marc, Pierre 
et Sylvie; son frère Albert et 
ses soeurs, Jeanne ( Mme W. 
Reich), Robertine (soeur Stc- 
Gcrmaine), Noellie, ainsi que 
de nombreux neveux et nièces.

DECES

aissewees
ARCHAMBAULT (François Dr) — A

l’hApital Notre-Da^ie. le 31 octobre 
1966, à l’age de 56 ans, est décédé 
le Dr François Archambault, époux 
de Yolande Allaire, demeurant à 
3195 Brillon, N.-D.-G. Père de Suzan­
ne. Céüne, Julie et Thérèse. Les 
funérailles auront lieu jeudi le 3 
novembre. Le convoi funèbre parti­
ra des salons de
l'hôpital Notre-Dame de Montréal 

3 8 hrs 15, pour se rendre à l’église 
Notre-Dame-de-Grâce, ou le service 
sera célébré à 9 hrs, et de U au 
cimetière de la Côte-des-Neiges, lieu 
de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre 
invitation. Prière de ne pas envoyer 
de fleurs. Direction : Urgel Bourgie 
Ltée.

AUBIN (Maria) — A Montréal, le 29 
octobre 1966, est décèdee Mme 
veuve EU# Aubin, née Marie Tou 
chettc, demeurant rue Garnier, more 
de Mme Georges Shea (Exilia), Mme 
Antoine Simard (Ida), Mme Paul 
Rousseau (Alice), Mme Lucien Du- 
guay Mrene), son fils Honoré. Les 
funérailles auront lieu mercredi, le 
2 novembre. Le convoi funèbre 
partira des salons

J.-Paul Marchand.
4228, rue Papineau, 

pour se rendre k l'église Immaculée 
Conception, où le service sera célé 
bré k 10 heures, et de là au cime­
tière de l’Est, lieu de la sépulture S---------.

CHARLEBOIS (Oscar) — A Montréal, 
le 31 octobre 1966. à l’âge de 73 
ans, est décédé M. Oscar Charlebols. 
époux de Reina Robltaille, père de 
Andre, Fernand, Guy, Mme D. Vet- 
tero (Jeannine) et Raymond. Les 
funérailles auront lieu vendredi le 
4 novembre. Le convoi funèbre par­
tira des salons

J. A. Gullbault Inc..
5339. Ile Avenue. Rosemont, 

à 9 hrs 45. pour se rendre à l'église 
St-Esprit. où le service sera célébré 
à 10 heures, et de là au cimetière 
de la Côte-des-Neiges. lieu de la 
sépulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre Invi­
tation.

Parents et amis sont priés 
assister sans autre invitation.

d'y

BELANGER (Aimée) — A Lachine. au 
Mont Ste-Anne. le 30 octobre 1966, 
à l’âge de 80 ans, est décédée 
Soeur Marie-Ignace. Soeur de Stc- 
Anne. née Aimée Belanger, fille 
d’Oscar Bélanger et de Marie Cre- 
vier. décédés. Elle laisse ses soeurs: 
Adrienne, Soeur Ste-Edithe. S.M., 
(Eugenie), Soeur Leonie, F'.R.D.C 
(Léonie), Soeur Marle-Aimée du Di- 
vln-Coeur, S.S.A. (Jeanne), Laurette; 
se« frères: Emile et Edouard, une 
belle-soeur: Antoinette Bissonnette 
et plusieurs neveux et nièces. Les 
funérailles auront lieu mercredi le 
2 novembre a 10 heures, au Mont 
Ste-Anne

1950. rue Provost (Lachine) 
ou elle est exposée 

Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

BENARD (Albertlne) — A Montréal, 
le 31 octobre 1966. à l'âge de 77 
ans. est décédée Mme Léo Bénard, 
née Albertlne Lapointe, demeurant 
1967. Cartier. Les funérailles auront 
lieu jeudi, le 3 novembre. Le convoi 
funèbre partira des salons 

Urgel Bourgie Liée 
1385. rue Ontario est 

à 9 hrs, pour se rendre à l'église 
paroissiale de L’Assomption, ou le 
service sera célébré à 10 hrs, et de 
là au cimetière du même endroit, 
lieu de la sepulture. Parents et 
amis sont priés d’y assister cans 
autre invitation.

BENARD (Léon) — A Montréal, le 30 
octobre 1966. à l’Age de 80 ans, est 
décédé M. Léon Bénard, époux de 
feu Mar.v Alice Craig. Les funé­
railles auront lieu mercredi. le 2 
novembre. Le convoi funebie par­
tira des salons

Société Coopérative 
de Frais Funéraires 
4848. rue Papineau 

puor se rendre à l’église St. Do­
minic's. ou le service sera celénré. 
et de là au cimetière de Côte-des- 
Neiges. lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

BERNADET (Clémentine) — A Mont­
réal. le 31 octobre i366. a l’Age de 
88 ans. est décédée Mme veuve 
Emile Bornadet. nee Clementine 
Martin, demeurant 11,905. Boni. 
L’Acadie. Les funérailles auront lieu 
Jeudi, le 3 novembre Le convoi fu­
nèbre partira des salons 

l'rgel Bourgie Ltée 
743. rue Crémazie est 

à 9 hrs 30. pour se rendre à l’église 
St-.Ioseph de Bordeaux, ou le ser­
vice sera célébré à 10 hrs, et de 
la au cimetière le Côte-des-Neiges. 
lieu de la sepulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre in­
vitation.

BERNIER (Raoul) — A Laval-des-Ra- 
Pidcs. le 31 octobre 1966. a l’âge 
de 63 ans. 10 mois, est décédé M. 
Raoul Bernier, époux de Marguerite 
Moore, demeurant 299, rue Quintal, 
l.cs funérailles auront lieu jeudi, 
le .1 novembre. Le convoi funebre 
partira des salons

J. C. Filiatreault 
24. rue St-FIorent, Pont-Viau 

à 9 hrs 43. pour se rendre à l’église 
St-Claude ou le service sera célébré] 
a 10 hrs. et de la au cimetière de! 
Côte-des-Neiges. lieu de la sépulture ! 
Parents et amis sont priés d’y as­
sister sans autre invitation.

BERTRAND (Marguerite) — A Mont­
real. le 31 octobre 1966. à l’âge J 
de 47 ans. est décedee Mme Char­
les Bertrand, péc Marguerite Car­
mel. demeurant 4351 Christophe- 
Colomb Les funérailles auront lieu 
vendredi le 4 novembre. Le convoi 
funebre partira des salons 

René Thériault Ltée.
1120 est. rue Jean-Talon 

à 9 hrs pour -c rendre à l’église 
Notre-Dame du Tr-*s-St -Sacrement 
où le service sera célébré â 9 hrs 
30 rt de là au cimetière de Côte- 
des-Neiges. lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d’y assis 
ter sans autre invitation.

CLEMENT (Rodolphe) — A Lachine, 
le 31 octobre I960, est décédé M. 
nodolphe Clément, fils de Wilfrid 
Clément et d’Ida Séguin. Les funé­
railles auront lieu jeudi, le 3 no- 
vembre. Le convoi funèbre partira 
des salons

Raoul Bourgie Inc.
1345. rue Notre-Dame, Lachine 

à 8 hrs 45. pour se rendre a l’église 
des Sts-Anges. où le service sera cé­
lébré à 9 hrs, et de là au cimetière 
de Lachine. lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d'y assis­
ter asns autre invitation.

CODERRE (Bernadette) — A Montréal, 
le 30 octobre 1966. a l'âge de 57 ans 
et 8 mois, est décedée Mlle Berna­
dette Coderre, fille de feu Gaspard 
Coderre et de feu Georgian* Robil- 
lard, demeurant à 11.229 Clichy 
Les funérailles auront lieu mer­
credi, le 2 novembre. Le convoi 
funèbre partira des salons

Dallaire et Vandelac»
4340, rue St-Denis, 

à 9 hrs 15, pour se rendre à la cathé­
drale de Joliette. où le service sera 
célébré à 11 hrs. et de là au cime­
tière de Joliette, lieu de la sépultu­
re. Parents et amis sont prié* d’y 
assister sans autre invitation.

CODERRE (Hervé) — A Jacques-Car­
tier, le 30 octobre 1966, à l’àge de 
52 ans, est décédé Hervé Coderre, 
époux de Clara Durand, demeurant 
1801 Préfontaine. Les funérailles au­
ront lieu mercredi, le 2 novembre 
Le convoi funèbr epartlra des salons 
funéraires

E. Darche A Fils Inc.
327, rue Ste-liélène. Longueuil 

à 9 hrs 45, pour se rendre à l’église 
Notre Dame-dc-la-Garde. où le ser­
vice sera célébré à 10 hrs, et de là 
au cimetière de Côte-des-Neiges, Heu 
de la sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre invi­
tation.

FONTAINE (Jeanne) — A Pointe aux 
Trembles, le 30 octobre 1966, à 
l’âge de 68 ans et 4 mois, est décé­
dée la Révérende Soeur Marte-de-la 
Trinité, née Jeanne Fontaine, de la 
Congrégation des Petites Filles de 
St-Françols. Le service aura lieu à 
la chapelle de la maison-mère, 13,900 
est, rue Notre-Dame, Pointe-aux 
Trembles, Montréal 5, mercredi, le 
2 novembre, à 9 heures a.m. Inhu 
mation au cimetière de U Congré­
gation des Petites Filles de St-Fran 
cois, Pointe-aux-Tremblcs. Montréal 
S. Direction : Bonneville et Gingras.

GAREAU (An9*lina> — A Montréal, 
le 28 octobre 1966. à l’âge de 79 
ans. est décédée Angélina Larue, 
épousé de J. Emile Gareau, mère 
du révérend Pere Marcel Gareau, 
S.J. en Ethiopie, Mme Lionel A. 
Audette (Thérèse), révérend Père 
Claude Gareau, père Blanc au Tan­
zania en Afrique. Les funérailles au­
ront lieu mercredi le 2 novembre 
Le convoi funèbre partira des salons 

J. R. Deslauriers Ltée,
5650, Chemin Côte-des-Neiges 

à 9 hrs 30, pour se rendre à l’église 
Ste-Catherine-de-Sienne, où le ser­
vice sera célébré à 10 hrs et de là 
au cimetière de la Côte-des-Neiges, 
lieu de la sépulture. Tarent* et 
amis sont priés d'y assister «ans 
autre invitation. SVP, pas de fleurs.

GAUTHIER (Antoinette) — A Mont­
real, le 31 octobre 1966. a l’âge de 
56 ans, est décédée Mme veuve 
Hippolyte Gauthier, née Antoinette 
Pelletier. Les funérailles auront 
liue jeudi le 3 novembre. Le eon- 
vol funèbre partira des salons 

T Sansregret Ltée 
3198 rue Ontario est 

pour se rendre à l’église Nativité 
d’Hochelaga ou le service sera cé­
lébré, et de là au cimetière de 
l’Est, lieu de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

GAUTHIER (Flore) — A Montréal, le 
30 octobre 1966. à l’âge de 81 ans, 
est décédée Mme veuve Oscar Gau­
thier, née Flore Filiatreault, mère 
de Mme Gaston Legal, autrefois de 
Laval • des • Rapides, demeurant à 
8463. rue Berri. Les funérailles 
auront lieu mercredi, le 2 novem­
bre. Le convoi funèbre partira des 
salons

Urgel Bourgie Ltée,
745 est. boul. Crémazie, 

à 9 h. 45 pour se rendre à l’église 
St-Alphonse-d'Youville, où le service 
sera célébré à 10 heures, et de là 
au cimetière de St-Martin, lieu de 
la sépulture. Tarents et amla son) 
priés d’y assister sans autre invi­
tation.

LEGUERRIER (Grazfella) — A Cho- 
medey, le 30 octobre 1966, à l’àge 
de BO ans. est décedée Mme veuve 
Auguste Leiuerrier. née Graziella 
Gaudry, mère de Féréol. Jean, Mme 
Aurèle Pagano (Denise) et Mme 
Rita Mingne. demeurant à 4703 Du 
Tremblay. Chomedey. Les funé­
railles auront lieu mercredi, le 2 
novembre. Le convoi funèbre par­
tira des salons

Urgel Bourgie Ltée.
2095. rue de Salaberry. 

à 9 h. 43 pour se rendre à l’église 
Saint-Maxime, ou le service sera 
célébré à 10 heures et de là au 
cimetière de St-Vincent-de-Paul. lieu 
de la sepulture. Parents et amis 
sont pries d’y assister sans autre 
invitation.

LE PI NE (Alphonse) — A Montréal, le 
29 octobre 1966, à l'àge de 72 ans. 
est décédé Alphonse Lépine, époux 
de Germaine Roy. Les funérailles 
auront lieu mercredi, le 2 novem­
bre. Le convoi funèbre partira de 
la résidence funéraire

Magnus Poirier Inc.,
6520. rue St-Denis, 

à 9 h. 30 pour se rendre à l’église 
Ste-Msdeleine-Sophie, ou le service 
sera célébré à 10 heures, et de là 
au cimetière de la Côte-des-Neiges, 
lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont Priés d’y assister sans 
autre invitation.

LING (Arthur-W.) — A Montréal, le 
29 octobre 1966. à l’àge de 77 ans. 
est décédé Arthur W. Ling, époux 
d’Alice Fhaneuf. père de MUe 
Patricia. Géraldine (Mme Jacques 
Tanguay), Grace (Mme Luciano Bor- 
satto). Les funérailles auront lieu 
mercredi, le 2 novembre. Le convoi 
funèbre partira des salons

J.-R. Dcslauriers Ltée.
790. boul. Ste-Crolx, St-Laurent 

pour se rendre à l’eglise Our Lady 
of Fatima, ou le service séra célé­
bré à 10 heures, et de là au cime­
tière de Saint-Laurent, lieu de la 
sépulture. Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre Invitation.

MORIN (Cécile) — A Montréal, le 30 
octobre 1966, à l’àge de 56 ans. est 
decédée Mme Edouard Morin, née 
Cécile Bolssonneault, demeurant à 
1844, rue Tupper. Le* funérailles 
auront lieu jeudi, le 3 novembre. 
Le convoi funèbre partira des salons 

Urgel Bourgie Ltée,
2630 ouest, rue Notre-Dame, 

à 9 hrs 30, pour se rendre à la cathé 
drale de Montréal, où le service 
sera célébré à 10 hrs, et de là au 
cimetière de la Côte-des-Neiges, lieu 
de la sépulture. Parents et amis sont 
pries d’y assister sans autre invi­
tation.

N A DO N (Hubert) — A Fabrevtlle 
(Ville de Laval), le 29 octobre 1966. 
à l’âge de 39 ans. est décédé subi­
tement Hubert Nation, fila de M 
Joseph Nadon et de Bertha Vali- 
quette, demeurant à 3387, boul. 
Dagcnais, à Fabreville. Les funé 
railles auront lieu mercredi, le 2 
novembre. Le convoi funèbre partira 
des salons

J.-M.-D. Cyr.
167, boul. Ste-ltose, à Ste-Rose, 

à 9 h. 45 pour se rendre à l'église 
paroissiale de Ste-Rose. ou le ser 
vice sera célébré à 10 heures, et de 
là au cimetière de Ste-Rose. lieu de 
U sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre invi­
tation.

NAULT (Thérèse) — A Ville Ile-Per­
rot, le 29 octobre 1966. à l’âge de 
41 ans, est décédée Mme Jacques 
Nault. nee Thérèse Séguin, demeu 
rant à 177, 7e ave. Ville Ile-Perrot 
Les funérailles auront lieu mer­
credi. le 2 novembre. Le convoi 
funèbre partira des salons 

Aubry et Ttudeau,
96 boul. Perrot, 

à Ville Ile-Perrot, 
à 9 h. 45 pour se rendre à l’église 
Ste-Hose-de-Lima. où le service sera 
célébré à 10 heures, et de là au 
cimetière de Stc-Anne-de-Prcscott 
lieu de la sépulture, où un libéra 
sera chanté. Parents et amis sont 
pries d'y assister sans autre invi 
tation.

ST-HILAIRE (Lucille) -V A Montréal, 
le 31 octobre U$66. à l’Age de 57 ans, 
est décédée Mme Rbmuald St-Hi- 
laire. nee Lucille Labelle. mere 
d’André et Lise lies funérailles 
auront lieu jeudi. If 3 novembre. 
Le convoi funebre partira des salons 

René Thériault Ltée 
1120 est. rue Jean-Talon 

à 7 hrs 45, pour se rendre à l’église 
St-Arsène. ou le service sera célé­
bré à 8 hrs, et de la au cimetière 
de Côte-des-Neiges. lieu de la se­
pulture. Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre invitation.

COTE (Marcel) — A Montréal, le 31 
octobre 1966, à l’âge de 25 ans. est 
décède Marcel Coté, époux de Fran­
çoise Létourneau. Les funérailles 
auront lieu Jeudi le 3 novembre. 
Le convoi funèbre partira des salons 

Roland Bisson Inc.,
1415, rue Fleury est, 

à 8 hr.s 45. pour se rendre à l’église 
des Sts-Martvrs Canadiens, où le 
service sera célébré à 9 hrs, et de 
là au cimetière de Blencourt, comté 
de Rimouski, lieu de la sépulture. 
Parents et ami* sont priés d’y as­
sister sans autre Invitation.

DAOUST (Léopold) — A Ville de Pin 
court, le 30 octobre 1966. à l’âge de 
61 ans. est décédé subitement M. 
Léopold Danust. époux de Mérilda 
Rousseau, demeurant à 368. boul. 
Duhamel, à Ville de Pincourt. Les 
funérailles auront lieu mercredi, le 
2 novembre. Le convoi funebre par­
tira des salons

Aubry et Trudeau.
551. boul. Duhamel,

Ville de Pincourt.
A 2 h. 15 pour se rendre à l’écllse 
Notre-Dame de-Lorette. ou le service 
sera célébré A 2 h 30 p.m., et de 
là au cimetière de Stc-Jcanne-de- 
Chantal, à l'Ile-Pcrrot. lieu de la 
sépulture. Parents et amis sont priés 
d'y assister sans autre Invitation.

GAUTHIER (Gilbert#) — A Montréal 
le 1er novembre 1966 à l’âge de 61 
ans est décédée Mme veuve Arthur 
Gauthier née Gilberte Roger de­
meurant 6681 Cartier mère bien-ai- 
niée de Pauline (Mme Simon Lafon­
taine) Lucille (Mme Jacques Lam­
bert) Huguette (Mme Léo Bigras) 
Les funérailles auront lieu ven­

dredi le 4 courant. Le convoi fu­
nèbre partira des salons 

Alfred Dallaire Inc.
3254 rue Rellcchasse coin lie Ave 
à 8 hrs 30 pour se rendre à l'église 
St-Jean-Berchmans où le service se­
ra célébré à 9 hrs et de là au 
cimetière Notre-Dame de l’Eepéran- 
ce, Ste-Dorothée. lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont priés d’y 
assister sans autre invitation.

MAISONNEUVE (Henri Joseph) — Le
23 octobre 1966, à l’âge de 84 ans. 
est décédé M. Henri Joseph Maison 
neuve, époux de Maria Fontaine, de 
meurant 8925. Chateaubriand, Mont 
réal, père de Jeanne (Mme Eric 
Pettinger), Roger, Cécile Mme Geor­
ge Cobb), Paul, Thérèse (Mme Ro 
bert Westman), Maurice et Margue­
rite (Mme Roger Blais). Le service 
et la sépulture ont eu Lieu à Ste 
Foy, Québec.

MARTINEAU (Lucien) — A Montréal 
le 31 octobre 1966, à l'àge de 63 ans. 
est décédé Lucien Martineau, époux 
de Emilia Gullbault, demeurant 8246 
rue Drolet. Les funérailles auront 
lieu jeudi le 3 novembre. Le convoi 
funèbre partira des salons 

A. Savaria Ltee.
8078 me Drolet

à R h. 50, pour se rendre A l'église 
St-VIncent-Ferner. ou le service sera 
célébré à ü hrs et de la au cime­
tière de Côte-des-Nclges, lieu de la 
sépulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre invita 
tion.

ST-MICHEL (Clara) — Subitement, à 
Montréal, le 31 octobre 1966. à l’àge 
de 87 ans. est décédée Mme veuve 
Alfred St-Michel. née Clara Hogue, 
demeurant à 2195. boul. St-Joseph 
est. appt 7. Les funérailles auront 
lieu jeudi, le 3 novembre courant. 
Le convoi funèbre partira des salons 

Urgel Bourgie Ltée 
4737. rue Delorlmier 

A 8 hrs 15, pour se rendre à l’église 
St-Pierie-Claver. où le service sers 
célébré à 8 hrs 30. et de IA au ci­
metière de l’Est, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

SZANTO (Claire) — A Montréal, le 39 
octobre 1966, à l’âge de 38 ans. e*r 
décedée Mme Leslie Szanto, neo 
Claire Bourget, demeurant à 1645 
C.rcnet, appt 5. Les funérailles 
auront lieu mercredi, le 2 novem­
bre. l.c convoi funèbre partira des 
salons

Urgel Bourgie Ltée.
6259, boul. Monk.

* fl h. 45 pour se rendre à l’église 
Notre-Dainc-du-Perpélucl-Secours. ou 
le service sera célébré à 10 heures, 
et de là au cimetière de la Côte- 
des-Neiges. lieu de la sépultuie. 
Parents et amis sont pries d'y 
assister sans autre invitation.

MARTINEAU (Msrle-Louiie) — A
Montréal, le 30 octobre 1966. à 
l'âge de 80 ans. est décédée Mme 
veuve Ovide Martineau, née Marie- 
Louise Bergeron, mère de Léopold 
et de Mme Gus Martin (Lucienne). 
Les funérailles auront lieu jeudi 
le 3 novembre. Le convoi funèbre 
partira des salons

Urgel Bourgie Ltée,
2630 ouest, rue Notre-Dame, 

à 10 h. 45 pour se rendre à l’église 
Ste-Cunégonde ou le service sera 
célébré à 11 hrs et de la au cime­
tière de l’Est, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation.

NOYES (Mary Ellen) — A Montréal 
le 29 octobre 1966, est décédée 
Mary Ellen Gallivan. épouse de feu 
Ezsa Am os Noyés, de Sutton. Qué­
bec, fille de feu Timothy Gallivan 
et de Catherine O’Connell, soeur 
de Thomas Gallivan et de feu Mme 
Arthur Crowe (Elisabeth) et Mme 
William John Ward (Johanne). Les 
funérailles auront lieu mercredi, le 
2 novembre. Le convoi funebre 
partira des salons

J.S. Vallée Ltée.
1111 ouest, rue Laurier, Outremont, 
à 9 h. 30 pour se rendre à l'église 
Saint-Raphaël, où le service sera 
célébré à 10 heures, et de là au 
cimetière de la Côte-des-Neiges, lieu 
de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d'y assister sans autre 
Invitation.

OUELLETTE (Roland) — A Montréal, 
le 31 octobre 1966. A l’âge de 52 ans. 
est décédé Roland Ouellette, époux 
d’Anita Vézina. Les funérailles au­
ront Heu mercredi, le 2 novembre. 
Le convoi funebre partit a des salons 

T. Sansregret Ltée 
3198. rue Ontario est 

pour se rendre à l’cglise Nativité 
d'Hochelaga. où le service sera cé­
lébré à 9 hrs. et de là au cimetière 
de l’Est, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation.

DE BELLEFEUILLE (Océa) — A Ri­
vière - des - F’rairtes, le 29 octobre 
1968, A l'Age de 53 ans, est décédé 
Océa De Bellefcuille, epoux de Fer­
nande Carrière, demeurant à 9833.
6o ave. Rivière • des - Prairies. Les 
funérailles auront lieu mercredi, le 
2 novembre. Le convoi funèbre 
partira des salons

Giroux et Fils Inc.,
11.130. boul. Pic-IX,

A 8 h. 40 pour se rendre a l’église 
Sainte-Marthe, ou le service sera 
célébré a 9 heures, et de IA au 
cimetière de St-Joseph de Rivière- 
des-Prairies, lieu de la sépulture 
Parents et amis sont Plié* d'y ! GRAVEL (Florins)

TREMBLAY (Maurice) — A Montréal, 
le 30 octobre 196ii, à l’âge de 53 ans. 
est décédé M. Maurice Tremblay, 
demeurant à 5017. Hôtel-de-Ville. 
Les funérailles auront lieu mercredi, 
le 2 novembre. Le convoi funèbre 
partira de la résidence funéraire 

Georges Godin Enrg.
518, rue Rachel est 

à 7 hrs 45. pour se rendre A l’église 
St-Enfant-Jésus du Mile End. où le 
service sera célébré à 8 h. et de U 
au cimetière de l’Est, lieu de la 
sepulture. Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre invitation.

TRUDEAU (Flore) — Au Foyer d# la 
.Sainte-Trinité de Longueuil, le 29 
octobre 1966, \ Page do 89 ans et 
8 mois, est décédée Dame Flore 
Lamarre, épousé de feu Aloxanriin 
Trudeau. Elle laisse dans le deuil 
sa fille, Mme Roméo Brissetle (Fa- 
biola). Les funérailles auront lieu 
mercredi, le 2 novembre. Le convoi 
funèbre partis de la residence 
funéraire

E. Darche et Fils Inc.,
86, rue Longueuil. 

via St-Charles, Longueuil, 
à 9 h. 45 pour se rendre à l’église 
St-z\ntoinc, cm le service sera célé­
bré à 10 heures, et de IA au cime­
tière du même endroit, lieu do la 
sépulture. Parents et amis sont pries 
d'y assister sans autre invitation.

PARIZEAU (Jean) — Subitement, à 
Montréal, le 29 octobre 1966, à l’âge 
de 30 ans, est décédé Jean Parizeau, 
époux de Gisèle Leroux. Les funé­
railles auront Heu mercredi, le 2 
novembre. Le convoi funèbre par­
tira des salons

A. Bazinet Inc.,
1922. boul. Rosemont,

A 8 h. 45 pour se rendre a l’église 
Saint-Jean-Berchmans, où le service 
sera célébré a 9 heures, et de là 
au cimetière de la Côte-des-Neiges 
lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

GILBERT (Agathe) — A Montréal, le 
29 octobre 1966, eet décédée Mme 
Rolland GUbert. née Agathe Des 
champs, demeurant à 112, rue Bazin,
Laval • des • Rapides. Le* funérailles 
auront lieu mercredi, le 2 novenv 
bre. Le convoi funèbre partira des 
salons

Urgel Bourgie Ltée.
400 est, boul. Henrl-Bourassa 

A 9 )i. 30 pour se rendre à l’église
St-Claude. où le service sera célèbre ____
10■ï.Wï:............

de B2 ans. est décédé M. Arthur 
(Pierre) Massicotte. époux de feu 
Marie Leblanc, demeurant rue St- 
André. Les funérailles auront lieu 
Jeudi, le 3 novembre. Le convoi fu­
nèbre partira des salons

Bonnier. Duclos A Bonnier 
3503, rue Papineau 

à 8 hrs 15, pour se rendre à l'église 
St-Etienne. ou le service ser* célé­
bré A 8 hrs 30. et de là au cimetière 
de Ste Geneviève de Batiscan, ou 
un libera sera chanté à 1 hre. Pa­
rents et ami» sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

de Saint-Paul-l'Ermite, lieu de la 
sepulture. Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre invitation.

A Montréal, 
le 30 octobre 1966. à l'âge de 67 
ans, est décédé M. Arthur Pay­
ment, époux de Laurentia Duran- 
ceau. demeurant à 1890 de l'Eglise. 
Les funérailles auront lieu mercre­
di le 2 novembre. Le convoi fune­
bre partira des salons

Urgel Bourgie Ltée 
1735 rue de l’Eglise 

A 9 hrcs 43. pour se rendre A 
l'église St-Paul, ou le service sera 
célébré A 10 hrcs, et de là au cime­
tière de Lachine. lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

assister sans autre invitation.

DE VARENNES (Roland) — Subite 
ment a Miami. Floride, le 27 octo­
bre 1966. a l’Age de 58 ans est 
décalé Roland De Varenncs, ancien 
directeur des prêts personnels rie 
la Banque D'épargne rie la Cité A 
du District rie Montréal, époux de 
Thérésa Duchesnay, père de Fran­
çoise (Mme Gascon Dumas) et son 
gendre attaché a l’Hydro Québec, 
frère (le Paul, Lucienne «Mine Gilles 
Hébert), Gertrude ‘Mme Adolphe 
Larosc). Les funérailles auront lieu 
mercredi, le 2 novembre. Le convoi 
funebre partira des salons 

Paul A Fortin
835 est, avenue Laurier „

pour se rendre a l’église st-Denls GUIBERT,^ (Fernsnd) 
où le service sera célèbre a 10 hrs 
et rie la au cimetière de la Côte- 
des-Neiges, lieu de la sépulture.
Parents et amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation.

GRAVEL (Berthe) — A Joliette. le 28 
octobre 1966. à l’âge de 68 ans, est 
décédée Mme René Gravel, née Ber­
the Besner, demeurant 559. rue 
Notre-Dame, à Joliette, mère du Dr 
B. Gaston Gravel, de Repenttgny.
Les funérailles auront Heu mercredi 
le 2 novembre. Le convoi funèbre 
partira de la Résidence Funéraire 

Orner Landreville,
674, rue St-Louis, à Joliette 

pour se rendre à la Cathédrale de 
Joliette, ou le service sera célébré
à 10 hrs. Parent* et amis sont pries ...... , . ... . . , .
«l’y assister sans autre Invitation. MASSON (Adrien) — A Montréal- le

29 octobre 1966. a 1 âge rie 5H ans. 
est décédé Adrien Masson, fils de 

A Montréal, le feu Félix Masson et de feu Félicité 
Poitras. Les funérailles auront lieu 
mercredi, le 2 novembre Le convoi 
funèbre partira rie la residence fu­
néraire

Magnus Poirier Inc.
185. rue De Castelnau est

k 8 h» «. pour sr rendra à l'éllÉM i PE,5U“îu™* .Sî!', 
Ste-Cecile. où le service sera célé­
bré a 9 hrs. et de là au cimetière 
de l’Est, Heu de sépulture. Parents 
et amis sont priés d'y assister asns 
autre invitation.

BIGRAS Ubald) — A Chomedey (Ville 
rie Laval), 1e 30 octobre 1966, a, 
l'âge rie 64 ans. est décédé l.'balri t 
Bigras. epoux de Gabriellc Bernard.; 
demeurant a 5081, boul. St-Martin.J 
Chomedey. Il laisse dans le deuil 
Jacques. André, Gaétan, Céline >
(Mme Jacques Brousseau), Jeanne 
• Mme Raymond Goyer), Denise (Mme)
iuront lieu “mercredi?';* ^"noveni' °UBE*U - A Montré,

hre. Le convoi funebre partira de 
la résidence funéraire

F. Brisebois Inc.,
1365, boul. Labelle, Chotnrdev.

A 9 h 45 pour se rendre a l’église!
St-Martin, ou le service sera célébré; 
â 10 heures, et «le là au cimetière! 
du même endroit, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont priés d’y 
assister sans autre invitation. i

30 octobre 1966. A l’âge de 81 ans, 
est décédée Fiorina Montpellier, 
épouse de feu Léonide Gravel, mere 
de Roger, Réal. Jean, Jacques,
Mme Lawrence Borris (Laurette),
Mme Adolphe Clairmont (Mariette),
Lucille. Marcelle, RoUandc. Les 
funérailles auront Heu Jeudi le 3 
novembre. Le convoi funèbre parti­
ra des salons

Rene Thériault Ltée.
1120 est, rue Jean-Talon.

A 8 hrs 45, pour se rendre A l'église
St-Arsène, ou le esrvice sera célébré, _ ..
à 9 hrs. et de là au cimetière de MENARD (Jean-Paul) 
Côte-des-Neiges, lieu de la sépultu­
re. Parents et amis sont priés d’y 
assister sans autre invitation.

PELLETIER (Gilbert#) — A Montréal, 
le 1er novembre 1966. est decédée 
Mille Gilberte Pelletier, fille de 
feu Henri Pelletier, et de feu Zéphi- 
rina Lamarche, demeurant 11,815 
Pasteur. La dépouillé mortelle est 
expoace aux salons

Urgel Bourgie Ltée 
745 Crémazie est 

Avis des funérailles plu* tard.

TRUDEAU (Maxime-A.l — Acclden* 
tellement, à Michigan, le 28 octo­
bre 1966, à l’àge de 23 ans, est 
décède M. Maxime-A. Trudeau, file 
d’Euclide Trudeau et d’Aurettu 
Laurent, demeurant 3236, boul. 
Lévesque. Duvernay. Les funérailles 
auront lieu mercredi, le 2 novem­
bre. Le convoi funèbre partira des 
salons

Urgel Bourgie Idée,
400 est, boul. Henrl-Bourassa, 

k 9 h. 30 pour se rendre a l’église 
St-Maurlce de Duvernay. où le ser­
vice sera célébré A 10 heures, et rie 
là au cimetière rie la Côte-des-Nci- 
ges. lieu de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

TURNER (Frank) — A Montréal, le 
30 octobre 1966. à l àRe rie 56 ans. 
est décédé M. Frank Turner, époux 
de Juliette Beauchamp, demeurant 
5781. Hamilton, père de Mme Michel 
Campanozzi (Lucille), Mme Enrico 
Martucci (Lise). André. Rohert, Ro­
ger, et une belle-fille Claudette. L» s 
funérailles auront lieu mercredi. U* 
2 novembre. Le convoi funebre pai- 
tira des salons

l’rgel Bourgie Ltée 
6259. Bout Monk

A 8 hrs 45. pour se rendre A l'égli­
se Notre-Dame-du-l’crpétuel-Secoms, 
ou le service sera célébré à 9 hrs, 
et de là au cimctl re de Ste-Agathe- 
dcs-Monts, Heu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

le 28 octobre 1966. à l’âge de 45 
ans, est décédé Ange-Albert Du- 
beau, époux rie Laurette Jetté, 
pere rie Francine. Jacques. Denise 
et François. Les funérailles auront 
lieu mercredi le 2 novembre. Le 
convoi funebre partira ries salons 

René Thériault Ltee 
1120 est. rue Jean-Talon 

A 9 hrs 45 pour se rendre à l’église K ANTE RS (Eliiabeth)

A St-Lnzare, 
Comté Vaudrcuil, le 30 octobre 1066. 
à l’âge de 63 ans. est décédé Fer­
nand Guihert, époux rie Marie-Lau­
re Félonise-Mension-Lainouche. Père 
rie Ronald, Mayrand et Lorraine. Les 
funérailles auront lieu jeudi, le 3 
novembre. Le convoi funèbre par­
tira ries salons

Aubry A Boileau 
St-Lazare

A 9 hrs 45, pour se rendre A l’église 
paroissiale de St-Lazare, ou le ser­
vice sera célébré a 10 hrs. et de 
là au cimetière du même endroit, 
lieu de la sépulture Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre 
invitation.

Mme EMILE BERNADET

St-Gabriel Lalement ou le service 
! sera célébré à 10 hrs et de là au 

cimetière de Côte-des-Neiges, lieu 
de la sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre invi­
tation.

BLAIS iJcseph Jean Albert) — A Mont 
réal. le 30 octobre 1966, à l’âge 
de 59 ans. est décodé M. Joseph Jean 
Albert Blais, photographe, époux 
de Raymonde Landreville, demeu­
rant 1640. Sanguinct. Les funérail- 
los auront lieu Jeu<!i. le 8 novembre jDUBUC _ A Montréal, le
Le convoi funebre Partir» des .alon», 3, „(.tobrc i960, à l'Are de 8a ans, 

Société Coopérative est décédé M, Anastase Public, au-
vn.de.,.îrcl! / u.uCI.aIrc . i t refois <!e Lonaucuil. époux de

. d «'a™* r ( alherina *'»t rcu Marie-Louise Richard, -lemcu-
» 8 hrs 45, pour se rendre a l'émise, ran, w2, pelarochc. Les funérail- 
StJncqués^ou .lé serviéé «era cèle-] u.s „uront li0„ mercredi, le 2 no-

embre. Le convoi funèbre partira

A l’Hôpital

A Montréal, 
le 28 octobre 1966. à 1 age de 36 
ans. est décédé Jean-Paul .Ménard, 
epoux de Jeannine FiUion. Père de 
Michel et de .Manon ; fils de feu 
Georges Ménard et de feu Alexina 
Paquette ; frere de Marcel, de Sud­
bury, de Germaine (Mme Jean Ger- 
vais), Marie-Rose (Mme Dave Ben-
dlck) de Sudbury et de Marguerite RICHARD (Toussaint)

A Montréal, le 
29 octobre 1963. à l’âge de 17 ans, 
est décédé Bernard Pérusse. fils 
d’Anatole Pérusse et de Marie- 
Jeanne Bo.vcr, demeurant à 698 est, 
Jarry. Les funérailles auront lieu 
mercredi, le 2 novembre. Le convoi 
funebre partira des salons 

Urgel Bourgie Ltée.
745 est, boul Crémazie.

A 9 h. 45 pour se rendre à l’église 
Notre-Dame-du-Rosaire. où le servi 
ro sera célébré à 10 heures, et de 
la au cimetière de l’Est, lieu de la 
sepulture. Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre invitation

VILLENEUVE (Rh4a> — A Montréal, 
le 28 octobre 1966. à l’Age de 62 
ans, est décédée Mme Albert Ville- 
neuve. nee Rhéa Alexander. Les fu­
nérailles auront lieu mercredi le 2 
novembre. Le convoi funèbr# par­
tira des salons

J. A Gullbault Inc.,
5359, llième ave, Rosemont 

A 9 hrs 45. pour se rendre a l’église 
St-Esprlt de Rosemont où le service 
sera célébré a 10 hr» et de la au 
cimetière de la Côte-des-Neiges. lieu 
de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autte 
Invitation.

(Mme Gérard Barabe). Demeurant 
2301. rue Bélanger. Les funérailles 
auront lieu mercredi le 2 novembre 
Le convoi funèbre partira ries salons 

Urgel Bourgie Ltée,
2251 est, rue Jean-Talon.

A 8 h 45 pour se rendre a l’église 
St-Barthélemy, ou le service sera 
célébré a 9 heures, et de là au 
cimetière rit Pointe-Claire, lieu de 
la sépulture. Parent* et amis sont 
pries d’y assister tans autre Invi­
tation.

A Montréal.

(née Clémentine Martin)
Décès <le Madame Emile Bernadet.! 

lecèdee à l’âge de 88 ans. épousé de' 
feu Emile Bernadet. autrefois surin-1 
tendant de* parcs de la ville de j 
Montréal. Elle laisse pour pleurer sa i 
perte ses quatre filles. M. et Mme 
Ben» Dupont (Germaine». M. et .Mme’ 
PmiI-E Boy 'Alice». M et Mme Mario, 

; Contant (Andrée). M et Mme Roger; 
jcharland 'Simone»; sa belle-fille, Mme! 
i René Bernadet «Yvette Malo) ainsi* 
ique Plusieurs petits-enfant.* et arrière ! 
, petits-enfants.

Le dépouille mortelle e-t exposée* 
(au salon Emile Bourgie, 745 est. ( ré-1 
jmazie. Les funérailles auront lieu 
Jeudi le 3 novembre, a 10 heure-., a 
il’eglise St-Joseph de Bordeaux, 1650.! 
rue Vie 1. #

bré à 9 hrs. et .le la au cimetière I 
de Côte-des-Neiges, lieu de la se-, 
pulture Parents et amis sont priés! 
d’y assister sans autre Invitation.

BOYER 'Rosario' \ *a résidence, 
le 29 octobre ’966. à l'àge de 62 ans.' 
est décédé Rosario Boyer, epoux dej 
Claire Reed, grand-père de Lynne. 
Les funérailles auront lieu mercre-| 
di, le 2 novembre. Le convoi fune-i 
bre partira ries salons

J. F. Wilson A Sons 
5784. av. Verdun

pour se rendre a l’eglise de St-Jean- 
dc-.Matha. ou le service sera célé-| 
bre à 9 hrs. et de la au cimetière dej 
Côte-des-Neiges, lieu rie la sépultu­
re, Parents et amis sont priés d’> 
assister sans autre invitation.

CAMPEAU 'Lorenio) — A Montréal.1 
le 29 octobre 1966. à l’âae rie 62 
ans, est décédé Lorenzo Campeau, 
employé du Canadien National.' 
epoux d’Angélinc Lefebvre, pere rie; 
Maurice et Jean-Claude. Les fune-i 
railles auront Heu mercredi, le 2 
novembre. Le convoi funèbre par -, 
tira de la residence funéraire 

Magnus Poirier Inc.,
6603. rue St-Laurent,

A R h. 45 pour se rendre .» l'église! 
Saint-Jean-rie-la-Croix. ou le service 
sera célébré à 9 heures, et de là nui 
cimetière rie l’Est, lieu rie la sepul 
ture. Parents et amis sont pries d’> 
assister sans autre invitation.

des salons
Société Coopérative 
de Frais Funéraires 
4848. rue Papineau 

A R hrs 45, pour se rendre A l’église, 
St-Slanislas-Kostka, ou le service» 
sera célébré a 9 hrs. et de la au | 
cimetière de Longueuil. Heu rie la; 
sépulture. Parents et amis sont priés! 
d’y assister sans autre invitation.

DUBUC (Joseph Napoléon Irano) —
\ Montréal, le 31 octobre 1966. à 
l’àge rie 76 ans, est décédé Joseph 
Napoléon Irano Dubuc. époux rie 
feu Gertrude Godbout, demeurant j 
a 2002 I.éclair, pere de Jean-Jacques. 
Mme Roger Sénécal (Ghislaine», sa 
bru Violette Roussin. scs petits- 
enfants Christian. Stephan et Chan-; 
tal. Les funérailles auront lieu ven­
dredi le 4 novembre Le convoi fu­
nebre partira des salons

l’rgel Bourgie Ltée,
4955, rue Adam.

A fi hrs 45. pour se rendre A l’église 
St-Clément de Viauville. ou le .ser­
vice sera célébré a 9 hrs. et de la 
au cimetière de l’Est, lieu de la 
sépulture. Parents et amis sont 
priés d’.v assister sans autre invi­
tation.

St-Vital, le 30 octobre 1966. â l’Age 
de 89 ans et 6 mois, est décédée 
Elizabeth Hompes, épousé rie feu 
Antoine Kanters, more de Harriet 
(Mme Emile Trudeau», John. Walter 
et Mar.v (.Mme Jean Choquette). Les 
funérailles auront Heu mercredi, le 
2 novembre I.e convoi funèbre 
partira des salons

A. Savaria Ltée,
807B. rue Drolet, angle Jarrv.

A R h 50 pour se rendre A l’église 
Salnt-Vinccnt-Ferricr. ou le service 
sera célébré a D heures, et rie là au 
cimetière de la Côte-des-Neiges, Heu 
de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre 

I invitation.

LALANDE (Joseph • Romuald) — A
Montréal, le 30 octobre 1966. à l’âge 
de 76 ans. est décédé Josenb-Ro-j 
tnuald Lalande, époux d’Eméla 
Fortier, pere de Guy et Denysej 
(Mme Paul Hamel), demeurant àj 
9814. boul. d’Auteuil. Les funé-; 
railles auront Heu mercredi, le 2 
novembre. Le convoi funèbre par­
tira des salons

l'rgel Bourgie Ltée.
2095. rue de Salabcrr.v.

A 9 h 30 pour se rendre à l’église! 
St-Jude. où le service sera célébré 
a 10 heures, et de la au cimetière 
rie la Côte-des-Neiges. lieu de la; 
sépulture. Parents et amis sont priés; 
d'y assister sans autre invitation.!

MERCILLE (Joseph-Henri) — A Ville 
Chambly, le 29 octobre 1966. à l’âge 
rie 81 a ns, est décédé Joseph-Henri 
Mercille, époux ri’Adellna Many.
demeurant 4 Chambly. RR. No 2 ROBIU.ARO iM.rsuerltei — A

le 31 octobre 1966. à l'âge de 56 ans, 
est décédé M Toussaint Richard, 
époux de Thérèse Geoffroy, demeu 
rant 2331 de Villier*. pore de Mme 
Gilles Petit (RéJeanne) et Roger 
Le* funérailles auront Heu jeudi le 
3 novembre. Le convoi funèbre par 
tira des salons

Urgel Bourgie Ltée,
6259. hou!. Monk.

A 9 h Î5. pour se rendre A l’église 
Notre-Dame-du-Pcrpétuel-Secours ou 
le service sera célébré A 10 h . et 
de là au cimetière de Côte-de* 
Neiges, lieu rie la sépulture. Parents 
et amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation

Les funérailles auront lieu mer­
credi. le 2 novembre. Le convoi 
funebre partira de* salons 

Yvon Desno.vers.
20, rue rie* Carrières. Chambly. 

pour se rendre à l'église St-Joseph 
rie Chambly. ou le service sera 
célébré a 10 heures, et de la au 
cimetière du même endroit, lieu rie 
U sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre invi­
tation.

MERCURE (Donat) A Laval-des
Rapides, le 29 octobre 1966, a l’âge 
rie 75 ans et 5 mois, est décédé 
Donat Mercure, gerant rie J. Alfred 
Ouimet Inc., époux de Daurine

rion. le 30 octobre 1966. à l’âge 
rie 42 ans, est décédée Mme Noël 
Hoblllard. nee Marguerite Tremblay, 
demeurant 18 rue Allen, Dorion. Les 
funérailles auront lieu Jeudi le 3 
novembre Le convoi funèbre par­
tira des salons

Aubry et Trudeau,
12 rue St-Charles.

A 9 hr* 45 pour *c rendre a l’église 
St-Jean-Baptiste rie Dorion, ou !c| 
service sera célébré A 10 hrs rt 
rie la au cimetière rie Dorion. lieu 
de la sepulture. Parents et amis sont 
pries d'y assister sans autre invita­
tion.

ARCHAMBAULT 
(Dr François)

ROCHEFORT (Pierre)

LAMARRE (Robert) — A St-Laurent.1 
le 29 octobre 1966, à l’âge de 39 MONTPETIT (Augustine) — A Mont
ans, est décédé Robert Lamarre,; 
époux rie Lucile Duquette, demeu­
rant à 2655 L’Heureux. Les funé ! 
railles auront lieu mercredi, le 2

i A l’Hôpital Notre-Dame, le 31 orto. 
bre 1966. est décédé le Dr François

_ ^ Vallev- Archambault à l'àge de 56 ans, après
Robin, demeurant a 4. rue Giroux,I '"fr|©"29 octobre 1966, a l’âge de*une courte maladie Le défunt lais**- 
Laval-des-Rapides (Ville de Laval).| a'ns> décédé Pierre Roche- dans le deuil son épousé née Yolande

fort, epoux ri’Hectorine Leroux. Allaire, quatre filles. Suzanne, Ce- 
demeurant à 7. rue Santolre. a Une, Julie et Thérèse ainsi que qua- 
Vallcyfield Les funérailles auront tre soeurs Sr Antoinette Archam- 
Heu mercredi, le 2 novembre Le hault, religieuse rie Marie Répara- 
convoi funèbre partira ries salons true. Juliette (Mme Paul Lemieux».

J A Larin et Fils. Françoise (Mme Joseph Edouard Roy»,
349. rue Dams, à Vallevfleld, Marguerite (Mme Germaine Paiement) 

pour se rendre a l’église St-Joseph- et un frere. Bernard, l e Dr François 
Artisan rie Vallcyficld, ou le service Archambault avait fait ses etude- 
sera célébré à 11 heures Parents,classiques au Collège de Montréal 
et amis sont priés d’y assister sans et se* études médicales a l’Univei 
autre invitation. isité rie Montréal Apres trois année*

■.......... !d’entralnemcnt chirurgical à l’Hôpi­
tal Notre-Dame, il parfit ses étude* 
en Europe et aux Etats-Unis apres 
quoi, il devenait membre actif du

apiries
Les funérailles auront Heu mercredi 
le 2 novembre. Le convoi funèbre! 
partira ries salons

Urgel Bourgie Ltée.
400 est, boul. Henri-Boutassa. | 

A 8 h. 30 pour se rendre a l'église 
Bon-Pasteur, ou le service sera célé­
bré à 9 heures, et rie là au cime-: 
tière rie la Côte-des-Neiges. lieu rie 
la sépulture Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre invi 
tation.

réal. le 31 octobre 1966. a l’Age de 
85 ans, est decédée Mme veuve 
Joseph Montpctit. née Augustine 
Mallette, demeurant 259 St-Paul est,

novembre Le convoi funèbre par-; autrefois de St-Henri. Les funérail- 
tira des salon*

Urgel Bourgie Ltée,
2095, rue de Salaberry.

A 9 h 30 pour se rendre à l'église 
Notre-Dame-du-Bel-Amour. ou le ser-i 
vice sera célébré à 10 heures, et de

les auront lieu vendredi le 4 
vembre Le convoi funebre partira 
des salons

Urgel Bourgie Ltée 
4505 rue Notre-Dame ouest 

pour se rendre a l’église St-Henri

La dépouille mortelle sera ex­
posée au 2095 Salaberry. Le ser­
vice funèbre sera chanté en 
l'église St-Jude. 10120 avenue 
D’Auteuil, le 2 novembre, a 
10 hres du matin.
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pour ne pas y i
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CAJOLAIS (Elphèqe) — A Lemoync. 
le 29 octobre 1966. a l’âge fie 73! 
ans. est décédé Elphège Cajolais, 
époux d'Yvonne Bergeron, demeu-, 
rant a 69 Charron. Les funérailles 
auront lieu mercredi, le 2 novem­
bre. Le convoi funèbre partira de-1 
salons funéraires

E. Darche et Fils Inc.,
200. rue St-Louis,

A 9 h 15 pour se rendre à l’église! 
Saint-Maxime, ou le service scia; 
célébré à 9 h 30, et rie là au 
cimetière du même endroit, lieu rie 
la sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre invi­
tation.

JEAN -- René et Suzanne (nee DaousU 
sont fier- d’annoncer la naissance 
d’un deuxième enfant, une fille. Na­
tal General du ChriTt Roi Vie Verdun.

Une ptite soeur pour Anne-Man#. 
Maman et bebe se portent b*en.

Neiges, lieu rie la sépulture. Parent 
et amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

DUCHESNE (Gilberte) — \ Montréal, 
le 31 octobre 1966 a l’âge de 58 
ans est riecériec Mme Lucien Du­
chesne. née Gilberte Pelletier, rie-' 
meurant 7013 Iberville. Les fune L’ARCHEVEQUE (Pi#rr#-Amédé#) 
railles auront lieu vendredi le 4 
novembre. Le convoi funebre par ; 
tira de» salons

l'rgel bourgie Ltée et 
Société Coopérative de Frai* |

Funéraires
2251 rue Jean-Talon est. I 

A fi hrs 45 pour se rendre a l'église]
St-Mathieu ou le service sera célèbre» 
à 9 hrs et de là au cimetière rie]
Côte-des-Neiges, lieu de la sepul­
ture Parents et amis sont priés d’y! 
assister sans autre invitation.

là au cimetière de la Côte-de.*-1 ou |e service sera rélébré et de là
au cimetière de Côte-des-Neiges. lieu 
de la sépulture Parents et arms 
sont priés d’.v assister sans autre 
invitation. S.V.P. pas de fleurs.

Au Lac Connolly-Nord (St-Hippoly- ry,,,. 
te», le 31 octobre 1966. a l’âge de; :
69 ans, est décédé M. Plerre-Amédée j 
l.’Arrhevcque. époux rie Lucienne]
St-Germain Les funérailles auront1 
lieu jeudi, le 3 novembre. Le convoi BOURDON (Jacquas: — M. et Mme

Remerciements

DULUDE Alice» A Montréal, le 
1er novembre 1906, à l’âge de 62» 

«*-t décédée Mlle Alice Dulurie.' 
fille rie feu M. Lucien Dulurie et; 
rie fou Azilda Dubois. Les fune-. 
raiücs auront Heu Jeudi le 3 cou-' 
rant La dépouille mortelle 
exposée aux salon*

J. P. Fcrron A Sons,
2252 rue St Antoine 

et rie là au cimetière rie Boucher­
ville. heu rie la sépulture. Parents 
et amis sont prié* d’y assister sans 
autre invitation.

funèbre partira ries salon»
Hervé Tru Ici A Fils 

400, rue Labelle. St-Jérôme 
pour se rendre a la Cathédrale de 
St-Jérôtne, où le service sera célé­
bré à 10 hrs 30. et rie IA au nme-j 
tiere rie Côte-rics-Neiges. rie Mont­
real. lieu de la sépulture. Parents! 
et amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation

Oscar Bourdon. Paul Jean-Maurice, 
Marcel et Pauline remercient • incè- 
renient tous ceux qui leur ont témoi­
gné de la sympathie à l’occasion de 
la mort de M. Jacques Bourdon, soit 
par offrande de messe, de fleurs, 
v.site ou assistance aux funérailles.

IN MEMORIAM
ou­
est RICHARD-ROBERGE Hermlna) — 1er

anniversaire. A la douce mémoire! 
de notre chere mere et grand-mère 
Votre présence est toujours parmi 
nous, cependant vous nous manquez! 
beaucoup. Une messe sera dite a 
Notre-Damc-de Lourde* d# Verdun, 
i# 7 novembre.

RIENDEAU 'Zacharie' — Mme Zacha­
rie Riendcau, 6635, 20e. et ses en­
fants rrinercient sincèrement toute* 
les personne* qui leur ont témoi­
gné des marques de sympathies a 
l’occasion du décès rie M Zacharie 
Riendeau, survenu le 17 septembic 
1966. soit par télégrammes, par of

ROY (Rolande) — A Montréal, le 28 
octobre 1966, à l’âge de 60 ans. est (
?f,C,tiéenü?la.'!,<ler.Gd^r]?à„éPMa”U'rl«'<«• chirurgie .le UÜApIta! No- 
». i "-U-,r' Dam' 10.1». Pe 1058 à 1063.
et Michel, demeurant a .>445. ave;, .... . , . ,, . .Durocher. Le, fune rail le, auront!1' Dr «rançon. Arehambault fut chef 
lieu mercredi, le 2 novembre. U?,'"*' <«' «-htruru.e de IHÔPi.l 
convoi funèbre partira de, ,»lons Notre-Dame, à son deee,. " éla.t ,e- 

j.S Vallce ltée icrétaire de la Faculté de Médecine de
1111 ouest,"Vue Laurier. OutremontJl'l',nlver«ité de Montréal et nrofes- 
» fl h. 45 pour «c rendre a l'é«U,c;s'“c titulaire de chniouo clmurB,- 
St-Vlateur d'Outremont, où le scr-.ca'e à la faculté de Médecine. I, elm* 
vice sera célébré à 9 heures, el de;e«»lemént chef émérite du service de 
la au cimetière de la CAte-des-Jehirurcle de l'Hôpital Notre-Dame. 
Neiges, lieu de la sépulture. Parent» D » été marguilller rie la paroisse 
et amis «ont priés d’y assister sans Notre-Damc-de Giàce. Durant car 
autre invitation. riere chirurgicale, il fut membre do

. plusieurs associations professionnel­
les dont le Collège provincial fies 

SOUCY (Eugénie) — A Brookline. St- .Médecins et Chirurgiens, le College 
Hubert, le 31 octobre 1966. a l'âge rovni Médecin* et Chirurgiens, In 
rie 73 ans. eat décédée Mme Joseph collège américain ries Chirurgiens. 
Soucy. nee Eugénie D'AstoUt. de !,a Société internationale rie Chirur- 
meurant 8525. rue Cousineau. Les Kie Ja société medicale de Montréal 
funérailles auront lieu Jeudi, le 3;dont u ful ,r*sorier et secrétaire gé- 
novembre. Le convoi funebre par- n(iral <lp 1;146 1043, l’AssociaMon de*
lira des salons Médecin* de langue française du Ca-

‘-alour cl Demers nada, l’Association des chirurgiens de
5125, rue Armand. St-Huberl ,a • — >-**--province de Quebec, l'Association 

, . médicale canadienne et l’Association
Jogues. de St-IIubert. ou le service dej chirursJens cliniques canadien-, 
sera célébré a 10 hrs. Parents et ( j)( Archambault était ’’associé’*
amis sont prie* dy assister «ans l(felloiv) <lu Collège Royal rie* méde­

cin* et chirurgiens du Canada (F R 
s.C». et rie l’American College of Sur­
geons (F A C.S ». La dépouillé mor­
telle sera exposée au Pavillon Des­
champs de l’Hôpital Notre-Dame «t 
le service funèbre aura Heu, jeudi H* 
3 novembre 1966 A 9 hrs en l’église

frande de messe, rie fleurs, bouquet TANGUAY (Roméo1 — 1er annlver Notre-Dame-de-Grâ. e. Prière de 
pirituel. visite ou assistance

pour *e rendre à l’église St-Isaae-

autre invitation.

MESSE
ANNIVERSAIRE

funérailles. Les personnes ayant 
omis de s’inscrire sont priées de) 
considérer ce* remerciements com­
me personnels.

..aire, l'ne grand-messe chantée pour P*»* envoyer de fleur*. Faire tout» 
le repos rie l’âme du licutenant-colo- offrande pour un Fonds de recher- 
ncl Roméo Tanguay. 4 novembre : ches anticancéreux, au soin de l’Exe- 
1966. paroisse St-Gijÿcr!. Mme Ar- cutif du Rureau medical de l’Hôpital 
mand Hogue. Notrc-Dam#,

» t
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capitale
Pour la première fois, le Vietcong
cartonne la du Sud-Vietnam
Les fonctionnaires songent 
à “des journées d'étude“

par François Trapanlar

QUEBEC. — Le Syndical des 
fonctionnaires provinciaux dé­
cidera peut-être de déclencher 
des journées d'étude si le gou­
vernement lui refuse une réou­
verture des négociations sur les 
salaires à compter du 1er dé­
cembre prochain.

Les quelque 300 délégués au 
troisième congrès annuel du 
Syndicat des fonctionnaires pro­
vinciaux ont adopté, hier, dans 
la capitale provinciale, une ré­
solution donnant ouverture a 
cette possibilité.

La résolution, qui a été ré­
férée au comité de négociations 
du syndicat, précise que des dé­
marches devront être entrepri­
ses immédiatement auprès du 
gouvernement pour que les né­
gociations sur les salaires re­
prennent nu pour que soit ins­

tauré sur-le-champ un service 
fonctionnel de gel des prix dans 
tous les domaines en vue de 
mettre un terme a l'inflation.

Si le gouvernement refuse de 
faire droit à l’une ou l’autre 
des demandes, ajoute en subs­
tance la résolution, le syndi­
cal entreprendra des journées 
d'étude à travers toute la pro­
vince pour faire entendre sa 
voix.

Les délégués au congrès, qui 
étaient réunis dans la capitale 
provinciale depuis vendredi, 
ont terminé sur cette note 
leurs assises annuelles tout en 
adoptant une série d’autres 
résolutions.

Ces autres résolutions, à l'ex­
ception de celles adoptées di­
manche qui appuient la créa­
tion d'un ministère de la Fonc­
tion publique et autorisent des 
poursuites contre ceux qui font

du favoritisme politique, por­
tent, dans la plupart des cas, 
sur des questions rie régie in­
terne et insistent sur des mesu­
res qui devraient être adoptées 
pour corriger des injustices dans 
les conditions de travail nu pour 
apporter des améliorations 

La plupart des observateurs 
ont trouvé long et terne le con­
grès. Cependant, ils ont remar­
qué que ses travaux améliore­
ront les structures du syndicat 
et susciteront probablement 
des gestes de la part du gou­
vernement pour améliorer le 
dialogue quotidien qu'a rendu 
nécessaire la signature de deux 
conventions collectives de tra­
vail au début de l'année. Ce
Voir FONCTIONNAIRES p. 2

Autres informations 
en page 45

Sans responsabilité, les postes 
de commande à la Fédération ne
sont Que "niaiseries" --Kierans ces insmureurs ae iviorweai s impaiieiiieni

^ y.nrimn 0 Sflrt membres rie VAlliance des professeurs de l'Alliance.
par Albert Tremblay

“ l'ai 32 ans et je n'ai pas de 
temps a perdre. Or. sans un 
minimum de responsabilité, les 
postes de commande au sein 
de la Fédération ne sont que 
“niaiseries" et. ceux qui les 
occupent, des marionnettes."

M. Eric Kierans, ancien mi­
nistre du Revenu puis de la San­
ie et. candidat à la présidence 
de la Fédération libérale du 
Québec, a défendu avec vigueur 
hier midi les amendements d'or­
dre administratif qu'il propose 
pour relancer la FLQ.

Et devant un groupe de par­
tisans libéraux réunis au club 
rie Réforme, M. Kierans a

presque crié que res amende­
ments n'avaient aucune inciden­
ce idéologique sur le parti.

Plus tôt. M. Kierans s'était 
défendu d'aspirer a une forme 
quelconque de contrôle sur le 
chef du parti el il avait rappe­
lé que la résolution sur le fi­
nancement ne menaçait en rien 
le caractère confidentiel des 
sommes qui sont versées à la 
caisse du parti.

"Ce que nous voulons, mes 
confrères et moi (MM. Brierc 
el Casgrain', c’est donner a la 
fédération des structures per­
manentes", a dit M. Kierans 
en faisant valoir que la FLQ. 
déjà a la merci du bon vouloir

Lesage: je crois en la 
bonne foi des candidats
QUEBEC (G. D.t _ Tout en 

refusant de se prononcer en 
faveur de l'un nu de l’autre des 
six candidats à la tète de la 
FLQ. le chef libéral Jean 
Lesage a déclaré hier mr 
' qu'il croyait en la bonne foi'.' 
dp chacun d eux.

Les journalistes interro­
geaient M. Lesage hier sur les 
récentes déclarations de M. Eric 
Kierans selon lesquelles le chef 
du parti serait le seul a pouvoir 
mettre fin à la querelle qui

sévit à l'heure actuelle entre 
divers elements. “Quelle querel­
le a demandé, étonne. M. 
Lesage Si j'ai bien lu les jour­
naux. MM. Eric Kierans. Marc 
Brière. Philippe Casgrain el 
d'autres ont déclaré qu'ils 
étaient lideles au chef du parti 
et lui ont demandé de reconnaî­
tre leur bonne foi . . .

“Comme chef du parti, je suis 
heureux qu'ils me déclarent leur 
fidelité."

Voir JE CROIS en page 2

A la conférence 
fiscale, Johnson 
s'est fait rouler

— Lesage
per Gilles Daoust

QUEBEC — “M. Johnson 
est parti pour Ottawa com­
me un chevalier Bayard 
armé d'une épée étincelante. 
Il en est revenu comme un 
Don Quichotte sur sa Rossi­
nante cssouflée, avec en 
poche, deux minables points 
additionnels d'impôt sur le 
revenu.”

"Comme Québécois, je 
crois que le Québec sort 
humilié de la dernière con­
férence fcdérale-provinciale 
sur la fiscalité."

“Les compliments que font 
ces messieurs d'Ottawa a 
M Johnson sont une preuve 
qu'ils l'ont roulé. Moi. on ne 
me faisait pas de compli­
ments . . ."

Tels sont les commentaires 
formulés hier soir lors d'une 
conference de presse par le 
chef de l’opposition a l'As­
semblée législative, M. Jean 
Lesage.

Le chef de l'o;>■ «> ition a 
expliqué qu'il r. lit UKoitce-

liers de gouvernement pré­
parées par le comité du re­
gime fiscal établissaient clai­
rement le déséquilibre qui 
existe entre le- besoins 
prioritaires des provinces et 
leurs revenus.

M Lesage a admis que, 
certes, le Québec avait ob­
tenu une amélioration au 
système de péréquation de 
S33 millions pour cette an- 
n e. mais il a rappelé que 
ce'!’ amélioration avait dciu 
été décidée par le comité 
du régime fiscal avant le 5 
juin.

“Tout ce que M. Johnson 
a eu. a-t-il ajouté, ce sont 
deux minables points addi­
tionnels d'impôt. Où est le 
1 PO-100-100 tant réclamé V
Ténacité

M. Le'aee a déclaré, sans 
trop préciser toutefois qu i! 
y aurait eu plusieurs ait- r- 
natives pour éviter l'humi­
liation s "'a: -, scion lui, par 
le Qu ce

Le ch f de l'opposition a 
raupe <• la "ténaci'é" dont 
lui et sou équipe ont fait 
preuve lors des conferences

Voir LESAGE en page 2

de ceux qui détiennent les cor­
dons de la bourse, ne dispose 
d'aucune structure permanente. 
“La FLQ est administrée par 
un comité de 30 membres qui 
siègent quatre ou cinq fois par 
année et qui laissent à des em­
ployés déjà débordés le soin 
d'exécuter les décisions prises 
au cours de ces rencontres."
Et M. Kierans de préciser t 
"Cette situation est intenable. ."

Le candidat à la présidence 
de la Fédération s'en est egale­
ment pris a ceux qui tiennent 
absolument a étiqueter ceux qui 
se préoccupent de ces problè­
mes. Il s'agit la. selon lui, d'un 
faux problème

Et pour le prouver. M Kie- 
rans devait aller jusqu'à dé­
clarer :

“Avant d’établir que quel­
qu’un se situe a gauche ou à 
droite, il convient d'abord de 
situer le centre. Si vous prenez 
pour acquis que M. René Lé­
vesque est du centre-gauche, je 
suis peut-être du centre-droit. 
Mais si, par ailleurs, vous pla­
cez un autre de mes confrères, 
M. Bona Arsenault, au centre- 
gauche. je serai peut-être d'ac­
cord pour admettre que je suis 
a gauche. Mais alors je me de­
mande ce qu'est la droite . . ."

Cette thèse en miniature sur 
revolution politique au Québec 
a provoqué un immense éelal 
de rires . . .

M. Kierans y t'I allé de ces 
quelques réflexions avant de li­
vrer le texte d’une courte cau­
serie portant sur les notions 
du libéralisme moderne et les 
responsabilités de l’Etat (ace 
à une foule de changements 
technologiques et sociaux.
Libéralisme et . .. 
assurance-maladie

Après avoir établi que !e libé­
ralisme moderne ne peut plus 
limiter son action a la produc-
Voir RESPONSABILITE p. 2

Disî rcs sou! 
question du
TORONTO - M. John Diefen­

baker a plaidé vigoureusement 
en faveur de l unitc du parti 
progressiste-conscrv a!eur, hier 
soir, à Toronto, mais a évite de 
parler spécifiquement du pro­
blème du leadership dans le 
parti, encore soulevé par diver­
ses factions.

Parlant devant 1,200 person­
nes environ, délégués et invites 
„ la réunion annuelle de l'Asso­
ciation conservatrice d’Ontario, 
l'ancien premier ministre du 
Canada a déclaré : “Nous 
avons eu des hauts cl des bas 
depuis quelques années. Et j'ai 
gardé confiance an nom de ce 
parti". Il a ajouté qu'il s e U 
oujours appliqué à faire des

chus .- "ai nu.ii (la l......oeil
moyen".

“Le leader, bip. a-t-il dit. 
n'exige (vas simplement d'etre 
populaire. Il consiste a prendre 
position, lorsque I on croit avoir 
raison".

Le parti est actuellement agi-

Environ 2.500 membres de l'Alliance des professeurs 
de Montréal, ouf profité de leur fournée de coupé, 
aujourd'hui, pour manifester devant, le centre admi­
nistratif de la Commission des écoles catholiques de 
Montréal, me Sherbrooke. D’après le syndicat, cette 
manifestation avait (leu r buts : signifier le désaccord

de l'Alliance, avec la décision de la CECXI de donner 
congé a l'occasion de cette fête de la Toussaint 
(plutôt qu’à une antre clair comme l'an dernier) 
et protester contre l'attitude générale de la Com­
mission dans ses rapports avec les enseignants. 
— Nos informations en page 3.

Ottawa ordonne à la Gendarmerie de 
poursuivre son enquête su r les fuites
OTTAWA (par J.P.' - Le 

comité de la sécurité de l'Etat 
a demandé ce matin à la Gen­
darmerie de poursuivre l'en­
quête qu'elle mène sur quatre, 
fonctionnaires qui auraient re­
filé des documenLs à une puis­
sance ennemie. Le comité ce- 
pendant lient celle affaire pour 
mineure.

Les quatre personnes impli­
quées ont d'ailleurs etc limo­
gées depuis quelque temps.

Ce comité, formé de mem­
bres de la haute administration 
gouvernementale, se réunit tou­
jours en secret et ses recom­
mandations sont ensuite présen­
tées au cabinet.

Il semble acquis, ce matin, 
que des documents du ministè­
re des Mines, des ressources el 
rie l'énergie ont changé de 
main. Cependant ou ne croit pas 
qu'il s'agisse de documents con­
fidentiels. On est plutôt porté

Le contre-amiral Landymore 
devait être satisfait, puisqu'il 
n'a pas protesté —Hellyer

OTTAWA (PC' — Le ministre 
de la Défense, M. Paul Hellyer. 
a déclaré hier aux Communes 
qu’il n'a eu aucune raison do 
croire, durant 30 jours, que le 
contre-amiral William Landy- 
morc n'était pas pleinement 
d'accord avec les changements 
qui ont été faits dans son témoi­
gnage préparé pour le comité 
parlementaire de la defense.

M. Hellyer a insisté sur le 
fait qu'il "trouve inconvena- 
ble" que le confie - amiral 
Landymore n'ait pas protesté 
auprès de lui ou auprès des 
membres du comité de la défen­
se s'il estimait qu'il avait été 
l'objet d'une censure.

èv3 pas la
leadership

lé par plusieurs, notamment 
par le président national du 
parti, M. Dalton Camp, qui de­
mandent la remise en question 
du leadership. On voudrait que 
cette question soit débattue à la 
convention nationale du parti 
qui doit avoir lieu dans deux 
semaines a Ottawa.

A Toronto, hier, on a beau­
coup discuté de relie question, 
mais eii dehors de la salle des 
délibérations. Beaucoup croient 
que la question du leadership 
devrait être abordée par l’Asso­
ciation onlarienne du parti.

Bien que les hauts dirigeants 
du parti ont affirmé que le lea­
dership de M. Diefenbaker ne 
sera pis mis en discussion, il 
l'est j>as impossible qu'une ré­
solution contraire soit présentée 
a la s ance plénière du congres, 
aujourd'hui.

Voir DIEF en page 2

Autres informations 
en page 45

Le ministre a ajouté que le 
rnntrc-amiral Landymore n'a" 
formulé aucune objection a 
lui-même ni à aucun membre 
de son personnel el "nous 
sommes donc Ions justifiés de 
croire qu'il était satisfait.'"

Le témoignage du contre- 
amiral Landymore a été donné 
devant le comité de la défense 
durant le mois de juin el ce 
n'est que le 23 juillet que, dans 
un article de journal, il a 
reproché au ministère de la 
Défense d'avoir censuré son 
témoignage. M. Hellyer relatait 
ces éléments de ce qui a été 
appelé la "révolte des amiraux" 
Voir LANDYMORE en page 2

à croire que ce matériel est 
accessible à quiconque en fait 
la demande. Le ministre, M. 
Jean-Luc Pépin, aurait été pré­
venu de l’affaire depuis quel­
que temps déjà.

Evidemment, le fonctionnaire 
qui remet ce matériel a des 
représentants d'un gouverne­
ment ennemi commet une of- 
fense même si les documents 
sont accessibles a tous. Cepen­
dant, un grand problème se 
pose.

Le gouvernement doit-il por- 
1er plainte devant les tribu­
naux C'est une question bien 
délicate car un juge a déjà ren­
voyé une accusation du type 
décrit plus haut.
4 fonctionnaire» 
impliques

Selon un journal de langue 
anglaise de Montréal, ries in­
formateurs qualifiés “dignes de 
loi" auraient révélé que l'en­
quête de la Gendarmerie porte 
mit l'activité d'un certain nom­
bre d'employés du Service des 
relevés et de la cartographie 
du ministère des Mines et dos 
Relevés techniques.

L'article précise que ces fonc­
tionnaires auraient permis à 
ries agents d'une puissance 
étrangère d’avoir accès à des 
renseignements s é c r e t s. On 
n'identifie pas cette puissance 
étrangère, mais on dit croire

qu'il s'agirait d'un pays situé 
derrière le Rideau de fer.

Quatre fonctionnaires mê­
les à l'affaire. Un seul, ce­
pendant. serait l'objet de pour­
suites éventuelles.
La Gendarmerie aurait elle- 

même saisi un certain nombre 
de ces documents el d'autres 
pièces à conviction.

Un porte-parole autorisé de 
la police fédérale a refusé de 
confirmer ou d'infirmer les 
rapports selon lesquels ia Gen­
darmerie aurait mené une. 
telle enquête.

Le sous-ministre de la Justice,
Voir GENDARMERIE page 2

Johnson parle aux 
troupes en Corée

l* président Johnson e visité les 
troupes américaines stationnées en 
Corce du Sud et leur a dit qu’il 
valait mieux combattre le commu* 
rusme en Asie quailleurs.

— Page 11

La pollution 
des mers

Dan» l> bel d» recuei'1-r d?i 

informations qui permettront de 
combattre la pollution des mers, 
I* Service h/drographiqu* de Ir 
marine français*, »n collaboration 
avec le magazine belge "Femmes 
ri aujourd’hui", a fait lancer a 
partir du paquebot "France" 
2.50,000 sachets en polyéthylène 
contenant un questionnaire à l'in- 

’ tention de ceux que les trouve­
ront. Ils permettront de détermi­
ner la direction des principaux 
courants maritimes.

— Page 12

Ottawa et 
l'éducation

les partis d'oppo^t-on aux Commu­
nes accueillent généralement d’un 
mauvais oeil la décision du gouver­
nement fédéral de se retirer du 
domain* de l'éducation. KV Alvin 
Hamilton, ancien ministre conserva­
teur, considère d’e Heurs que "100 
ans apres l'AANB, l'éducation nVj 
piu» une j - diction provinciale”.

■— Page 45

SAIGON. (AFP, PA, 
UP1) — Le Vietcong a 
fait pleuvoir 25 obus 
géants sur Saigon, au­
jourd’hui, dans le but évi­
dent d’empêcher la tenue 
du défilé militaire qui a 
marqué le troisième anni­
versaire de la chute du ré­
gime Diem.

Sept Vietnamiens et 
un officier américain de 
marine ont etc tués; 32 
autres personnes, dont 
cinq Américains, ont été 
blessées.

Le Vietcong a tiré quelque 23 
salves au canon sans recul de 
73 min en direction du pai- 
cours que devait emprunter le 
défilé, annonce-t-on du quartier 
militaire américain. Les autori­
tés sud-vietnamiennes rappor­
tent que des mortiers ont égale­
ment sauté durant les salves. 
Les obus ont atteint la cathé­
drale catholique de la capitale, 
une école catholique, la place 
John F. Kennedy, le mariné 
central de Saigon et l'hôpital 
Grall, une institution qui appar­
tient aux Français et qui est 
considérée comme la plus gran­
de de ia ville.

Le haut commandement amé­
ricain a pu établir que les cal­
ves de canon sans recul par­
taient de File Khan Roi. à quel­
que trois milles et demi de 
Saigon. Aussitôt, dos avions el 
des hélicoptères américains ont 
pris l'air et , à l'aide de bombes 
el de roquettes, réduisirent au 
silence le barrage d'artillerie.

Erreur de 
minutage

Il semble que le Vietcong a 
commis une erreur de minu­
tage. Il fonctionne à l'heure de 
Hanoi', soit une heure plus tard 
qu'à Saigon. Or, des obus ont 
éclaté à seulement 130 pieds 
derrière l'estrade ou le.- digni­
taires sud-vietnamiens, améri­
cains el étrangers devaient 
prendre place 90 minutes plus 
tard. N'cùt été cette erreur de 
minutage, le général Westmore­
land et les dirigeants de la 
junte militaire de Saigon au­
raient tous été dans l'estrade 
lorsque les obus se mirent à 
pleuvoir.

On a pu arrêter trois Vict- 
rongs qui rôdaient autour des 
estrades, des grenades à la 
main. Lorsque les. premières 
explosions se produisirent, les 
occupants de la tribune olfi- 
cielle 'drs gens venus long­
temps avant l'heure pour avoir 
des places) se jetèrent à plat 
ventre. Un obus est tombe au 
pied de la statue de la vierge, 
sur le parvis de la cathédrale. 
Sur le socle en marbre de cette 
statue on pouvait lire, en let­
tres d'or : “Regina pads"

Sept morts de la première 
attaque sont attribués a un 
seul obus de 75 mm qui a 
eclalé. place du marché central, 
à moins de trois quarts de 
mille de la cathédrale
Le défilé 
est en panique

Plusieurs femmes se trou­
vaient parmi les victimes. L’une 
d'elles a été littéralement déca­
pitée. Au moment où le défile 
se mit en branle, on pouvait 
croire qu'il ne se produirait plus 
rien. Place du marché, les am­
bulances évacuaient les blessés 
el les morts. En face des tribu­
nes, 21 bataillons gouvernemen­
taux et des détachements amé­
ricains. coréens, australiens, 
nco-zélandais, philippins el une 

Voir VIETCONG en page 2

Annonce» classées / 57 * 65 
Bandes dessinées / 50 
Courrier "Que faire ?" / 41 
Décès, naissances, etc. / 67 
Editorial / 4 
Finance / 54 à 56 
Horoscope / 43 
La honne table / 35 à 37 
loisirs et récréation / 50 
Mots croisés / 61 
Navigation / 43 
Nouvelles internationales / 11 
Nouvelles nationales / 45 
Radio et télévision / 42 et 43 
Spectacles et concerts / 14 à 16 

Sports / 46 à 49 et 67 

Tiibunaux / 8 
Vie féminine / 38. 40. 41 

Vie mondaine / 3?

Votre médecin / 52

LE'PLUS
GRAND QUOTIDIEN 
FRANÇAIS 
D’AMÉRIQUE



2AA PRESSE, MONTREAL, MARDI 1er NOVEMBRE 1966

Un édifice s'écroule en Ecosse 
et ensevelit sept travailleurs

sous une pluie torrentielle lors-ABERDEEN.^Ecosse. (AFP. 
PA) — Sept ouvriers, et non 
douze comme on le craignait 
tout d’abord, ont été ensevelis 
sous l’immeuble en construction 
qui s’est effondré aujourd'hui a 
Aberdeen, en Ecosse.

Les équipes de secouristes ont 
déjà retiré quatre ouvriers des 
décombres. L'un d'eux était 
mort. Les trois autres, griève­
ment blessés, ont été transpor­
tés d'urgence à l'hôpital On 
ignore encore le sort des trois 
ouvriers qui se trouveraient 
sous les décombres.

C'est un bâtiment de sept éta­
ges en voie d'achèvement qui 
s’est effondré. L'Immeuble était 
destiné à devenir la section de 
zoologie de l’Université d'Aber­
deen. Le travail se poursuivait

JE CROIS
SUITE DE LA PACE 1

— Croyez-vous. M. Lesage, 
que l'autorité du chef soit en 
jeu ?

— Je crois en la bonne foi 
des six candidats.

Quant aux résolutions soumi­
ses par M. Kierans pour la 
réorganisation du parti, M. 
Lesage a déclaré qu'il n'en avait 
jamais discuté en public.
“Je n'ai aucunement l'inten­

tion d'en discuter en public, a 
moins que le débat au prochain 
congrès ne s'engage là-dessus. 
Mais d’après ce que je sais, je 
doute fort qu’il y ait débat sur 
ce point.’’

M. Lesage a cependant admis 
qu'il ne se sentait pas du tout 
menacé par la création d'un 
comité directeur. Il a rappelé 
qu'il avait lui-méme annoncé la 
création de ce comité, il y a 
deux mois, sur une base tempo­
raire.

"On discute en ce moment la 
possibilité de le rendre perma­
nent ", a ajouté le chef libéral.

M. Lesage a enfin révélé qu'il 
y aurait au Parlement, le !) 
novembre, un caucus secret de 
libéraux préliminaire au con­
grès.

DIEF
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Arrivée de 
M. Camp

Le président national du par­
ti conservateur, M. Dalton 
Camp, a fait un acte de pré­
sence aujourd'hui au congrès, 
mais il n'a pas parlé de sa 
campagne pour la remise en 
question du leadership national 
du parti.

M. Camp a dit qu'il avait été 
accueilli “cordialement", ajou­
tant que les dirigeants du parti 
provincial lui avaient demandé 
de limiter ses remarques aux 
salutations et de ne pas aborder 
les problèmes se rapportant au 
parti national.

"Je me conforme à ce désir 
avec plaisir,” a dit M. Camp a 
un auditoire de quelque 700 
personnes, dont quelques-unes 
n'ont pas applaudi pendant ou 
après ses remarques.

La froideur avec laquelle M. 
Camp semble avoir été reçu 
fait contraste avec l'accueil 
chaleureux réservé hier soir à 
M. Diefenbaker.

que l'accident s'est produit.

Halloween
tragique

MARIA. (PC) - Un jeune 
homme est mort à l'hôpital, tôt 
aujourd'hui, après avoir été at­
teint à l'abdomen par une balle 
de calibre .303.

La victime est Georges Le- 
gouffe, 22 ans, de Saint-Jules, 
un petit village de la Gaspésle 
où s'est déroulé le drame.

Legouffe et un compagnon qui 
célébraient joyeusement l’Hallo- 
ween, se sont présentés vers 
la fin de la soirée, au domicile 
de M. Lyman Coull. un sexagé­
naire qui demeure seul avec 
son épouse.

La police dit que M. Coull, à 
l'arrivée des deux jeunes gens 
et dans le but de leur faire 
peur, est sorti sur la galerie de 
sa maison armé d'une cara­
bine.

Le sexagénaire aurait trébu­
ché sur la surface enneigé,de 
la galerie et un coup serait 
parti. Legouffe fut atteint à 
l’abdomen.

Transportée à l'hôpital de 
Maria, la victime succombait à 
ses blessures quelques heures 
plus tard.

La Sûreté provinciale décrit 
le drame comme une "malheu­
reuse" affaire.

M. Coull a été interrogé par 
la police mais il n’est pas dé­
tenu.

St-Jules est situé à 32S milles 
au nord-est de Québec.

GENDARMERIE
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M. C. M. Isbister, s’est aussi 
refusé à tout commentaire. "Je 
suis désolé, mai* je dois m'ab­
stenir d'évoquer cette affaire", 
a-t-il dit au journaliste qui l'a 
rejoint à Montréal.

LA PRESSE a tenté à plu­
sieurs reprises, entre U heures 
hier soir et 1 h. ce matin, de 
communiquer à Ottawa avec le 
ministre des Mines et des Re­
levés techniques, M. Jean-Luc 
Pépin, et son adjoint, M. Bram 
Appel. La téléphoniste de la 
compagnie Bell nous a affirmé 
que les lignes téléphoniques de 
MM. Pépin et Appel devaient 
toutes deux être défectueuses. 
Les récepteurs semblaient dé­
crochés, mais il n’y avait au­
cune conversation sur la ligne.

Ce n’est qu’à 2 h. environ 
que nous avons pu parler à M. 
Appel. Ce dernier arrivait de 
Montréal, en compagnie de M. 
Pépin, justement.

“J'Ignore tout de cette affai­
re, a-t-il affirmé. Tout ce que 
j’en sais, c'est ce que je viens 
de lire dans le journal..."

A l'ONU

La haine des faibles n’est pas 
si dangereuse que leur amitié.

Vauvenargues

Le porte-parole de la déléga­
tion britannique a déclaré hier, 
que le représentant du Royau­
me-Uni à l’ONU, lord Caradon 
était actuellement à Londres 
pour examiner "plusieurs ques­
tions importantes dont celle de 
la participation de la Grande- 
Bretagne à New York demain 
et fera connaître alors l’ac­
ceptation ou le refus de son 
gouvernement en ce qui a trait 
à la résolution adoptée jeudi 
dernier, confiant à l'ONU la 
responsabilité de l'administra­
tion du sud-ouest africain.

21 jours avec 
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coûtent moins 
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plus longtemps!
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intéressants au sujet du réseau mondial de la Lufthansa.
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antérieures, où les sujets à 
discuter, selon lui, étaient 
aussi importants.
“Cette ténacité, a-t-il dit. 

on ne la retrouve ni chez M. 
Johnson, si chez ses minis­
tres.”

M. Lesage a rappelé qu’il 
ne s'était pas gêné, lorsque 
le gouvernement fédéral avait 
tenté d'envahir des champs 
provinciaux, de porter toute 
l'affaire devant les plus 
hauts tribunaux du pays.

Il a laissé entendre que 
cette menace avait porté 
fruit et que c’est ainsi que 
le Québec, finalement, avait 
obtenu un régime de rente 
séparé, des points addition­
nels d'impôt, l'équivalence 
fiscale pour les allocations 
scolaires, etc.
“Aujourd'hui, a dit M. Le­

sage. le chef du gouverne­
ment semble revenir satis­
fait de la conférence, alors 
que l'on sait que le plus gros 
morceau obtenu pour la pé­
réquation, avait été décidé 
bien avant le 5 juin."
Théorie L*>*f*

Selon le chef de l’opposi­
tion. la situation financière 
du Québec étant ce qu'elle 
est dans les cadres de la 
constitution, nous avons in­
térêt à négocier un arrange­
ment avec Ottawa qui soit 
tel que nous ayons d'une 
part, la meilleure formule 
do péréquation et, d'autre 
part, le plus grand transfert 
possible de points d'impôts.

Que l’on mette l’accent 
sur l'une ou sur l'autre for­
mule individuellement et 
Québec y perd, dit M. Le­
sage.

' Ainsi, le chef de l'Opposi­
tion soutient que demander 
une augmentation de la péré­
quation débalance tout le 
système.

"Il y aurait au moins un 
point sur lequel j'aurais in­
sisté, a dit M. Lesage. Il fut 
acquis dès la conférence et 
les arrangements de 1962 : la 
reconnaissance des besoins 
prioritaires grandissants des 
provinces à un rythme plus 
rapide que ceux d'Ottawa.
“Il aurait fallu demander 

à ce propos le transfert an­
nuel de points additionnels 
d'impôt aux provinces. Or 
nulle part, poursuit M. Lesa­
ge, le chef du gouvernement 
actuel n'a insisté pour que 
durant les 5 prochaines an­
nées, il y ait transfert de 
sources de revenus qui s'ad­
ditionnent d'année en année, 
au fur et à mesure que les 
besoins des provinces de­
viennent plus grands que 
ceux d'Ottawa."

Le chef de l'Opposition a 
fait remarquer que M. John­
son n'avait aucunement in­
sisté sur ce point important, 
bien qu'il fut dans son mé­
moire. Il a signalé que lors­
que le chef ontarien. M. John 
Robarts, avait justement de­
mandé cet accroissement 
progressif des revenus pour 
les provinces, M. Johnson 
s’était lui-méme barré la 
route en exigeant le 100-100- 
100.

M. Lesage a déclaré que 
sur ce plan, les libéraux au 
pouvoir auraient certaine­
ment obtenu davantage et 
que M. Johnson avait fait 
preuve d’une faiblesse ex­
traordinaire.

"Cest à l’intérieur de la 
salle de conférence qu'il faut 
être coriace, a dit M. Le­
sage."

Le chef de l’Opposition a 
par ailleurs nié le fait que 
le Québec était revenu de la 
conférence avec "plus d'ar­
gent et moins de liens”.

"Sur ce plan, a dit M. Le­
sage, c’est le statu quo."

M. Robert Bourrassa, dé­
puté de Mercier, qui donnait 
la conférence de presse en 
compagnie de M. Lesage, a 
déclaré de son côté que M. 
Johnson avait usé de deux 

i sortes de chantages aux dif­
férentes conférences. Le pre­
mier chantage était celui du 

! séparatisme et le second 
celui de la double taxation.

M Bourrassa a révélé que 
le premier chantage n’avait 
réussi qu'à effrayer les mi­
lieux d'affaire canadiens an­
glais et que l'autre, celui de 
la double taxation, n'avait 
fait peur à personne puisque 
le fédéral l’avait lui-même 
proposé aux provinces.

Quant a M. Sharp, le chef 
de l'Opposition a déclaré 
qu'il avait eu affaire à "plus 
dur que lui." Il a cependant 
noté un changement d'atti­
tude chez le ministre fédé­
ral des Finances en ce qu'il 
propose maintenant de faire 
accepter par toutes les au­
tres provinces le système ré­
clamé en général par le Qué­
bec.

M. Lesage a qualifié ceci 
rie manque de réalisme de la 
part d'Ottawa "qui pense 
que les provinces vont accep­
ter d'administrer elle-mêmcs 
des programmes conjoints."

RESPONSABILITE
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tion de ce qui peut être produit 
dans le cadre d'un système de 
libre entreprise, M. Kierans de­
vait préciser :

"Par exemple, le véritable 
libéralisme moderne ne peut 
pas remettre i plus tard l'adop­
tion de l'assurance-maladie."

Selon lui, il Importe de dé­
clarer sans ambages que la con­
joncture actuelle n’exige pas 
que cette mesure soit retardée 
pour réduire la menace d'in­
flation, puisque les politiques 
monétaires adoptées par Wash­
ington et Ottawa réduisent déjà 
d'une façon appréciable le nom­
bre des nouveaux projets d’in­
vestissement.

De toute façon, M. Kierans 
n’accepte pas que le libéralis­
me moderne ne se préoccupe 
pas d'abord et avant tout des 
gens et de leurs besoins. "Le 
véritable libéralisme ne peut 
pas admettre qu'en période de 
prospérité nous soyons trop ri­
ches et pendant les dépressions, 
trop pauvres, pour satisfaire 
les besoins réels de la popula­
tion."

Selon M. Kierans, la société 
peut être ordonnée et dirigée 
de façon qu’elle puisse utiliser 
son abondance industrielle en 
vue de faire disparaître la faim 
et la maladie, et ceci sans qu'il 
y ait perte de liberté tant au 
plan individuel qu'au plan so­
cial.

"Les conceptions politiques 
d'un libéral, de dire M. Kierans, 
peuvent être révolutionnaires, 
sans être pour autant totali­
taires."
Un* fédération p*rm*n*nt*
•f Indépendant* ...

Après avoir rappelé les ten­
tatives "courageuses et optimis­
tes" du régime libéral d’insti­
tuer une grande société québé­
coise, M. Kierans a exprimé sa 
conviction que ce même parti 
pourra mettre en oeuvre les po­
litiques sociales et économiques 
qui sont nécessaires au Québec, 
à deux conditions : d’abord met­
tre au point une philosophie du 
changement social actuellement 
en cours au Québec puis, don­
ner une orientation précise aux 
problèmes qui seront les plus 
pressants à l'avenir (urbanisa­
tion, automatisation, accroisse­
ment de l’écart entre les condi­
tions d'existence des milieux 
ruraux et urbains, le logement, 
l'assurance-maladie, etc ...).

Pour en arriver là, M. Kierans 
croit fermement aux possibili­
tés d'une fédération libérale 
"permanente et indépendante", 
dotée de pouvoirs plus étendus 
et de responsabilités plus gran­
des.

"Une immense responsabilité 
incombe à la Fédération libé­
rale, devait d'ailleurs préciser 
M. Kierans, à savoir celle d'ex­
primer clairement et correcte­
ment les aspirations de notre 
population.”

FONCTIONNAIRES
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dialogue est actuellement en­
travé par l'absence d'interlocu­
teurs valables au sein des 
divers services gouvernemen­
taux.

Pour corriger la situation, les 
délégués au congrès ont ap­
prouvé hier et dimanche diver­
ses mesures dont la création de 
comités dont la tâche sera de 
rencontrer les autorités pour 
soumettre des solutions. Les 
délégués ont également insisté 
pour que de nouvelles pressions 
soient faites auprès du gouver­
nement dans le but d'amener 
une réorganisation des servi­
ces chargés de voir à l'appli­
cation des conventions collec­
tives.

Au sujet des salaires et de 
l'inflation les délégués au con­
grès ont prié, hier, leur comité 
de négociations d'étudier la pos­
sibilité de demander au gou­
vernement qu'une indemnité 
soit payée tous les trois mois 
aux employés de l'Etat et ceci 
en proportion de l’augmentation 
du coût de la vie. En adoptant 
cette résolution, les délégués ont 
fait remarquer que plusieurs 
compagnies du Canada et des 
Etats-Unis ont déjà adopté un 
tel système.

Les délégués ont également 
demandé que des démarches 
soient faites auprès du gouver­
nement pour que la retraite de 
tout employé soit facultative au 
bout de 23 ans et obligatoire 
au bout de 35 ans.

Une autre résolution a été ap­
prouvée, demandant que l’on 
fasse des pressions auprès du 
gouvernement afin que chaque 
employé soit libre de toutes 
activités politiques.

Quant à l'affiliation du SF- 
PQ à la CSN, un délégué a 
proposé qu'une commission soit 
formée pour étudier les avan­
tages et désavantages de cette 
affiliation. La proposition, qui a 
été approuvée, vise à démon­
trer aux fonctionnaires qui au­
raient des doutes sur la CSN 
qu’il s'agit de la meilleure affi­
liation.

Au chapitre des structu-
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Blessé par un éclat d’obus, un Vietnamien glt dans le caniveau, à Saigon. Le 
Vietcong vient de tirer deux salves d’obus au coeur même de la capitale 
sud-vietnamienne.

res de leur syndicat, les délé­
gués se sont enfin prononcés 
pour une revision de la consti­
tution de leur syndicat et ils ont 
approuvé une résolution qui di­
minue de 13 à 9 les membres 
du bureau du syndicat. Selon 
plusieurs délégués, le bureau 
sera ainsi plus actif et procé­
dera avec moins de lenteur.

LANDYMORE
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au sujet de l’unification des 
forces armées canadiennes 
durant un débat sur une deman­
de de crédits du gouvernement.

Quand un militaire témoigne 
devant un comité parlementai­
re. il représente le ministère 
de la Défense et ne témoigne 
pas comme individu, a souligné 
le ministre.
“Le ministre, a-t-il ajouté, 

exerce un jugement final sur 
les témoignages écrits que ses 
officiers peuvent présenter,

mais si plus tard ceux-ci sont 
interrogés par ries députés. Ils 
devraient pouvoir répondre di­
rectement aux questions.

M. Hellyer a déclaré que les 
procès-verbaux des séances du 
comité de la défense révèlent 
que le contre-amiral Landvmo- 
re a donné réponse à des ques­
tions portant sur le personnel 
militaire dans le commande­
ment maritime des forces ca­
nadiennes. Le contre-amiral a 
soutenu que c'était la partie de 
son témoignage écrit portant 
sur le personnel qui avait subi 
la plus forte censure.

M. Hellyer a déclaré par ail­
leurs qu'après la prise de pou­
voir des libéraux en 1963, lui- 
même et le premier ministre, 
M. Lester B. Pearson, ont jugé 
qu’il était utile de créer un 
comité permanent de la dé­
fense.

11 a ajouté que malgré la 
coutume établie, il a décidé de

permettre aux militaires haut 
gradés de témoigner devant ce 
comité.

Dans leurs témoignages tou­
tefois, les militaires ne par­
laient pas comme Individus 
mais comme représentants du 
ministère.

SUITE DE LA PAGE 1
jeep portant les couleurs thaï­
landaises se mirent à défiler au 
rythme d'une musique militai­
re. Derrière les bataillons, deux 
éléphants guidés par leurs cor­
nacs, un détachement de mon- 
tagnards armés de javelot, le 
pagne sur les reins. C'est alors 
que se produisit la deuxième 
attaque : celle qu'on n'atten­
dait plus. Ce fut aussitôt la pa­
nique au cours de laquelle se 
produisirent des scène: d'affo­
lement indescriptibles. Cadets 
et musiciens fuyaient en tous 
sens.

Hier, à Chau Doc «dans le del­
ta' quatre Vietnamiens ont été 
tués, et six autres blessés, lors 
de l'explosion d'une mine au 
passage de l'autobus dans le­
quel ils avaient pris place.

Cet attentat est l'un des onze 
"incidents” dus au Vietcong 
rapportés dans le communiqué 
militaire gouvernemental pour 
les dernières vingt-quatre heu­
res.

De source officielle on signa­
le également qu'un train sans 
escorte a sauté, hier matin, 
sur une mine entre la base 
américaine de Cam Ranh et 
Nhatrang, à 194 milles au nord- 
est de Saigon. Un voyageur a 
été blessé. La locomotive et 
trois wagons de marchandises 
ont déraillé. La voie est endom­
magée et la circulation se trou- 
ce interrompue.

Aux dernières dépêches, le 
calme semble revenu dans la 
capitale dont les rues sont, au­
jourd’hui, interdites aux mili­
taires américains.
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Voulez-vous une ligne régulière d’autobus 
rue St-Denis, de Crémazie à Craig ?

Si OUI, allez signer chez vos marchands 
la pétition qui circule rue Saint-Denis
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Vous savez ce que cela veut dire.
Car vous le voyez chaque jour aux 
intersections. Vous le voyez et le 
comprenez par association d'idées.
Un mot, placé dans son contexte, et 
hop! vous voilà plongé dans une autre 
langue.
Voilà comment se fait l'enseignement 
au Laboratoire Audio-Visuel de 
Langues. La seule école de langues 
vous offrant la méthode audio-visuelle 
authentique et originale, qui vous 
permet de voir, d'entendre, d’associer 
et de parler.
Aidés par l'équipement électronique 
le plus perfectionné. Bandes 
magnétiques. Micros-écouteurs. 
Ecrans de projection.
Sous la direction exclusive de 
professeurs diplômés. C'est grâce à 
l'efficacité de nos méthodes 
scientifiques que vous apprendrez 
plus rapidement l'anglais.
Accroissez vos chances de réussite 
dans la vie. Appelez immédiatement:

527-8511

Le chemin le plus court et le plus 
commode pour apprendre l’anglais 
passe par le seul et authentique

LABORATOIRE AUDIO­
VISUEL DE LANGUES INC.
situé au:

3500, Parc Lafontaine, 
édifice "LeCherrier”, 
Montréal —527-8511
(demander M. Ouellette)

Dans la région da Montréal, 
doux autres adresses:
3333, chemin Queen Mary, 
Montréal, 342-1601 
(couri de français et de langues 
étrangères)

331, rue Principale, Granby— 
378-8495
(cours de français et d'anglais)

A ceux qui le désirent, notre 
plan Crédit-Etudes offre des 
commodités de paiement.
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La CECM demande la conciliation mais ! Alliance n est pas d accord
Tentative de meurtre 
dans un cabaret

Un homme de 37 ans, 
que la police a dit se nom­
mer Marcel Servant, sans 
domicile connu, a été at­
teint d’une balle au cou 
vers 2 h., la nuit dernière 
alors qu’il se trouvait à 
l’intérieur du St. John’s 
Café, 980 St-Laurent.

Secouru peu après par 
la police, il a été trans­
porté à St-Luc où des mé­
decins tentaient en vain, à 
l’aide de rayons X, de lo­

caliser le projectile, de 
petit calibre.

Les médecins ignorent 
encore la gravité de la 
blessure, la victime ne 
présentant qu’une enflure 
a la base du cou.

La police a fait conduire 
une dizaine de témoins 
pour interrogatoire au 
quartier général, et tôt ce 
matin en avait libéré une 
partie. La police croit 
qu’il s’agit d’un règlement 
de compte.

Un mort dans 
un incendie

ST-ANTOINFJ-DES-LAUREN- 
TIDES (CB1—Une famille de 11 
enfants a été jetée sur le pavé 
et un de ses membres a été brû­
lé vif dans l'incendie d'une mai- 
son de deux étages, tôt ce ma­
tin, à St-Anloine-dcs-Laurenti- 
des.

Vers 4 h. 30, M. et Mme Aimé 
Carrier, du 998. boulevard St- 
Antoine, ont été éveillés par la 
fumée. Ils se sont empressés 
d’évacuer leur demeure avec 
leurs enfants, mais dans leur 
hâte ils n'ont pas constaté l'ab­
sence de leur bambin, Daniel, 
âgé de S ans. Durant un mo­
ment on avait crû tpi'il s'était 
réfugié chez un voisin.

Ce n'est qu'un peu plus tard 
qu'on s'est aperçu qu'il avait 
péri dans les flammes. A V h. 
30 ce matin, les pompiers de 
St-Jérôme el les membres de la 
Protection civile de St-Antoine 
fouillaient les décombres afin 
de retirer son cadavre.

Accident de travail
TROIS-RIVIERES (PCf)-M. 

Jacques Livernoche, -Il ans, rie 
Trois-Rivières, est mort hier 
après-midi lorsque le convoyeur

qu'il tentait de mettre en mar­
che a explosé.

M. Livernoche. un employé de 
la Three Rivers Shipping Co. 
était à effectuer un charge­
ment de glaise blanche à bord 
d'un convoi ferroviaire.

La mort a été instantanée.

Récompense 
de $25,000

Une récompense de $25.nnn a 
été offerte hier à quiconque 
fournira des renseignements 
permettant l'arrestation et la 
condamnation du ou des auteurs 
nu meurtre de M. Frit joy 
"Fred" Conrad, âgé de 26 ans. 
tué vendredi soir dernier au 
cours d'un vol à main armée 
perpétré à la succursale du 
Centre commercial St-Martin 
de la Banque Royale du Cana­
da, dans le quartier Chomedcy, 
a Laval.

Cette récompense offerte par 
la Banque Royale du Canada 
s’ajoutera a toute récompense 
que pourra verser l’Association 
des banquiers canadiens.

Le président de la Banque 
Royale du Canada. M. W. 
Earl McLaughin, a révélé hier 
que des mesures avaient déjà
Voir FAITS DIVERS en page 6

Un homme hérite d'un 
bébé dans le métro !

par Martin Pronovost

Un homme u hérité, bien malgré lui. hier matin, 
d’un bébé d'environ sept mois dont il recherche active­
ment la mère depuis.

Cette histoire invraisemblable a débuté dans le métro, 
vers Ut h. hier matin, à la station Jean-Talon, lorsqu'une 
jeune femme, dont l’âge varie entre 27 cl 29 ans. a remis 
à M. Aldo Coviello, son jeune bébé en lui demandant 
d'en prendre soin durant deux minutes, juste le temps 
qu’elle irait parler ù une amie ù l'autre bout du wagon.

A sa grande surprise. M. Coviello a constaté un peu 
plus tard que la naman n’était plus dan.: le wagon. Il a 
quitté le métro à la station Chainp-de-Mars et. comme 
il était pressé, il a remis lui-même le bébé à un autre 
homme, âgé d’une quarantaine d’années.

A la police de Montréal, toutefois, personne n’était 
au courant de celte affaire hier soir. Pourtant, M. Coviello, 
président de la compugme de construction Aldo, de la 
rue Iberville, nous assure de l’authenticité rie ce fait

Il nous informe que la jeune femme était bien vêtue 
et propre. Le bébé, selon lui. était également très propre 
et portait un petit costume fourreau rose avec capuchon, 
egalement rose. Il s'agirait donc d’une petite fille.

Il est surprenant, toutefois, de constater que l’homme 
qui aurait hérite du bébé n'ait pas averti la police de 
son précieux heritage. A moins qu’il ait préféré dorloter 
l'enfant pendant quelques jours avant d'en avertir les 
autorités...

Les Souliers

L6

Par Jean Rivait 
et Jacques Lifrenière

Les relations entre le Com­
mission des écoles catholiques 
de Montréal et l’Alliance des 
professeurs s’enveniment : la 
CECM est résolue a demander 
unilatéralement l'intervention 
d'un conciliateur et l'Alliance 
prétend que cette mesure n'est 
pus justifiée puisque tout n'a 
pas été tenté pour accélérer les 
négociations en vue d’une con­
vention collective remplaçant 
celle qui est échue depuis le 31 
août dernier.

Le président Aimé Nault, 
après une manifestation mons­
tre qui a réuni 2,500 institu­
teurs devant l'édifice de l'admi­
nistration de la CECM, a décla­
ré au cours d'une conférence de 
presse que pour lui la concilia­
tion est un mécanisme qui 
mène inévitablement à la grè­
ve ; il a ajouté qu'il espérait 
que le geste unilatéral de la 
CECM ne sera pas interprété 
par les membres de l’Alliance 
comme une provocation à l'ar­
rêt de travail.

Tandis que la rumeur de la 
foule montait vers les bureaux 
de la Commission, les négocia­
teurs de la CECM tenaient une 
conférence de presse, au troisiè­
me étage.

Malgré les fenêtres fermées, 
les cris et les chants des syndi­
qués forçaient par moments les 
porte-parole de la Commission 
à hausser la voix..

Le principal négociateur, M. 
Roger Dupont, directeur adjoint 
du service du personnel de la 
CECM, a déclaré que la corn- 
mission reconnaît que les négo­
ciations sont lentes. Il a ajouté 
que les représentants de l'Al­
liance, à la table des négocia­
tions, opposent systématique­
ment un refus catégorique à 
toute contre-proposition, et que, 
par conséquent. Il ne reste 
qu'un recours : la conciliation.

La CECM se propose de poser 
ce geste "sous peu”. Prié de 
préciser. M. Dupont a déclaré, 
après quelques hésitations, que

la demande de conciliation sera 
demandée "d'ici une semaine, 
très probablement avant la fin 
de cette semaine".

M. Dupont a relaté les gran­
des étapes des négociations. 
L'Alliance et la Federation of 
English-Speaking Catholic Tea­
chers ont présenté leur proposi­
tion de convention a la fin du 
mois de juin dernier. Après 
quelques séances "d'explora- 
tion", les rencontres ont été in­
terrompues pour la période des 
vacances, du 20 juillet au 22 
août.

Depuis, les séances se pour­
suivent au rythme de trois par 
semaine. "Le comité de négo­
ciation de la commission a fait 
une trentaine de concessions 
sur des clauses particulières et 
sur des parties de clauses in­
scrites dans le projet des asso­
ciations".

L’un des points importants 
soulevés par l'Alliance et la Fé­
dération est celui de la partici­
pation des instituteurs aux déci­
sions pédagogiques, administra­
tives et disciplinaires, dans le 

Voir LA CECM «n pagt i

Le Palais du commerce 
sera occupé en 1967 et 
transformé par la suite

par Cloud# Maison
Les quelque cent locataires 

du Palais du commerce peuvent 
respirer d'aise : la grande salle 
de 75,000 pieds carrés sera oc­
cupée dés le 1er mai 1967, date 
à laquelle la société "Les Do­
maines Concordia Limitée" de­
viendra locataire de cet impo­
sant immeuble de la rue Berri. 
C'est ce qu'a déclaré hier à LA 
PRESSE M. Norman Neren- 
berg, un des associés de l’en­
treprise.

On se souvient qu’à la suite 
de la location du Palais du 
commerce par les Valeurs 
Trans - Canada aux Domaines 
Concordia, et ce. pour une durée 
de cinq ans. avec option d’achat, 
on «volt clairement laissé en­
tendre qu'aucune exposition ne 
serait présentée à l'avenir dans 
la grande salle du Paleis du 
commerce. Il s’en est suivi une 
grande inquiétude chez les com­
merçants-locataires ainsi que 
chez les marchands de l'en­
tourage.

M. Nerenberg a donc réaffir­
mé hier qu'"à cause de l'em­
placement extraordinaire, nous 
travaillons à la 
préparation de 
projets qui 
vont faire du 
Palais du com­
merce une pla­
ce débordante 
d'activité".

II s'agit, avons-nous appris, 
de deux projets, l'un à court 
terme et l'autre à long terme.

Le premier projet sera mis 
en oeuvre pour l’Expo. Il com­
prendrait un vaste centre com­
mercial à l'étage des exposi­
tions : plusieurs importants 
magasins do la métropole au­
raient déjà indiqué leur inten­
tion d'ouvrir une succursale 
temporaire à cet endroit.

Les spécialistes des Domai­
nes Concordia sont d avis que, 
pour eux aussi bien que pour 
leurs locataires éventuels, un 
tel centre serait rentable.

Voir PALAIS «n page i

Fin d'une partie des travaux du pont Jacques-Cartier
Photo Michel Gravel, LA PRESSE

Encore un peu de pâtience 
et les automobilistes, habi­
tués du pont Jacques-Cartier, 
pourront retrouver leurs cinq 
voies de circulation et des 
embouteillages quotidiens un 
peu moins sérieux. Les tra­
vaux de rénovation achèvent 
et aujourd'hui un des deux 
entrepreneurs enleve une à 
une les poutres de bois qui

interdisaient depuis le 15 juil­
let l'accès à l'une ou l'autre 
des cinq voies de circulation 
du pont Jacques-Cartier. La 
maison Fitxpatrick a complé­
té ces travaux en un temps 
record, sur la partie sud du 
pont, près d'un mois avant la 
date prévue au depart. En ce 
qui concerne la partie nord, 
un second entrepreneur, les

Pavages Richelieu, travaille 
d'arrache-pied afin de refai­
re le recouvrement d'asphalte 
des cinq voies de circulation, 
depuis l'ile Ste-Helène jusqu'à 
l'ile de Montréal. Ces travaux 
progressent normalement et, 
ce matin, un porte-parole de la 
compagnie a dit que le retour 
à une situation normale n'était 
maintenant plus "qu'une af* 
faire de jours".

Les propriétaires de Cadiac refusent 
à leur maire un srlaire de $3,900

par Claude Masson

l.a reconnaissance est une 
vertu très peu pratiquée en ce 
bas monde. C'est du moins 
l'impression qui doit demeurer 
dans l'esprit du maire-fonda­
teur de Candiac, à la suite 
d'une défaite qu’il vient de 
subir, par voie de référendum.

Premier magistrat de cette 
ville de la rive sud depuis sa 
fondation en 1957, M. Jean
Léman en est venu à la con­
clusion, un bon jour d’avril 
dernier, qu'il était normal pour 
lui de recevoir une compensa­
tion, étant donné qu’il occupe 

sa fonction de maire "full time", 
comme nous l'a confirmé le 
greffier de Candiac, Mlle San- 
tenne.

Sa décision était prise : il
allait demander un salaire 
annuel de SU,
000. Mais, pour 
1966, étant don 
né que l'année 
était déjà a- .,-î
l ancée et que Ni.
des élections *
municipales al­
laient avoir lieu en février 1967, 
M Léman jugea lion de ne ré­
clamer que $8,900 pour la pé­
riode d'avril 1966 à la fin de 
janvier 1967.

Comme l'indique l'article fit 
de la Loi des cités et villes, le 
règlement accordant une rému­
nération au maire et aux con­
seillers pour leurs services 
comme tels, "doit, pour en­
trer en vigueur et devenir

exécutoire, être approuvé par 
les électeurs municipaux pro­
prietaires d'immeubles imposa­
bles de toute la municipalité".

Des contribuables se sont 
prévalus de cet article de loi 
pour réclamer un référendum. 
Celui-ci n eu lieu récemment : 
2-17 propriétaires ont voté con­
tre et 182 pour une telle rému- 
néralion.

Dans l'analyse du scrutin, on 
remarque cependant que les 
propriétaires qui paient le plus 
de taxes ont accepté à 32 p. 
loo que le maire soit-rémunéré 
tandis que ceux qui paient le

moins ont refusé à 52 p. 100. 
En effet, les 182 propriétaires 
en laveur ont des immeubles 
imposables d’une valeur totale 
de S7.870.000 tandis que les 
adversaires d’une telle com­
pensation sont propriétaires 
d'immeubles imposables d'une 
valeur de $1,404,000.

Mais, comme la loi précise 
que le résultat doit être majo­
ritaire et en valeurs et en 
quantité, le maire Léman ne 
recevra pas ses 58,900.

A la suite de cette défaite, 
Voir CANDIAC en page 6
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La police est sur la piste des I EXAMEN
agresseurs d'Elwood Marsman 6741 DE LA VUE

La police poursuit son enquê- que les coupables seront captu- 
te afin de retrouver les agrès- r*s sous Peu- ST-HUBERT •

PRESCRIPTION

S . ; po­

seurs d'un homme de 27 ans de 
race noire qui n été abattu de 
I rois coups de revolver, vers 2 
li. 15 vendredi matin, à sa sor­
tie du "Hawaian Lounge", au 
1258 de la rue Stanley, où il tra­
vaillait comme garçon de table.

Le lieutenant-détective Jean- 
Jacques Cinq-Mars, de la Pa­
trouille de nuit, dirige l’enquê­
te. assisté des sergents-détecti­
ves Rosaire Gaumont et Gilles 
Masse. Personne n'a encore été 
appréhendé en rapport avec 
cette affaire, mais il semble

M. Jean LEMAN 
maire-fondateur 

de Candiac

M. Ehvood N. Marsman. la 
victime, du 1406 boul. Décurie, 
à St-Laurent. repose dans un 
état satisfaisant à l’hôpital 
Royal Victoria, où il a été 
transporté après l’attentat.

Il s'agirait d'un règlement de 
compte. La victime a été attein­
te de trois balles, dont l'une à 
l’épaule gauche, l'une à la poi­
trine et la dernière dans une 
cuisse. Une intervention chirur­
gicale pratiquée dés son arrivée

Voir LA POLICE en page i
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La RCMP a un 
nouveau réseau 
de téléphotos

OTTAWA. I PCf) — Le der- 
r'er-né des adversaires du cri- 
’ le organisé esl entré hier en 
function.

Il s'agit d'un réseau de trans­
mission de telephotos au servi­
ce de la Gendarmerie royale du 
Canada (KCMPI.

Le réseau reliera entre eux 
sept centres importants du Ca­
nada.

Le réseau de la RCMP se ser­
vira de l'équipement le plus 
moderne pour transmettre et 
recevoir les photographies de 
faux cheques, de documents et 
même d'empreintes digitales. 
Les postes desservis sont situes 
a Montréal, a Ottawa, a Toron­
to. a Winnipeg, a Regina, a Ed- 
mouton et a Vancouver.

L'organisation de ce réseau 
de téléphotos fait suite a un 
voeu formulé lors de la confe­
rence fédérale-provincialc de 
janvier dernier sur le crime or­
ganise.

On étendera le service gra­
duellement a tons les sous-een* 
très de la RCMP et aux Polices 
provinciales dant tout le Cana­
da.
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3e victime d'un 
effondrement

QUEBEC. (PCf - M. Réal 
Lessard, 45 ans, de Sluivvinigan, 
a succombé hier après-midi, à 
des blessures subies lors de l'ef­
fondrement du toit du centre 
civique de cette ville, le 24 octo­
bre.

M. Lessard, qui avait été 
transporté a l’hôpital Laval, de 
Québec, est la troisième victime 
de cette tragédie.

Cambriolages
Des cambrioleurs sunt entrés 

par effraction dans une roulotte 
de Petrifond Foundation, sur le 
chantier situé à St-Jacques et 
Décarie, et ont fait main basse | 
sur $1,032 de matériaux et d'ou- ' 
tils.

Dans le réfrigérateur de la ta­
verne Pigeon, 2801 est. rue On­
tario, on a volé $000 en billets I 
de banque.

Dans la taverne Wallace, 501. 
rue Congrégation, on a pris une 
quantité d'articles dont des ver­
res et trois caisses de bière.

Dans le coffre-fort du bureau 
du gérant du cinéma Capitol. 
800 Ste-Catherine ouest, on a 
vole $851 en billets de banque.

Vol de montres 
dans une auto

300 montres, évaluées à plus 
de $5,000, ont été volées dans 
l'auto de Candino Watch, 1980 
ouest, rue Sherbrooke, immo­
bilisée sur un terrain de sta­
tionnement situé au no 1215, 
carre Phillips. Les voleurs ont 
forcé le ventilateur de la por­
tière droite pour s'emparer de 
lu valise contenant les montres.

LA POLICE
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La rue Papineau à sens unique nord-sud de la rue Rachel à la rue Lafontaine dès demain
Le tronçon “Racltel-Lafonlaine” tie la rue Papineau sera a sens 
unique "nord-sud” dès 10 h. demain matin, apprend-on, à l’hôtel 
de ville. Cette rue à sens unique complète le projet d’aménagement 
ties abords du pont Jacques-Cartier. On se rappelle que la rue 
de Loriniier a été récemment décrétée à sens unique ‘‘sud-nord”, 
également entre la rue Lafontaine et la rue Rachel. D'autre part, 
les travaux d'excavation entrepris rue Windsor en vue de la pose 
de l’égout collecteur St-Jacques-d'Vouville, nécessiteront, pour une

période d'environ deux semaines, la fermeture partielle de cette 
rue, plus particulièrement dans le tronçon compris entre les rues 
Notre-Dame et St-Jacques. Ainsi, à compter de 9h.3ü demain matin, 
les mesures suivantes seront en vigueur : I l—la rue Windsor, entre 
les rues St-Jacques et Notre-Dame, sera temporairement à sens 
unique nord-sud ; 2)—la rue de la Cathédrale, de la rue Notre-Dame 
au boul. Dorchester, temporairement à sens unique sud-nord.

SUITE DE LA PAGE 3
à l'hôpital lui aurait sauvé la 
vie.
M. Marsman et une cousine qui 

s'est présentée a son chevet a 
l'hôpital ont déclaré a la police 
qu'ils ne savent pas les noms 
des agresseurs.
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Faits divers
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été prises pour venir en aide à 
la jeune femme de M. Conrad.

Tout renseignement concer­
nant cet attentat peut être 
communiqué a la police de 
Laval, en composant : 869-1761, 
ou au Service de sécurité de la 
Banque Royale du Canada, en 
composant : 845-3118.
Premier meurtre

II s'agit du premier meurtre 
perpétré dans la deuxième plus 
grande ville du Québec formée 
par la fusion des 14 municipals 

! les de l'ile Jésus.
Tout a été mis en oeuvre, à 

Laval, pour retrouver les ban- 
! dits meurtriers le plus tôt pos­

sible. Le directeur du Service 
de la police de Laval, M. Léo 

I Lequin. a refusé de dévoiler 
! pour l'instant si ses hommes 

étaient sur la bonne piste.
Les détectives de la Sûreté de 

Laval sont portés à croire que 
: ce hold-up, doublé d’un meurtre 
! crapuleux, aurait été commis 
[ par des “professionnels" du 
I crime. Le sang-froid avec le- 
j quel l'un des bandits armés a 
' abattu M. Conrad, ne peut être 

celui d'un débutant.
AI. McLaughin a qualifié de 

j “brutal et insensé" le crime 
perpétré vendredi dernier sous 

' les yeux d’une soixantaine de 
personnes, dont près de 50 
clients, 11 semble que M. Con- 

! rad aurait été abattu parce 
qu'il n'avait pas compris l'or- 

| dre qui avait été donné en 
i français de se coucher sur 
| le plancher. D'autres préten­

dent qu'il voulait protéger un 
enfant.

LA CECM

UN HOMME AVANTAGEUX 
A CONNAITRE...

i
GASTON LAVALLEE
6425, rue Louis-Hémon, 729-2801

Pour obtenir conseils sages et service 
diligent en assurance-Vie et Santé 
personnelle ou commerciale.
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sens de la démocratisation de 
l’enseignement selon les recom­
mandations du rapport Parent.

A ce chapitre, la CECM affir­
me qu'elle favorise les consul­
tations de ce genre.

Tandis que l’Alliance affirme 
qu'au cours du présent conflit, 
deux conceptions de l'école s'af­
frontent, la CECM affirme au 
contraire que "les philosophies 
de la CECM et de l'Alliance ne 
sont pas si éloignées l’une de 
l’autre”, La Commission favori­
se la participation des profes­
seurs aux décisions importan­
tes, mais le désaccord se situe 
au niveau des applications de 
ce principe de consultation et 
de participation.

Au chapitre des clauses pécu­
niaires les discussions ne sont 
même pas commencées. Tan­
dis que les propositions syndi­
cales demandent des augmenta­
tions de salaire variant enlre 
$400 et SI.400 par année, sur 
une période de deux ans, selon 
les catégories, la CECM, elle, 
offre de Sioo à $700 par année, 
selon les catégories, aussi ré­
parties sur une base de deux 
ans.

Pendant cette conférence de 
presse, se poursuivait, a l'exté­
rieur et trois étages plus bas. 
sous la pluie, la manifestation 
monstre des 2,500 instituteurs 
et institutrices qu'a harangués 
leur président, M. Aimé Nault.

La manifestation visait à ex­
primer l'impatience des profes­
seurs devant la lenteur des né­
gociations et a faire compren­
dre aux commissaires que les 
professeurs entendent faire par­
tie d'une organisation vraiment 
démocratique par la participa­
tion aux décisions importantes.

Après la manifestation, les 
dirigeants de l'Alliance et de la 
Fédération ont reçu les journa­
listes a une conférence de pres­
se.

Voici l'essentiel des déclara­
tions de M. Nault a cette occa­
sion:

11 espère que la demande de 
conciliation qui sera vraisem- 
blablement présentée d'ici une 
semaine par la CECM ne sera ! 
pas considérée par ses mem- j 
bres comme un geste de provu- 
cation.

La conciliation est le méca- j 
nisme qui conduit le plus rapi- ; 
dement a la grève. Si la conci- ! 
liation était demandée cette se- \ 
maine. les 9.000 instituteurs [ 
'anglophones et francophones) i 
de Montréal pourraient avoir 
recours à la grève au début de 
janvier. La CECM acquiert le ! 
droit de faire un lock-out à la ; 
même période de l'année.

Selon M. Nault. les négocia­
tions n'ont pas encore suffisam­
ment progressé pour que les 
deux parties aient eu le temps 
d’examiner l’une après l'autre 
toutes les clauses du projet de 
convention collective afin de sa­
voir sur quels points précis il y 
a divergences.

M. Nault, en réponse à tme 
question relative à la possibilité 
d'une grève le 13 janvier, a dé­
claré que ses collègues ne con­
sidéraient pas nécessairement 
la grève comme moyen ultime.

mais il y aura "grève si néces­
saire".

I.a manifestation d'a u- 
jnurd'hui était une escalade 
dans le programme des négo­
ciations collectives de l'Allian­
ce. Les dirigeants syndicaux 
ont l'intention d'amener les en­
seignants à participer active­
ment aux pourparlers par des 
manifestations de solidarité.

Quant à savoir si le 14 no­
vembre — la date que les pro­
fesseurs avaient choisie pour 
reporter la fête de la Toussaint 
—les professeurs allaient s'abs­
tenir d'aller en classe, M. 
Nault n'a pas voulu se pronon­
cer avant que les membres ne 
l’aient fait eux-mêmes.

M. Nault, dans son discours 
pendant la manifestation, avait 
déclaré: "Le désir de consulta­
tion et de participation (les 
enseignants, que traduisent plu­
sieurs articles de notre point 
de convention collective, est 
l'expression d une conscience 
collective de plus en plus éveil­
lée aux exigences des systèmes 
scolaires démocratiques.

"C'est la volonté des institu­
teurs rie Montréal de rompre 
définitivement avec une longue 
tradition qui ta de l'autorisa­
tion d'autrefois au paternalis­
me tranquille d’aujourd'hui.”

Parlant devant ses membres 
assemblés sur les pelouses de 
l'édifice de la Commission sco­
laire. M. Nault a de plus fusti­
gé les (ormes actuelles de con­
tact et de collaboration au sein 
de la CECM.

M. Nault a aussi déploré que 
le résultat des négociations soit 
It- même aujourd'hui qu’il y a 
un mois, il s'est demandé si lu 
Commission déléguait des in­
terlocuteurs valables.

Le dirigeant syndical a ajou­
te qu'au sujet des conditions de 
travail les contre-propositions 
patronales n'apportent que très 
peu d'améliorations. Quant aux 
offres pécuniaires, M. Nault a 
dit que les augmentations pro­
posées ne couvrent même pas 
les augmentations du coût de la 
vie depuis deux ans, et encore 
moins ne permettent aux ensei­
gnants de participer eux aussi 
à l'élévation du niveau de vie

provenant de l'accroissement de 
la productivité nationale.

La manifestation s'est dérou­
lée dans l'ordre. Les institu­
teurs se sont groupés d’abord en 
face de l'édifice de la CECM 
oû ils ont entendu M. Nault et 
M. Philip Shorre. président de 
la Fédération des instituteurs 
catholiques de langue anglaise. 
Pendant que 8 négociateurs de 
l'Alliance et de la Fédération 
étaient reçus par un groupe de 
négociateurs patronaux, les ins­
tituteurs ont défilé dans les 
rues entourant l'édifice de la 
CECM.

I.a police de Montréal était 
sur les lieux principalement 
pour permettre aux instituteurs 
(le traverser sans danger pour 
eux la rue Sherbrooke. I,'Al­
liance avait son propre sertite 
d'ordre.

PALAIS
SUITE DE LA PAGE 3

Si le projet se concrétise — 
une décision sera prise avant la 
fin de l'année — des transfor­
mations seront apportées au 
Palais du commerce. Les finan­
ciers intéressés n'oublient pas 
non plus le précieux atout que 
sera l'entrée du métro dans le 
Palais meme.

D'autre part, même s'ils sont 
avares de renseignements, les 
dirigeants des Domaines Con­
cordia étudient depuis 1964 les 
possibilités qu'offre le Palais du 
commerce et son entourage. La 
transaction survenue entre MM. 
Jean-Louis Lévesque et Paul 
Desmarais concernant le Palais 
du commerce a retardé l'annon­
ce d'un projet majeur, mais les 
études se poursuivent de plus 
belle.

Un n'ignore pas que 85.006 per­
sonnes habitent dans le quar­
tier. que la clientèle venant de 
la rive sud peut jouer un rôle 
important dans l'avenir de l’est, 
(tue le carrefour Berri-deMonti- 
gny bénéficie d'avantages supé­
rieurs, etc. . .

Pour ces raisons — et d'au­
tres encore inconnues — les 
Domaines Concordia Limitée, en

collaboration avec la ville de 
Montréal, Dupuis Frères, les 

Valeurs Trans-Cnnada et quel­
ques autres autorités en matiè­
re commerciale et financière, 
sont a la recherche du projet 
qui revaloriserait la vie econo­
mique de l'est de la métropole.

II ne fait plus aucun doute, 
après les propos tenus par M. 
Nerenberg, que d’importantes 
modifications seront apportées 
au Palais du commerce en vue 
de la réalisation de ce projet à 
long terme. On n’exclut pas de 
nouveau la possibilité, que le 
terminus de l’est déménage ses 
pénates dans le Palais du com­
merce et que le terrain du ter­
minus actuel soit utilisé pour 
la construction d'un autre im­
meuble.

Evidemment, rien n'a encore 
transpiré du projet, à l'étude. 
Suivant l’exemple du maire 
Drapeau, comme l’a expliqué 
M. Nerenberg, les Domaines 
Concordia attendent que 
la signature d'un accord soit 
chose faite avant de dévoiler 
quoi que ce soit. A quand la 
prochaine signature '.’

CANDIAC
3
l'ef-

SUITE DE LA PAGE
une rumeur a circulé 
let que M. Jean Leman démis­
sionnerait de son poste et que 
des élections seraient déclen­
chées incessemmenl.

Bien n'est plus faux. Le mai­
re de Candiac a déclaré hier 
a LA PRESSE qu'il demeurera 
en fonction jusqu'à la fin de 
son mandat, en février pro­
chain et qu'il sera même can­
didat à la mairie lors des pro­
chaines élections.

De
l'eau chaude 
en
abondance!

Louez
un chauffe-eau 
rapide et 
économique 
au gaz naturel
pour aussi peu que

$1 95I PLUS TAXE PAR MOIS
Ou encore, acheter un chauite-eau automatique 
au gaz naturel. Dans les deux cas, location ou 
achat, vous bénéficierez d'une allocation d'instal­
lation de $40. si vous uliiisez déjà le gaz naturel. 
Pour plus de renseignements, voyez votre plombier 
ou votre marchand autorisé.

GHZ flHTUREL Gl
Au service de plus de 55% des foyers montréalais

' «t ■mmamm

Téléphones ou salon

MORGAN le plus près de chez-vous
&
h

Les commentaires 
de Jean-Charles Harvey

r ÜEEB
Centie PHONAtIX d« CONVERSATION ANGIAISI

CONVERSATION ANGLAISE
Enseignement actif et audio-visuel. Vous parlez dès le premier court.

Vou* été» sûr de vous à la fin de la première étape.

Vous epatez vos amis a la fin du 6e cours . on vous recherchera comme 

expert à la fin du cours avance

Assistez gratuitement a un cours l« lundi ou mercredi a 7 Sres p.m 

prenez un rendez-vous en signalant 842-1791

Tl INSTITUT
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Des mèches 
Clairol*
pour éclairer 
et embellir 
votre
chevelure... 
seulements 10

Vous verrez comment quelques 
mèches ici et là peuvent rehausser 
votre éclat naturel. Six ou huit mè­
ches Miss Clairol* suffisent et déjà 
vous êtes plus belle ! El, notre offre 
à prix modique vous permet d'en 
profiter tout de suite.

Pour cette semaine seulement:
Ondulation permanente de luxe Morgan appropriée a la coloration 
de vos cheveux ; a moitié prix. /»„-, courant 25.00

* Marque déposée

||
»
>

*

12 50
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I
4364, ST-DENIS. Mil 18 ! adresse

I VIUE o~

I

COURS PAR COR RESPOND A NCI AllE TEt . 342-1791 
* 4364 rue St-Denis, Montréal 18

LA PP |

le matin à 8 h. 10 
le midi à 12 h. 33

GKAG/7S

Pour rendez-vous, venez ou téléphonez
Magasin centre-ville : 844-1515 Rockland: 739-552)
Dorval : 631-6741 Boulevard: 728-4571

SAION DE BEAUTE - RA70N 71 - CINQUIEME

; HEURES D AFFAIRES MORGAN : Centre-ville et Snowdon : 9 h. a m. a 5 h. 30 p.m — Jeudi et vendredi jusqu'à 9 h. 
Dorval, Rockland et Boulevard : 9 h. 30 a m. a 6 h. p m. — Jeudi et vendredi jusqu'à 10 h. p.m

Téléphone 842-6261
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Bobby Orr préférerait 
passer plus inaperçu

CHICAGO — Depuis Jean Bé­
liveau, aucune recrue dans la 
ligue Nationale de hockey n'a 
reçu autant de publicité que le 
jeune défenseur Bobby Orr, des 
Bruins de Boston. Mais Orr le 
premier se passerait bien de 
tout ce tra-ia-la.

Quand Jean Béliveau a quitté 
les rangs mineurs en 1933, non 
seulement a Montréal, mais 
partout au pays et dans les vil­
les américaines du circuit/on a 
vanté son talent, on a fait ses 
éloges, on lui a prédit une car­
rière très fructueuse.

On avait vu juste
Fin sera-t-il de même de 

Orr? "Je n'ai pas besoin de

toute cette publicité", a-t-il dit, 
alors que son équipe est arrivée 
a Chicago en vue d'un match 
contre les Black Hawks ce soir. 
“Je présume que plusieurs 
nuits d'insomnie m'attendent si 
je désappointe le moindre­
ment", a-t-il ajouté.

Car on sait qu'a Boston, les 
partisans des Bruins se sont 
montrés très loyaux en dépit 
des insuccès répétés de cette 
équipe depuis 1958, Orr parvien­
dra-t-il a lui seul à pousser les 
Bruins au 4e rang ?

"Je ne peux qu'essayer de 
mon mieux. Faire mon possi­
ble", a-t-il répondu.

Orr admet qu'il joue parfois 
sous tension.

PAR MARCEL. DESJARDINS

Le but premier du symposium: 
les échanges entre les délégués

Trouver deux mille chambres aussi bien que des salles 
de conférences et des salons de délibérations pour une 
période d'une semaine en pleine période de l'Expo, c'est-à- 
dire du 10 au 16 juin, constituait l'un des problèmes les 
plus épineux des organisateurs du symposium canadien de 
la récréation qui se tiendra l'an prochain à Montréal.

Grâce au travail énorme accompli par le président 
Ivan Coutil, de l'Association canadienne des loisirs, et de 
Mo Pierre Lapointe, le problème n'existe plus. Les quelque 
2.500 délégués de toutes les parties du Canada, qui viendront 
dans la métropole, sont maintenant assurés d'un logement.

Le problème no I maintenant, selon le Itév. Père Marcel 
de la Sablonnière, sera d'amener tous ces délégués à échan­
ger leurs opinions, leurs points de vue, à faire connaître 
les uns aux autres leurs réussites, leurs échecs, leurs dé­
couvertes, leurs constations, leurs impressions.

Si de tels échanges n'ont pas lieu, le but du symposium 
de la récréation sera manqué, soutient-il. Car, ajoute-t-il, 
l'Ouest du pays ignore trop ce que l'Est fait au point de 
vue récréation et vice-versa. Et il supporte l'opinion expri­
mée par quelques-uns des officiers présents à la conférence 
de presse, tenue hier midi, à l'effet que le temps est venu 
rie définir ce qu'est la récréation, tenter d'établir un pro­
gramme. essayer d'oflrir un éventail de loisirs pour per­
mettre aux gens d'occuper leurs heures de temps libre 
quoique beaucoup de personnes prétendent qu'elles n'ont 
jamais été aussi occupées.

Le Père de lu Sablonnière fait remarquer qu'on peut 
s'imaginer le nombre d'échanges d'idées, de points de vue 
possibles dans un symposium qui réunira des délégués de 
lit) associations à travers le pays, délégués qui auront l’occa­
sion d’entendre des conférenciers d'Europe et des Etats-Unis 
aussi bien que du Canada. Pour lui qui, depuis des années, 
s'est penché sur le problème des loisirs, qui a même fondé 
l'Association canadienne des centres de loisirs, il considère 
que ce congrès sera une occasion unique pour trouver la 
réponse a maintes questions que l'on se pose sur le sujet.

L’un des délégués à la conférence de presse d'hier était 
James Worrall, le président du Comité olympique canadien 
(pii également président du Comité national consultatif 
de la santé et du sport amateur. C'est un homme dans une 
situation délicate dans le moment, car il doit à la fois voir 
a ce que le Canada env oie une équipe de boxe aux prochains 
Jeux olympiques de Mexico en 1968 et, d'autre part, recom­
mander au ministre de la Santé de notre pays de refuser 
d'accorder tout octroi au monde de la boxe amateur.

On sait que samedi le comité consultatif, dont il est 
le president, s'est prononcé contre tout octroi à la boxe 
amateur. Mais reste à savoir si le gouvernement se rendra 
a cette demande, car aujourd'hui le premier ministre Lester 
Pearson, les chefs des partis d'opposition et des membres 
du parlement recevront des télégrammes de protestations 
de la part du président Al Décarie de la Fédération cana­
dienne de boxe amateur.

"Je m'en ressens surtout au 
début d'un match. Je patine en 
me disant : "On attend beau­
coup de toi". Mais dès que le 
match a commencé, cette ten­
sion disparait.

"Tout ce qu'on a écrit et dit 
sur Bobby Orr est vrai", a sou­
ligné le gérant général adjoint 
des Bruins, Miit Schmidt.

'111 est formidable. Ce qui 
m'impressionne le plus, c'est 
son sang-froid à la ligne bleue. 
Il ne s'excite pas et ne perd pas 
la rondelle. Sa façon de passer 
ressemble a celle de Doug Har­
vey, bien qu'il soit plus agressif 
à l'offensive que ce dernier."

Pour sa part, le joueur de 
cinq pieds et onze pouces et de 
180 livres affirme que c'est 
agréable d'ètre comparé à 
Doug Harvey mais qu'il est 
bien loin d'ètre aussi bon que 
ce dernier.

A toutes fins pratiques, son 
pilote, Harry Sinden, soutient 
qu'il fait tout mieux que ce 
qu'on avait pensé de lui en 
l'embauchant. "Il n'a pas de 
points faibles à la défensive”, 
a-t-il affirmé.

Ce soir, les Black Hawks 
disputeront leur 5e match de la 
jeune saison et ils seront en

/

De retour au jeu
L'ailier gauche Gilles Tremblay prendra part à son premier 
match de la saison, demain soir, à Toronto. Il avait été tenu 
à l'écart du jeu i cause d'une blessure i l'épaule.

Breiver serait libéré 
d’ici deux semaines

Bobby Orr
quête de leur 5e triomphe con­
tre les Bruins.

Ces derniers devront se sur­
passer pour devenir les pre­
miers à vaincre les Hawks, 
surtout qu'ils disputeront leur 
troisième match en quatre 
jours.

NOTES . . . Orland Kurten- 
bach, inactif depuis un mois à 
cause de blessures à un genou 
jouera jeudi contre les Bruins, 
aux dires de la direction des 
Rangers . . . Kurtenbach a été 
repêché des Leafs, en juin der­
nier.., Phll Goyette, égale­
ment des Rangers, a célébré 
hier son 33e anniversaire de 
naissance ... le juge des lignes 
Matt Pavelich se passionne 
pour la jardinage pendant 
l'été . , . selon les journalistes 
de Toronto, les Leafs seront 
bientôt connus sous le pseudo­
nyme d'équipe de 40 minutes, 
parce qu'ils ont faibli 4 fois en 4 
matches jusqu'ici..,

Le président Clarence Camp­
bell, de la ligue Nationale de 
hockey, a déclaré qu’il n'y 
avait rien de nouveau dans l'af­
faire de Carl Brewer qui cher­
che a être réinstallé amateur et 
à faire partie de l'équipe natio­
nale du Canada.

Campbell a rappelé que le 21 
octobre dernier, il avait déclaré 
à l'issue d'un meeting des gou­
verneurs de la ligue qu'un pro­
jet avait été trouvé pour per­
mettre aux joueurs profession­
nels qui, comme Brewer cher­
chaient à redevenir amateurs.

"Je ne peux toutefois rien ré­
véler au sujet de ce projet aussi 
longtemps qu'il n'aura pas été 
accepté ou rejeté par les ligues 
mineures.” On sait que depuis, 
le premier ministre du Canada 
Lester B. Pearson a dit devant 
les étudiants de l'Université de 
Toronto qu'il trouvait bien illo­
gique qu’un joueur canadien 
doive obtenir l'aulorisation d’e- 
quipes professionnelles améri­
caines avant de pouvoir jouer 
avec l'équipe nationale. "J'es­
père. a ajouté le premier minis­
tre du Canada, que le problème 
sera régie sans l'intervention 
du gouvernement."

Brewer a été suspendu par la 
direction des Leafs peu avant la 
dernière saison. 11 avait quitté 
le ramp d'entrainement de l'é­
quipe torontoise au cours d’un 
match hors concours contre les 
Bruins de Boston.

Jusqu'ici, les équipes de la li­
gue Nationale -ont toutes ac­
cepté de libérer Rrewer, mais 
d'après le procédé peu logique 
des professionnels, les neuf 
clubs de la ligue Américaine et 
les sept de la ligue de l'Ouest 
('•""eut aussi donner leur assen­
timent.

Toujours selon Campbell, il 
faudra encore deux bonnes se­
maines d'ici à ce que le projet 
soit accepté et la formule expli­
quée au public.

Quelque 2,000 délégués au 
Symposium de la Récréation

C’est un fait reconnu que 
l’homme du XXe siècle jouit de 
plus en plus d’heures consa. 
crées à ses loisirs. La plupart 
des conflits ouvriers se soldent 
généralement par une diminu­
tion du nombre d’heures de tra­
vail. Et, par conséquent, par 
l’augmentation d u nombre 
d'heures de loisirs.

Or, c'est également un fait 
reconnu que l'homme moderne 
ne sait guère comment organi­
ser ses loisirs. C’est donc dans 
un but humanitaire, d'entraide, 
que plus de 140 autorités en ma­
tière de loisirs participeront au 
Symposium canadien de la Ré­
création. du 10 au 16 juin 1967, 
à la place Bonaventure de 
Montréal.

Ces autorités discuteront du 
problème devant quelque 2.000 
délégués sous le terme général 
de "L'Homme au Loisir".

Ces 2,000 délégués représente­
ront toutes les facettes des loi-

La Ligue 
Nationale

AUJOURD'HUI 

Boston à Chicago 

DEMAIN

Canadian i Toronto 

JEUDI

Toronto i Détroit 
New York à Boston

HIER

Aucun match à l'afficha 

VICTOIRES ET DEFAITES 

Can Chi Tor Dét Bos NY V 

Canadien — 0 0 0 3 1

sirs au Canada, sous le couvert 
de 18 associations nationales, 10 
gouvernements provinciaux, 16 
associations provinciales, de ré­
création, quatre universités, 
sept compagnies industrielles, 
21 agences locales et 32 munici­
palités.

Le travail des participants du 
Symposium, d’ici ia rencontre 
d’ouverture, consiste à planifier 
les sujets qui seront discutés. 
Par exemple, un sous-comité de 
criblure, formé au sein du Co­
mité du programme, a repassé 
et étudié les 360 réquisitions, re­
çues avant la date limite, qui 
avait été fixée au mois d'août 
1966.

Les discussions découleront 
de grandes lignes, comme 
“l'âge des loisirs”, "l’usage des 
ressources naturelles”, "éduca­
tion et culture”, et le “rôle de 
la recherche".

Plusieurs personnalités du do­
maine des loisirs ont déjà ac­
cepté d'offrir leur participation. 
Comme Joffre Dumazedier, de 
Paris. France, un sociologiste 
et rccherchiste reconnu interna­
tionalement, Roger Dion, direc­
teur du bureau de direction de 
la Santé et du sport amateur, à 
Ottawa, le Dr Wilder Penfield, 
le Dr Earle Zeiglcr, de l’Uni­
versité de l’Illinois, le Dr John 
Farina, rie l'Université de To-

Â

Joffr» Dumaiadiar
ronto, J. Austin Smith, éminent 
homme d'affaires américain, le 
Dr Milton Gabrielson, de l’Uni­
versité de New York, et nombre 
d’autres.

Le président James Worral, 
du Comité olympique canadien, 
a rencontré les rédacteurs spor­
tifs hier, sur l’invitation du pré­
sident du Symposium, René Bé- 
lisle, et c'est lui qui en a expli­
qué les grandes lignes et la rai­
son d'être.

Retour de 
Tremblay
Gilles Tremblay qui. dans l'o­

pinion de son instructeur, a la 
valeur pour devenir le meilleur 
ailier gauche dans le hockey, 
s'alignera avec le Canadien 
pour la première fois depuis 
l'ouverture de la saison réguliè­
re, demain soir, à Toronto.

On se souviendra que Trem­
blay a été blessé à l'épaule lors 
d'une joute hors concours con­
tre les As de Québec le 19 octo­
bre et qu’il n'a pas participé a 
aucune rencontre des siens de­
puis cet accident.

La perte même temporaire 
de Tremblay a été un dur coup 
pour le Canadien qui. de l'aveu 
même de Blake, n'est pas aussi 
solide à l'aile gauche qu'aux 
autres postes Fille est venue à 
un moment où le club était déjà 
privé des services d'un autre 
ailier gauche. Dick Duff, dont 
le retour au jeu est chose indé­
finie.

La joute de demain soir à To­
ronto offrira au Canadien l'oc­
casion d'augmenter son avance 
sur les Maple Leafs en seconde 
place. Par ailleurs, un succès 
de ces derniers leur permet­
trait de monter sur un pied d'é­
galité avec le Tricolore.

Chicago 1 
Toronto 0 
Détroit 0 
Boston 0 
Naw York 0

— 0
0 — 
0 0
0 0
0 1

0 1
0 B
1 1

— 0
0 —

Défaite» 1 0 1 4 3 3 10
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Toronto 0 
Détroit 0 
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— o
0 —
0 0

Total 0 0 2 0 1

LE CLASSEMENT
J G P N P C Pts

Chicago 22 11

Canadien
10 10 4

Boston
New York

LES COMPTEURS

quatrième
et ^
la neige 

s'envole.

Miklta. Chicago 
Ullman, Détroit 
Hendervon, Détroit 
Goyatto, Naw York 
B. Hull. Chicago 
Marshall, New York 
Gilbert, New York 
ROUSSEAU. Canadien 
Batghate, Détroit 
Smith, Détroit 
D. Hull, Chicaoo 
McKemie, Boston 
Hall, Détroit 
Maki, Chicago 
Kallv, Toronto 
Oliver, Boston 
Pilote, Chicago

avec ,a (Ânie/ii snOthro
AMflrz voua DERRIERE un# Sno-Ihro Ariens ft «tors ... qu'il neige, qu’t| v*nt#, 
au# I# tout s entais# . . . laisse; i hiver f«ire de* sunnes. Vos problèmes sont 
"résolus”; adieu I# pelletage, fini» 1rs rendez-vous et le travail manqués, 
fn langage de le génération montante t "Lui. y connaît ça 
Parrf que Ariens opère per auto-propulsion. Pa« d# poussage, ni railage, ni 
hésitations dans las amoncellements #t les allées enneigées. Avec quatre 
vitesses, vous menoeuvre; à l'allure que vous désirez, même qu'un# vitesse 
arrière vous permet de tourner sur vous-m|me sans avoir i pousser ou tirar. 
Elle es» muni» d'un système i deux cycles vous permettent d'opérer dans une 
lourde neiqe mouillée, dans des tas d# neige durcie ou dans de le neige 
folle... avec une égale aisance, les moteurs vous sont offerts en quatre, 
sur hp. et la souffleuse dirigeable lance la neiqe jusqu'à 30 pieds... assez 
lom pour ne plus vous nuire.

Ouvert lun. à mere, de I h. 
à S K 30. Jeudi et vendredi 

S h a.m. à 9 h. p.m. 
Semedi I S. à 12 h.

Achetai à l'endroit mémo aù 
vous profiteras du servie* 
•I des pièces de rechange

DUPUIS MOTOR BOAT INC.
3S97 rue HOCHELAGA LA. 4-7701

Pourquoi PIsuzu Bellett 1967 coûte-t-elle 
5% de plus que la voiture économique la plus populaire?

Décarie nous a déclaré hier soir que la boxe est le 
sport qui groupe le plus grand nombre de pays aux Jeux 
olympiques. 11 souligne que lors des derniers Jeux de l’Em­
pire, il y avait 102 pugilistes. Or. on sait qu'il ne peut y 
avoir qu'un seul boxeur par classe d'un pays ce qui donne 
une idée des nations qui avaient envoyé des pugilistes a la 
Jamaïque.

Dccarie dit comprendre que le comité réviserait ses 
positions si les autorités de la boxe amateur décidaient de 
défendre tout coup à la tête ce qui lui parait une absurdité, 
d'autant plus qu'il souligne que les pugilistes portent main­
tenant des casques protecteurs. Les combattants portent 
des gants de dix onces et les combats sont de trois assauts 
de trois minutes chacun.

"Il n'y a eu qu'une seule mise hors de combat lors 
des championnats canadiens, l'eté dernier, à Calgary, nous 
a-t-il dit. Lorsque quelqu'un est mis k o., il doit être inactif 
pendant six mois."

Si le gouvernement refuse ses octrois, force sera de 
contremander les essais pré-jeux et pan-américains qui 
doivent avoir lieu sous les auspices de la Palestre Nationale, 
en mai prochain, nous informe-t-il. C'est dire que le Canada 
n'enverra pas de boxeurs aux jeux pan-américains à Win­
nipeg en 1967, où le programme comprend un tournoi de 
boxe Or. nous apprend-il, le gouvernement doit contribuer 
a defrayer une partie des dépenses de voyage des équipes 
d'athlètes des pays qui se rendront a Winnipeg. Il aidera 
ainsi à payer la venue de pugilistes étrangers au pays 
alors qu'il refusera de faire quoi que ce soit pour les siens.

Cela semble bien le cas puisque Worrall nous signalait 
hier que le comité olympique et sans doute celui des jeux 
pan-américain devront trouver une façon pour trouver les 
fonds nécessaires pour envoyer de nos boxeurs à Winnipeg 
et à Mexico.

De toute façon, la décision du comité va certainement 
soulever une vive controverse.

★ * *

L'n autre sujet de conversation à la conférence de 
presse d'hier avait trait a la joute de basket de la veille 
entre le Détroit et le Los Angeles au Forum et de la 
question a savoir s'il y avait possibilité que Montréal 
devienne membre de la National Basketball Association.

Yvan Coutu, qui a été propriétaire des Huskies rie 
Montréal puis du Montreal Coutu, est d'opinion qu'une telle 
initiative serait rentable a la condition toutefois que des 
Montréalais soient mêlés a la direction du club et que ce 
ne soit pas des étrangers qui viennent s'installer ici avec 
leur équipe.

De même, il souligne qu'il serait nécessaire pour la 
direction du club de mettre à la disposition de ceux qui 
fréquentent nos collèges et nos universités des billets à 
prix réduits. Il considère que l'appui de tous ces jeunes est 
nécessaire au succès financier de tout club majeur de 
basketball. 11 pense que ces jeunes aideraient également à 
promouvoir ce sport dans nos maisons d'éducation. Rien 
n'encourage autant les jeunes à pratiquer un sport que 
s'ils ont l'occasion de voir à l'oeuvre ses grandes étoiles. 
C'est ce qui explique la popularité du hockey et du football, 
explique-t-il.

Mais le basketball majeur est rentable à Montréal 
comme tout le serait le baseball majeur et le football 
majeur, est-il convaincu.

1 ai»*»;.
-y-;:-*"
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•Prix de délai! suggéré FOB Montréal, Toronto. Vancouver. Halifax.

Canadian Motor industries, distributeurs de l'isuzu Bellett dans tout le Canada

Nous devons le reconnaître! L'isuzu Bellett de luxe 1967 
n'est pas la voiture economique la moins chère sur le marché.

Elle se vend SJ,098*, soit 5% de plus que la voiture écono­
mique la plus populaire.

Mais si volts trouvez que ccs 5% rendent l'isuzu Bellett trop 
coûteuse, réfléchissez bien:

L'isuzu Bellett a quatre portes, soit deux portes de plus que 
la voilure économique la plus populaire.

L'isuzu Bellett a une puissance de 71 CV, soit 42% de plus 
que la voiture économique la plus populaire.

L'isuzu Bellett pèse 2.050 livres, soit 19% de plus que la 
voiture économique la plus populaire.

L’isuzu Bellett a quatre phares, soit 2 phares de plus que la 
voiture économique !a plus populaire.

L'isuzu Bellett a le moteur à l'avant, 
des feux de recul, des glaces

teintées tout autour, une direction à crémaillère, un bouchon 
qui ferme à clé sur le réservoir d'essence, de la moquette 
épaisse et des essuie-glace a deux vitesses.

(Nous ne pouvons pas vous donner ces caractéristiques en 
pourcentages parce que la voiture économique la plus popu­
laire ne les a pas... et, à la réflexion, ne croyez-vous pas que 

c'cst la nouvelle lsuzu Bellett qui va devenir la 
voiture économique la plus populaire?

Montréal Bojuharnois Pointc-aux-Trembles Ste-Dorothée St-Jean
(MONTREAL CMI (19661 LIMITED 
!7144 Côte-des-Neiges. Tel. 342-1080

Val-d'Or
IBLAIS AUTOMOBILES ENRG.
687, 3e Avenue. Tél. 824-3565

BEAUHARN0IS AUTOMOBILE INC. 
113, rue St-Laurent, Tél. 268-3071

NOTRE-DAME AUTOMOBILE ENRG. 
11675 est, Notre-Dame, 645-7487

DAGENAIS AUTO ENRG.
847, rue Principale. Tel- 689-5316

GARAGE GERARD BRODEUR ENRG. 
720, rue St-Jacques, Tél. 346-9777
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46% 46% 48% 900 Cessland 330 340 330 7500 Louanna G 20 19 19
60 39 80 700 Chemalloy 113 105 113 1125 Maftsval 7 7 7

la tendance 
demeure inégale, 
incertaine

continuent de fléchir à de nou­
veaux bas a Toronto.

Aux industrielles, Alcan ga­
gne 1j à 30'», la banque de N.
Ecosse "i à 64 et Jefferson 
Lake 4. à 28v». Laurentide Fi­
nance perd 10 cents à 4.05.

Aux pétroles, Union Oil ga- voleur» 
gne -v» à 304 et Dome 4 à 
27. Et Home Oil "A", qui fait 
part d'une seconde découverte 
de gaz naturel dans le Yorshire 
en Angleterre, progresse de 4 
a 22V4.

Aux aurifères, dont l'indice 
recule de 1.54 à 147.94, Giant 
Yellowknife fléchit de 10 cents 
à 8.50.

TORONTO
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Adonac
Andreae Equity

Loblaw <A> 
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llourse Canadienne
1300 Agassiz 33 33 33
3000 Ajax 12 12 12
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Ail Cdn Div 
Americon Growth 
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Canadian Growth 

■Canada Security 
; Cdn Gas Energy 
Cdn Investment Fund xd 
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(Collective Mutual 
Commonwealth Intl 
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; Corporate Investors 
Diversified Income A 
Diversified Income B 
«Dividend Shares 

: Dominion Compound 
Dominion Equity 
«Dreyfus
Entarea Investment 
European Growth 

(Exec Fund of Canada 
Federated Financial 

i Federated Growth 
1 Fonds Collectif A 
Fonds Collectif B 
Fonds Collectif C 
Fonds Desjardins A 
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'Gis Income 
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; Growth Oil and Gas 
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Mutual Income 
Natural Resources 

! One William Street 
i pref et Revenu Mutuel 
Provident Mutual 
«Putnam Growth 
Radisson 
Regent Fund 

; Research Investment 
Savings Investment 
Timed Investment Fund 

ixTV Electronics 
(United Accumulative 
■Universal Svgs Equity 
: Western Growth
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3.0? 3.38

6.41 /’.0
8.15 8.93
4 74 3.18
5.16 5.21

36.04 39.13
5 35 5.88
4.79 5.26
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3.64 4.00
4.59 5.02

47 27 49.63
6 40 6.96
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9 30 10.19
8 36 9.16
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A la BOURSE DE MONT­
REAL en fin de matinée,, l'in­
dice combine est inchangé à 
138.68. Le marché est peu actif.

Le groupe des papeteries est 
en baisse. Consolidated recule 
de :1. à 363., BC Forest de 's a 
19, Price de ‘. à 13 et Bathurst 
également de N à 28'.. Les 
“warrants” de Bathurst per­
dent 70 cents à $9.25. Domtar 
perd t* à 1614.

Aux métaux de premier plan, 
Hudson Bay Mining et Inco 
fléchissent de à 68'- et 86". 
respectivement, mais Rio Al- 
gom gagne 3« à 25V 

Aux services publics, Brinco 
perd 5 cents à 4.55 et West 
Coast Transmission gagne 'a à 
27.

Aux industrielles, les actions 
A et B de Home Oil sont fer­
mes. La compagnie a dévoilé 
lundi une deuxième découverte 
de gaz naturel, à environ 16 
milles do sa première décou­
verte effectuée plus tôt cette 
année, dans le Yorkshire en 
Angleterre. Les actions A ga­
gne H à 22 et les B à 22V 

z Alcan progresse de ‘-a à 30's et 
Molson A de à 17V 

Labrador Acceptance dans le 
secteur industriel à la Bourse 
Canadienne, fléchit de -'s à 5.on. 
Wabasso gagne U à H', de 
môme que Dominion Oilcloth à 
14V Aux minières. Fidelity ga­
gne .03 à 78 cents et Great 
West Mining & Smelting perd 
.65 à 65 cents.

an comptoir
* * *

Les industrielles et les pétro­
les de l'ouest se maintiennent 
en hausse mais les aurifères

Malgré un regain des titres 
soi-disant prestigieux, spécula­
tifs, et de l'avance des chemins 
de fer et des compagnies 
aériennes, la tendance à Wall 
Street est nettement irrégulière 
en début d'après-midi.

Le marché est modérément 
actif. L'indice industriel Dow 
Jones, influencé par certains 
titres clé, qui se transigent ex­
dividendes, marque un léger 
déclin de .50 à 806..>7.

La moyenne des 60 valeurs 
représentatives, établie par la 
Presse Associée, est par contre 
en hausse de .6 à 295.5.

Les électroniques, les tabacs 
et les chimiques sont en géné­
ral plus élevés mais la tendan­
ce est par contre on baisse chez 
les aciers, les automobiles et 
les métaux non-ferreux.

Boeing qui obtient un contrat 
de $235,800,000 pour la cons­
truction d'un missile spatial 
hausse de 2 points. McConnell 
Co. gagne '» à 25 sur une trans­
action très considérable de 
129,600 actions.

* * *

LONDRES. (Reuter) - La 
séance de la Bourse de Londres
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120 +10 (Cop Mon
86 ; Cowlch
26»-* 'Craigmt 

7»r* + % Cstlond 
65 j Crowp
46 i Doering
16% — '* D’Arogon 
22»/* — 1V*j Deer Horn 
78% | D’Elda
22 Denison
23'* I Dlcknsn 
57'-* +2% Dlscovry 
26 + 4 j Dome
17» 4 + Donalda
9»/* jDunrolne 

Duvon

9501
1500

1083
16500

1200
Z500
5200

10100

35V*
5V* + '■ 

400 +5
11 + »• 
22 + ' 4
23» 4 + % 

245 - 5
14% + '.4 
20'-*

East Suit 
F Mar 
F Orenoda 
Frncr 
Frobex 

;Genex 
Glont Yk 

j Goldrm

3000
2050

500

1500
30000

18500

9'* — %; Gortdrm 
11% + % Gradore

25 $29'/* 29'/* 29% — V* Husky D W 100 520 520
100 225 225 225 +15 ilmp OU 1725 $54% 54%

6106 $46% 46Î» 46% — '« lmp Tob 350 $13% 13%
122077 61 59 59 — 1 Ind Accept 600 $22'/» 21%

100 514% 14V* 14% - % I Acc 5% pr 365 $22% 22V*
: lnd Wire225 $16% 16% 16%

300 750 750 750
100 $9% 9% 9% +17 ■ I In fond Gas

-40 , Inglis 
nlar

100 $43% 43 43
525 $6 6 6

1887 $30% 30% 30%
1050 $19 19 19

40 050 50 50
90 $60 60 60

111 $83 80% 80»/,
z5 $78% 78V, 78%

zlO 598 98 98
100 $211 4 21 »/4 21%
z3 $93 93 93

3C0 $13 13 13
z20 $6% 6% 6%
150 $21 »4 21»/4 21' «
100 $22% 22% 22 V»
125 $11% 11% 11%
177 $34»/, 34 34
227 025»+ 25 25

a été caractérisée par une amé- c Hydro Pr 
lioration des valeurs de tout re- |Ç ,mP Bnk 
pos qui avaient commencée par 
fléchir.

Certains titres cotés en dol­
lars étaient en baisse. Parmi 
les titres canadiens, Internatio­
nal Nickel a baissé de 5% et 
Noranda, de 34.

BA Oil, Consolidated Paper, 
Consolidated Mining et Trans 
Canada Pipeline ont tous perdu 
plus d’un point. Canadien pa­
cifique a reculé de 4.

* * *
La Bourse de Paris est fer­

mée aujourd’hui à l’occasion 
du congé de la Toussaint.

Cours tournis par 
Bongard, Leslie A

Abeta
Advance RL
Aconlc
Amal Mna
Amerlc
Amer Chib
Arnnro
Bia Nell
Bcauchemln
Bia Nell
Bnr*»u Chlb
Beauport Holding
Bracemac
Burrex

Co.

Acha'

8

3
15

18

Columbia River 
Can Javeiln 
Credo 
Clearwater 
Corgemines 
Cuvier 
Dassoii 
Dorai Mng 
De Lesseps 
Dubu %son 
Elmac 
En-Ola Ex 
Ganda Silver 
Gaspe Copper

15 
25 
20 
13 
lr 
15 

1 30 
6% 

23 
35 
35

2
1

40

22 
40 
16 
35 
25 
15 
20 
20 

1 40

par la PRESSE ASSOCIEE

45
45

10
45
30

x—Fonds américain»

LES INDICES DE LA BOURSE DE MONTREAL

Clôture
Clôture

Bus

Bas —

Ind. S. Pub. Banq. C omb. Pep.
— 31 octobre 145.77 126.71 109.66 138.68 110.18
— 38 octobre 146.00 126.11 108.79 138.65 109.18

e précédente 143.36 125.48 109.14 136.67 108.40
ernicr 138 86 125.60 103.94 133.00 106 39
- 1966 171.39 158.41 132.91 164.02 129.44

1966 136.20 124.15 103.47 130.89 102.49
- 1965 174.05 161.78 138.56 166.93 147 43

1965 151.81 143.06 118.03 147.25 112.39

Bridge K Tank of r an Ltd <$2 90 pi*

( anadian Marconi Cn 
Consolidated Theatres A 

id. -ir
id. "TV

Ford Motor Co of Canada 
•Ocean Fisheries <ord>
Rio Algoin Mines »nriv.) 
Standard Radio
«X ' Ce dividende, 

1er octobre

Tau*
$0.72'* tr. 
SO.72% arré 
$0.05 sa 
$0 12 tr 
$0 10
$0.15 boni 
*1.23 tr 
$0.05 boni 
SI 45 — 
$0.00 tr

au
i.vable en fond.» canadien! 
31 décembre 1966.

Paiement
1 12-68 
1 12-66 

31 12-66. 
1-12 66 
1 12-66 
1-12 66 

15-12-66 
18-11-68 

1- 167 
1-67

Enrq.
1-12-66 
1 11-66 

30-11 66 
R-11-66 
R-ll-66 
8 11 66 

1R-11-66 
4-11-66 
2-12-66 

20-12 66
s. couvre la période du

i Go* -esio 
Gibson 
Go' tar
Grt Lakes Nickê
Hucamp
Iroquois

. Imperial Minerals 
i Independent 
Jack Walt- 

; Jumo 
Kewagama 

:Kukatush 
(Lake Beaver 
i Leeds Metals 
Littl Te>

I Lon Echo 
Na a 
Main Oko 

■ Mariner 
Mar n Bird 
Mnttagam' Ex 

I Mllqr4 '
IMuscocho 
Nat Malarflc 
New Baskc 
New Miller 
Nemrod
New Assoc Dev 

I New Pacali*
Ne v Insco 
New Lorle 

! New Pacalls 
I Nipircn 
Norque 

j Oklend 
jOlym t 
Oue Expl 
Quelo 
Ran Lux 
St Helens Mng 
Rand Mat 
Seaway 

! Scanriia Mna 
, Scott Chip 
i Snowdon 
( Start 1*~*-•
Sullico 
Thunder Bay 

| Timi
Victoria Algom 

I Waco
Watson cake 

|Younq Davi

2
3

28
10
43
45
30

8
8

I 90 
27 

5
3 
2 
7

17
4
7%

25
35
10
50
25

7
30

1

3
3?
50
23
12
10
14
23

6
8

25
48
10

1

ACF Ind 
Address 
Admiral 
Alcan Alum 
Allegany 
Allis Ch 
Amerada 
Am Can 

24 Am Cyan 
Am Home 
Am Mot 
Am Smelt 
Am Std 
Am TelTel 
Am Tob 
Amsted 
Ancnda 

.Armco St! 
Armstg CK 
Avco Corp 
Babcock 
Balt Ohio 
Bell How 
Beth Steel 
Boeing 
Borden 
Borg War 
Bos Edison 
Brunswk 
Bucy Erie 
Burl Ind 
Burrghs 

j olumet 
!Camp RL 
(Camp Soup 
Can Dry 

ICPR 
Case Jl 

;Cofer Tr 
ICelanese 
Ches Ohio 
Chrysler 
Cities Sv 
Clark Eq 
Clevife 
Coca Cola 

!CBS
Coml Solv 

'Com Sat 
iCon Edis 
^Container 
Cont Can 
Cont Oil 
Contr Data 
Copw Stl 
Corn Pd 
Cr Zell 
Curtiss Wr 
Deere 
Oet Stl Cp 
Dome M 
Dougins 
Dow Chem 
du Pont 
East Kod 
Eaton Yf 
El Stor Bat

56% 56% 
33% 33*»

5
30
13
45
55
40
13
11

2 10 
30 
10
6 
4 
9

19
6
8

27
40
15
55
45

404* 40% 
21% 20%

10
35

3
10

6
35
55
27 
17 
20 
19
28

10
30
53
12

3
50

8
6

25
10
6
?

25
2

35

1700
1100
200

5200
3500
2600

11400
200
700

2300
2W
400
200

1600
2500

100
22900

2500
2200

600
1900

800
1100
8000
74CO

7G0
1200
6900
2200

100
3000

900
3400
900

1100
600

4700
2400
2400

285» 28% 
23% 23%

45% 45 
63% 63%

2*00 75% 75
500 48% 48%

11600 46% 45%
300 47% 47%

1100 37% 37%
1000 25 V* 25%
3700 37V, 37%

1 1800 77% 75%
3300 38»* 38%

200 25 24%
400 20 29

8000 47»* 47
3200 2A% ?'%
5600 49 48%
1300 65

400 8% 8%
1200 67% 67%
2000 29% 29%

19400 23% 23»*
1200 35 35
4S00 64»» 63*.
4000 53% 53%
4r00 70 69*,

300 35% 35%
1700 37% 37’ *
9-*00 64’ ; 63%
2700 75 74%
4300 77% 75%
1Pf-0 45 4-%
1300 12% 12%
1400 64% 63%
5600 83’., 82%
200 37 3'%

1000 12% 12
7800 34% 34'+
5400 49% 49%
1400 5-.% 54%

12000 65 63%
12000 28 27%

100 8% 8%
2300 30% 29%
400 45% 45%

1300 47% 47V,
6400 39% 38*»

200 27% 27%
2800 37 36%

16300 34% 33%
em 48% 48 «
4200 20% 20

17400 167', 163
7300 49% 49»*

é des bes
Les prix de te

!C lnd Gos 
C|L
C Marconi

!cpr
CPR pr 

:C Petrofln 
'Cdn Tire A 
C Utilities 
CWN 5% p 
Corlbben 
Chemcell 
Chem 175 p 
Chrysler 
Cloirfone 
Codville A 
Columbia 
Columbi p 
Comlnco 
Compr Ap 
Computr 
Con Bldg p 
Con Paper 
Cons Gas 
Con Gos A 
Con Gas B 
Corby vt 

! Corby B 
, Coronotn 

T * Corontn w 
+ ' Crow Nest 
, ,, Crush Inti 

X Cygnus A 
* Cygnus B 

Cygnus pr 
I Dale-Ross 

, , " Distl Seag 
+ Vj D Bridge 

D Electro

485 $17% 17% 17%
750 $18 18 18

1175 $10% 10'/* 10% — %
6235 $6% 6% 6% — V»

65 $35»/* 35% 35% - V*
25 $44 44 44 + %

1650 515 500 515 +15
165 500 500 500 -10
Z25 $12% 12V* 12»/4
325 520 510 520 +10

1000 55 55 55 +1
200 330 330 330 +5
125 $7% 7% 7%
100 $17»/* 17V* 17» 4
Z54 $19% 19% 19%
309 $58% 58»/» 58%
288 S11»/4 11% 11 »/4
100 C17 17
450 470 470

IBM
IMC
Int Nickel 
Inf Util 
Int Util pr 
Intpr Pipe 
Intpr Steel 
Intpr Stl pr 
Inv Grp A 
ITL Ind pr 
James Stl 
Jefferson 
Jeffersn w 
Jockey C 
Jockey A p 
Kelly D A 
Labatt 
LOnt Cem

1100 440 435
350 $8% 8%
750 $8% 8» »
100 $16% 16% 

Z2 $360 360
255 $43 42

1910 $87». 86% 
465 $25% 25 
720 $28% 28*4 
456 081% 80% 

1005 $5% 5*4
100 $21 21 

1300 $10% 10» 4 
100 $21 21 
300 495

Grandroy
zo Granisle
54% — ’ * Green Pot 
13% Gulch 
22% + % Gunnar 
22% + % Hosaga 
40 l Hastings
8% Heath
8% — %. Hollinger 

16% Huds Boy

1100
4000

2000
2500

360 
43+2 
86».,- l 
25 +
28»

Hu-Pam 
Hydro Ex 
Int Blbls T 

a Irish Cop 
Iron Boy

9000
Z52

Z300
600

891 $28% 26'/4 
135 $20 20

1467 405 400
525 $9»4 9
550 475 470
362 $17% 17% 
z20 385 3C5

LO Cem w 4325 11 10
Laura Sec 110 $12% 12%

5983 420 400
175 $9% 9%
150 $8% 8%
625 $10 9
253 012% 12%
100 $15 15
532 $8% B% 
550 $9 8%
Z30 $42% 41

75 $26% 26%
25 $27% 27%

1165 $10% 10%
MB Ltd 2356 $25% 25%
Monoir In 100 180

81 — %' iso
5% : Joye Exp

21 + % Jelex
10'/* + % ; jol let 
21 + % Jonsmlth

495 + 5 jjowsey
28% — '/aM Korn Kotta

4Aq , Kerr Add
K Anacon

4300
2900
1000
5500
2199

Lou Fin 
Lau Fn 6% 
Lou F 1.25 
Lou Fn 140 
Lou F 2.00 
Levy
Lob Co A 
Lob Co B 
Lob Co pr 
Lob G A pr 
Lob G B pr 

.f. | ( Loeb M

385 
10—3 
12% + V, 

420 + 5
9% — 3

M Lf Gard 665 $29 
M Lf Mills 1000 $17» i

+ 5 Maritime
2605 $53% 53 53 - %
2920 $8% 8% 8».* p

347 SIM* 10% 10%-%(^e stor«
Z150 $12% 12% 12% Molson A

25 $34% 34'-, 34»/3 + % ^on. Food
zfO $19 18% 18% Mon ex
600 190 190 190 — 5 ^on w
305 $12% 12% 12»* ;^onI V*?
30 $30% 30», 30% ^ont Trit

z20 $37 37 37 (Moore
ZlO $9% 9% 9% I ÎJorlS B

1000 380 780 380 + 5 “r
800 $5 » 5% 5% Murphv
300 J20’. 50 20 _ Nf Confn w

??'■» ?î”+ ’* Not Drug
", ", -vStJS,

200 185 US 185 -25 Kôr Ctl G
263 $37'. 32 37 Kor Tor or

9449 $14'/. uv. !.'.«+ i,.Ins . p p
'”)>»' J”'’!»?”! i'Oceoo Cm
10 $103 103 103 + 2 Oallvle 

232 $20% 20V* 20%ont StoreZ150 $20% 20 20V, - s,0re
800 115 105 115 +15

1000 15 15 15 +10
245 $15 15 15
410 $10% 10% 10%

1542 425 425 425 +10

208 $22 
4688 $23% 

Z25 023V* 
Z83 $15 
310 $17% 
100 $7
500 330

j!'1 +';« Dofasco

I !? D Magnes 
03 , . Dome Pete

.®,4 + • D Scottish 
r07,4 , Dom Store

T Domtar

D Textile 
Dupont 
East Chrtr 
Econ Inv 
Emco

790 $7
Z50 $21 
300 013% 
7eo $31% 
130 $17% 
100 $15% 

5136 $21 
110 $14 
Z 25 $6%

2150 $27» * 
215 $12 
611 $18 

1445 $16»* 
225 $19% 
325 $26»/, 

75 035 
25 $35 

230 $9%
200 $13

JJi'T ! * ; Rank Org
201-. + Vi.R0pid g/

Oshawa A 
Pac Pete 
Pac Pete w 
Pembina 
PC Jwl A 
Pow Corp 
Pow Crp pr 
Prem Iron 
Price Com 
ON Gas 
QN Gs 63w

102 175 175
160 $15% 15% 
Z65 $15 14%
720 $81» 4 80'/, 
210 SIB'/* 18% 
200 $17'/, 17V* 
100 $ 50 50
ICO $7»» 7'»
500 175 170
Z60 $11 10%
27 $15'/, 15V* 

1882 048 47%
3260 $12% 12% 

Z5 $21 21
z20 $10% 10V* 
z25 $17 17
770 $12% 12% 
100 245

^*1 Kid Coper 

17» » + % |L Dufoult 
L Osu 
L Shore 
Lo Luz

_ j , Latin AM
ai/._it/,1 Leltch

10 +1 Liberian 
12% Lorodo 
15 + .. Louvicrt
«j. Mocdon
8% + % MacLeod 

4i Modsen
... , .Molartic
26% - % Manok
27% — 7 Marchant
iîî* x , Morlln
?5J< + • Mofch

Maffgml 
; Maybrn 
(Me Adam 
Me Intyre 
McWot 

■Mentor 
Meta
Metol Min 
Midrim 
Min Ore

1600

2000

3500
7500
2500

500

2000
1157

1 10700
1000

2000
3000
2000

! Mt Wright 
tl-MlMultl-7 

Not Expl 
Nealon 
New Ath

1500
230500

4000

J'.New Bid
New Cal 
Newconx 
Nconex w 
N Harrl 
N Hosco 

. , N Imprl l? '* /,l New Joson
Newlund 
N Mylamo 
Newnor

7%
175 -10 

10%
15%
47% +

1000
7500

500
5000
zioo
1000
7400

~ 1/3j Reid Lltho

+ ' Robert 3 pr
I;, , Rockower
Jî4 T 4 Rollond 

16% + V» Rothman
19%

26V, 26V,— ' » Royal Bnk
Salada

4/% + % LIN

Mars

es
rains

31 OCTOBRE 1966 

WINNIPEG 

4 term* :

Ouvtr.
2.91
2.92 
3.02 
3.02%

Haut
2.91 
2.92» i 
3.02% 
3.02%

Bas
2.90%
2.91%
3.01%
3.02%

GRAINE HE COLZA :
2.65% 
2 6fl% 
2.63% 
2 68%

2.63
2.65
2.63
2.65

Sayvefte 
Scot Mis pr 
Secur Cap 
Shell Inv w 
Shell Can 
Shop Save 
Simpsons 
Simpson S 
Slater Stl 
Slater 6 pr 
Slater A wt 
Sogemine 
Southom 
St Paving 
ST Radio 
Steel Can 
Sfeinbg A 
Stuart Oil 
Suptest od 
Toncord 
Texaco 
Thom N P

Clôt.
2 91 >4
2.92», (Towers 
3.02V* ! Traders A 
3.02% 'Trader A p 

iTrader B r 
Trader 65 w

430 $23 23
1050 $10% 10'/, 
850 345 340

1000 $9% 9%
100 $12»'4 12%

1260 $9% 9’/,
50 $40 40

200 165 165
900 $13 13

1130 010% 10V* 
300 460 460
825 380 375
Z20 $8», 8%
ZlO $46 46

75 S28 28
ZlO $17»/, 17% 
250 $18 18
375 $11 11

Z105 $23% 23V, 
772 $68’ , 68 
200 $9V, 9%
700 360

1.1 I , :
6 N Que Rogl

23 - ’
10V,— ’

345 + 5
9% - »

2300
6500
1800
1500

'Tor Dm Bk 
'Tor Iron W

2.63
2.65%
2.65V,

126 $16% 16% 
100 310 310 3

5050 650 620 6
1592 $21% 21%

Z60 $12 11%
519 029% 29% 
305 $15% 15»* 
769 $10% 10 
z25 $17% 17% 
100 420 420 4
100 $10»* 10% 
100 $31’/» 31% 
110 $9% 9 V,
Z25 $21 21

3675 $22 21%
100 $18% 18V* 
240 $45% 45% 
300 $19% 19% 
200 $8'» 8% 
560 061 60%
125 $18% 18% 
140 $57 £7
225 $35 34%
240 29 29

2280 $10 10 
500 522% 7?
25 $16% 16% 

175 1.30

N Senator 
New Taku 

1, Nor Acme 
Norboska 

1 Norbçau 
1 Norqold 
; Norlex 
! Normetal 
Norpax 
Northeal 

1 N Coldstm 
North Exp 

! Northgat 
IN Rock 
' Norsp A w 

' North Can 
iO’brlen 
Opemsko 

' Orchan 
. Osisk 

Pamour 
Pofino 
Pax Int 
Pee Exp 
Prless

2750
500

1000
660

IOOO
1500

55900

5000
5500

250
4000

1000
Z350

Pine Point 
Placer

7500
207500
21500

‘Tr Can PL 2483 $25 24%
Tr Can PI p 2530 $47'4 47
Tr Can P w 340 600

82% 82 
55% 55%

47% 47'» 
42% 41»»
67%
25
24% 24V,
44% 43% 
44% 43%

157% 157
3200 IIP' : 117% 118' ? + '

1'/| El Pnso NG

60
25
35
19

6
1*

SECTION
Source

INDUSTRIELLE 
Kipper & Co.

Achat

Source : Association Canadienne des courtiers 
en valeurs mobilières. 

GOUVERNEMENT DU CANADA Alum of Con 4 
BP Tonker t\
Brazilian 4%
BA Oj| 5%

Can Cement 3;
CB Alum 5%
C-l-L 53

4 4 1er oct.
2% 15 iuin
5 1er oct.
5% 1er oct.
5 1er juil.
.5 1er juin 
«% 1er sep».
5 1er oev 
SV* 1er oc».
3 1 1er juin 
5' ? 1er août 
4' ? 1er sept.
5 4 1er moi 
5% 1er sept 
CNR .'% 15 sept. 
CNR 5’ ; 15 dec 
CNR 4 1er tev 
CNR *% 1er ion 
CNR 5 1er oct

1967
1968
1968
1969
1970
1971
1972
1973
1975
1976 

1960
1983
1900
1992
1969
1971
1981
1985
1987

Achat
98%
96
98%

100
97%
96%
92%
95%

Vente
99
*6% ( 
99'.

100% ;

81
97
86
93'.

92%
98%
81%

GOUVERNEMENTS PROVINCIAUX
BC Elc 5% 18 nvr 1991 91 93
Man Hy 6% 1er oct. 1986 98% 99%

N Brswk 0' 4 15 nv. 1991 95% 96%
Ontario 5% 1er mrs 1986 93% 94%
On». Hy. 6 15 juil. 1998 ç* 99
Quebec 6', 1er oct. 1978 98% 99%
Quebec 6% 1er oct. 1991 96% 97%
Que. Hy 6 15 nov. 1979 93 94
Que Hy 6 15 juil. 1990 90% 91%

Saskat. 6' 4 1er oct. 1986 98% 99 %
Terrnve 6% lr juin 1991 95 % 96%

MUNICIPALITES
Mt» 5% 1er juin 1989 86 87 ,
Mtl 6 1er nov. 20C5 86% 87*4
Ottawa 6% 1er vept. 1986 96% 97%
Vanc. 5% 15 aec ’9io 89*4 90%
Tor Met 6 15 juin 1986 95 95
Tor Met 6% lr nv T986 96 98%

CONVEX tIBLES
Cdn Utilities 5-4 '97/ CJ
Cdn Petrofme t* J9'j 36 88
Inland NG 5V, 1977 69 91
Lob Lease Pr c y-, i973 »9% I0f
LODtaw 4% 1976 _
Pac Pete 5 1977 64
S upson s :V7ft
Simpson’s 1976 2CÛ
TC Pipe Line -i iv-y r f /
WCOCSi K'ücn V6 »9R8 99 IC?

INDUSTRIES
Api’isl * 4 1977 95 97
Aigpmo Steel 5% 1971 68’, 89%

C-P-R 5
CR Foncier 5% 
Dom Stores 5% 
Dom Steel 6 
Domtar 5%
Eaton Accept 5% 
lmp Oi| 3 
Ind Accept 6% 
Roy Tr Mrtg é 
Roynat é%

93% Shell Oil r.
St Law Lorp S 

82 • Simpson s 4 ’44 
Il Traders Fin V *9 

i Triad i ■,
Weston t>eo 5% 
Woodward’»

82
98
86
94

100'

1973
1985
1971

1977
1975
1980 
1977 
1933 
1985
1976 
1985 
1990 
1985 
1969
1984 
1975
1981
1977
1978 
1973
1985 
1971 
1963 
1985

87%
95
92

88%
81
69
94
84'/*
87
94 
86 
87 
92% 
92 
99%
95 
95%
96
87 
92 
81
88 
69 
90

«3
89%

83
91
95

SERVICES PUBLICS
Allô Gas Tk 5% 
Ang Can Tel 6 
Bell Tel 6%
Bell T*i 334 
Bell Tel 5%
Bell Tel 5%
Bell Tel 6% 

watLf Pc w 3% 
Brazllljn 4%
BC Tel 5% 
Calgary Pow 5% 
Cdn Electric 4 
Cdn West NG 51 

Consumes Gas 5J 
Consumers Gas 5 
Gr. I okes Pow 
Lakeland NG <
M'V't £i,-cî <).
NFLD L & P - 
Nor Ont N G 5 * 
Norfhw UM 5- 
Qu* T.-l 5%

Que Not Gas '

1985 
1983 
1987
1979 
1962 
19% 
1978
1980 
1970
1986 
1VS2

1968
1982

1964
1978

90 
92 
95 % 
77
92 
95
93 
77
94 
90 
92',* 
95%

Bq d’Economl* Que 
Bank West 

^ Char tere_ Cr.
Cons. Theatre 
'Corpex w 
Credico 
Credits B 

89% Crown Life 
97 East C Sov 

Feû Saving 
Gre-’orhe 
Income 
Ind Life 
Jenkins 

85% La Prev 
89 Lincoln Irai 
95 Les Prevoy 
88 Lo'ebs wfs 
88 London Life 
93% Monarch Lite 
93 NS T.ust 

100'* NS LP 4% 
id 4»/* pr 
id 5 or 

NW Lit#
Pac Gas 
Paco
Permeator 
Ply Dom 
Secbord 

; Simard wts.
Soc d'Adm et Fld. 
Stabilité 
Steadmcn 
Supedseai
SuDersoi 
Trust Gen.
Trizec.
Un Amus 
Un Amu« B 
Univ Fact 
Velock (n)
York Tr 
Well Bank 
Zod'QC

6
12'4

3
6 V* 

0 50 
2 50 

17

Essex Wire 
; Evershorp 
] Firestn 
'Ford Mot 1 
jFrueh Tra 
Gen Dyn 

,Gen Elec 
Gen Fds 
Gen Instru 

I Gen Mills
x/*nta GMC 1Vent0 Gen p cem

45
40
21

9
20

6
6%

8’, 
16 
20
15
5

7 G Tel El .
12% Gen Tire 

3V* Ga Pac Cp 
— Glidden 

I 50 Goodrich 
3 00 ^Goodyear 

% Grand Un 
25 Gt A P 

7V* Gt Nor Ry 
“ Gulf Oil 1

Heinz 
9% Homstk 

Honeywl 
House Fin 
III Cent Ind

8
3 00

22
16

6

26?
46 46
18% 18' n
39 39
15V, 15%
49% 48%
42% 43
26% 26»» 26**
46% 46' » 46' 4 — '
95» 4 95% 95% + 4
73% 73% 73% + ’
37% 36% 37%+1» 
63 62% 63 + »
73T* 73 73%- V
10 10 10
45% 44** 44% +
32% 31%
36% 35V»
10% 10%
66' 4 65’ ,
49% 43%
16% 16%
27% 27%
51 % 50%
60% 60
32% 32%
37% 36%
58% 58%

324* + x 
36% + 3 
10%
66% 4
49% + 4 
16% — V 
27% + ' 
51% + 7 
60% + » 
32% + ' 
36% - » 
58»« + 4 
27% +
66 +

(PC). —
categories de bestiaux étaient fer­
mes hier aux marchés a bestiaux de 
la métropole, comparativement au 
début de la semaine dernière. La 
demande était bonne et les échanges 
se suivaient à un rythme accéléré

Les ARRIVAGES comptaient : 865 
bovins. 876 veaux. 2.1 porcs, 58 mou­
tons e* agneaux.

Le» BOUVILLONS de choix se ven­
daient de $25 * $2fi, les bons de 
$24 a $25.50. ceux de qualité moyen­
ne de 522.50 a $23.75 et le» com­
muns de $17.50 a $21.25

Les bonnes TAURES rapportaient 
entre $22.25 et $22.50, celles de qua- 

; lite moyenne entre $19.30 et $21.75 
et 1rs communes entre $17 et $19.23.

Les bonnes VACHES étaient a 
$18 50 SI9. celles de qualité mo>en- 
ne a $16 50 -$18.50. les communes 
a $15.50 • $17.50 et celles destinées 
à la charcuterie et a la mise en 
conserve à $12.50 - $15.75.

Les bons TAUREAUX rapportaient 
$21.50 $23, ceux rie qualité moyen- 

1 ne $19.25 • $19.75 et les communs 
$16 50.

Les bon» VEAUX se vendaient 
534.50 • $41.50, ceux de qualité moyen­
ne $28.50 • $34 et les communs $20- 
$27.

On ne rapportait aucune vente 
de PORCS.

Les AGNEAUX rapportaient $23 
les cent livres et le» agneaux pour 
le rite entre $25.50 et $27.

2.65% [Trans Mt 
iTrons PPL

Oct.
Dec.
Mai
Juil.

93»*
93
91%

SEIGLE :
Oct. 125»,
Déc. 1.26 V,
Mat 1 33* 1
Juil.------

! 93%
83» «

93%
93V»

UNAS Inv 
Un Carbld

i 91% 91 M» 91%
1.33

; Un Gas 
,UGas A pr
, U Corp pr

• 1.23% 1.23% 1.23%
; Versotile
VIc G Tr

i 1.27»» 1.26% 1 26% Wainoco O
i 1.34% 1 33% 1.33% Wolk GW__ 1.33V» Weldwod

2 cw 92 V*; ex 3 rw.
Well Fin A 
Well Fin te

2390 $17» 4 
100 $7»*
210 $14V« 
150 $22 

3535 010% 
Z20 $50 
500 $25% 

1800 $23'i 
100 $15% 

2100 335

AVOINE
3 cw et ex 1 fourragère 90; 1 four­
ragère 89%; 2 fourragère 86%; 3 
fourragère 83»4; fourragère mélan­
gée 52

ORGE : 1 
2-rang 1.37% 
fi-ranc 1.33» 4 
ragere 1.32*4: 2 fourragère 
3 fourragère 1.27

2 cw fl-rang et 1 rw
2 cw 2-rang et 3 cw

3 cw 2-rang et 1 four- 
1.30%;

Westc’st 
Wesfeel 
w Pacific 
Weston A 
Weston B 
Wsfn 4%p 
Wsfn 6pr 
Zellers

1271 $28% 27% 
z 50 $7% 7%
z£0 450 450 4
150 270 270 3

1065 527 26%
z6 $18% 13% 

1110 $19% 18% 
722 $16% 16% 

ZlOO $18% 18'4 
40 588 88
20 0102% 102%

Z50 $24% 24

, , Pow Rou 
,4 Preston 

4 Que Chib 
Que Lith 

,Que Mon 
1Q Mottgml 

, Quonto 
. , Radlorr 

4 Rayrock 
Rio Algom 

. Rio 5.80 Pr 
_ Rio Ala c w 
. Rlx Athab 
_ , Rockwin 
+ , Romon

Rowan Cn 
+ .1. Ryonor 

Sarlmco 
Sherrlft 
Sil Eureka 

_ su Miller
, Silvmq

(Slscoe 
|5tonrck 
j Steep R 
! Sullivan 

/Sunburst 
Teck Corp 
Texmont 

; Tombill 
j Tormt 
Tribag 

, Trin Chib 
U Asbestos 

' U Buffad 
Un Cmstk 
Un Keno 
Upp Can 
Vespar 
Wosmac 

. West Mine 
White Stor 

„ Wilco 
Willroy 

, Windfoll 
Yale Lead

z300

3000
5238

26000
2700

2000
1000
3000

500
4500

Haut Bas
Cgn 

1.48 Ntt
14 13 14 + %
20 20 20

112 V* 12% 12%
23% 23% 23% — %
16 15% 15% - %
14'/* 14 V* 14%
16 16 16
23 22% 22% — 2
85 83 15 + 1

$64'/* 64 64 — %
355 350 350 —5
170 165 165 - 5
$39 V* 39% 39% - %

17 17 17
52 50 52 +3

?V* 9% 9% - 1
670 670 670 +15
275 270 275 +25

26V, 26 26 - 1
12% 12% 12% — '*

430 395 415 - 5
13V* 12% 12% — 1

155 850 850 -10
73 71 72+2

200 197 197 — 9
50 50 50 - 1
23 23 23

475 475 475
30 30 30
11 11 11

145 145 145 + S
12 12 12 - %

168 168 168 - 2
8V, 7 •% S* v*

$22»/* 22% 22% - %
$69 68% 69 + %

7'* 7% 7% - %
15 15 15
90 ?° 90
20 19 20 + 1

245 240 245
135 135 135

15V* 15% 15 V, - V*
27 27 27
32 32 32 - %
20 18% 19% +1%
90 86 90 + 4

335 330 330 +5
$11% 11H 11%
155 151 151
61 60 61 + 1

$2? 28V* 29
$12% 12 12% + %

17 16% 16% - V,
220 220 220
$19»* 19»* 19»* + %

9 1 9 I- 1
590 580 580 —10
950 950 950 —50
95 95 95+3
20 19 19 — 1
32 30 30
65 65 65

105 100 102 + 2
57 57 57

6 6 6 - 2
185 182 182 + 3

37 37 37
6% 6% 6%

$13% 12% 13% + %
19 V, 19 19%

' 52 52 52
$96'/* 96V, 96'*— %

i 41 40 40V, — %
65 65 65 - 1
9V* 9% 9% — 1

120 120 120 - 1
31 31 31 - 1
26'/* 23 25% +2%
28 27 28 + 1

165 149 149 —14
12 12 12
10'* 10 10'* + 1
21% 21% 21%

5 4% 5 + V*
31 31 31

510 500 510 +10
46 46 46 - 1
9V* 9V, 9%

274 269 269 - 5
169 155 157 - 9

3% 3% 3%
19 18 V, 18%
18 18 18 \
9% ?% 9% + %

465 465 465 -15
25 24% 24%
2? 29 29
11 11 11 + 1
60 60 60 - 4
87 86 86
10»* 10 10'* + %
24»+ 22V, 23% - %

410 405 410 + 5
11 10% 11 + »,
30 28 28
75 75 75
50 48 50+2

485 465 480 - 5
22»/* 22% 22V,- %
26 24 26

145 145 145 -10
111 110 110 - 1
$10 985 990 —10
255 252 252 - 8

57 54 57 - 1
175 175 175
925 925 925 - 5

23% 22V* 23 + 1
32% 26% 24V* - 3
13 12 12%

$55 54 54
$25 2*»* 25

31 31 31 - 1
$15 14% 15 - %
16V, 15 16%

208 195 195 — 7
28 26% 28 + 2
90 88 88 - 1
9% 7 7 ~ 2

60 59 60 + 1
134 130 134 4- 6
$25% 25% 25% + %
599»* 99% 99% + V,
$12 12 12
24% 24V* 24'/, — %

130 125 125 - 5
$16% 16 16

i 7% 7% 7 % - 1
11% 11V* 11%
15 15 15

435 425 430
125 120 125 +10

15 15 15 + V*
62 61 61

300 296 300 + 2
200 193 198 + 6
570 540 555 4-15
395 39* 395 +10

’V; 1000 9V* 9% 9%
206 525 

3250 66 
3500 69 

13000 9 
1000 102
2500 10% 10»/, 10»*-% 

........................... +5
- 1

100 250 250 250
19500 55 54 54

1000 12 12 12
525 340 3*5 360

2300 170 165 165
2500 49’ 7 49 49

200 115 115 115
1040 450 435 450
3500 32 31 32
1500 40% 40V, 40% + 1

MINES

SEIGLE r 1 
1.20% ; 4 cw 
sur voie 1.254,

et 2 
1 07%

w 1.25% 
ergoté

LIN: 1 cw 2 89»»; 2 cw 2.83%;

3 cw 2.61 % ; sur vole 2.89 %.
GRAINE DE COLZA : no 

2.63; no 2 cdn 2.50.
Marché

$2.76%.
du lin : Prix comptant ;

Accro 
Acme Gas 
Advocate 
Aqena M 
Aqnico 
Ail pitch 
Am Larder 
Am Moly 
Ang Ruyn 
Anq UD 
Area

500 1 3
2500 26

350 3*0 
27000 26

731 116 
1000 18 
7500 31
1800 51

200 122 
20100 89
17300 420 
4400

. Young HG 
Yukon C 
Zenmac 
Zulapa

— 7

+ 1

96

89 
94 
83
90
91
92

_ 64 Ins No Am 600 8*% 86 86
13 15 Interlk 1200 27% 27 27 — » »
54 56 IBM 5500 337’+ 33434 336 + 4
87 91 Int Harv 5600 36% 36% 36% + %
58 — Int Nick 3400 80% 80% 80'4 — %:
’0 75 Int Pop 19100 26% 26'a 26% + %!
77 82 Int Tel T 1600 66 V, 66’ 66% + 3»
47 49 Johns M 1500 50 49% 49%
7% 8% Kellogg 2200 39 373 4 39 + 1 4’

11% 12% Kennecot 1900 35 35 35 — 1 s
2 C0 2 40 Kresge 5C0 40% 40 40

4% 5% Kroehler 200 18% 18% 183»
0 30 0 50 Lib Mc NI 200 11% 11% 11% _ 1 „

11% 12% Link Belt 300 33% 33% 33% — »/* 1
1 00 00 Litton Ind 8300 67% 67 % 67% + %

30 32 Lock Air 1000 57% 56 »l 57% + 1
5 50 6 50 Loews 600 22 22 22 + ' »

92 4 25 
9

79
93% , 
9(5'. 3
99% ;
78

22%
75

24
100
29

:Mad S Gar 
Magnovx 
Mallory
Morath Oit 
Marine Mid 
Mcrq Ce

92

95%

175
26

7
2%
'%

27% Marsh p id 
Martin M

5% 1977
1982
1983
197**
1932
19.8

1983
W38
1990

90
86%
93
es
69%
90
83
87
8®
67

92
68
95
91

Production d'amiante

: Pipeline v! 
Von Gas 5'

1993

Ecran Keu’.\ V 
Eaton’s Realty 5 
Loblaw Prop 5' 7

1977
.5M B U B l ES 

1968
1978
1973
1984

Les expéditions des produc- 
teurs d'amiante atteienent 164,- 
■170 tonnes en août, avance de 
25. '2 p. 100 sur les 131,784 tonnes 
d'un an plus tôt. En janvier 
août, les expéditions s'élèvent à 
947.519 tonnes, augmentation de 
17.9 p. 100 sur lés 805,729 tonnes 
durant le mo!s 1112.502 un an 
plus tôt' et C47.241 719.755) ton­
nes durant la période cumulati­
ve.

Mass Ferg 
McIntyre 
McKee 
Merck 
MGM 
Minn mm 
Mohasco 

: Monsanto 
M^rf Word 
Motorola 
Nat Cash 
Nat Dairy 
' ■
Nat Gyps 
NY Cent 
Nor Pnc 
Ouîb Mar 
Pan Am 
Parke Pa
Pcna RR 
Pf,7'M 
Phelps D 
P ".T Mer
Pit Bow 
Pit Plate 
Polaroid

6C0 
6000 

4'Q 
2700 
300 
400 
400 

7600 
4200 

100 
300 

3700 
23ÎOO 

3700 
1600 
7500 
4700 
3900 
3300 
1900 
2700 
1CC0 
9 00 
2200

43%
45%
61%
29%
13%
45%
18%
21%

4»«
42*»
44%
61%
29
12%
45%
18
2I»«

4*«

20%
74%
35%
76%
15
42
23%

20 V, 
73%
34»*
75»a
14%
40**
23V

43’
46’
61% + 
29»»
13% +
45» « — 7 
18% — » 
21% - 
88’, — %, 
2C«,
74% + 
34%
76% 4-1 
15% + 4 
41’
23’

Haut
200 Allô Cp v/t» 6% 
100 Atlas CP w 1 
700 Harnc» Enc 10»t 

2000 Brazil LtAPw 9», 
300 Brlt P,*t 9
400 Can Javelin 5% 

1000 Can Marconi 1% 
ino Comlnco 30 
200 Creole Pet 32% 

1.300 Dynalectron 31 « 
200 Fclmont Pet 7 
20 Ford Cnn 122 

600 Ha/el R.«hop fi 
700 Hunt Chem 26 
200 Imp Oil 50%
100 Jeannette GL fi - 

2100 Mead John» 23* « 
.300 Molybdenum 42 % 
300 PancoasUl Vtc » 
500 Philips Elect 23% 

3200 Scurry Rain lfi 
2400 Seeman Bros 4‘« 

•83000 Seven Arts 18% 
bon Shatt Denn fi « 

7000 Syntex 67
3300 Tech Oper 20H 

100 Tri Cont wts 33» « 
1600 US Filter 6%

Bas
G%
1%

in
9%

8 13 16
5%
4%

30
32»*

2 hrs

1%
19%
0%
O
5% 
4% 

30 
32% 

3» * 
7

122

CHICAGO Armore 29000 16'+ 18
SEIGLE ; ; Atl c Cop 500 114 114

Ouver. Haut Bas Clôt. Aunor 300 280 280
Dée. 1.23 1.23»« 1.22% 1.23V* Bankeno ZlOO 95 95
Mars 1 2R»4 1.29% 1.28% 1.28% Bankfield 633 10 V, 10’,
Mai 1.31 1.32*4 1.31 1.32% Belcher Z30 33 33

1 Juil. 132% 1.32% 1.32% 1.32% Belletere 1000 22 22
Sept. 1.33% 1.33% 1.33 1.33 Bethlm 600 620 620

Bidcop 6000 5«* 5
r EVES SOYA Big Nama 500 36' 2 36’Nov. 2.88 2.92% 2 88 2 92»» Black Bay 500 10 10
Jan. 2 92 2.93V, 2 92 2 95% BL Hawk 700 85 85
Mars 295% 2.98% 2 95% 2.93% Bounty Ex 1000 17V, 17»-
Mai 2 P9% 3.01% 2 90% 3.01% Brolorne 3200 176 145
Juil. 3.01 3.02% 3.00% 3.02% ! Broul Reef 5300 24 73

Alminex 
Am Leduc 
Asoma 
Banff 
Calvert 
CS Pet 
CE Gas 
C Gridoil 
C Homestd 
C LI Pete 
Cdn Sup O

2810 139
1000 33
1000 19

575 185
2000 6
2000 102
1150 24 26 26 —1
500 19 19 19 — %

PETROLES 
200 435 435 435

8500 24 23» , 23% + ’ *
11800 320 305 315 +25
2280 $13% 13’ 4 13% 4 % 
3000 25V, 25’ , 25V* + %

13053 285 265 257 —17
10500 425 410 425 +10

400 60 5 600 605
2200 220 212 220 + 5

1000

18’ : — 1 > Cent Del
114 — 1 Charier O

— 5 Chieftan D
Dynam

: 10'j — Vi G, coilsds 
JJ ;int Helium
n Min

620
C

... . ,,'Nat Pete 5% % % N Cont 
36% + V, n Davies

Août
Sept.

2 93 
2.90» «

2 90% 
2 91%

2 97% 
2.90%

2 991,

BLE :
Dèc.
Mar»
Mai
Juil.
Sept.

1 60% 
1 78% 
1.78% 
1 68», 
1.70%

1 72 
1 78% 
1 79% 
1.71 
1 73%

1.69*4 
1 76'* 
1.77% 
1 68% 
1-70%

26
50*,

23 
42'* 

13 16 
23'% 
13% 
4% 

1U 
6%

19

23 
42' » 
13 16 
23 « t 
15% 
4% 

13 
6' a 

66 
20 
33%
6 V»

MAIS :
I)éc.
Mar»
Mai
Juil.
Sept.

1.33%
1.41% 
1.41% 
1.46% 
1 40* *

1.38% 
1 43% 
1 47 
1.48% 
1 42»,

1.33»* 
141 %

; Brunswk 
2.90% Cam Mine 

i Camflo 
Camp RL 
C Tung 

.C Dyno 
;C Jomiesn 
:Cdn Keely 
C Malarf 
Cdn Nlsto 
Candor 
Can-ter 

, Contre

1 70% 
1 77% 
1.78% 
1.69% 
1.71%

1 37% 
1.43%

1225 935

1100 390
100 $20
"CO HO

1175 145

$0683

NC Oils
Numoc
Okalta
Permo
Place

Ranger
Scurry Rn
Spoon
Triad Oil
Union Oil

Canto
Un Reef P
Vandoo
W Decalta

ZlOO
zl4

7358
2000

25 25 25
$25' 4! 24% 24’i1 + %
$10% 10% 10%
310 310 310 -10
880 875 880
265 227 233 —33
960 960 960 + 10
335 325 335 + 5
245 237 243 — 4
162 162 162 + 2
41 41 41
21 21 21

230 230 230
190 186 186 — 4

16 16 16
25 24 24 — 1

218 210 217 + 12
450 430 445 + 20
260 257 259 + ?
$17%i 17 17 — ''t

92 85 91 + 6
208 204 204 — 1

350 $30V, 30’/? 30»* + %

Rendement des 
bons du Trésor

AVOINE : 
Dec. 75*|
Mars 79
Mai 79
Juil. -----
Sept. -----

76% 
79 •' » 
79%

Cote de l'or

1 44%
1 46
1 40».

48% ‘CüP,ai" 
MJ/ Cassior
1 ‘n'4 Cent Pot 

Chib Kay

1000 13» ;1 13'+ 13»+- V;
810 $15%1 15% 15% + ’■!
300

1000
140 139

15«* 15 V,
139 — 1

15%
73% 76% IChimo 2300 85 85 65+3
79 7g.i Chrom 100 140 140 140 — 5
79 7î)% Coch Will 4300 235 226 235 + 5

___ Coin Lake 500 21V;1 21»* 21’*—IV;
____Comb Met 3000 21 21 21

Con Show 8500 27 26% 26V*
C Bell 27666 8 8 81 or C Callinan 3000 9%1 9 9%-

23V, —2% w Declt w 
90+5 
16

6072 330 
1000 19
2000 7
3150 297 

500 150 
2000 440

315 330
19 19
6% 7

292 295
150 150
430 440

f 15

Wilshire 

Totol des ventes : 7,146.000

Devises étrantfères
Banque Can. Natlonala

102% 100'+ 100’, -4 2V
62% 6?' 
33 37
34% 34% 
2*’ 7 25% 

63' »

*-1

7ir,
47 ;

3:900
4V0
9900
1000

1/

V »
39
34%
26% — 1 
64 V» +1 
47'+ + ». 
•4%
4'»* +

12 3 
800 

1000 
15100

31%
50%
54

Î0% 
64%
64-* — 
31% 
50% + 
£3% +1

n*

136% 135’ • 13+% +1%

OTTAWA (PC) - Nouvelle 
émission rie billets du Trésor à 
91 jours mise en vente cette se­
maine Silo millions a un prix 
et rendement moyen de 93.724 
et 5.19 pour cent au re ard rte 
98.735 et 5.14 pour cent la se­
maine précédente.

Biliets à 182 jours; $30 millions 
à un prix et r ndement moyen 
de 97 428 et 5 29 au regard de 
97.450 et 5.25 pour cent la se­
maine dernier»-

LONDRES (PC) — Cote de l'once 
d’or fin en argent pmérlcaln au 
marché libre de l’or européen : 
$35 13 i l'achat et $33.17 * la vente.

Prix de l’once troy d’or fl la 
Bour*e '.ondonlenné de» lingot» ; 
$33 13 59 64. (231 shillings. 10%
pence».

PARIS fPC) — Le marché libre 
de l’or français e»t fermé en ce Jour 
de U Toussaint.

Con Gillies 
C Hall 
C Marben 
C Mogul 
C Morisn 
C Mosher 
Con Negus 
C Nlchl 
C Rambler 
C Red P 
Conwest 
Cop Fields

2000
16600

5’, 5V, 5',-

3300
3000

16000

59200

77 73 73 - 1
215 215 215
380 375 375 — 10
218 213 216 + 2

65 60 61 - 5
13 13 13
15' , 14 14

199 199 199
22% 21 22

580 580 580
126 125 125 + 1

LE* INDICES DE LA BOURSE DE TORONTO

Clôture — 31 octobre
Ind.

143 35
Aur.
149.48

Met.
90 46

Pél.
110.16

Comb.
139.24

Clôture — 28 octobre 145.21 132.66 80.20 110.21 139.14
Semaine précédente 143 36 133.40 88.56 112.34 137.53
Mois dernier 139.51 169.47 86.31 103.36 133 84
Haut — 1286 175.06 182.43 100.23 117.34 165.81
Bas — 1C08 8 151.30 84 15 93.24 131.43
Haut — l'Jfi.î 178.32 187.50 87.49 114.73 187.53
Bas — 1965 156.59 150.R8 73 26 92.34 147.21

Source
Afrique du Sud. Rand 
Allemagne. Mark 
Angleterre. Livre 
Argentine, Fe>o 
Australie» Dollar 
Autriche. Schilling 
Belgique. Franc 
Brésil, Criueiro 
Chili. Escudo 
Danemark. Couronne 
Espagne, Peseta 
France. Franc 
Hollande, florin 
Italie. Lire 
Japon, Yen 
Mexique, Peso 
Norvège. Couronne 
N.-Zélande. Livre N.-Z. 
Pérou. Sol 
Suède. Couronne 
Suisse. Franc 
Tchécoslovaquie, Couronne 
Venezuela, Bolivar

1.31 
.2717 

30169 
.0031 

1 21 
.0420 
0216 
.00050 
.2270 
.1568 
.0181 
.2138 
.2989 
.0017.10 
.0029GB 
.0866 
1313 

3.0082 
.0405 
.2089 
.2494 
.1306 
2410

Cours du dollar
NEW YORK — En hausse de 1 61.

le dolbr canadien est cote a
$0.92 37 64 en argent américain.

La livre sterling gagne 1 64 a
$2.79’ *

MONTREAL - En baisse de 1 32 
le dollar amêiliain e>t cote
$108 1 32 cn argent canadien.

La livre sterling fléchit de 3. 18 
à $3 01%.
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,^S \É
Paul

Emile
Prince

Lucitn Laverdure

Nécrologie
M. J.-Romuald Lalande
A Montréal, le 30 oclobre, est 

décédé J Romuald Lalande, à 
l'âfie de 70 ans, époux d'Emela 
Fortier. Il laisse dans le deuil 
ses enfants : Denise (Mme Paul 
Hamel) et Guy; ses petits-en­
fants : François, Marc. Pierre 
et Sylvie: son frère Albert et 
scs soeurs, Jeanne (Mme W. 
Reich), Robertine (soeur Ste- 
Germaine). Noellie, ainsi que 
de nombreux neveux et nièces.

laissant mmâï‘.

ARCHAMtAULT (Fr.rçoi. Or) _ A CHARLUOIJ ic«,rl — A Montré*l«' FONTAINI (J.inn.) _ A Polnt«-,u*
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L'hiver n'est plus une saison 
morte pour nos loueurs de tennis

Pendant que le tennis intérieur fait un retour en scène 
chez nos voisins américains, il semble également connaître 
un regain de vitalité chez nous, grâce surtout au nombre 
grandissant de nouveaux gymnases, nous dit le professionnel 
Lucien Laverdure.

Cependant qu'à New 
York on compte 30 cen­
tres de tennis intérieur 
reconnus. Montréal sem­
ble, de prime abord, fort 
handicapé, puisque le 
grand public ne connait 
de véritable centre de 
tennis intérieur à Mont­
réal que le Montreal In­
door Tennis Club. Et les 
fervents du tennis savent 
qu'il faut être privilégié 
pour en être membre.

L'on sait aussi que 
dans le grand New York 
il existe d’anciens ma­
nèges militaires, d'an­
ciens théâtres ou entre­
pôts convertis en clubs 
de tennis intérieur, et 
même ces constructions 
“bubbles” (ballons) 

moins dispendieuses mais où l'on peut pratiquer le tennis 
par temps froid ou pluvieux. "Ces "ballons" ne seraient 
pas pratiques au Canada, je crois, à cause de la tempé­
rature," ajoute Laverdure.

Dans certains endroits, soit sur des terrains extérieurs, 
l'on peut pratiquer le tennis d'avril à novembre, dans New 
York et les environs. Ce qui n'est pas possible dans le 
Québec.

Si nous sommes désavantagés sur ce point, puisque notre 
saison de tennis en plein air, va de juin à la fin de septembre 
seulement, nous comptons, toute proportion gardée, quasi 
autant d'avantages que nos voisins des USA.

"Les joueurs de tennis locaux qui veulent bien pratiquer 
leur sport durant l'hiver trouvent un endroit oc le pratiquer", 
nous dit Lucien Laverdure.

Ainsi, croit-il, il existe environ 23 endroits dans le 
grand Montréal où l'on peut pratiquer le tennis intérieur.

Au nouveau stade d'hiver de l'Université de Montréal, 
par exemple, l'on convertit en quelques minutes la patinoire 
en un excellent terrain de tennis. Au collège St-Laurent, le 
public peut aussi jouer au tennis. Des hommes d'affaires, 
surtout des médecins, y vont pratiquer leur sport favori et 
oublier leurs soucis.

Au collège Brébeuf. à l'Externat Classique Ste-Croix, à 
un gymnase d'Outremont, à l’Ecole Supérieure Richard, le 
dimanche matin; à l’hôpital Notre-Dame de la Merci, au 
Mont St-Louis, au Centre Notre-Dame, au gymnase Kennedy, 

au Centre St-Denis, a l'Ecole St-Luc, également auCentre 
Maisonneuve, à Ste-Rose, etc., des courts de tennis sont dispo­
nibles à certaines heures

Il n'y a qu'à chercher un peu
Ainsi, tous les coins de la métropole sont à peu près 

couverts. “Celui qui veut réellement pratiquer le tennis, se 
garder en bonne condition, peut sûrement trouver un endroit 
pour ce faire", ajoute Lucien Laverdure.

Le professionnel de tennis montréalais croit aussi que la 
tenue d'un ou deux tournois l'hiver contribue à redonner vie 
au tennis intérieur d'antan, mais ajoute que parce que les 
gymnases ne servent pas qu'au tennis, "il est difficile de 
présenter des tournois.

"Rares sont les gymnases disponibles pendant plusieurs 
jours de suite. Ainsi Rolland Godin est chanceux d'obtenir 
le gymnase Kennedy pour présenter un tournoi comme il l’a 
fait l'hiver dernier", dit-il.

Incidemment Godin se promet bien d'en organiser un 
autre en mars ou avril prochain, au même endroit.

Parlant des gymnases, Lucien Laverdure souligne aussi 
le fait intéressant que ceux qui font construire des gymnases, 
maintenant prévoient des lignes spéciales pour le tennis.

Quant à la construction de centres de tennis, Laverdure 
n'ose pas faire de prédiction sur la construction prochaine 
d'un pareil centre. “Plusieurs fervents du tennis y songent 
depuis longtemps, sont mêmes venus bien près de réaliser 
leur ambition à un moment donné,” dit-il.

Mais il faut trouver un endroit assez central, de forts 
capitaux et organiser l'entreprise pour qu’elle soit rentable 
sinon payante, Car ces fervents du tennis ne se font pas 
d'illusion. Ce n'est pas une entreprise lucrative qu'ils envisa­
gent, que je sache. Tout ce qu'ils désirent c'est voir les 
fervents du tennis pratiquer leur sport favori dans une 
ambiance propre au tennis.

Lucien Laverdure devient plus optimiste et résume 
probablement la pensée de plusieurs promoteurs d'un stade 
de tennis, qui travaillent ou ont travaillé à un projet du genre 
lorsqu'il conclut : “On y réussira, et peut-être avant 
longtemps .

l'hôpjtal Notre-Dame, le 31 octobre 
1066, à l’Aje de 36 ana, eat décédé 
le Dr François Archambault, epoux 
de Yolande Allaire, demeurant a 
3195 Brillon, N.-D.-G. Père de Suran­
né. Céline, Julie et Thérèse. Lee 
funérailles auront lieu jeudi le 3 
novembre. Le convoi funèbre parti­
ra dca aalona de
l'hôpital Notre-Dame de Montréal 

à B hra 13, pour m rendre à réalise 
Notre-Dame-de-Grâce, ou le service 
sera célébré à 9 hrs, et de la au 
dmetiere de la Côte-dee-Naiies. lieu 
de la sépulture. Parente et amia 
sont priéa d'y assister sans autre 
invitation. Prière de ne pas envoyer 
de fleura. Direction : Uriel Bouriie 
Ltée.

AUBIN (Marie) — A Montréal, le 29 
octobre 1966, est décedee Mme 
veuve Elle Aubin, née Marie Tou- 
chette. demeurant rue Garnier, mère 
de Mme Georges Shea (Exilia), Mme 
Antoine Simard (Ida), Mme Paul 
Rousseau (Alice), Mme Lucien Du- 
cuay (Irène), son fila Honore. Les 
funérailles auront lieu mercredi, le 
2 novembre. Le convoi funèbre 
partira des salons

J.-Paul Marchand.
4223, rue Papineau, 

pour se rendre à l'église Immaculée- 
Conception, ou le service sera célè­
bre à 10 heures, et de là au cime­
tière de l'Est, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont prié$ d'y 
assister sans autre invitation.

BELANOKR (Aimée) — A Lachlne. au 
Mont Ste-Anne. le 30 octobre 1966, 
a l'âge de 80 ans. est décedée 
Soeur Marie-Ignace. Soeur de Ste- 
Anne, née Aimée Relancer, fille 
d'Oscar Belanger et de Marie Cre- 
vier. décédés. Elle laisse set soeurs: 
Adrienne. Soeur Ste-Edithe. S.M . 
(Eugénie), Soeur Léonie. F.R.D.C. 
(Léonie). Soeur Marle-Aimée du Di- 
vln-Coeur, S S.A. (Jeanne), Laurette; 
■es frères: Emile et Edouard, une 
belle-soeur: Antoinette Bissonnette 
•t plusieurs neveux et nièces. Les 
funérailles auront lieu mercredi le 
2 novembre à 10 heures, au Mont 
Ste-Anne

1950, rue Provost (Lachine) 
ou elle est exposée.

Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

BINARD (Albertln#) — A Montréal, 
le 31 octobre i960, à l'âge de 77 
ans, est décédée Mme Léo Bénard, 
née Albcrtine Lapointe, demeurant 
1967. Cartier. Les funérailles auront 
lieu ieudi, le 3 novembre. Le convoi 
funèbre partira des salons 

Urgel Bourgie Ltée 
1383, rue Ontario est 

A 9 hrs. pour ie rendre à l'église 
paroissiale de L'Assomption, ou le 
service sera célébré à 10 hrs. et de 
là au cimetière du même endroit, 
lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d*y assister tans 
autre invitation.

BINARD (Léon) — A Montréal, le 30 
octobre 1906. à l'âge de 80 «ns. est 
décédé M. Léon Bénard, époux de 
feu Mary Alice Craig. Les funé­
railles auront Ueu mercredi, le 2 
novembre. Le convoi funèbre par­
tira des salons

Société Coopérative 
de Frais Funéraires 
4848, rue Papineau 

puor se rendre à l'église St. Do- 
mlnic's. où le service sera céléoré, 
et de là au cimetière de Côte-des- 
Neiges, lieu de la sépulture. Pa 
rents et «mis sont priés d*y assister DAOUST (Léopold)

le 31 octobre B966, à l'âge de 73 
ans. est décédéill. Oscar Charleboia. 
époux de Relrll Robitaille. père de 
André. Fernand. Guy, Mme D. Vet- 
tero (Jeannine) et Raymond. Les 
funérailles auront Heu vendredi le 
4 novembre. Le convoi funèbre par­
tira des salons

J. A. Gullbault Inc.,
3339. Ile Avenue. Rosemont, 

à 9 hrs 43. pour ae rendre à l’église 
St-Esprit. où le service sera célébré 
à 10 heures, et de là au cimetière 
de la Côte-des-Neigea. lieu de 1a 
sépulture. Parents et amia sont 
Priés d'y assister sans autre invi­
tation.

CLEMENT (Rodolphe) — A Lachine, 
le 31 octobre 1966. est décédé M. 
Rodolphe Clément, fila de Wilfrid 
Clement et d’Ida Séguin. Les funé­
railles auront lieu jeudi, le 3 no­
vembre. Le convoi funèbre partira 
des salons

Raoul Bourgie lnr.
1343. rue Notre-Dame. Lachine 

à 8 hrs 43. pour se rendre à l’église 
des Sts-Anges. où le service sera cé­
lébré à 9 hrs. et de là au cimetière 
de Lachine. lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation.

Tremblas, le 30 octobre 1966, a 
l’âge de 68 ans et 4 mois, est décé­
dée le Révérende Soeur Marie-de-la- 
Trinité, née Jeanne Fontaine, de la 
Congrégation des Petites Filles de 
St-François. Le service aura lieu à 
la chapelle de la malson-mère, 13.900 
est, rue Notre-Dame, Pointe-aux- 
Tremblea. Montréal 3, mercredi, le 
3 novembre, à 9 heures a.m. Inhu­
mation au cimetière de la Congré­
gation des Petites Filles de St-Fran 
çois, Pointe-aux-Trembles. Montréal 
3. Direction : Bonneville et Gins ras.

BARE AU (Aneêllna* — A Montréal, 
le 28 octobre 1966, à l’âge de 79 
ans. est décédee Angelina Larue, 
épouse de J. Emile Gareau, mère 
du révérand Pere Marcel Gartau, 
S.J. en Ethiopie. Mme Lionel A. 
Audette (Thérèse), révérend Pere 
Claude Gareau, père Blanc au Tan 
xanla en Afrique. Les funérailles au­
ront lieu mercredi le 2 novembre. 
Le convoi funebre partira des salons 

J. R. Deslauriers Ltée.
3630. Chemin Côte-des-Neiges 

à 9 hrs 30, pour s« rendre â l'êglli.e 
Ste-Catherine-de-Sienne, où le ser­
vice sera célébré à 10 hrs et de là 
au cimetière de la Côte-des-Neigea, 
lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister sana 
autre invitation. SVP, pas de fleurs.

,TT A J,o"'r<al' GAUTHIER (Ant.tn.lt.) — A Mont- 
le 30 octobre 1966, a 1 âge de 37 ans râai i* -ii nctnhr* 1966 â l’Âoe df et 8 mois, est decédee Mlle Berna- rê#1’ ,e 31 oclobre ,968' 4 1 de
dette Coderre, fille de feu Gaspard 
Coderre et de feu Georgians Robil- 
lard. demeurant à 11,229 Clichy 
Les funérailles auront lieu mer­
credi, le 2 novembre. Le convoi 
funèbre partira des salons

Dallaire et Vendelac.
4340. rue St-Denis, 

à 9 hrs 13. pour se rendre à la cathé­
drale de Joliette, ou le service sera 
célébré à 11 hrs. cl de là au cime­
tière de Joliette. lieu de 1a sépultu­
re Parents et amis sont priés d’y 
assister sans autre invitation.

CODERRE (Hervé) — A Jacques-Car­
tier. le 30 octobre 1966, à l'âge de 
32 ans. est décédé Hervé Coderre, 
époux de Clara Durand, demeurant 
1801 Préfontaine. Les funérailles au­
ront Ueu mercredi, le 2 novembre. 
Le convoi funèbr «partira des salons 
funéraires

E. Darche A Fila Inc.
327. rue Ste-Hélène. Longueuil 

à 9 hrs 45. pour se rendre à l’église 
Notre-Dame-de-la-Garde, où le ser­
vice sera célébré à 10 hrs. et de là 
au cimetière de Côte-des-Neiges, lieu I 
de la sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre invi­
tation.

38 ans. est décedée Mme veuve 
Hippolyte Gauthier, née Antoinette 
Pelletier. Les funérailles auront 
Hue jeudi le 3 novembre. Le con­
voi funèbre partira des salons 

T Sansregret Ltée 
3198 rue Ontario est 

pour se rendre à l'église Nativité 
d'Hochelaga où le service sera cé­
lébré, et de là au cimetière de 
l'Est. Ueu de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

LEOUERRIER (Graitella) — A Cho- 
medey, le 30 octobre 1966. à l'âge 
de 80 ans. est decédée Mme veuve 
Auguste Leguerrter, née Graziella 
Gaudry, mere de Féréol, Jean, Mme 
Aurèle Pagano (Demie) et Mme 
Rita Mangne. demeurant à 4703 Du 
Tremblay. Chomedey. Les funé- 
raillea auront lieu mercredi, le 2 
novembre. Le convoi funèbre par­
tira des salons

l’rgel Bourgie Ltée.
2093, rue de Salaberry. 

à 9 h. 45 pour se rendre à l’église 
Saint-Maxime, où le service sera 
célébré à 10 heures et de là au 
cimetière de St-Vincent-de-Paul, lieu 
de la sépulture. Parents et amis 
sent priés d'y assister sans autre 
invitation.

LEFINE (Alphonse) — A Montréal, le 
29 octobre 1966. à l'âge de 72 ans, 
est décédé Alphonse Lapine, époux 
de Germaine Rcy. Les funéiaiUes 
auront lieu mercredi, le 2 novem 
hre. Le convoi funèbre partira de, 
la résidence funéraire

Magnus Poirier Inc.,
6320, rue St-Denis, 

à 9 h. 30 pour se rendre a l’église 
Ste-Madelelne-Soishie, ou le service 
sera célébré à 10 heures, et de là 
au cimetière de la Côte-des-Neiges. 
Heu de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

LING (Arthur-W.) — A Montréal, le 
29 octobre 1966. à l’âge de 77 ans, 
est décédé Arthur W. Ling, époux 
d'Alice Phaneuf. père de MUe 
Patricia, Géraldine (Mme Jacques 
Tanguay), Grace «Mme Luciano Bor- 
salto). Les funérailles auront Heu 
mercredi, le 2 novembre. Le convoi 
funèbre partira des salons

J.-H. Deslauriers Ltée.
790, boul. Ste-Croix, St-Laurent, 

pour se rendre à l'égUse Our Lady 
of Fatima, où le service sera célé­
bré à 10 heures, et de U au cime­
tière de Saint-Laurent, lieu de

MORIN (Cécile) — A Montréal, le 30 8T-HILAIRI (Lucille) — A Montreal.
le 31 octobre 1966. à l'Ige dt 37 ans. 
est décédée Mme Roimiald St-Hi- 
laire. nee Lucille Libelle, mere 
d'André et Lise Les funérailles 
auront lieu jeudi. le 3 novembre 
Le convoi funèbre partira des aalons 

René Thériault Liés 
1120 est. rue Jean-Talon 

à 7 hrs 43. pour se rendre à l'église 
St-Ar>ene. ou le service sera célé­
bré â 8 hrs, et de là eu cimetière 
de Côte-des-Neiges, lieu de 1a sé­
pulture. Parents et amis sont pries 
d’y assister sans autre invitation.

GAUTHIER (Flore) — A Montréal, le 
30 octobre 1966. à l’âge de 81 ans, 
est décédee Mme veuve Oscar Gau­
thier. née Flore Filiatreault. mere 
de Mme Gaston Legal, autrefois de 
Laval • des • Rapides, demeurant à 
8463, rue Berri. Les funérailles 
auront Ueu mercredi, le 2 novem 
bre. Le convoi funèbre partira des 
salons

Urgel Bourgie Ltée,
745 est. boui. Crémazie. 

à 9 h 43 pour ae rendre à l'église 
St-AIphonse-d’You ville, ou le service 
sera célébré à 10 heures, et de lâ 
au cimetière de St-Martin. Ueu de 
la sépulture. Parents et amia sont 
priés d'y assister sans autra lnvt-MARTINEAU (Lucien) » A Montréal,

octobre 1966, à l’âge de 56 ans. est 
décedée Mme Edouard Morin, nee 
Cécile Boissonneault. demeurant à 
1844, rue Tuppeiv Les funérailles 
auront Ueu jeudi, le 3 novembre. 
Le convoi funèbre partira des aalons 

Urgel Bourgie Ltée.
2630 ouest, rue Notre-Dame, 

à 9 hrs 30, pour se rendre à la cathé­
drale de Montréal, ou le service 
sera célébré a 10 hrs. et de là au 
cimetière de la Côte-des-Neiges. Ueu 
de la sepulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre invi­
tation.

N A D O N (Hubert) — A Fabreville 
(Ville de Laval). le 29 octobre 1966. 
a Page de 39 ans. est décédé aubi- 
tement Hubert Nadon. fils de M. 
Joseph Nadon et de Bertha Vali- 
quette, demeurant à 3387, boul 
Dagenais, à Fabreville Les fune 
raillea auront lieu mercredi, le 2 
novembre. Le convoi funebre partira 
des salons

J.-M.-D. Cyr.
167. boul. Ste-Rose, à Ste-Rose 

S fl h. 45 pour se rendre a l’église 
paroissiale de Ste-Rose. ou le aer- 
vice sera célébré à 10 heures, et de 
là au cimetière de Ste-Roae. Ueu de 
la sepulture. Parents et amia sont 
priés d’y assister sans autre invi­
tation.

NAULT (Thérèse) — A Ville Ile-Per­
rot. le 29 octobre 1966, k l’âge de 
41 ans, est décédee Mme Jacques 
Nault. née Thérèse Seguin, demeu­
rant à 177, 7e ave, Ville Ile-Perrot. 
Les funérailles auront Ueu mer­
credi. 1* 2 novembre. Le convoi 
funebre partira des salons 

Aubry et Trudeau,
9«, boul. Perrot, 

à Ville Ile-Perrot. 
k 9 h. 43 pour se rendre à l’église 
Ste-Rose-de-Lima, ou le service sera 
célébré à 10 heures, et de là au 
cimetière de Ste-Anne-de-Prescott, 
Ueu de la sepulture, où un Ubera 
sera chanté. Parents et amia sont 
priés d’y assister sans autre tnvi 
tation.- --------------------------------------- U

sépulture. Parents et amis sont priés 
d-y ,outer on. ,u(r. InvIUUon. NOYES (Mary tTi^T- A Montré.!,

le 29 octobre 1966, est décédee
MAISONNEUVE (Henri Joseph) — Le 

23 octobre 1966. â l'âge de 84 ans. 
est décédé M. Henri Joseph Maison­
neuve, époux de Maria Fontaine, de­
meurant 8923. Chateaubriand, Mont- 
réal, père de Jeanne (Mme Eric 
Pettinger), Roger. Cécile Mme Geor- 
ge Cobb), Paul, Thérèse (Mme Ro­
bert Westman). Maurice et Margue­
rite (Mme Roger Riais). Le service 
et la sépulture ont eu Ueu à Ste- 
Foy, Québec.

COTE (Marcel) — A Montréal, le 31 
octobre 1966. à l’âge de 23 ans. est 
décédé Marcel Coté, époux d« Fran­
çoise Létourneau. Les funérailles 
auront Ueu jeudi le 3 novembre. 
Le convoi funèbre partira des salons 

Roland Bisson Inc..
1413, rue Fleury est, 

à 8 hrs 43. pour se rendre à l'église 
des Sts-.Martyrs Canadiens, ou le 
service sera célébré à 9 hrs, et de 
là au cimetière de Riencourt. comté 
de Rimouski, Ueu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d’y as­
sister sans autre invitation.

sana autre invitation.

IERNADET (Clémentine) — A Mont­
réal. le 31 octobre 1986. à l'âge de 
88 ans, est décédée Mme veuve 
Emile Bernadet, nee Clémentine 
Martin, demeurant 11,903, Boni.
L'Acadie. Les funérailles suront lieu 
Jeudi, le 3 novembre. Le convoi fu­
nèbre partira des salons 

Urgel Bourgie Ltée 
743, rue Crémazie est 

k 9 hrs 30. pour se rendre a l'égUse 
St-Joseph de Bordeaux, ou le aer 
vice sera célébré à 10 hrs, et de 
la au cimetière le Côte-des-Neiges. 
lieu rie la sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre In­
vitation.

BERNIER (Raoul) — A Laval-des-Ra- 
Pides. le 31 octobre 1966. a l’âge 
de 63 ans. 10 mois, est décédé M.
Raoul Bernier, époux de Marguerite 
Moore, demeurant 299. rue Quintal 
Les funérailles auront lieu jeudi, 
le 3 novembre. Le convoi funèbre 
partira des salons

J. C. Filiatreault 
24, rue St-Florent, Pont-Viau 

à 9 hrs 43, pour se rendre à l'église 
St-Claude ou le service sera célébré 
a 10 hrs. et de la au cimetière de 
( ôte-des-Neiges. lieu de la sépulture I 
Parents et amis sont priés d’y as­
sister sans autre invitation.

BERTRAND (Marguerite) — A Mont­
real. le 31 octobre 1066, a l’âge 
de 47 ans, est décédée Mme Char 
les Rertranri, née Marguerite Car- DE VARENNES (Roland)

Mme EMILE BERNADET

(néa Clémentine Martin)

Deces de Madame Emile Bernadet. 
decedee à l’âge de 88 an», épouse de 
feu Emile Rernadet, autrefois surin­
tendant des parcs de la ville de 
Montréal Elle laisse pour pleurer sa 
perte *es quatre filles. M. et Mme 
Rene Dupont (Germaine). M. et Mme 
Paul-E. Roy (Alice). M. et Mme Mario 
Contant (Andrée), M. et Mme Roger 
Charland (Simone’: sa belle-fille, Mme 
René Rernadet (Yvette Malo) ainsi 
nue plusieurs petits-enfants et arriéré- 

I petits-enfants.
I Le dépouille mortelle e«t exposée 
au salon Emile Bourgie. 745 est, Cré­
mazie. Les funérailles auront lieu 
jeudi le 3 novembre, a 10 heures, a 

J l’église St-Joseph de Bordeaux, 1630. 
rue VieL «

A Ville de Pin- 
court, le 30 octobre 1966, à l'âge de 
61 ans. est décédé subitement M. 
Léopold Daoust, époux de Mérilda 
Rousseau, demeurant à 368, boul. 
Duhamel, à ViUe de Plncourt. Les 
funérailles auront Ueu mercredi, le 
2 novembre. Le convoi funèbre par­
tira dea salons

Aubry et Trudeau.
551. boul Duhamel,

Ville de Pincourt.
à 2 h. 15 pour se rendre à l’église 
Notre-Dame-de-Lorette. ou le service 
sera célébré à 2 h. 30 p nv, et de 
là au cimetière de Ste-Jeanne-de- 
Chantal, à l’He-Perrot, lieu de la 
sépulture. Parents et amis sont priés 
d'y assister «ans autre invitation.

DE BELLEFEUILLE (Océa) — A Ri 
vlère • des • Prairies, le 29 octobre 
1966, à l’âge de 53 ans. est décédé 
Océa De Bellefeuille, époux de Fer­
nande Carrière, demeurant à 9833. 
6e ave. Rivière • des • Prairies. Los 
funérailles auront Ueu mercredi, le 
2 novembre. Le convoi funèbre 
partira des salons

Glroux et Fila Inc.,
11.130. boul. Pie-IX. 

à H h. W pour se rendre a l’égUse 
Sainte-Marthe, ou le service sera 
célébré à 9 heures, et de la au 
cimetière de St-Joseph de Rivlère- 
des-Prairies, Ueu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d’y 
assister sans autre invitation.

me!, demeurant 4351 ' Christophe 
Colomb. Les funérailles auront lieu 
vendredi le 4 novembre. Le convoi 
funèbre partira des salons 

Rene Thériault Ltée.
1120 est. rue Jean-Talon 

à 9 hrs pour «e rendre u l'église 
Notre-Dame du Tr»s-St-Sacrement 
ou le service aéra célébré à 9 hrs 
30 et de là au cimetière de Côte- 
des-Neiges. lieu de la sépulture.
Parents et anus sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation.

BIGRAS 'Ubald) — A Chomedev (Ville 
de Laval), le 30 octobre 1966. A 
l'âge de 64 ans, est décédé Ubald 
Blgras. époux rie Gabrielle Bernard, 
demeurant S 5081. boul. St-Martin.
Chomedey. Il laisse dans le deuil 
Jacques. Andre, Gaétan, Céline,
(Mme Jacques Brousseau), Jeanne;
‘Mm* Raymond Goyer). Denise (Mme 
Pierre Quilllam). Les funérailles ,A_„. A1K. .. a «e , , ,
auront lieu mercredi, le 2 novem- DUB*AU (Ange-Albert) — A Montréal

Subite­
ment à Miami. Floride, le 27 octo- 
bre 1968, a l'Age de 38 ans est 
décédé Roland De Varennes, ancien 
directeur des prêts personnels de 
la Banque D’épargne de la Cité A 
du District de Montréal, époux rie 
Thérésa Duchesnay, père de Fran­
çoise (Mme Gascon Dumas) et son 
gendre attaché à l'Hydro Québec, 
frere de Paul, Lucienne (Mme Gilles 
Hébert), Gertrude (Mme Adolphe 
Larnse). Les funérailles auront lieu 
mercredi, le 2 novembre. Le convoi 
funèbre partira des salons 

Paul Se Fortin 
835 est. «venue Laurier 

pour se rendre à l’église St-Denis 
nu le service sera célébré à 10 hrs 
et rie la au cimetière de la Côte- 
des-Neiges, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation.

talion.

GAUTHIER («liberté) — A Montréal, 
le 1er novembre 1966 à l’âge de 61 
ans est décédée Mme veuve Arthur 
Gauthier née Gilberte Roger de­
meurant 6681 Cartier mère bien-al- 
mée de Pauline (Mme Simon Lafon­
taine) Lucille (Mme Jacques Lam­
bert) Huguette (Mme Léo Bigraa) 
Les funérailles auront Ueu ven­

dredi 1« 4 courant. Le eonvol fu­
nèbre partira des aalons 

Alfred Dallaire Inc.
3234 rue Bellechasse coin lie Ave 
a 8 hrs 30 pour ae rendre k l'égUse 
St-Jean-Berchmans où la service se­
ra célébré à 9 hra et de là au 
cimetière Notre-Dame de l'Espéran­
ce, Ste-Dorothée, Ueu de la sépul­
ture. Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre Invitation.

OILBBRT (Agatha) _ A Montréal, le
29 octobre 1966, est décédée Mme 
Rolland Gilbert, née Agathe Des 
champs, demeurant à 112, rue Bazin, 
Laval - des • Rapides. Les funérailles 
auront lieu mercredi, le 2 novem­
bre. Le convoi funèbre partira des 
salons

Urgel Bourgie Ltée.
400 est, boul. Henri-Bourassa. 

à 9 h. 30 pour se rendre à l’église 
St-Claude, ou le service sera célébré 
à 10 heures, et de là au cimetière 
de Salnt-Paul-l’Ermite, Heu de la 
sépulture. Parents et amis sont priés 
d’y assister sana autre invitation.

GRAVEL (tertha) — A Joliette. le 28 
octobre 1966. à l’âge de 68 an*, est 
décédée Mme René Gravel, née Ber­
the Resner, demeurant 339, rue 
Notre-Dame, à Joliette, mère du Dr 
B. Gaston Gravel, de Repentigny. 
Les funérailles auront lieu mercredi 
le 2 novembre. Le convoi funèbre 
partira de U Résidence Funéraire 

Orner Landreville,
674, rue St-Louis, à Joliette 

pour se rendre à la Cathédrale de 
Joliette. ou le service sera célébré 
a 10 hrs. Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre invitation.

GRAVEL (Fiorina) — A Montréal, le
30 octobre 1966. a l’âge de 81 «ns, 
est décédée Fiorina Montpellier, 
épousé de feu Léonide Gravel, mère 
de Roger. Réal. Jean, Jacques. 
Mme Lawrence Borris <l,aurette>. 
Mme Adolphe Clatrmont (Mariette), 
Lucille. Marcelle, noUande. Les 
funérailles auront lieu Jeudi le 3 
novembre. Le convoi funèbre parti­
ra des salons

René Thériault Ltée.
1120 est, rue Jean-Talon.

A 8 hra 43, pour se rendre à l'église

le 31 octobre 1966, à l’âge de 63 ans. 
est décédé Lucien Martineau, epoux 
de Emilia Guilbault, demeurant 8246 
rue Drolet. Les funérailles auront 
lieu Jeudi le 3 novembre. Le convoi 
funèbre partira dea suions

A. Savaria Ltée.
8070 rue Drolet

à 8 h. 50. pour se rendre à l'église 
St-Vincent-Ferner, ou le service sera 
célébré à 9 hrs et de lu au cime­
tière de Côte-des-Neiges, Heu de la 
sepulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre invita 
tien.

MARTINEAU (Marie-Louise) — A 
Montréal, le 30 octobre 1966. a 
l'âge de 80 ans. est décédée Mme 
veuve Ovide Martineau, née Marie- 
Louise Bergeron, mère de Léopold 
et de Mme Gus Martin (Lucienne). 
Les funérailles auront Ueu Jeudi 
le 3 novembre. Le convoi funebre 
partira des salons

Urgel Bourgie Ltée,
2630 ouest, rue Notre-Dame, 

à 10 h. 43 pour se rendre à l’église 
Ste-Cunégonde où le service sera 
célébré à 11 hrs et de là au cime­
tière de l’Est, Ueu de la sépulture 
Parents et amis sont priés d’y assis 
ter sans autre invitation.

MASSICOTTI (Arthur "Fierra") — A 
Montréal. le 31 octobre 1986, à l’âge 
de 82 ans. est décédé M. Arthur 
(Pierre) Maisicotle. époux de feu 
Marie Leblanc, demeurant rue St 
Andre. Lei funérailles auront lieu 
jeudi, le 3 novembre. Le convoi fu­
nèbre partira des salons

Bonnier. Duclo; ie Bonnier 
3503, rue Papineau 

à 8 hrs 15. pour se rendre à l’église 
St-Elienne. où le service sera célé­
bré à 8 hrs 30. et de là au cimetière 
de Ste-Geneviève de Batiscan, ou 
un libera sera chanté à 1 hre. Pa- 
renta et amis sont priés d’y assister 
sans autre invitation.

MASSON (Adrien) — A Montréal, le 
29 octobre 1966. a l’âge de 58 ans. 
est décédé Adrien Masson, fils de 
feu Félix Masson et de feu Félicité 
Poitras. Les funérailles auront Heu 
mercredi, le 2 novembre Le convoi 
funèbre partira da 1a résidence fu­
néraire

Magnus Poirier Inc.
183. rue De Castelnau est 

A 8 hrs 45. pour se rendre S l’église 
Ste-Cécile, ou le service sera célé­
bré a 9 hrs, et de la au cimetière 
dr l’Est, Heu de sépulture. Parents 
et amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

St-Arsène, ou le earvice scia célébré 
A 9 hrs, et de là au cimetière de MENAFD (Jean-Paul) — A Montréal 
Côte-des-Neiges, Ueu de la sépultu­
re. Parents et amis sont priés d’y 
assister sans autra invitation.

hre. Le convoi funèbre partira de 
la résidence funéraire

F. Brisebois Inc.,
1363, boul. Labflle, Chomedey. I 

à 9 h 43 pour se rendre a l'église | 
St-Martin, ou le service sera célèbre; 
a 10 heures, et de là au cimetière 
du même endroit, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont pries d'y) 
assister sans autre invitation.

BLAIS (Joseph Jean Albert) — A Mont­
real. le 30 octobre 1966. a l’âge i 
de 59 an*. e«-t décédé M. Joseph Jean 
Albert Blais, photographe, époux, 
de Raymonde Landreville, rieineu-: 
rant 1640, Sanguinct. Les funérail­
les auront Heu Jeudi, le 3 novembre nunue (Anastas*)
Le rnnvni fim..hr» n,riir, -----DUBUC fAnaSTSSe»

31 octobre 1966,

le 28 octobre 1966. à l’Age de 45 
«ns. est décédé Ange-Albert Du- 
beau, epoux de Lauretta Jette, 
père de Francine. Jacques, Denise 
et François. Les funérailles auront 
lieu mercredi le 2 novembre. Le 
convoi funebre partira des salons 

René Thériault Ltée 
1120 est, rue Jean Talon 

A 9 hrs 45 pour se rendre â l’église 
St-Gabrie! Lalement ou le service 
sera célébré A 10 hrs et de là au 
cimetière de Côte-des-Neiges, lieu 
de la sepulture. Parents et amis sont 
pries d’y assister sans autre invi­
tation

OUIBERT (Fernand) A St-Lszare, 
Comté Vaudreull. le 30 octobre 1966. 
à l’Age de 63 an*, est décédé Fer­
nand Guibert. époux de Marie-Lau­
re Félonise-Mension-Uamnurhe. Père 
de Ronald, Mayrand et Lorraine. Les 
funérailles auront lieu jeudi, le 3 
novembre. Le convoi funèbre par­
tira des salons

Aubry & Boileau 
St-Lazare

A 9 hrs 43, pour te rendre A l’église 
paroissiale de St-Lazare. ou le ser­
vice sera célébré A 10 hrs. et de 
IA au cimetière du même endroit, 
Ueu de la sépulture. Parents et amis 
sont prié* d’y assister sam autre 
Invitation.

Mary Ellen Gallivan, épouse de feu 
Ezsa Amos Noyes, de Sutton, Qué­
bec, fiUe de feu Timothy GalUvan 
et de Catherine O'Connell» soeur 
de Thomas GalUvan et de feu Mme 
Arthur Crowe (Elisabeth) et Mme 
William John Ward (Johanne). Les 
funérailles auront Ueu mercredi, le 
2 novembre. Le convoi funèbre 
partira des salons

J.-S. Vallée Ltée,
1111 ouest, rue Laurier. Outremont 
S fl h 30 pour se rendre à l'église 
Saint-Raphaël, ou le service aéra 
célébré à 10 heurta, et de IA au 
cimetière de la Côte-des-Neigea. Ueu 
de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre 
invitation.

OUELLETTE (Roland) — A Montréal, 
le 31 octobre 1966. A l’Age de 52 ans, 
est décédé Roland Ouellette, époux 
d'Anita Vézlna. Les funérailles au­
ront lieu mercredi, le 2 novembre 
Le convoi funèbre partira des salons 

T Sansregret Ltée 
3198, rue Ontario est 

pour »e rendre k l’église Nativité 
d'Hochelaga. ou le service sera cé­
lèbre S 9 hrs. et de là au cimetière 
de l’Est, lieu de la sepulture. Pa­
rents et amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation.

PARIZEAU (Jean) — Subitement, à. 
Montréal, le 29 octobre 1966. à l'Age 
de 36 ans. est décédé Jean Parizeau 
époux de Gisèle Leroux. Les funé­
railles auront lieu mercredi, ie 2 
novembre. Le convoi funèbre par­
tira des salon*

A. Bazinet Inc.,
1922, boul. Rosemont,

A 8 h. 43 pour se rendre a l'église 
Salnt-Jean-Berchmans. ou le service 
sera célébré A 9 heures, et de la 
au cimetière de la Côte-des-Neiges. 
lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister sans 
autre Invitation.

FAYMENT (Arthur) — A Montréal, 
le 30 octobre 1966, à l'âge de 67 
ans. est décédé M. Arthur Pay­
ment. époux de Laurentia Duran- 
reau. demeurant A 1890 de l’Eglise. 
Les funérailles auront lieu mercre­
di le 2 novembre. I.e convoi funè­
bre partira des salons

l’rgel Bourgie Idée 
1733 nie de l’Eglise 

A 9 hres 43. pour se rendre A 
l’église St-Paul, ou le service sera 
célébré A 10 hrea. et de la au cime­
tière de Lachine. lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont pries d’y 
assister sans autre invitation.

PELLETIER (Gilberts) — A Montréal, 
le 1er novembre 1966, est décédée 
Mille Gilberte Pelletier, fille de 
feu Henri Pelletier, et de feu Zéphi- 
rina Lamarche, demeurant 11,813 
Pasteur, l.a dépouille mortelle est 
exposée aux salons

Urgel Rourgie Ltée 
743 Cremazie est 

Avis des funérailles plus tard.

PERUSSE (Bernard) —• A Montréal, le 
29 octobre 1986. à l’âge de 17 ans. 
est décédé Bernard Pérusse. fils 
d’Anatole Péruase et de Marie- 
Jeanne Royer, demeurant à 698 est. 
Jarry. I.es funérailles auront Heu 
mercredi, le 2 novembre. Le convoi 
funèbre partira dea salons 

Uriel Bourgie Ltée.
745 est. boul Crémazie.

A 9 h. 43 pour se rendre A l’église 
Notre-Dame-du-Rosalre. où le servi 
re sera célébré à 10 heures, et de 
la au cimetière de l’Est, lieu de la 
sépulture. Parents et amia sont priés 
d'y assister sans autre Invitation

ST-MICHEL (Clara) — Subitement. A 
Montreal, le 31 octobre I960, à l'Age 
de 87 ans. est décédée Mme veuve 
Alfred St-Mlchel. née Clara Hogue, 
demeurant à 2193. boul- St-Joseph 
est. appt 7. Les funérailles auront 
Ueu jeudi, la 3 novembre courant. 
Le convoi funèbre partira des aalons 

l'rgci Bourgie Ltée 
4737. rue Delorlmler 

A R hrs 15. pour se rendre à l’église 
St-Pierre-CUver. ou le service sera 
célébré A 8 hrs 30. et de là au ci­
metière de l'Est, lieu de U sépul­
ture. Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

SZANTO (Claire) — A Montréal, le 30 
octobre 1968, à l'âge de 38 ana, est 
décédee Mme Leslie Szanto, né«* 
Claire Bourget, demeurant à 1643 
Grenet, appt 5. I.es funérailles 
auront Heu mercredi, le 2 novem­
bre. Le convoi funèbre partira des 
salons

Urgel Bourgie Ltée.
6239. boul. Monk,

A 9 h. 45 pour se rendre à l’église 
Notre-Dame-du-Perpetuel-Secours, ou 
le service sera célébré à 10 heures, 
et de la au cimetière de la Côte- 
des-Neiges, lieu de 1a sépulture. 
Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

TREMBLAY (Maurice) — A Montréal, 
le 30 octobre I960, a l'âge de 53 ans. 
est décédé M. Maurice Tremblay, 
demeurant à 3017, Hôtel-de-Ville. 
Les funérailles auront Ueu mercredi, 
le 2 novembre Le convoi funèbre 
partira de la résidence funéraire 

Georges Godin Enrg.
518, rue Rachel est 

à 7 hrs 45. pour se rendre à l'église 
St-Enfant-Jésu* du Mlle End. ou le 
service sera célébré à 8 h. et de U 
au cimetière de l’Est, lieu de la 
sépulture. Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre Invitation.

TRUDEAU (Flora) — Au Foyer de la 
Sainte-Trinité de Longueuil, le 29 
octobre 1966. â l’Age de 89 ans et 
R mois, est décédée Dame Floio 
Lamarre, épouse de feu Alexandie 
Trudeau. Elle laisse dans le demi 
sa fille. Mme Roméo Briasette (Fa- 
biola). Les funérailles auront lieu 
mercredi, le 2 novembre. Le convoi 
funèbre partie dt la résidence 
funéraire

E. Darche et Fila Inc.»
86, rue Longueuil, 

via St-Charlea. Longueuil, 
à 9 h. 43 pour ae rendre à l’église 
St-Antoine, ou le service sera célé­
bré à 10 heures, et de là au cime­
tière du même endroit, Ueu de la 
sépulture. Parents et amis «ont p. les 
d'y assister sans autre invitation.

le 28 octobre 1966, à l’âge de 36 
ans. est décédé Jean Paul Ménard, 
epoux de Jeannine Filllon. Père de 
Michel et de Manon : fila de feu 
Georges Ménard et de feu Alexma 
Paquette ; frère de Marcel, de Sud­
bury, de Germaine (Mme Jean Ger- 
vais), Marie-Rose (Mme Dave Ben- 
dick» de Sudbury et de Marguerite RICHARD (Toussaint) — A Montréal. 
(Mme Gerard Barabe). Demeuiant à le 31 octobre 1966. A l’âge de 36 ans.
2301, rue Belanger. Les funérailles 
auront lieu mercredi le 2 novembre 
Le convoi funèbre partira des salons 

Urgel Bourgie,Ltée.
2251 est. rue Jean-Talon.

A 8 h 45 pour se rendre S l’église 
St Barthélémy, ou le service sera 
célébré a 9 heures, et de là au 
cimetiere dt Pointe-Claire, lieu de 
la sépulture. Parents et amis sont 
prié* d’y assister sans autre invi­
tation.

KANTERS (Elizabeth) - A l’Hôpital Mr.CIL,g fJa,ABh u.nri) a vm. 
St-Vital. le 30 octobre 1966. a l’âge M”C,LLE îJoseph-Henri) — A Ville

Le convoi funèbre partira des salons, 
Société Coopérative 
de Frais Funéraire 

302, rue Ste-Catherine est 
A 8 hrs 43. pour se rendre a l’église 
St-Jacque*. ou le service sers' célé. 
hré à 9 hr*, et de là au cimetière 
de Côte-des-Neiges. lieu de la »é- 
pulture. Parents et amis sont prié* 
d'y assister sans autre invitation.

BOYER (Rosario) — A sa résidence, 
le 29 octobre >966. A l'âge de 62 an», 
est décède Rosario Boyer, époux de 
Claire Reed, grand-pere de Lynne. 
Les funérailles auront lieu mercre­
di. le 2 novembre. Le convoi funè­
bre partira de» salon»

J. F Wilson A Sons 
5784. av Verdun

pour se rendre a l’église de St-Jean- 
de-Matha, ou le service sera célé­
bré à 9 hrs. et de la au cimetière de 
Côte-des-Neiges, lieu de la sepultu 
re Parents et amis sont pries d'y; 
assister sans autre invitation.

CAMPEAU (Lorenzo) — A Montréal, 
le 29 octobre 1066. A l’âge de 62 
ans. est décédé Lorenzo Campeau, 
employé du Canadien National, 
epoux d’Angéline Lefebvre, pere de 
Maurice et Jean-Claude Les /une 
railles auront lieu mercredi, le 2 
novembre. Le convoi funèbre par­
tira de la residence funéraire 

Magnus Poirier Inc.,
6603, rue St-Laurent, 

k 8 h. 45 pour *e rendre a l'église 
Saint-Jean-de-la-Croix. ou le service! 
sera célèbre à 9 heures, et de la au 
cimetiere de l’Est, lieu de la sépul 
ture. Parents et ami* sont pries d’y 
assister sans autre invitation.

A Montréal, le 
l’âge de 38 an», 

est décédé M. Anastase Dubuc, au­
trefois de Longueuil. époux de 
feu Marte-Louise Richard, demeu­
rant 4B42. Delaroche Les funérail­
les auront lieu mercredi, le 2 no­
vembre. Le convoi funebre partira 
des salons

Société Coopérative 
de Frais Funéraires 
4848. rue Papineau 

à 8 hrs 45. pour *e rendre à l’église 
SUStanislas-Kostka. ou le service 
sera célébré a 9 hrs. et de la au 
cimetière de Longueuil. lieu de la 
sepulture Parents et amis sont pries 
d’y assister sans autre invitation.

DUBUC (Joseph Napoléon Irano) —
A Montréal, le 31 octobre 1966. a 
l'Age de 76 ans, est décédé Joseph i 
Napoléon Irano Dubuc, epoux de 
feu Gertrude Godbout. demeurant i 
a 2092 Leclair. pere de Jean-Jacques. 
Mme Roger Scnecal (Ghislaine), sa ! 
bru Violette Houssin, scs petit*-' 
enfants Christian, Stephan et Chan­
tal Les funérailles auront lieu ven­
dredi le 4 novembre. Le convoi fu-, 
nêbre partira des salons

Urgel Bourgie Ltée,
4935, rue Adam,

A 8 hrs 43. pour se rendre k l’église 
St-Clément de Viauville, ou le ser­
vice sera célébré a 9 hrs. et de la 
au cimetière de l’Est, lieu de la 
sepulture Parents et ami* >ont j 
pries d’y assister sans autre invi­
tation.

de 89 ans et 6 mois, est decédee 
Elizabeth Hompes, épousé de feu 
Antoine Kanters, mère rie Harriet 
(Mme Emile Trudeau». John. Walter 
et Mary (Mme Jean Choquette). Les 
funérailles auront Ueu mercredi, le 
2 novembre. Le convoi funèbre 
partira des salons

A. Savaria Ltée,
8078, rue Drolet, angle Jarrv.

A R h 30 pour se rendre à l’église 
Saint-Vlncent-Ferrier, ou le service 
sera célébré à 9 heures, et de là au 
cimetière de la Côte-des-Neiges, lieu 
de la sépulture. Parents et amis 
sont pries d’y assister sans autre 
invitation.

LALANDE (Joseph - Remuald) — A
Montreal, le 30 octobre 1966. à l’âge! 
de 76 ans, est décédé Joseph-Ro-! 
muald Lalande, époux d’Eméla 
Fortier, père de Guv et Denyse 
(Mme Paul Hamel), demeurant a' 
9814. boul. d'Auteuil. Le* fune-i 
raille* auront Heu mercredi, le 2 
novembre. Le convoi funebre par­
tira des salons

Urgel Bourgie Ltée.
2095, rue de Salaberry.

A 9 h. 30 pour se rendre a l’église 
.St-Jude, ou le service sera célébré 
a 10 heures, et de la au cimetierei 
de la Côte-des-Neiges. lieu de la' 
sepulture. Parents et amis sont priés.' 
d’y assister san* autre invitation ,

est décédé M. Toussaint Richard 
époux rie Therè»e Geoffroy, demeu­
rant 2331 de Villiera, père de Mme 
Gilles Petit (Réjeanne) et Roger. 
Les funérailles auront Ueu Jeudi le 
3 novembre. Le convoi funèbre par­
tira de* salon»

l'rgel Rourgie Ltée,
6259. boul. Monk.

A 9 h 43. pour se rendre à l'église 
Notre-D»me-du-Perpétuel-Secours ou 
le service sera rélèbré S 10 h,, et 
de là au cimetière de Côte-des- 
Neiges. lieu de la sepulture. Parents 
et amis sont prié* d’y assister sans 
autre invitation

TRUDEAU (Maxlme-A.) _ Acciden- 
teUement, à Michigan, le 28 oct<» 
bre 1966, à l'âge de 23 ans, est 
décédé M. Maxlme-A. Trudeau, fila 
d’Euclide Trudeau et d’Aurette 
Laurent, demeurant 3236, boni. 
Léveaque. Duvernay. Les funérailles 
auront Ueu mercredi, le 2 novem­
bre. Le convoi funèbre partira des 
salons

Urgel Bourgie Ltée,
400 est, boul. Henri-Bourassa.

A 9 h. 30 pour se rendre à l'église 
St Maurice de Duvernay, ou le ser­
vice sera célébré à 10 heures, et de 
IA au cimetière de la Côte-des-.Nei- 
ges, lieu de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

TURNER (Frank) ~ A Montréal, le 
30 octobre 1966, S l'âge de 56 ans, 
est décédé M. Frank Turner, époux 
de Juliette Beauchamp, demeurant 
3781, Hamilton, père de Mme Michel 
Campanozzl (Lucille). Mme Enrico 
Martucci (IJae>, André. Robert. Ro­
ger. et une belle-fille Claudette. Les 
funérailles auront Ueu mercredi, le 
2 novembre. Le convoi funebre par­
tira des salons

Urgel Bourgie Ltée 
6259. Boul. Monk

A 8 hrs 43. pour se rendre A l’égli- • 
se Notre-Dame-du-Perpetuel-Secour», 
ou le service sera célébré à 9 hrs, 
et de là au cimeti :re de Ste-Agath»»- 
rie.*.Monts, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d’y assister 
tans autra invitation.

VILLENEUVE (Rbéa> — A Montréal, 
le 28 octobre 1966, s l'âge de 62 
ans. est décedée Mme Albert Ville- 
neuve. née Rhéa Alexander Lea fu­
nérailles auront lieu mercredi le 2 
novembre. Le convoi funèbre par­
tira des salons

J. A. Guilbault Inc.,
3339, lllème ave. Rosemont 

A 9 hrs 43, pour se rendre â l’eglise 
St-Esprit de Rosemont ou le service 
sera célébré s 10 hra et de là au 
cimetière de la Côte-des-Neiges, heu 
de la sépulture Parents et ami.» 
sont priés d'y aasister sans autre 
invitation.

DECES

Chambly, le 29 octobre 1066, a l’Age 
de 81 ans, est décède Joseph-Henri 
Mercille. époux d’Adelina Many, 
demeurant à Chambly. R R No 2 ROBILLARD (Marguerite) 
Les funérailles auront lieu mer­
credi. le 2 novembre. Le convoi 
funèbre partira des salons 

Yvon Desnoyers.
20, rue de* Carrières. Chambly. 

pour se rendre à l'église St-Joseph 
de Chambly. ou le service sera 
célébré â 10 heures, et de la au 
cimetiere du même endroit, lieu rie 
la sepulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre invi­
tation.

MERCURE (Donaf) — A l.aval-des 
Rapides, le 29 octobre 1966, a l’Age 
rie 73 ans et 5 mois, est décédé 
Donat Mercure, gérant de J. Alfred 
Ouimet Inc., époux de Daurine 
Robin, demeurant a 4. rue Giroux. 
Laval-des-Rapides (Ville de Laval).I 
Les funérailles auront lieu mercredi, 
le 2 novembre. Le convoi funebre' 
partira de» salons

l'rgel Rourgie Ltée.
400 est, boul. Hrnri-Rourassa.

A R h. 30 pour se icndre a l’eglisei 
Bon-Pasteur, ou le service sera rélé-j 
hré A 9 heures, et de lâ au rime ! 
tiere rie la Côte-des-Neiges, lieu ri* 
la sépulture. Parents et amis sont 
pries d'y assister sans autre invi

_____  Ution.
LAMARRE (Robert) — A St-Laurent. 

le 29 octobre 1966. A l’âge de 39 MONTFETIT (Augustine) — A Mont

A Do-
rion. le 30 octobre 1966, à l'âge' 
de 42 ans. est décédée Mme Noël1 
Roblllard, née Marguerite Tremblay.! 
demeurant 18 rue Allen, Dorion. Les ] 
funérailles auront lieu jeudi le 1 J 
novembre. Le convoi funèbre par­
tira des salons

Aubry et Trudeau,
12 rue St-Charlea.

A 9 hrs 45 pour ie rendre a l'église 
St-Jean-Baptiste de Dorion. ou le'* 
service sera célébré à 10 hrs et 
de là au cimetière de Dorion, lieu! 
de la sepulture. Parents et amis sont 
pries d’y assister sans autre invita­
tion.

ARCHAMBAULT 
(Dr François)

A l'Hôpital Notre-Dame, le 31 octo- 
! bre 1966. est décédé le Dr FrançoJ» 

ROCHEFORT (Pierre) — A Valley-'Archambault A l’Age de 56 ans. après 
field, le 29 octobre 1966, a l’âge de ,,nc courte maladie. Le défunt lals»o 
82 ans. est décédé Pierre Roche- dan* 1* deuil son épousé née Yolande 
fort, epoux d’Hectorine Leroux.jAUairc, quatre fille*. Suzanne, Cé- 
demeurant s 7, rue Santoire. a Une. Julie et Thérèse ainsi que qu«- 
Valleyfield. Les funérailles auront tre soeurs: Sr Antoinette Arrham- 
lieu mercredi, le 2 novembre. Le bault, religieuse de Marie Repar.t- 
convol funebre partira des salons Dire. Juliette (Mme Paul Lemieux), 

J.-A Larin et Fils, Françoise (Mme Joseph Edouard Roy*.
349, rue Danis, A Valleyfield. Marguerite (Mme Germaine Paiemen’) 

pour sa rendre k l’egüse St-Joseph- et un frère. Bernard. Le Dr François 
Artisan de Valleyfield. ou le service Archambault avait fait .«.c.» étude» 
sera célébré à 11 heures Parents classique* au Collège de Montreal 
et amis sont priés d’y assister sans et ses etudes médicale» à l’Univer- 
autre Invitation. j ait A de Montréal. Après trois années

---------  ;d’entralnement chirurgical à l'Hôpi-

La dépouille mortelle sera ex­
posée au 2095 Salaberry. Le ser­
vice funèbre sera chanté en 
l'église St-Jude. 10120 avenue 
D'Auteuil, le 2 novembre, â 
10 hres du matin.

Quand or connait le défaut 
d'un homme à qui l'on veut 
plaire, il faut être maladroit 
pour ne pas y réussir.

Lesage

La Fortune vient à pas de 
tortue, et fuit comme une gazel­
le.

Proverbe persan

CAJOLAIS (Elphèqe) — A Lomoync. 
le 29 octobre 1966. k l’âge rie 73 
an*, est décédé Elphèse Cajolai», 
epoux d’Yvonne Bergeron, demeu­
rant k 69 Charron. Les funérailles 
auront Ueu mercredi, le 2 novem-1 
hre. Le convoi funèbre partira des! 
salons funéraires

E. Darche et Fils Inc.»
200, rue St-Louis.

A 9 h. 13 pour se rendre A l’église ; 
Saint-Maxime, ou le service sera 
célébré a 9 h 30, et de la au 
rimetiere du même endroit, lieu de 
1* sepulture. Parents et amis sont! 
prie» d’y assister sans autre tnvi.' 
tation.

ans. est décédé Robert Lamarre, 
epoux de Lucile Duquette, demeu- 
rant a 2035 L'Heureux. Les funé­
railles auront lieu mercredi, le 2 
novembre. Le convoi funèbre par­
tira des salons

Urgel Bourgie Ltee.
2093. rue de Salaberry.

A 9 h. 30 pour se rendre S l’église 
Notre-Dame-du-Bel-Amour. ou le ser­
vice sera célébré s 10 heures, et de 
la au cimetière de la Côte-des- 
Neiges, lieu de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

DUCHESNE (Gilberte) — A Montréal, 
le 31 octobre 1966 a l'âge de 58 
an» est décédee Mme Lucien Du­
chesne. née Gilberte Pelletier, rie 
mrurant 701.1 Iberville. L„ [une L'AACHeviOUE iPI«rr.-Am4d*,l _ 
rallie, auront Ueu vendredi le 4 Au Luc Connolly-Nord iSt-H unolv.
novembre Le convoi funebre par **• ---------- ------
tira des salons

Urgel Bourgie Ltée et 
Société Cooperative de Frais 

Funéraires
2231 rue Jean-Talon est. 

à 8 hr* 43 pour se rendre a l'eglise 
St-Mathieu ou le service sera célèbre 
a 9 hrs et de la au cim tière de 
Côte-des-Neiges, lieu rie la sépul­
ture Parents et amis sont priés d’y 
assister sans autre Invitation.

réal, le 31 octobre 1966. A l'âge de 
85 ans, est décédée Mme veuve 
Joseph Montpetit. née Augustine. 
Mallette, demeurant 259 St-Paul est. 
autrefois de St-Henri. Les funérail­
les auront lieu vendredi le 4 no­
vembre Le convoi funebre partira 
des salons

Urgel Bourrie Ltée 
4303 rue Notre-Dame ouest 

pour se rendre S l’église St-Henri 
ou le service sera célébré et de la 
au cimetière de Côte-des-Neiges. lieul 
de la sépulture. Parents et amia 
sont priés d’y assister sans autre j 
invitation. S.Y.P. pas de fleurs.

ROY (Rolande) A Montréal, le 28 tal Notre-Dame, i) parfit élude*
octobre 1986, S l’Age de 60 ans. est . .. . ^ . , , .
décédé Roland. Guérin, épou.. d. ?uo1; dev*n,lt ro'mb,r' at;,l.f du 
Lucien Roy. mère de Jean. Maurice *'rT'" At. chlfur,ï'„ d' l 
et Michel, demeurant a 5445. ave re-°*™e IMS. De 1958 a 1965.
Durocher. Lea funeratlle. auront '* Dr t r“nt"l> Archambault fut chef 
tleu mercredi, le 2 novembre. Le;'1'1 •'"’idc fhlrurcie de Hldpital 
convoi funèbre partira dea talon,'No,r*'D,m'' * *on décos, i! clan se.

J.-S Vallée Ltée. ;crètaire de la Faculté de Médecine de
till ouest, rue Laurier. Outremont, l’université de Montreal et proies- 
A 8 h. 45 pour se rendre s l’eglise *eur titulaire de clinique chiturgi- 
aSt-Viateur d’Outremont, ou le ser 4 Faculté de Médecine. Il était
vice sera célébré à 9 heures, et de également rhef émerite du «.ervice de
la au cimetière de la Côte-des- chirurgie de l’Hôpital Notre-Dame
Neiges, Ueu de la sépulture Parent* U » été marguillier de la paroisse
et amis «ont priés d’y assister san.» Notre-Dame-de-Grâce. Durant sa car 
autre invitation. rlere chirurgicale, il fut membre do

■- |plusieurs associations professionnel-
«niirv iCuein i a* . - , , les dont le Collège provincial des* iiî.hïr* V-éîi «T/ B1r™k,ine’ St‘ Médecins et Chirurgien*, le College

Ü1. 5?°5.rf ’u6*' “ü riD'8' de* Médecin, et Chirurcien», le 
S* ” .MLÏ‘A4.îé*„îim'! Collège américain de. Chirurgiens,
meur.'nt D Astout' <**' !, Société internationale de Chirur-
flnérême.^uroni t|Cn .'"'Ji11 ,Lcî *'«• *» Société médicale de Montreal 
novembre' tTr-Uif ‘'.f' '* 3 dont il fut tré.ori.r et secrétaire ge- 
r.r. îl. Llnn. (un*br* "'>«1 de 1946 â 1948, i"Association des

Latour et Dem.r. Médecins de l.ngue française du Ca-
5125, rue Armand. St-Hubert i"1"5"- ''As,<>ri?‘'dn des chirurgiens de 

pour se rendre i l’église St-tsaac1de Otiebec, Associa on 
Jogues, de St-Hubert. ou le service "'*'11”1,' canadienne et 1 Association 
sera célébré à 10 hrs Parent* et ?” chirurgien, cliniques canadiens, 
amis sont nnes d'y assister sans ;'„P.r.

en Europe et aux Etats-Unis apres

K m

Remerciements

3033 ejHERBROOKE

JEAN — Rene et Suzanne (née Daoust) 
sont fiers d’annoncer la naissance 
d’un deuxième enfant, une fille, Na­
thalie. nee le 30 octobre, a l'hôpi­
tal General du Christ Roi de Verdun. 
Une ptite soeur pour Anne-Marie. 
Maman ti bebt se portent bien.

C

DULUDE (Alice) — A Montréal, le 
lei novembre 1066. a l’âge de 62 
ans, e-t décédée Mlle Alice Dulude. 
fille de feu M. Lucien Dulude et 
de fru Azilda Dubois. Le» fune. 
railles auront lieu jeudi ie 3 cou-
r.nl, La dépouille mortelle est RICHARD-R06ERSE tHermlnri _ 1er

anniversaire. A la douce mémoire

te), le 31 octobre 1966, a l’âge de 
69 ans. est décédé M. Plerre-Amédée 
L’Archevêque, époux de Lucienne 
St-Germain. Les funérailles auront 
lieu jeudi, le 3 novembre. Le convoi BOURDON (Jacquas) — M. et Mme
funèbre partira des salons “ ..................................

Hervé Tru lel A Fils 
400. rue Libelle, St-Jérôme 

pour se rendre a la Cathédrale de 
St-Jérôme. ou le service sera célè­
bre a 10 hrs 30. et de là au pimr- 
tlère de Côte-des-Neiges. de Mont- 
rca! lieu de 1» sépulture. Parent» 
et amis sont priés d'y assister sans 
autra Invitation.

Oscar Bourdon. Paul Jean-Maurice, 
Marcel et Pauline remercient ince- 
rement toua ceux qui leur ont témoi­
gné de la sympathie â l'occasion de 
la mort de M Jacques Bourdon, soit 
par offrande de messe, de fleurs, 
visita ou assistance aux funérailles

IN MEMORIAM
exposée aux salons

J. P. Ferron A Son*,
2232 rue St-Antoine 

et de là au cimetière rie Boucher-! 
ville, lieu de la sepulture Parent»; 
et amis sont pries d'y assister sans 
autrt invitation.

de notre chère mere et grand-mère ! 
Votre presence est toujours parmi 
nous, cependant vous nous manquez 
beaucoup. Une messe sera dite a 
Notre-Dame-de-Lourdea da Verdun, 
la 7 novembre.

RIENDEAU (Zacharie) — Mme Zarha 
rie Ricndeau, 6G53. 20e. et ses en-1 
fants remercient sincèrement toute»; 
le» personnes qui leur ont témoi­
gné des marques de sympathies a 
l’occasion du deces de M. Zacharie; 
Ricndeau. survenu le 17 septembre j 
1966. soit par télégrammes, par of-'

autre invitation. (fellow) du College Royal des méde­
cin* et chirurgiens du Canada (F.R.C.- 
S.C*. et de ('American College of Sur­
geons iF A.C.S.), La dépouille mor­
telle sera exposée au Pavillon Des- 
champs de l’Hôpital Notre-Dame et 
le service funebre aura lieu, jeudi le 
3 novembre 1966 à 9 hr.» en l’eglise 

fianrie de messe, de fleurs, bouquet TANGUAY (Roméo) — 1er anniver- Notre-Dame-de-Grâce. Prière de ne

MESSE
ANNIVERSAIRE

spirituel, visite ou assistance aux; 
funérailles Les personnes ayant 
omis de s’inscrire sont priées de, 
considérer ce» remerciements com­
ma perzonnels.

Te. Une grand-me*.»e chantce pour Pas envoyer de fleur*. Faire toute 
le repos de l'âme du Ueutenant-colo- offrande pour un Fonds de recher» 
ncl Romeo Tanguay. 4 novembre che» anticuncereux. au soin de l'Exe- 
1966. paroisse St-GUDert Mmt Ar- rutif du Bureau médical da l’Hôpital 
mand Hogue. Notre-Dame. •

V )I


